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DOCUMENTE DIPLOMATIC 


ANUL 1876 si 1877. 


DOCUMENTE DIPLOMATICE. 


D h 
Constantinopla, la 28 Aeût (4 Septembre) 1876. 


Monsieur le Ministre, je crois utile de re- 
later à Votre Excellence divers incidents de 
date récente qui ont trait aux relations de lA- 
gence et de la Chancellerie de Roumanie, a- 
vec les diverses autorités ou jurisdictions otto- 
manes ou étrangères à Constantinople, et qui 
caractérisent, chacun pour sa part, les com- 
plications constantes que cree à l'Agence sa 
position équivoque et les perpétuelles difficul- 
tés qu’elle éprouve à protéger utilement les 
sujets roumains établis ou de passage en cette 
ville. 

Ds mon arrivée ici je m'étais attaché à 
marquer la distinction entre les attributions 
de l'Agence proprement dite, dont la mission 
était de traiter les questions politiques et di- 
plomatiques, et celles de la Chancellerie de 
l'Agence qui avait vour emploi de s'occuper 
des affaires judiciaires et litigieuses. 

J'avais obtenu, non sans peine, que toute 
communication d’une autorité administrative 
ou judiciaire de l’Empire fût, selon sa nature, 
ratione materiae, transmise à l'Agence, assimi- 
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lée, ainsi et toute proportion gardée, à une Léga- 
tion, exclusivement par le canal du Ministère 
des Affaires Etrangères de la Sublime Porte, 
ou remise directement à la Chancellerie, assi- 
milée à un Consulat. 

J'étais en droit d'espérer que les anciennes 
pratiques resteraient, du moins à l'égard de 
cette division, décidément et définitivement a- 
bandonnées. 

Mais, depuis quelque temps, se manifeste 
une tendance à revenir au passé : l'antique rou- 
tine semble se réveiller et reprendre son essor. 

C'est ainsi que je me suis vu, tout derniè- 
rement, obligé de retourner au Kitabet du Mi- 
nistère des Affaires Etrangères (section du con- 
tentieux), sans les ouvrir, des plis qui portai- 
ent la suscription de l'Agence et qui, régu- 
lièrement, auraient dû être adressés à la Chan- 
cellerie. 

Après plusieurs essais également infructu- 
eux, le Kitabet a mande le drogman de lA- 
gence et a provoqué des explications. Sans en- 
trer dans les détails d'une discussion qui a 
porté sur des points maintes fois analysés dans 
mes divers rapports aux prédécesseurs de Vo- 
tre Excellence, il me suffira de noter que Mon- 
sieur le Directeur Général du contentieux a 
voulu clore le débat en déclarant qu'il sou- 
mettrait le cas à la Sublime Porte et que, 
jusqu’à décision supérieure, il ordonnerait la 
remise des pièces de son ressort au local de 
la Chancellerie, mais avec la suseription . 
Agence des Principautés-Unies.“ (C'était là 
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un expédient dont le Kitabet a sans doute 
compris lui-même la puérilité, car, enfin de 
compte, il a décidé de saisir directement la 
Chancellerie et non plus l'Agence, mais en 
annonçant que les communications émanées de 
ses bureaux seraient écrites en langue turque. 

A côté etau dessus de ces questions de pu- 
re forme, spéciales aux relations de l'Agence 
et de la Chancellerie roumaines, avec le Gou- 
vernement Impérial ottoman, se placent des 
questions de forme et de fond, où se trouvent 
impliqués tout ensemble la Sublime Porte, lA- 
gence et la Chancellerie roumaines et les di- 
vers Consulats étrangers. 

J'ai résumé en substance à l'intention de Vo- 
tre Excellence, dans le tableau énumératif ci- 
joint, les derniers incidents qui se sont pro- 
duits, en appuyant au besoin cet exposé des 
copies des pièces respectives. 

Votre Excellence peut aisément se convain- 
cre, par la lecture de ce résumé et de ses an- 
nexes, combien l'Agence et la Chancellerie 
roumaines, dans le cercle cependant si modes- 
te de leur activité légitime, sont loin de jouir 
d'une position nette et définie, qui les garan- 
tisse des fausses démarches et des humiliati- 
ons, et leur permette d'assurer à leurs ressor- 
tissants l’uniformité et la stabilité de jurispru- 
dence, indispensables à la sécurité et à la so- 
lidité des relations courantes, et des transac- 
tions commerciales. 

Le sujet roumain à Constantinople dépend 
en somme beaucoup moins de l’Agence, à la- 
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quelle le rattache naturellement sa nationalité, 
que du caprice des autorités ottomanes, dont 
la versatilité est proverbiale, et de lobstina- 
tion de plusieurs Consulats étrangers qui re- 
fusent de rompre avec des traditions invété- 
rées. La juridiction roumaine n’a qu’une exis- 
tence, pour ainsi dire, intermittente. Malgré 
ses tentatives multiples, incessantes, pour se 
soutenir avec Continuité et conquérir enfin la 
place qui lui serait dûe, elle naît et meurt, 
ressuscite et disparaît de nouveau au gré de 
la première autorité venue, ottomane ou 6- 
trangère. 

Selon les besoins de la cause où il est ap- 
pelé à figurer, le sujet roumain est envisagé 
comme raïa, cité, poursuivi, jugé, condamné 
comme tel. Tout autre procédure envers lui 
n’a de fondement, aux yeux de la Sublime 
Porte, qu’une indulgente tolérance, et il de- 
meure dès lors exposé à de soudaines réactions. 

Il est juste d'ajouter que les trois Consulats 
de Russie, d'Autriche et d Italie ne font plus 
difficulté d'admettre pleinement la juridiction 
roumaine, et que, depuis plusieurs années, leur 
attitude en ce sens est restée invariable. Mais 
tous les autres Consulats ont le parti pris d'i- 
gnorer absolument la Chancellerie roumaine. 

A ce propos, Votre Excellence m'autorise- 
t-elle à émettre l’opinion que je me suis formée 
dès longtemps? Je crois que des démarches 
tentécs avec une judicieuse opportunité, soit 
à Bucarest auprès des représentants des Puissan- 
ces jusqu'ici réfractaires, soit auprès des divers 
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cabinets par l'entremise de nos Agents, pour- 
raient mener à une entente suivant laquelle la 
juridiction roumaine à Constantinople, serait 
universellement admise et officiellement re- 
connue. Des instructions en conséquence se- 
raient envoyées par ces Cabinets à leurs con- 
sulats respectifs à Constantinople. 

Il y aurait encore lieu de se préoccuper du 
sort des roumains qui circulent dans des pays 
où la Roumanie n’a pas de représentant, ou qui 
sont conduits par leurs intérêts dans les diffé- 
rentes contrées de l’Empire ottoman, Asie- 
mineure, Egypte, etc. Plutôt que de les a- 
bandonner à la merci de l'autorité ottomane 
de l’endroit, qui sarroge avidement leur pro- 
tection et les traite en fidèles sujets de Sa Ma- 
jesté Impériale le Sultan, autrement dit en 
raïas (ce procédé est des plus fréquents de la 
part des autorités ottomanes, administratives 
ou consulaires), ne serait-il pas préférable de 
leur ménager la protection d'une Puissance 
européenne ? . . . . . 


Le jour où un accord aurait été établi, le 
jour où l’exemple de la Russie, de l'Autriche 
et de l'Italie serait unanimement suivi, la Su- 
blime Porte se verrait bientôt elle-même for- 
cée de reconnaître à la Chancellerie de Rou- 
manie une vie assurée et non plus précaire, 
une action, non plus tolérée, mais officielle. 
Dès lors les affaires auraient leur cours légal. 

Jusque-là, les tribulations des sujets rou- 
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mains établis ou de passage à Constantinople 
seront incessantes, et l’autorité appelée à leur 
donner aide et protection, s'&puisera dans son 
impuissance à les couvrir d'une manière effi- 
cace, quant à leurs intérêts ou à leurs person- 
nes. Ses efforts sont le plus souvent frappés 
de stérilité ou aboutissent à des avortements ; 
le soin qu’elle prend de recommander à ses 
ressortissants qu'ils évitent autant que possible 
les contestations, et qu’ils réglent à l'amiable 
les différends qui surgissent, leur enlève a 
priori toute confiance, et compromet vis-à-vis 
d'eux la dignité de l'Agence et la dignité de 
la Roumanie. 

Jarrâte ici ces considérations, me reservant 
de soumettre au fur et à mesure à Votre Ex- 
cellence les nouveaux cas qui mériteraient d'être 
signalés. 

J'ai pris la liberté d'appeler, o le pré- 
sent rapport encore bien incomplet, latten- 
tion de Votre Excellence sur une situation 
vexatoire, quant aux intérĉts privés, et pénible, 
quant à l’amour-propre national, persuadé que 
Votre Excellence saura trouver en temps et 
lieu le remède qu'il conviendrait d’appliquer. 

En terminant, je prie, Votre Excellence de 
vouloir bien agréer l’assurance de ma haute 


considération. 
(Signé) Général GHICA. 


(Télégramme), Pora, le 12 (24) Décembre 1876. 
La Constitution ottomane a été promulguée 


A 


aujourd’hui. Il y a à relever, en ce qui nous 
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concerne, l'article 7 qui dans son énumération 
des droits souverains du Sultan, dit textuel- 
lement qu'il donne l'investiture aux chefs des 
provinces privilégiées dans les formes déterminées 
par les privilèges qui leur ont été concédés. 


(Signé) Général GHICA. 


(Télégramme), Bucarest, le 17 (29) Décembre 1876, 


Par votre télégramme du 24 Décembre vous 
nous annonciez que la Constitution ottomane 
venait d'être promulguée ce jour-lă, et vous 
ajoutiez „qu'il y a à relcver, en ce qui nous 
concerne, l'art. 7 qui dit que le Sultan donne 
l'investiture aux Chefs des provinces privi- 
légiés, etc.“ 

Nous avons aussi lu le dit article en con- 
seil des Ministres et nous en avons fait l’objet 
d'une sérieuse délibération. 

Quelles sont ces provinces privilégiées qu'on 
ne nomme point, mais qu'on désigne comme 
formant l’ensemble indivisible de l'Empire ?— 
Qu'on nous le dise catégoriquement ! 

Comme Etat voisin de l’Empire ottoman, la 
Roumanie ne peut souffrir aucune équivoque 
en ce qui concerne ses raports avec la Subli- 
me Porte. 

Les liens qui existent entre nous et la Tur- 
quie nous font un devoir de saluer avec bon- 
heur tout ce que celle-ci fait pour entrer dans 
la voie de la civilisation. Nous avons donc re- 
gardé avec un vif intérêt l'octroi de la Charte 
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constitutionnelle de l’Empire. Mais on y par- 
le de chefs de provinees privilégiées, et les 
doutes que vous avez exprimés nous comman- 
dent de vous charger d’aller voir immédiate- 
ment Son Excellence Savfet Pacha pour lui 
demander des explications autorisées sur le 
sens des dispositions en question. 

Insistez pour avoir une réponse, en décla- 
rant que la Roumanie a un intérêt actuel et 
d’une éminente valeur à connaître l’opinion des 
Conseillers de Sa Ilautesse le Sultan à ce sujet. 


(Signé) N. IONESCU. 


(Circulaire), aux Agents diplomatiques de Roumanie 
à Paris, Rome, Saint-Petersbourg, Berlin et Vienne. 


Bucarest, le 18 (30) Décembre 1876. 


Monsiéur l'Agent, notre Agent diplomati- 
que à Constantinople, ayant communiqué au 
Ministère des Affaires Etrangères la nouvelle 
de la promulgation de la Charte constitution- 
nelle ottomane, a attiré mon attention sur l'art. 
7 de cet acte qui, dans l’énumération qu'il fait 
des droits souverains du Sultan, dit textuellement 
qu'il „donne l'investiture aux chefs des provinces 
„privilegites dans les formes déterminées par 
„les privilèges qui leur ont été concédés.“ 

Cette disposition ayant fait l'objet d'une sé- 
rieuse délibération du Conseil des Ministres, 
jai adressé, avec son avis, au général Ghica 
la dépêche dont la teneur suit: 

„Par votre télégramme du 24 Décembre, 
„vous nous annonciez que la Constitution Ot- 
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ptomane venait d'être promulguée ce jour-là, 
„et vous ajoutiez „qu'il y a à relever, en ce 
„qui nous concerne, l'article T qui dit que le 
„Sultan donne l'investiture aux chefs des pro- 
„vinces privilégiées, etc.“ 

„Nous avons lu aussi le dit article en con- 
„Seil des Ministres, et nous en avons fait l'ob- 
„jet d’une sérieuse délibération. 

» Quelles sont ces provinces privilégiées qu'on 
„ne nomme point, mais qu'on désigne comme 
„formant l’ensemble indivisible de l'Empire ?— 
„Qu'on nous le dise catégoriquement ! 

„Comme Etat voisin de l’Empire ottoman, 
„la Roumanie ne peut souffrir aucune équi- 
»voque en ce qui concerne ses rapports avec 
„la Sublime Porte. 

„Les liens qui existent entre nous et la Tur- 
„quie nous font un devoir de saluer avec bon- 
„heur tout ce que celle-ci fait pour entrer dans 
„la voie de la civilisation. Nous avons donc 
„regardé avec un vif intérêt l'octroi de la Char- 
„te constitutionnelle de l’Empire. Mais on y 
» parle de chefs de provinees privilégiées, et 
„les doutes que vous avez exprimés nous com- 
„mandent de vous charger d'aller voir immé- 
„diatement Son Excellence Savfet Pacha, pour 
„lui demander des explications autorisées sur 
»le sens des dispositions en question. 

„Insistez pour avoir une réponse, en décla- 
„rant que la Roumanie a un intérêt actuel et 
d'une éminente valeur à connaître l'opinion 
„des Conseillers de Sa Hautesse le Sultan à 
„ce sujet.“ 
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En vous communiquant le contenu de cette 
dépêche je viens vous prier, Monsieur l Agent, 
de vouloir bien relever, dans les entretiens 
que vous aurez avec le Gouvernement auprès 
duquel vous êtes accrédité, l’atteinte grave que 
l’'énumération dont il s’agit, porterait aux trai- 
tés et autres actes internationaux, qui ont ga- 
ranti notre existence politique, si elle devait 
viser les rapports existant entre la Roumanie 
et Sa Hautesse le Grand Seigneur, souverain 
constitutionnel des ottomans. 

J’ai à peine besoin de vous dire avec quel 
intérêt j'attends vos communications au sujet 
de l'impression que vos entretiens dans le sens 
de la présente produiront sur les hommes po- 
litiques de . .. 

Veuillez agréer, etc. 


(Signé) N. IONESCU. 


(Télégrammo), Pera, le 20 Décembre 1876 (L Jan. 1877.) 


Votre télégramme du vingt-neuf décembre 
est arrivé le trente-et-un au soir. J'ai deman- 
dé à Savfet Pacha des explications sur le sens 
de l'article sept de la Constitution. Îl m'a ré- 
pondu que le passage dont il est question a 
rapport à notre pays, et que le mot Chefs dé- 
signe les Princes des Principautés-Unies et de 
Serbie, et le Khâdive; et que les mots de 
provinces privilégiées désignent également FE- 
gypte, la Serbie et les Principautés-Unies, 

J'ai attiré son attention sur l'importance de 


www.dacoromanica.ro 


— El = 


sa déclaration, attendu que je devais la rap- 
porter textuellement à mon gouvernement. 

Il me l’a répétée telle que je vous la trans- 
met, en me démontrant que la Roumanie est 
une province de l’Empire. 


(Signé) Général GHICA. 


Constantinople, le 22 Décembre 1876 (3 Janvier 1877). 


Monsieur le Ministre, je m'empresse de com- 
pléter par quelques détails explicatifs mon té- 
légramme chifré du 20 Décembre (1 Janvier) 
courant, relatif à l'article 7 de la Constitution 
ottomanc. 

Par suite d'une interruption des lignes télé- 
graphiques aux environs de Constantinople, le 
télégramme chiffré de Votre Excellence en date 
du 17 (29) Décembre ne m'est parvenu que le 
19 (31) dans la soirée. Ce n'est donc que le 
20 Decembre (1 Janvier) que j'ai pu deman- 
der à Monsieur le Ministre des Affaires Etran- 
gères de la Sublime Porte les explications que 
Votre Excellence me chargeait de provoquer. 

J'exposai à Son Excellence Savfet Pacha 
que mon gouvernement, dont l'attention avait 
été attirée par l’article 7 de la Constitution 
récemment promulguée, m'avait envoyé lor- 
dre de m'enqutrir auprès de la Sublime Por- 
te du sens exact que comporte le paragraphe 
de cet article, où il est parlé de l'investiture 
conféréc par Sa Majesté Impériale le Sultan „aux 
„chefs des provinces privilégiées, dans les for- 
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„mes déterminées par les privilèges qui leur 
„ont été concédés“. J'insistai sur l'importance 
que le gouvernement roumain, en tout état de 
cause et surtout dans les conjonctures actuel- 
les, attachait à connaître sur ce point la pen- 
sé des Conseillers de Sa Majesté Impériale 
et à savoir si le paragraphe en question visait 
la Roumanie. Savfct Pacha me répondit sans 
ambages et de la meilleure foi du monde que 
les dispositions de l'art. 7 étaient fort claires, 
et se rapportaient à l’ensemble des pays vas- 
saux de l'Empire; que le mot ,chefs“ dési- 
gnait les Princes des Principautés-Unies et de 
Serbie, et le Khédive d'Egypte, et que les 
mots „provinces privilégiées“ s'appliquaient, in- 
distinctement et comme de raison, à l'Egypte, 
à la Serbie et aux Principautés-Unics. 

La netteté de cette déclaration était de na- 
ture à dissiper toute incertitude. Mais instruit, 
soit par mon expérience personnelle, soit par 
des exemples voisins, du facile oubli où les 
Ministres ottomans laissent parfois tomber leur 
paroles, et des retours con:radictoires où les 
entraîne aisément cet oubli, je crus de mon 
devoir de communiquer à Son Excellence Sav- 
fet Pacha que mon gouvernement m'avait en- 
joint de lui transmettre textucllement sa ré- 
ponse et je le priai en conséquence de vouloir 
bien me répéter son interprétation de l’art. 7, 
interprétation qui dès lors deviendrait-officiel- 
le. Son Excellence Savfet Pacha ne fit pas dif- 
ficulté de réitérer mot pour mot la déclara- 
tion consignée ci-dessus, et ajouta en riant: 
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„Pourquoi ces questions, et que veut votre 
„gouvernement? Sans doute il se propose de 
„protester auprès de la Sublime Porte, auprès 
„des Puissances garantes? Du bruit pour des 
„bagatelles ! ....“ Je me bornai à dire que 
je ne pouvais préjuger les intentions du cabi- 
net de Bucarest, car la gravité encore éven- 
tuclle de ma démarche m'interdisait une dis- 
cussion immédiate. 

Toutefois, pour bien préciser la physiono- 
mie de l'entretien, je dois en marquer encoro 
un trait caractéristique. Il m'arriva plusieurs 
fois, au cours de l'entrevue, de dire, en par- 
lant de Son Altesse Sérénissime le Prince Char- 
les, „mon Souverain“. Aussitôt Monsieur le Mi- 
nistre des Affaires Etrangères de la Sublime 
Porte reprenait la phrase et substituait au mot 
de ,Souverain“ celui de „Prince.“ 

De là, par une association d'idées dont je 
ne tardai pas à pénétrer l'intention, Savfet Pa- 
cha porta la conversation sur la neutralité de 
la Roumanie avec garantie spéciale de l'Eu- 
rope, ct sur la notice remise par Monsieur 
Démètre Bratiano aux membres de la Confé- 
rence. Non content d'exprimer combien notre 
demande avait peu de chances de réussir, il 
m'amena, par Certaines phrases assez vagues, 
à supposer qu'il s’abstiendrait peut-être d'en 
saisir les Plénipotentiaires dont il préside les 
réunions. Mes soupçons à cet égard ont été 
bientôt corroborés par les commentaires dans 
lesquels est entré Monsieur le Ministre des Af- 
faires Etrangères de la Sublime Porte, à pro- 
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pos de la notice de Monsieur D. Bratiano. 
„Cette notice, m'a-t-il dit, semble insinuer que 
„les Principautés sont en dehors de l'Empire, 
„quelles jouissent d'une pleine indépendance, 
„d'une complète souveraineté. Or, cette thèse 
„n'est pas exacte : ces prétentions sont contrai- 
„res aux Traités existants. Les Principautés 
„sont des provinces de l’Empire, dont elles 
„font partie intégrante. Comme telles, elles 
„ne peuvent, ni ouvertement ni implicitement, 
Soutenir Ja cause de leur indépendance ct de 
„leur souveraineté“, 

Je combattis les assertions de mon interlo- 
cuteur, en développant à nouveau les argu- 
ments qui m'ont si souvent servi de thème 
dans mes discussions avec les Ministres otto- 
mans, comme témoignent la plupart de mes 
rapports au Uépartement de Votre Exccllen- 
ce. J'invogquai tour-à-tour l'histoire, attestant 
que la Roumanie n'a jamais été conquise, nos 
capitulations si précises dans leurs stipulations, 
la réalité incontestable, quoique trop contestée, 
de nos droits fondés sur la théorie et sur la 
pratique, ete. etc. Il serait oiseux de revenir 
ici, même en résumé, sur cette argumentation. 

Avant de terminer, je prendrai la liberté de 
signaler à Votre Excellence que, si les sus- 
ceptibilités qu'ont pu soulever actucllement 
les articles 1, 7 ct 8 de la Constitution ottc- 
mane sont des plus légitimes, les allusions de 
ces articles à notre pays, les idées qu'ils re- 
cèlent ou révèlent sur la manière dont la Su- 
blime Porte comprend et veut maintenir notre 
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position vis-à-vis d’elle, enfin les explications 
que m'a fournies Son Excellence Savfet Pacha 
constituent, dans leur ensemble, un fait non 
pas nouveau, mais simplement renouvelé, ou 
plutôt tendant à garantir contre une prescrip- 
tion possible une théorie chère à la Sublime 
Porte, théorie dont j'ai eu maintes fois l'occa- 
sion de constater la permanence, et contre la- 
quelle les protestations, dans une mesure pru- 
dente, n’ont pas manqué de s'élever en temps op- 
portun, mais sans jamais produire l’effet désire. 

J'ajouterai que les préoccupations du Gou- 
vernement roumain sont, dans le cas present, 
dans l’espèce, d'autant plus justes, que les cir- 
constances prêtent au fait qui les a soulevées 
une gravité exceptionnelle. Nul ne saurait pré- 
voir ni prédire jusqu’à quel point la nouvelle 
Constitution ottomane sera viable. Mais tout 
au moins doit-on admettre que ses auteurs la 
regardent comme douée de viabilité, et peut- 
on, en ce sens, pour juger leurs intentions, se 
placer à leur propre point de vue. Or, cette 
Charte, bien qu'octroyée par Sa Majesté le 
Sultan, limite évidemment sa toute-puissance 
et a pour conséquence immédiate de transpor- 
ter une partie de ses droits souverains à la 
Nation, représentée par les Assemblées. L’E- 
tat ne se concentre plus dans la personne du 
Sultan, maître absolu ; ilse décompose désor- 
mais et se devise entre plusieurs pouvoirs dont 
la Charte a tenté d'organiser l'équilibre et de 
définir les attributions. La Roumanie, liée jus- 
qu'ici envers les Sultans seuls par ses ancien- 
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nes capitulations, serait peut-être bientôt, en 
vertu de déductions spécieuses, considérée com- 
me engagée vis-à-vis de la Nation ottomane 
tout cntière. Les rapports qui existent entre 
la Roumanie et le Gouvernement Impérial se 
trouveraient dès lors altérés dans leur essence 
et destitués de leur caractère spécial. Le con- 
trat dévierait de sa destination vraie, et les 
victimes de cette déviation seraient en peine 
de savoir sur qui en reporter la responsabilité. 

Je me contente d'indiquer à grands traits à 
Votre Excellence ce côté de la question, per- 
suadé que Votre Excellence en étudiera tou- 
tes les faces. 

Veuillez agréer, etc. 


(Signé) Général GHICA. 


(Télégramme), Bucarest, le 22 Décembre 1876 (3 Janvier 1877), 


J'ai recu votre télégramme du 20 Décem- 
bre 1876 (1 Janvier 1877), par lequel vous me 
communiquez les déclarations données par 
Son Excellence Savfet-Pacha sur le sens et la 
portée de l'article 7 de la Charte constitution- 
nelle ottomane. 

Ces déclarations ont produit une pénible 
impression sur le Gouvernement de Son Al- 
tesse le Prince Charles. 

Les capitulations des Princes roumains avec 
les Sultans ottomans ont établi entre la Subli- 
me Porte et les Principautés-Unies des rapports 
bien définis, qui n’ont en rien altéré leur po- 
sition d'Etat souverain. L'existence légale de 
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ces rapports a été consacrée par le Traité et 
la Convention de Paris. Ces capitulations font 
aujourd'hui partie du droit public européen. 
C'est en vertu de ces droits que la Roumanie 
a fait, depuis vingt ans, différents actes politi- 
qués et de souveraineté nationale, reconnus par 
les Puissances garantes et la Sublime Porte 
elle-même. 

Quelque trañsformation que le gouvernement 
ottoman admette dans son régime intérieur, 
par sa Charte constitutionnelle, celle-ci ne sau- 
rait absorber notre individualité politique as- 
surée par nos Capitulations et les traités eu- 
ropéens. La Charte octroyée par Sa Majesté 
le Sultan à ses sujets ne peut donc nullement 
toucher aux relations établies par ces actes 
internationaux. 

L'affirmation de Son Excellence Savfet-Pacha, 
que la Roumanie est une des provinces pri- 
vilégiées de l'Empire, est donc de nature à 
porter la plus grave atteinte à nos droits sé- 
culaires. Notre pays a toujours formé un Etat 
distinct des provinces et possessions de la Tur- 
quie et notre Souverain ne peut être comparé 
à un chef de province ottomane. 

Le gouvernement de Son Altesse le Prince 
Charles accomplit un devoir impérieux, en 
déclarant comme nulles et non avenues les 
dispositions de la Charte ottomane en tout 
ce qui concerne la Roumanie, et en pro- 
testant de la manière la plus formelle contre 
la violation de nos droits garantis par les 
traités. i 


VOLUMUL XV DIN URICAR C. 2. 
www.dacoromanica.ro 


= jS 


La responsabilité et les conséquences d'une 
violation aussi flagrante, retombent entièrement 
sur le gouvernement ottoman, qui vient de 
rompre des liens que les Roumains ont tou- 
jours su respecter. 

Le gouvernement de Son Altesse le Prince 
Charles, fort de son bon droit et confiant dans 
les sentiments de justice de l’Europe, espère 
que les Puissances garantes aviseront à faire 
respecter les droits de la nation roumaine. 

Je vous autorise à remettre copie de cette 
protestation entre les mains de Son Excellen- 
ce Savfet-Pacha, ainsi qu'aux Représentants des 
Puissances garantes. 

(Signé.) N. IONESCU. 


— 00h ooa 


(Télégrame), Berlin, le 24 Décembre 1876 (5 Janvier 1877). 


Le gouvernement allemand reconnaît la lé- 
gitimité de nos protestations, en ce qui £on- 
cerne l'article 7 de la Constitution ottomane, 
et charge son Ambassadeur à Constantinople 
d’examiner la question. 

(Signé) DEGRÉ. 


(Télégramme", Péra, le 25 Décembre 1816 (6 Janvier 1871). 


Je viens de lire et de remettre à Savfet 
Pacha la protestation. L'entrevue n'a eu rien 
de notable. Je vais immédiatement faire la 
même démarche auprès des Représentants. 


(Signé) Général GHICA. 
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(Télégramme), Péra, 25 Décembre 1876 (6 Janvier 1877). 


Les Représentants des Puissances garantes à 
qui j'ai remis copie de la protestation, ont 
paru trouver notre démarche naturelle, sauf 
Sir Elliot qui s’est placé complètement au point 
de vue turc. 

(Signé) Général GHICA. 


Berlin, 25 Decembre 1876 (6 Ianuarie 1877). 


Domnule Ministru, la 3 Ianuarie (stil noù) 
m'am presintat la Ministerul Affacerilor Străine 
d’aic:, unde fiind primit de Domnul de Bülow, 
am espus nouele noastre gravaminte în con- 
tra Sublimeï Porți, arătând că guvernul otto- 
man, departe dea ţine seamă de legitimele 
reclamări ale creștinilor oprimaţi în Bosnia și 
Herzegovina, a găsit cu cale a attinge, prin 
art. 7 al Constituţiunei recente ce a promul- 
gat, înseși drepturile de suveranitate ale Sta- 
tului român, consecrate prin tratate și traditi- 
une. România nu se poate classa între provin- 
ciele Turciei, și Românii nu se pot numi Ot- 
tomani, fără o transgressiune manifestă a drep- 
turilor dobândite şi-a principiilor sacre de e- 
quitate. 

Domnul de Bülow n'a hesitat a recunoaşte 
legitimitatea protestului ce ’1 interjectäm. Es- 
pressiunea „provinciă privilegiată nu e, disse 
Domnia Sa, termenul technic esact pentru a 
caracterisa raportul între România si Sublima 
Poartă. Domnul de Bülow, relevând cu a- 
ceastă oceasiune utilitatea, observărei ‘religioa- 
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se a tratatelor în vigoare, în cari se gäsescu 
garanţii efficace în contra întreprinderilor ot- 
tomane, a promis că nu va întârdia a esamina 
această dificultate, declarând că se aştepta la 
o solutiune în favoarea noastră. 

Terminând discuţiunea asupra acestu punct, 
am pus din nou pe tapet cestiunea neutralită- 
ţii noastre. Aici am întimpinat, ca tot-d'a-una 
în această materie, o atitudine reservată și Cir- 
cumspeciâ, care pare a fi signatura stadiului 
în care se găsesce astä-d1 cestiunea orientale. 

Primitr, etc. 

(Semnat) A. DEGRE. 


(Télégramme), Péra, le 26 Décembre 1876 (7 Janvier 1877). 


Je reçois à l'instant sous la signature de Sav- 
fet-Pacha une communication, dont le premier 
paragraphe est identique au projet que lui a 
proposé Monsieur Dâmâtre Bratiano. J'ai ap- 
pris par ce dernier, qui a vu aujourd'hui Sav- 
fet Pacha, que si notre gouvernement ne se 
contente pas de cette communication, laquelle 
semble considérer la protestation comme nulle 
et non avenue, la Porte dans ce cas répondra, 
point par point, à la pièce que j'ai remise hier. 
Voici le texte entier de la note de Savfet Pacha : 

„Certaines expressions employées dans la 
„Constitution ottomane paraissant avoir été in- 
»terprétées dans un sens erroné, nous croyons 
„nécessaire de vous déclarer que la Sublime 
„Porte n'a jamais eu l'intention de porter at- 
„teinte directe ou indirecte à la situation des 
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»Principautés-Unies, telle qu’elle résulte des 
„traités. La Constitution n'est pas un acte inter- 
„national, pouvant avoir pour effet de modifier 
„les traités, ni altérer les conditions d'existen- 
„ce politique d'aucun des pays, qui font partie 
intégrante de l'Empire ottoman. 11 suffit que 
„la Porte affirme que la situation des Princi- 
hpautés-Unies reste ce qu’elle était avant la 
„Constitution, pour que le gouvernement de 
„Son Altesse le Prince Charles soit entière- 
„rement édifié et rassuré à cet égard.“ 


(Signé) Général GHICA. 


No. 252. Constantinople, le 27 Décembre 1876 (8 Janvier 1877) 


Monsieur le Ministre, j'ai l'honneur de vous 
envoyer, ci-joint, copie de la note qui m'a été 
adressée le 1 Janvier par Son Excellence Sav- 
fet Pacha, et dont j'ai tout aussitôt télégraphié 
le contenu textuel à Votre Excellence. 

Je n'ai rien à signaler en dehors des infor- 
mations transmises par mes télégrammes des 
6 et 7 Janvier. 

Monsieur le Ministre des Affaires Etrangè- 
res de la Sublime Porte a écouté la lecture, 
et reçu la copie de la pièce dont j'étais por- 
teur, sans rien laisser pereer de l'impression 
que pouvait produire sur lui ma démarche, et 
sans mêmé mentionner, ne fût-ce que par une 
allusion, les précédentes ouvertures de Monsieur 
D. Bratiano. lI s’est contenté de maintenir en 
termes vagues et gîn“raux la thèse contre la- 
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quelle j'étais chargé de lui remettre une pro- 
testation formelle et catégorique. 

Le même jour, j'ai distribué des copies de 
cette protestation à Messieurs les Représen- 
tants des Fuissances garantes, et je nai eu à 
soutenir la légitimité des susceptibilités de no- 
tre gouvernement et de nos Chambres que 
contre Monsieur l'Ambassadeur d'Angleterre. 
Sir Henry Elliot, selon son habitude, a dé- 
fendu les théories de la Sublime Porte avec 
une ferveur plus qu'ottomane. 

Enfin le lendemain, 7 Janvier, j'ai reçu de 
la Sublime Porte la communication ci-annexée, 
d’où il semble résulter que le gouvernement 
impérial, sans s'émouvoir ni tenir compte, en 
aucune façon apparente, de notre protestation 
qui resterait dès lors comme nulle et non a- 
venue, et tout en réservant explicitement cer- 
tains principes théoriques, maintes fois formu- 
lés, écarte les conséquences pratiques qui pour- 
raient être déduites, en ce qui nous concerne, 
des termes de la Constitution ottomane. 

Monsieur D. Bratiano, qui, avant réception 
à l'Agence de la note de la Sublime Porte, 
avait eu une entrevue avec Son Excellence 
Savfet Pacha, m'a prévenu que si le gouver- 
nement roumain ne se tenait pas pour satisfait 
des déclarations de la Sublime Porte, le gou- 
vernement ottoman se verrait obligé de réfu- 
ter les affirmations de la protestation roumaine. 

Veuillez agréer, etc, 


(Signé) Général GHICA. 
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Constantinople, le 7 Janvier 1877. 


Monsieur l’Agent, certaines expressions employées 
dans la Constitution ottomane paraissant avoir été in- 
terprétées dans un sens erroné, nous croyons nécessai- 
re de vous déclarer que la Sublime Porte n’a jamais 
eu l'intention de porter atteinte, directement ou indi- 
rectement, à la situation des Principautés-Unies, telle 
qu’elle résulte des traités. 

La Constitution n’étant pas un acte international pou- 
vant avoir pour effet de modifier les traités, ni d'al- 
térer les conditions d’existence politique d’aucun des 
pays qui font partie intégrante de l’Empire Ottoman, 
il suffit que la Sublime Porte affirme que la situation 
des Principautés-Unies reste ce qu'elle était avant la 
Constitution, pour que le gouvernement de Son Altes- 
se le Prince Charles soit entièrement édifié et rassuré 
d cet égard, 

Agréez, etc. (Signé) SAVFET. 


—— 
e pe 


(Télégramme), Bucarest, le 29 Décembre 1876 (10 Janvier 1877). 


En réponse à votre télégramme du 7 cou- 
rant, contenant le texte de la communication 
écrite que Savfet Pacha vous a adressée au 
sujetrde notre protestation, je vous autorise à 
entretenir Son Excellence de la manière de 
voir du gouvernement de Son Altesse le Prin- 
ce Charles, dans cette affaire. 

La communication de Monsieur le Ministre 
des Affaires Etrangères ottoman, examinée au 
point de vue de nos droits, tels qu’ils sont re- 
connus et consacrés par les traités européens, 
n'est pas de nature à satisfaire les réclamations 
du gouvernement roumain. 

Si, dans la Charte ottomane, il y a des ex- 
pressions susceptibles d’interprétations diver- 
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ses, c'est là justement ce qui ne peut nous é- 
difier, encore moins nous rassurer, ainsi que 
le désire Savfet- Pacha. 

Une déclaration formelle, émanée du gouver- 
nement de Sa Majesté Impériale le Sultan et 
communiquée par l'organe de Son Ministre des 
Affaires Etrangères, au gouvernement de Son 
Altesse le Prince Charles, serait seule de na- 
ture à nous satisfaire. Cette déclaration por- 
terait que la Roumanie n'est pas comprise 
parmi les provinces ottomanes, dont parle la 
Charte octroyée le 23 Décembre dernier; que 
les liens qui unissent la Roumanie à l’Empire 
ottoman tiennent uniquement aux anciennes 
capitulations intervenues entre les Princes rou- 
mains et les Sultans ottomans, et consacrées 
par les traités récemment conclus entre la Tur- 
quie et les grandes Puissances européennes, les- 
quelles ont placé sous leur garantie collective 
l'Etat politique de la Roumanie. 


(Signé) N. IONESOU. 


————— le —— 


(Télégramme), Paris, le 29 Décembre 1876 (10 Janvier 1877.) 


Les Ambassadeurs des grandes Puissances de 
l'Europe, ont trouvé la qualification de pro- 
vince privilégiée, appliquée à la Roumanie, 
comme incorrecte et pensent que notre situa- 
tion, garantie par un acte international, ne 
pourrait être en rien changée par la Turquie. 

Détails par la poste. 

(Signé) SCHENDRE. 
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(Télégramme) Péra, le 30 Décembre 1876 (11 Janvier 1877). 


Conformément à vos ordres, j'ai exposé à 
Savfet-Pacha les raisons pour lesquelles notre 
gouvernement trouve que la déclaration de la 
Porte ne satisfait point le pays, et je Lai vi- 
vement engagé à clore l'incident par une nou- 
velle déclaration dans le sens de votre télé- 
gramme. J'ai présenté cette solution comme une 
simple proposition conciliante venant de moi. 

Savfet-Pacha s’est d’abord récrié, puis il 
m'a demandé une notice, pour consulter le 
Grand Vizir et ses collègues. J'ai écrit sous 
ses yeux une minute dont j'ai expressément 
stipulé le caractère privé. Il m'a donné ren- 
dez-vous pour samedi prochain. 

Je prévois un refus. 

(tigné) Général GHICA. 


—— 


Paris, 30 Decembre (11 Ianuarie) 1876. 


Domnule ministru, îndată ce primii adresa. 
Domniei-Voastre prin care 'm. semnalafi art. 
1, 7 și 8 din Constitutiunea ottomană, ce aveai 
pretentiunca de a ne classifica printre provin- 
ciele turcești, cum şi respunsul surprindetor al 
lu: Savfet-Pasa, m'am grăbit de a merge și a 
întreține despre această gravă împrejurare, a- 
tât pe guvernul frances cât şi pe representantit 
Puterilor garante. Adressa Domnieï-Voastre am 
primit'o Duminică, și Luni am şi mers la Mi- 
nisterul de Externe. In lipsa Ducelui Decazes 
și a Domnului Desprez, m'am întreţinut des- 
pre această afacere cu șeful cabinetuluï, D). 
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Salignac de Fénélon; "i-am espus conținutul 
articolelor 1, 1 şi 8 a Constituţiunei turceşti 
prin care se transformă cu desevârșire rapor- 
turile seculare ce am avut cu Inalta Poartă, și 
cari prin tratatul de la Paris s'a garantat de 
Puterile cele mari ale Europei. 

Nu am fost nică o dată o provincie tur- 
cească ; esistenta noastrâ, naţională și socială a 
fost tot-d’a-una deossebită, de aceia a Imperiu- 
lui turcesc, ne-am organisat în interiorul nos- 
tru dupe cum am credut de cuviință, întrodu- 
când noi Constitutiunea care proclamă eredi- 
tatea dinastiei, și, în esterior, am esercitat atri- 
butele Suveranitäteï, încheind tratate cu diffe- 
ritele națiuni. Toţi autorii cari aŭ scris asupra 
dreptului gintilor, cei mai nefavorabil chiar, 
ne-aii calificat de State semi-suverane, eară nu 
de provincii turcești. Atitudinea guvernului 
de la Constantinopole este o violare a drep- 
turilor și a immunitätilor noastre care ne pune 
în positie de a protesta la puterile garante, 
conform art. 9 din conventiunea de la Paris 
din 1858. Am rugat apoi pe Domnul Salignac 
Fénélon de a transmite aceasta Ducelui din 
partea mea, și ai arăta tot-o-dată că această 
încălcare din partea Turcieï a produs o foarte 
mare irritaţiune în România, a cărei consecințe 
nu se pot ști pănă unde vor merge. 

In urma acestei convorbiri am credut de 
cuviință, Domnule Ministru, de a merge şi la 
Sadiq-Pașa care este un om foarte intelligent, 
cu mult tact și cu care sunt în foarte bune 
relațiuni. Cu o di mai ’nainte citissem în 
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diare că e chemat la Constantinopole ca să 
assiste Conferenta la lucrările e, așa în cât 
puteam da visitei mele apparința unei visite 
de felicitare pentru încrederea ce "i-a mani- 
festat Sultanul. Sadiq a abordat cel ântâiu 
cestiunea ce mă interessa dicându'mi că nu 
poate înţelege irritatiunea care din diare vede 
că ar esista în România apropo de articolul 
1 al Constituţiunei turcești, că Turcia nu con- 
testă întru nimic immunitätile și posifiunea 
făcută România de tratate; espressiunea de 
provincie privilegiata dată "României este în 
adever necorrectă; era mai bine să se fi dis: 
ntearä autonomă“ (pays autonome), dară tre- 
bue a fine compt de precipitarea cu care a 
fost redactată și promulgată Constitufiunea. 
Am respuns Ambassadorului că "i mulțumesc 
pentru sentimentele ce ved eä are pentru no, 
însă nu tot ast-fel este și Ministrul Savfet-Pașa; 
guvernul român, înainte de a espune cestiu- 
nea Adunärei, a însarciuat pe Agentul său la 
Constantinopole să ceară esplicări de la Mini- 
strul Affacerilor Străine al Înaltei Porţi, care 
în loc de a îndrepta lucrurile, s'a forţat a de- 
monstra că am fi provincie turcească, așa în 
cât a agravat și mai tare cestiunea. Pe lângă 
aceasta espressiunea de șef de provincie, cu 
care este calificat Principele nostru, este foarte 
nepotrivită. Titlul Principelui e recunoscut de 
toate Puterile, gi nu poate să i se dea un 
altul și mai ales acel de șef de provincie. Am 
intrat apoi în detaliuri, cu care occasiune m'am 
plâns de reaua voință a guvernului turcesc 
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către noi, care cu toate acestea în toate oca- 
siunile, și mai ales în împrejurările din urmă, 
am dat probe de sympathii pentru Turcia, atră- 
gându-ne nemultemirea Serbilor și Rușilor. — 
„Vreau săţ spun care e opiniunea mea în 
„cestiunea României, 'mi-a dis Sadiq-Pasa, însa 
„cu totul confidential, rugându-te a nu o di- 
yulga“ . Este acum maï bine de un an, am 
fost întrebat asupra cestiuniı de a se ști dacă 
România poate încheie tratate de comerciù; 
am respuns că, dupe raporturile esistente, nu 
poate să încheie; ênsă chiar atunci am fost 
de opinie că România trebue declaratä înde- 
pendentă, și constituita în Stat neutru ; cu ma- 
dul acesta va fi o barieră contra Russie. [n 
împregiurarile actuale e mai greu, căci Russia 
nu cred să consimtä. Delegații Domnielor-V oas- 
tre la Constantinopole trebue să sesiseze pe 
Vizir de această cestiune, şi cred că și Ger- 
mania vă va da concursul. Vorbind acestea, 
a venit Ambasadorul Austriei, așa în cât am 
schimbat subiectul. 

In cercurile înalte de aică se crede că Sadiq 
are a înlocui pe Savfet-Pacha; el va fi prin 
urmare pentru no. o bună acquisitiune. Dar, 
chiar fără aceea, trebue së cautăm a profita 
de bunele lu: disposiţiuni, în cas când i sar 
da un rol important la Constantinopole. 

Cu Lordul Lyons am avut o convorbire în- 
delungată; "i-am espus în detalii toată cestiu- 
nea relativă la pretenţia Turcilor, de a ne con- 
sidera de provincie ottomană. Ambassadorul 
englez a condemnat conduita Ministrului turc. 
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„Cunosc pe Savfet-Pașa, adause el, și nu mă 
mir prin urmare când îl văd că face ceea ce 
a fåcut.“—Ọuvêntul de șef de provincie love- 
ste în demnitatea Principelu nostru, n-am dis; 
cu această ocasie Î1 citiiu art. 9 din capitula- 
tiunea încheiată între Petru-Rareg și Soliman, 
în care se dice că va se da Moldovei, în toate 
scrierile emanate de la Poartă, titlul de țeară 
independentă. 

Conform instrucţiunilor Domniea-Voastre, am 
întreţinut pe Lordul Lyons despre missiunea 
Domnului Brătianu la Constantinopole, și l-am 
rugat, dacă este posibil, să insiste pe lângă 
guvernul Majestăţa Sale Britanice, ca să ne 
dea sprijinul seu în această cestiune. De asc- 
menea nam vorbit despre conventiunea de co- 
merciu, ce avem a încheia cu Anglia, cu care 
ocasie n-am pus sub ochi tratatul încheiat în- 
tre Elisabetha si Petru-Rares. Ambasadorul ‘Ia 
cetit cu mult interes și 'mi-a dis că n'a știut 
pănă acum despre acest tratat. *) 


.*) Trebue să arătcă nu Petru Rares ci Petru Skio- 
pu, despre care cititorul va pute citi toate im- 
prejurările ce aŭ mijlocit în descoperirea acestui 
tratat, cuprinse la pag. 394, 395 și 396 din Uri- 
carul volumul al patrulea. 

Eatä causa cea îndepărtată a aflärer acestui 
tratat de comerciü. După ce sai desfiinţat în- 
vétäturile în limba română din Academia Mihai- 
leană, unde eŭ eram profesor de limba franceză, 
la classa începătoare, întroducându-se ca toate 
învăţăturile să se predeïe numai în limba fran- 
ceze, am fost nevoit, ca să intru ca practicant în 
Postelnicie, saii Secretariatul de Stat al Moldover. 
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Convorbirile mele cu cei-alți Ambasadori, 
ai Germanie, Austriei, Italică şi Russieï, aŭ 
avut de asemenea un resultat satisfăcător. 'Loţi 
aŭ blamat atitudinea necorrectă a Turciei, cu 
mai multă saŭ mai puţină reservă. Așa, de 
esemplu, Contele Wimpffen, Ambasadorul Aus- 
trieï, 'mi-a dis că în adevăr în această cestiu- 
ne avem dreptate, însă ceea ce face Turcia a- 
cum este o represalie la alte acte ce am făeut 
noi altă dată; cum, d. e. tratatele de comerciu 
şi baterea, moneteï. Am respuns la aceasta Am- 


Aice neavând mult de lucru, am început a mă 
ocupa cu feliurite Hatișerifuri, seneduri, tratate 
vechi şi noue a le Moldovei; am format o colec- 
tiune în 4-o de vre-o 200 de file. Această Con- 
dică o am împrumutat'o D-lui Grigorie L. Balsü, 
cumă&trul meă, care nu me-aă maï înapotet'o. In 
acea colectiune era şi o notifä atingătoare de 
tratatul cu Anglia, pe care eŭ am împrimat'o în 
Foïletonul Zimbruluï No. 11 din 1855. 

Pănă la acea epohă eŭ publicasem vol. I, II 
şi II de Uricar. Intro seară din luna Ianuarie 
1858, m'am dus la Dl. Costaki Hurmuzaki, ce 
şedea la cumnatul seii Gheorghieș Sturdza Dul- 
cescul, strada Toma-Cosma din Iași. Acolo erati 
adunaţi mai multe cucoane şi boieri; intrând în 
salon, Dl. Cost. Hurmuzaki, aŭ început a mă a- 
postrofa cam aspru; că cum eŭ am avut curajul 
să publicii că Anglia aŭ încheiat tratat cu Petru 
Skiopul. Atunci eŭ cu modestie, iam respuns, că 
nu pot să'l ajută cu nimică, dacă în colectiunea 
completă a lux Dogiel, pe care o cumpărasă D-lur 
nu de mult, nu aŭ găsit un atare odor national.— 
Rugäiü numai pe sora d-sale Doamna Elisa Sturdza 
ca să mă proteagă pănă a doua seară, poftindü 
pe taţi cer adunaţi, ca să asiste la desculparea 
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basadorului că noi, de câte or am pretins un 
drept față cu Inalta Poartă, ne-am basat pe 
ceva, și anume pe vechile tratate încheiate mai 
înainte; Turcii, însă, nu se basează pe ni- 
mic, afară de cât pe bunul plac; prin urmare 
reclamatiunile noastre aŭ fost juste, iară ale 
lor nu. 

In această cestiune dar, opinia unanimă a 
represintanfilor Puterilor garante ne este fa- 
vorabilă. Eï însă nu consideră faptul ca de 


mea, fiind că eù a'și fi abuzat ca autore al Uri- 
carului, sumetindumë în numele ce'mi făcuse a- 
cele trei volume, ca să născocescii acel tratat 
de comerciü. 

A doua seară am fost esactii la întălnire. A- 
tunci am arătat vol. III pag. 803 din „le Manuel 
des Consuls, par Miltitz“ (Chambellan de S. M. 
le roi de prusse, Ancien Ministre près la Porte 
ottomane), imprimat la Berlin si Londres, în ani 
1837, 1838 si 1839 la A. Asher,—unde Dl. Con- 
stantin Hurmuzaki au colaţionat cu mine notifa *) 
ce am publicat. La viderea acestei dovedi au- 
tentice, Dl. C. Hurmuzaki, mau rugat să! trecă 
cu viderea iufala cu care maŭ tratat. In primă- 
vară, Dl. C. Hurmuzaky me-aii dat traducerea 
acestui tratat pe care eŭ am inserat'o în diarul 
Zimbru, şi apol o am reprodusă şi în vol. al IV 
de Uricar. 

Th. C. 


#) William Hareborne, Ambassadeur de la Reine Élisabeth 
près la Porte ottomane, avait obtenu du Prince Pierre de 
Valachie et de Moldavie, en 1588, une Lettre de privilé- 
ges, par laquelle ce Prince accorde aux Sujets et Marchands 
anglais, la permission de trafiquer dans ses Etats. (The Pri- 
vilege of Peter, the Prince of Moldavia, graunted to the 
English Marchants, en date du 27 Août 1588. Voyez Hack- 
luyt, |. c. T, II. p. 290. en latin et en anglais). 
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natură a da loc la grave complicaţiurii, si cred 
că în curând se va regula în mod amical: 
Primiț. etc. 
(Semnat) STEEAN C. SENDREA. n 


(Télégramme), Rucarest, le 31 Décembre 1876 (12 Janvier 1877). 


J'ai reçu votre rapport No. 252 avec copie 
da la note de Savfet-Pacha du 7 Janvier, re- 
lative à notre protestation au sujet de certai- 
nes dispositions de la Charte ottomane. 

J'apprecie hautement les bonnes dispositions 
que la Sublime Porte montre à l'égard de la 
Roumanie, en cherchant à édifier et à rassu- 
rer entièrement le gouvernement de Son Al- 
tesse le Prince Charles, par rapport à la situ- 
ation et aux conditions d'existence politique, 
qui sont faites à la nation roumaine par les 
traités. 

Je me propose de vous envoyer un exposé 
des motifs à l'appui de notre demande, au su- 
jet d'une: nouvelle déclaration de la part du 
gouvernement ottoman. De votre côté, atta- 
chez-vous, à la première occasion que vous 
aurez de voir Monsieur le Ministre des Affai- 
res Etrangeres ottoman, à lui donner l'assu- 
rance entière que si nous voulons une décla- 
ration formelle et plus complète, émanée du 
gouvernement du Sultan, c'est que nous n'a- 
vons rien plus à peur que de continuer nos 
bons rapports avec FEfpire ottoman. 


(Signé) N. IONESCU. 
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(Extrait) Rome, le 81 Décembre 1876 (12 Janvier 1877). 


Monsieur le Ministre, en receyant les notes 
circulaires du 18 et 22 courant, par lesquel- 
les vous me signalez l'atteinte portée à la 
souveraineté de l'Etat roumain, par la Con- 
stitution ottomane dernièrement promulguée, 
ainsi que par la réponse de Savfet-Pacha à 
Vinterpellation de notre Agent, je me suis em- 
pressé de me rendre auprès du Comte Tor- 
nelli qui dirige la politique extérieure, à la 
place de Monsieur Mélégari, qui est toujours 
malade. 

Après lui avoir exposé les circonstances, tel- 
les qu’elles ressortent des documents précités, 
j'exprimai la confiance que nous avons dans 
la sollicitude des grandes Puissances garantes, 
qui ne permettront pas, sans doute, qu'il soit 
port atteinte, soit directement, soit indirecte- 
ment aux droits de souveraineté de la Rou- 
manie, garantis si solennellement par elles- 
mêmes; que cette confiance est d'autant plus 
entière, que l'attitude politique du pays, au 
milieu des événements graves actuels, a été 
corecte, prudente et telle qu'il convient à un 
Etat indépendant et mârement organisé. 

Si, ajoutai-je à Monsieur Tornelli, nous Rou- 
mains, nous n'avions d’autres titres à une com- 
plète souveraineté, que ceux que donnent une 
conduite sage, et le progrès réalisé dans un 
court espace de temps, ils suffiraient aux yeux 
de l'Europe pour reconnaître la Roumanie 
comme Etat complètement souverain, ce qui 
serait un grand acte de justice envers clle, et 
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un encouragement aux autres peuples, qui as- 
pirent à l'émancipation. 

Monsieur Tornelli, instruit déja de ces cir- 
constances par le Représentant d'Italie à Con- 
stantinople, m'a répondu que la position juri- 
dique de la Roumanie vis-à-vis de la Turquie, 
a été maintes fois l’objet des discussions di- 
plomatiques, et malgré cela, elle est toujours 
restée en état de question; que tous les actes 
faits par la Roumanie à la suite de la Con- 
vention de 1858, conclue entre la Turquie et 
les grandes Puissances, n’ont pu abroger cette 
Convention, dont les dispositions sont si clai- 
res qu’elles ne laissent aucun doute sur les 
liens qui attachent la Roumanie à la Turquie, 
et excluent la dénomination de souveraineté 
complète qu’elle revendique. 

J'ai fait observer au Comte que la Rouma- 
nie, en vertu de ses traités avec la Turquie, 
est souveraine; que la Convention de 1858 a 
reconnu ces Traités que par conséquent ses 
dispositions ne peuvent être interprétées de 
façon à être en contradiction avec ces traités, 
que si, dans les conventions particulières, lin- 
terprétation se fait toujours en faveur de la 
liberté, dans les traités entre les Etats, elle 
doit se faire en faveur de la souveraineté. Qu'in- 
dépendamment de cela, quelle que soit Pin- 
terprétation à donner aux articles de la Con- 
vention précitée qui établissent un modus vì- 
vendi entre les deux Etats limitrophes, elle ne 
peut jamais s'étendre jusqu'où s'étendent les 
art. 1 et 7 de la Constitution turque, et la ré- 
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ponse de Savfet-Pacha. De plus, après la con- 
vention de 1858, la Roumanie a fait des actes 
d'Etat souverain, approuvés ct reconnus par 
les puissances, et auxquels elles ont même 
participé, tels que traités, etc. ete. 

Monsieur Tornelli a répliqué que ces actes 
sont, il est vrai, des pas faits en avant, mais 
n'ont pas encore abouti à la souveraineté com- 
plète; qu’il serait bien de suivre toujours cette 
marche, et même nécessaire de profiter d’un 
temps plus calme pour régler définitivement 
la situation politique de la Roumanie, vis-à-vis 
de la Turquie, et ce par la voie diplomatique. 

Veuillez agréer, etc. 


(Signé) B. GHEORGHIAN. 


(Télégramme), Pera, le 1 (13) Janvier 1877. 


Savfet-Pacha, sous pretexte qu'il n'a pas eu 
le temps de se concerter avec le Grand Vizir, 
a remis à lundi prochain, la réponse qu'il m'a- 
vait promise pour aujourd'hui, sur le projet de 
déclaration remis jeudi dernier. Ces ajourne- 
ments rendent l'acceptation de plus en plus 
douteuse. 

(Signé) Général GHICA. 


(Télégramme), Pera, le 2 (14) Janvier 1877. 


Si demain Savfet-Pacha ajourne encore sa 
réponse ou refuse la déclaration que nous de- 
mandons, Votre Excellence n'est-elle pas d'a- 
vis que je doive adresser à la Porte, en ré- 
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ponse à sa déclaration du 7 Janvier, une note 
dans le sens de vos télégrammes des 10 et 12? 
ll me semble utile que notre gouvernement 
oppose, à la déclaration écrite de la Porte, une 
réponse écrite qui en constaterait l’insuffisan- 
ce et proposcrait une rédaction plus explicite 
ct plus complète. Ce serait nous assurer l'a- 
vantage de la situation, garder notre liberté 
d'action ct conserver à notre protestation toute 
sa valeur. Notre note serait rédigée sur un 
ton ferme ct modéré. 

Je vous prie de me télégraphier des instruc- 
tions à ce sujet. 

(Signé) Général GHICA. 


(Télégramme), Bucarest, le 3 (15) Janvier 1877. 


Dans l'entretien que vous allez avoir ajourd'- 
hui avec Savfet-Pacha, quel qu’en soit le ré- 
sultat, bornez-vous à en prendre acte. 

Une note écrite suivra. 


(Signé) N. IONESCU. 


(Télégramme), Péra le 3 (15) Janvier 1877. 


Savfet-Pacha m'a dit qu'il lui est impossi- 
ble de faire une déclaration selon notre désir 
et qu'il en préparait une autre. Jai répondu 
que si elle devait être une paraphrase de celle 
du 7 Janvier, il est inutile de me l'envoyer, 
et qu'il ne reste plus qu’à informer mon gou- 
vernement du refus de la Porte. J'ai cru de- 
voir lui parler encore en termes énergiques de 
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la gravité de la situation et des conséquences 
possibles En présence de ce langage, il m'a 
prié de ne pas en référer encore à Bucarest 
et de revenir mexcredi, car ce n'est que ce 
soir qu’il pourra se concerter avec le Grand 
Vizir sur l'incident. 
(Signé) Général GHICA. 
RS oa aa 

(Télégramme), Péra, le 5 (17) Janvier 1877. 
Savfet-Pacha, que je n'ai pu voir qu’un in- 
stant, m'a dit qu'il m'enverra aujourd’hui même 
une nouvelle déclaration. J’ai insisté pour sa- 
voir si elle serait identique ou analogue à celle 
que vous avez proposée. Il m'a seulement as- 
sué qu’elle serait plus explicite que celle 
du 7 Janvier, et qu’elle satisfera notre gou- 


vernement. 
(Signé) Général GHICA. 


(Télégramme), Péra le 7 (19) Janvier 1877 
Jusqu'à ce soir jeudi, Savfet-Pacha ne m'a 
pas encore envoyé la déclaration promise pour- 
tant pour hier. Je vous prie de vouloir bien 
me donner des instructions. 
(Signé) Général GHICA. 


(Télégramme), Bucarest, le 7 (19) Janvier 1877. 
Remettez immédiatement à Savfet-Pacha une 
note écrite dans le sens de mon télégramme 
du 10 Janvier, et aussi copie aux Represen- 
tants des Puissanees garantes. 
(Signé) N. IONESCU. 


—  —— 
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(Télégramme), Ptra le 8 (20) Janvier 1877. 


Conformément à vos ordres, j'ai envoyé ce 
matin à Savfet-Pacha une note dans le sens de 
votre télégramme du 10 courant, et je viens 
(Pen remettre officiellement copie aux Repré- 
sentants des Puissances garantes. Je vous en- 
voie copie de ces pièces par le prochain courrier. 


(Signé) Général GHICA. 


Constantinople, 10 (22) Janvier 1877. 


Monsieur le Ministre, conformément à mon 
télégramme chiffré du 8 (20) courant, j'ai Phon- 
neur d'envoyer, ci-joint, à Votre Excellence: 

1) Copie de la note que j'ai adressée à 
Monsieur le Ministre des Affaires Etrangères 
de la Sublime Porte, en suite de votre télé- 
gramme chiffré du 7 (19), sur la base ct dans 
le sens de votre télégramme chiffré du 29 
Décembre (10 Janvier). 

2) Copie de la circulaire par laquelle j'ai 
communiqué la susdite note à Messieurs les 
Représentants des Puissances garantes. 

Votre Excellence remarquera que je me suis 
attaché, dans la pièce destinée à la Sublime 
Porte, à dresser en quelque sorte procès-ver- 
bal des phases successives de l'incident, et que, 
sans rien abandonner de nos réclamations ni 
de nos propositions, j'ai cru devoir les for- 
muler avec certains tempéraments. 

Je wai mentionné qu'en passant mes entre- 
tiens avec Monsieur le Ministre des Affaires 
Etrangères de la Sublime Porte, afin de n'a- 
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voir pas à entrer dans de justes récrimina- 
tions sur l’accueil constamment réservé à des 
démarches qui, toutes verbales qu’elles fussent, 
n'en auraient pas moins mérité n'être prises, 
vu leur importance et leur caractère officiel, 
en plus sérieuse considération. 

Ajouterai-je que, dans ces entrevues, dont 
j'ai rendu compte en substance à Votre Ex- 
cellence par mes divers télégrammes, il m'a 
fallu reprendre et soutenir à nouveau la thèse 
des droits de la Roumanie? Il serait oiseux de 
développer ici les détails des discussions main- 
tes fois analysées dans mes rapports au D6- 
partement de Votre Excellence. Îl me suffira 
de constater que Son Excellence Savfet-Pacha 
persistait à maintenir l’éternelle théorie de 
tous les hommes d'Etat ottomans, à savoir que 
la Roumanie est un pays, un territoire de 
l’Empire. 

Toutes mes instances pour obtenir une so- 
lution satisfaisante ont échoué devant des ré- 
ponses évasives ou dilatoires. 

Je ne saurais préciser avec certitude la rai- 
son pour laquelle Monsieur le Ministre des 
Affaires Etrangères de la Sublime Porte, s’est 
abstenu de remplir l'engagement pris envers 
moi le 5 (17) Janvier, et relaté à Votre Ex- 
cellence par mon télégramme chiffré du même 
jour. Jl est à supposer que Son Altesse Mid- 
had-Pacha, consulté sur incident, a jugé qu’une 
nouvelle déclaration de la Sublime Porte é- 
tait superflue, et que la question devait être 
ensevelie dans le silence. 
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D'autre part, les évènements du 8 (20) Jan- 
vier ont enlevé à notre démarche envers Mes- 
sièurs les Représentants des Puissancee garan- 
tes la portée effective et immédiate qu'on en 
pouvait attendre. L'imminerce db leut départ, 
résultant de la dissolution de la Conférence, 
et la cessation de leurs relations personnelles 
avec le gouvernement impérial ottoman leur 
ont, dès ce jour même, interdit tout travail 
politique. Ils se sont done bornés à ordonner 
la transmission à leurs cabinets respertifs de 
la copie que je leur ai communiquée. 

En terminant le présent compte-rendu, je 
prends la liberté de solliciter de Votre Ex- 
cellence des instrüctions qui me permettraient 
de conformer mon attitude éventuelle vis-à-vis 
de la Sublime Porte aux intentions du gou- 
vernement. 


Veuillez agréer, etc. 
(Signé) Général GEICA. 


———: 


Constantinople, le 8 (20) Janvier 1877. 


Monsieur le Ministre, le 20 Décembre (1 Janvier) 
dernier, j'ai eu l'honneur de me présenter chez Votre 
Excellence pour lui demander, de la part de mon gou- 
vernement, si certaines expressions de l’article 7 de la 
Constitution, promulguée le 11 (23) Décembre précé- 
dent visaient la Roumanie. 

Votre Excellence m'a répondu que le dit article s'ap- 

liquait aux Principautés-Unies, au même titre qu'à la 
Serbie et à l'Egypte. J'ai dû transmettre à mon gou- 
vernement cette interprétation devenue officielle, puis- 
qu’elle émanait de Votre Excellence. 

Cependant le sentiment public en Roumanie s'était 
vivement ému des termes de là Constitttion ottomane: 


www.dacoromanica.ro 


il > 


le Cabinet de Bucarest se voyait, h la Chambre des 
Députés et au Sénat, l’objet d'interpellations où se ma- 
nifestait cette légitime émotion. 


Devançant les voeux du pays, le Ministère roumain 
m'avait envoyé le texte d’une protestation par laquelle 
il attestait l'obligation impérieuse où il se trouvait de 
restituer aux relations de la Roumanie avec l’Empire 
ottoman leur véritable caractère, tel qu’il a été defini 
par les capitulations intervenues ab antiquo entre les 
Sultans ottomans et les Princes roumains, et tel qu’il 
a été consacré par le droit public de l’Europe moderne. 

En conséquence, le 6 Janvier j'ai donné lecture et 
laissé le texte à Votre Excellence de cette protestation; 
le même jour, par ordre supérieur, afin d'attribuer à 
ma démarche auprès de Votre Excellence la valeur 
qu’elle comportait, j'ai remis copie de cet acte à Mes- 
sieurs les Représentants des Puissances garantes. 

Le lendemain, 7 Janvier, Votre Excellence m'a fait 
l'honneur de m'adresser une note par laquelle Votre 
Excellence, sans mentionner lu protestation que j'avais, 
au nom de mon gouvernement, déposée la veille entre 
ses mains, voulait bien affirmer que la Constitution ot- 
tomane „ne pouvait avoir pour effet d’altérer les con- 
„ditions d'existence politique d'aucun des pays qui font 
„partie intégrante de l’Empire ottoman, et qu'il suffi- 
„sait d'une telle déclaration de la Sublime Porte pour 
„que le gouvernement de Son Altesse le Prince Char. 
„les fût entièrement édifié et rassuré à cet égard.“ 

Le Cabinet roumain, à qui je m'étais empressé de 
transmettre la note de Votre Excellence, n’a pas cru 
pouvoir partager l’appréciation par laquelle cette note 
se terminait. 


Tout en tenant hautement compte des bonne: dispo- 
sitions qui avaient déterminé là Sublime Porte à vdu- 
loir édifier et rassurer le gouvernement de Son Altesse 
Sérénissime le Prince Charles, par rapport à la situa- 
tion et aux conditions d'existence politique de la Rou- 
manie, le Ministère de Bucarest n’a pas trouvé que la 
déclaration de Votre Excellence fût complètement de 
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nature à écarter sans retour des interprétations con- 
traires à l'esprit ou à la lettre des capitulations turco- 
roumaines et des traités européens. 

Il est d'avis que, ‘pour supprimer toute crainte et 
tout danger d’équivoque, la voie la plus sûre serait 
que le gouvernement impérial, par l'organe de Votre 
Excellence, adressât à mon Agence, aux fins d’être 
communiquée à Bucarest, une note où il serait expli- 
qué que la Roumanic n’est pas comprise parmi les pro- 
vinces ottomanes, dont parle la Charte actroyée le 28 
Décembre dernier, et que les liens qui unissent la Rou- 
manie à l'Empire ottoman sont fixés par lee anciennes 
capitulations intervenues entre les Sultans ottomans et 
les Princes roumains, et consacrés par les Traités qu 
ont placé sous la garantie collective des grandes Puis- 
sances de l’Europe la situation de la Roumanie. 

J'ai eu Pbonneur, dans plusieurs entrevues, d’expo- 
ser verbalement à Votre Excellence la pensée de mon 
gouvernement à cet égard, Je prends la liberté de la 
formuler aujourd’hui par écrit, persuadé que Votre Ex- 
cellence voudra bien employer sa haute intervention 
pour obtenir de la Sublime Porte envers le gouverne- 
ment de Son Altesse Sérénissime le Prince Charles une 
déclaration écrite par laquelle serait attesté, sclon le 
droit, l'état réel des relations existantes entre la Rou- 
manie et l’Empire ottoman. 

Dans l'espoir que Votre Excellence m'honorera d'une 
prompte réponse, je vous prie d'agréer, etc. 


(Signé) Général GHICA, 


Constantinople, Ie 8 (20) Janvier 1877. 


‘ Monsieur le . + . . , d'ordre de mon gouvernement, 
j'ai honneur de communiquer, ci-joint à Votre Ex- 
cellence copie de la note adressée, en date de ce jour, 
à Monsieur le Ministre des Affaires Etrangères de la 
Sublime Perte, au sujet de certaines expressions de la 
Constitution ottomane qui ont motivé, de la part du 
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Cabinet de Bucarest, la protestation dont copie a été 
remise à Votre Excellence le 6 Janvier courant. 
Je prie Votre Excellence d'agréer, etc. 


(Signé) Général GHICA. 


(Télégramme adressé à Vienne), Bucarest, le 8 (20) Septembre 1876. 


Le vice-prérident du Sénat, Monsieur Ion 
Ghica, part demain en mission spéciale pour 
Londres. 11 devra s'arrêter à Vienne pour con- 
férer avec vous sur les questions du jour. 
Veuillez l’informer de tout ce qui est à votre 
connaissance sur les dispositions du gouverne- 
ment austro-hongrois. L’impression rapportée 
ici de Livadia est que la Russie traitera pater- 
nellement la Roumanie, mais qwelle est disposée 
à fuire encore plus, et même la guerre, pour 
l'affranchissement des slaves de la Turquie. 


(Signé) N. IONESCU. 


————— a 


(Télégramme. Extrait de l'Agence diplomatique), St. Péters- 
bourg, le 16 (28) Septembre 1876 

Le gouvernement princier at-il prévu le 
cas où la Russie entrerait en campagne, ct, 
dans cctte éventualité, quelle serait notre at- 
titude ? Je voudrais le savoir, afin de ne pas 
être pris au dépourvu dans mes entretiens, 
sans trop m'avancer toutefois, bien entendu. 


Le gérant 
(Signé) EMILE "GHICA. 
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(Télégramme), Bucarest, le 19 Septembre (1 Octobre) 1876. 

Je réponds à votre télégramme du 2% Sep- 
tembre. 

À ce moment où l’on traite heureusement 
de la paix, où la Russie elle-même la désire, 
le gouvernement princier ne peut se pronon- 
cer sur son attitude dans l'éventualité d’une 
gucrre déclarée par la Russie. 

Cependant nous tenons à. ce que la Russie 
ne doute point de nos sentiments de confian- 
ce dans sa politique bienveillante à notre é- 
gard, et vous devez vous attacher à assurer le 
gouvernement imperial que nous mettons un 
haut prix à nos bons rapports avec lui. Nous 
remercions particulièrement le Cabinet impé- 
rial des assurances qu'il nous donne et nous 
espérons qu'il nous aidera puissamment à main- 
tenir notre position délicate. 

(Signé) N. IONESCU, 
oHa 
(Télégramme-Cireulaire), Bucarest, le 25 Septembre (7 Oct) 1576. 

Le gouvernement vient de décider la con- 
centration des troupes pour les manoeuvres 
d'automne, conformément à la loi. Cette con- 
centration est d'autant plus justifiée dans les 
circonstances actuelles, que nous devons nous 
tenir prêts pour toute éventualité. 

(Signé) N. IONESCU. 


oo elit eee 
pate 


(Télégramme), Vienne, le 20 Octombre (1 Noen.bre 1876). 
Le journal ,Fremdenblatt“ publie un arti- 
cle où, après des éclatants hommages rendus 
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à la loyauté du Prince et du pays, on recon- 
nait que si la garantie des Puissances venait à 
manquer à la Roumanie, celle-ci pourrait se 
trouver dans lla nécessité de rompre les der- 
niers liens qui l'attache à la Turquie. Dans 
ces cas, les Puissances n'auront rien à objec- 
ter aux revendications de la Roumanie. 


(Signé) I. BALACIANO. 


(Télégramme), Bucarest, le 22 Octobre (3 Novembre) 1876. 


Il y a une question entre autres qui pro- 
bablement s'imposera aux négociateurs, c’est 
la sanction de la garantie accordée à la Rou- 
manie par les traités. Notre neutralité ne se- 
rait un bienfait pour nous ct pour l'Europe, 
que si les Puissances garantes accordaient à la 
Ronmanie, par un acte international une ga- 
rantie spéciale, en prévision de l'éventualité 
d'une guerre entre l’nne des Puissances et la 
Turquie. 

Je vous prie de sonder avec la plus grande 
discrétion les dispositions à cet égard du gou- 
vernement auprès duquel vous êtes accredité. 
Vous voudrez bien vous empresser de m'in- 
former du résultat de vos démarches. 


(Signé) N. IONESCU. 
— o io 
Roma, 25 Octobre (6 Noembre) 1876. 


Domnule Ministru, primind telegrama Dom- 
niea- Voastre, din 22 Octobre (3 Noembre), 
m'am grăbit a vedea chiar în acea dipe Dom- 
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nul Melegari, cu care m'am întreținut aproape 
jumetate de oră. 

Am început convorbirea despre armistițiu 
care este acum la ordinea qile, și de ma 
multe on în cursul aceste. convorbin "mia 
repetat : că este de dorit, în interesul general 
al Europei, să sc facă o pace cât se va putea 
mai durabilă. Cautam să aduc convorbirea 
ast-fel ca să pot sonda părerea Domnulu Mi- 
nistru asupra cestiunei de care "m. vorbiti, prin 
telegrama mentionata mai sus, și am început 
a vorbi despre atitudinea România în midlo- 
cul tulburărilor din Orient. Excellenta Sa a- 
probând atitudinea aceasta, totuși "mi-a obser- 
vat despre trecerea voluntarilor ruși. Am res- 
puns la această observatiune Domnului Minis- 
tru, că guvernul nostru nu putea să ia nico 
mesură în privinţa acestor trecetori, cari se 
presintaii la frontieră cu paspoarte în regula, 
fără se nu i se impute o călcare a prineipie- 
lor cari reguleazu raporturile dintre naţiuni. 
Aica mi sa presentat occasiune destul de bună 
de a atrage atentiunea Domnulu Ministru a- 
supra momentului propice în care se găsesc 
Puterile garante, ca prin un act internaţional 
să dea o sancţiune garantielor de neutralitatea 
României, ca sub nici o formă să nu poată fi 
violată, și ca în or-ce moment și în façia oru- 
căror împregiurări, să putem conta pe efficaci- 
tatea și validitatea acelor garanti. Domnul Mi- 
nistru, de și cu un moment înainte 'm. obser- 
vase despre trecerea voluntarilor Rusi, ’mi-a 
respuns : Că sancţiunea garanficlor neutralității 
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României sunt înseși aceste garanţii, că această 
neutralitate este destul de bine garantata si că 
nu crede că Puterile se vor ocupa acum de 
alt-ceva de cât numai de regularca conditiunilor 
provincielor resculate din Imperiul Ottoman. 

Ne-având instrucţiuni mau detaliate asupra 
acestei cestiuni, am lăsat ca convorbirea să 
lunece asupra altor cestiuni. 

Aducându-vă aceasta la cunoștința, ve rog 
să bine-voiti a primi, etc. 


(Semnat) V. GHEORGHIAN. 


(Télégramme) Péra, le 30 Octobre (11 Novembre) 1876. 


L’anglais Mazar-Pacha, arrivé depuis quel- 
ques jours, se dit envoyé en mission secrète 
par Son Altesse le Prince et par notre cabi- 
net auprès de la Sublime Porte, et donne à 
entendre qu'il vient offrir au gouvernement 
ottoman, la coopération de l’armée roumaine, 
en cas de guerre avec la Russie. Les agis- 
sements du dit individu wont été signalés de 
divers côtés. 

(Signé) Général GHICA. 


(Télégramme), Bucarest, le 31 Octobre (12 Novembre) 1876. 


Je vous autorise à dementir le faux envoyé 
qu’on vous a signalé. 


(Signé.) N. IONESCU. 
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(Télégramme), (Extrait), Paris,le 3 (16) Novembre 1876. 


Pai l'honneur de vous transmettre le télé- 
gramme suivant chiffré par Monsieur Ghica 
lon, avec la clef que vous lui avez indiquée 
dernièrement, savoir : 

„Après avoir exposé les avantages et la né- 
„cessit6 politiques pour l’Europe, de donner à 
„la Roumanie une garantie individuelle, j'ai 
„exposé les difficultés existantes entre notre 
„gouvernement et la Porte. Lord Derby m'a 
„dit qu’on tâchera à la Conférence de faire 
„disparaître toute cause de mésintelligence, 
„mais que n'étant pas seul, il ne peut prendre 


„aucun engagement.“ A 
(Signé) SCHENDRE. 


(Extract) Londra, 3 (15) Noembre 1876, 


Domnule Ministru, numirea Marquisuluï de 
Salisbury la Conferinţa ce este sa se adune la 
Constantinopol, a făcut aci un foarte mare 
effect, fiind-că el este omul de talent si sufle- 
tul Cabinetului. 

A-l-alta-sară Marquisul ’mi-a dat toată seara; 
m'am folosit de buna sa dispositiune pentru 
aY espune pe cât am putut mai bine necesi- 
tatea pentru Europa, de a se da Românie o 
garanție specială, care se nu mai permita ni- 
menu a cugeta se n violeze territoriul. I-am 
arctat necesitatea de a face să dispara căt mai 
curând dificultatile ce întâmpină prea adessea 
Guvernul nostru, în reua voință și în orgoliul 
turcesc. — Mi-a arătat ca poartă cel mai mare 
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interes nitel si prosperitafit : României și "mi-a 
cerut an da câte-va notițe. Vă anexez aci, Dom- 
nule Ministru, copie după însemnările cei am 
dus a scară, pe care le-a citit cu toată aten- 
țiunea, promițând că va ţine compt de dânsele. 

In vorbirea de a-l-altă-sară lam întreținut 
mult despre cestiunea insulelor Dunării si des- 
pre nedreptatea ce ni s'a făcut respingându-ne 
de la gura Kilia, care a fost și trebue să fie 
a Românie, dară veţi observa că în redactiu- 
nea alăturată m'am ferit de a atinge această 
cestiune, în urma unor observatiuni ce ’mi-a 
făcut în vorbire, că nu ar fi prudent în mo- 
mentul de față a deschide nicăiri vorba de 
fruntarie. 

Primiti, etc. (Semnat) ION GHICA. 


NOTICES 


Concernant la Roumanie. 


La Roumanie actuelle formait, il y a quelques an- 
nées, les Principautés de Valachie et de Moldavie que 
le traité de Paris comprenait sous la dénomination de 
Principautés-Unies. Ce pays a occupé de tout temps 
en Orient une position politique toute exceptionnelle. 
En vertu des traités spéciaux de ses Princes nationaux 
avec les Sultans, il a toujours joui d’un gonvernement 
indépendant, ayant des chefs chrétiens et ne permet- 
tant pas aux Musulmans de séjourner dans ce pays, 
ni d'y avoir des Mosquées. La suprématie toute nomi- 
nale des Snltans, consistait dans le payement d’un tri- 
but annuel en échange de l’obligation pour la Porte 
de leur donner du secours armé que les Princes rou- 
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mains étaient en droit de lui demander en cas que 
leur territoire viendrait à être envahi par quelque en- 
nemi du dehors. 

Des vicissitudes de toute nature et les guerres fré- 
quentes entre la Russie et la Turquie avaient altéré le 
sens de ces traités et en avaient faussé l'application. 

Le traité de Paris de 1856 est venu régulariser, au- 
tant qu'il a été possible alors, la situation politique 
des Principautes vis-à-vis de la Porte, et les placer sous 
la garantie collective des grandes Puissances signa- 
taires de ce traité. 

Dans la situation nouvelle qui leur a été faite en 
1859 par la Conférence de Paris, les Roumains ont 
réussi à se donnes un gouvernement régulier et une 
justice qui assure la famille et la propriété; ils ont 
créé des écoles de tous les degrés dans leurs villes et 
dans leurs villages; ils ont résolu la question rurale 
qui menaqait la propriété terrienne; en moins de douze 
ans ils ont exécuté dans l’intérieur de leur pays piès 
de 4,000 miles de bonnes chaussées et près de 1,060 
miles de chemins de ter; ils ont donné un grand dé- 
velloppement au commerce et à l’agriculture; ils ont 
organisé une force armée qui peut compter de 50,000 
à 60,000 hommes bien équipés, ayant un bon matériel 
de guerre. En un mot ils ont fait des eflorts pour se 
mettre au pas de la civilisation européenne et ils peu- 
vent dire sans trop de présomption que celui qui au- 
rait visité leur pays, il y a douze ans aurait de la peine 
à le reconnaître aujourd'hui, s’il venait à y retouiner. 
On ne peut pas leur nier qu’ils ont répondu et qu'ils 
répondent à l’attente de l’Europe. Les Valaques et les 
Moldaves de hier sont devenus une nation: la nation 
roumaine, et les Principautés de Valachie et de Mol- 
davie sont devenues la Roumanie, un Etat tout petit à 
la vérité, mais qui a la conscience de son existence et 
qui comprend ses devoirs et ses obligations vis-à-vis 
du monde civilisé. 

Les Roumains sont de race latine. Par leur situa- 
tion géographique ils font la continuation de cette zône 
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qui sépare du Nord au Midi les deux grands groupes 
slaves. Il ne dépend que des grandes Puissances de 
l'Europe d'en faire une barrière forte contre les ten- 
dances qui, à des époques périodiques, menacent la 
tranquillité et l'équilibre politique en Orient. 

Si tant est que par la race à laquelle ils appartien- 
nent, par l'instinct de leur conservation nationale qui 
les a toujours admirablement guidés et par l'aptitude 
qu'ils ont pour la civilisation dont ils ont fait preuve, 
les Roumains sont devenus un élément utile et l’on 
peut dire même nécessaire pour l’Europe en Orient, il 
serait juste et même prudent que les Puissances ga- 
rantes cherchent à élever le niveau politique de leur 
petit Etat, et qu’elles cherchent à mieux assurer leur 
position politique ‘et leur existence nationale. 

Les Roumains ont montré surtout dans les évène- 
ments qui se déroulent dans leur voisinage un véri- 
table tact politique, mais il n'est pas moins vrai qu’il 
y a plusieurs questions, petites en apparence mais très 
essentielles cependant, qui pourraient devenir un véri- 
table, danger, si on venait à les négliger, et à ne pas 
leur donner une solution convenable. Ce sont surtout 
ces difficultés qui s'élèvent tous les jours entre le gou- 
vernement roumain et la Porte à propos des relations 
de voisinage et de commerce, qui donnent naissance à 
des discussions interminables, et sans issue autre que 
Vaigreur et la méfiance qu’elles laissent après elles. 
L'ignorance et souvent même le mauvais vouloir des 
autorités riveraines, au lieu de faciliter et d'encourager 
les relations commerciales entre les habitants des deux 
rives du Danube, y apportent de telles entraves qu'ils 
les rendent difficciles et quelquefois impossibles. A Con- 
stantinople même on met un certain mauvais vouloir 
à reconnaître aux Roumains une autre sujétion que la 
sujétion ottomane; on va même quelque fois jusqu’à 
manquer aux égards dus à l’Agent de Roumanie qui 
d’après les traités doit jouir de tous les droits et béné- 
fices que le droit des gens accorde aux représentants 
politiques. En maintes occasions on a eu vis-à-vis de 
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cet Agent diplomatique des procédés qui ne pouvaient 
manquer de blesser une susceptibilité tant soit peu dé- 
licate, A côté de tout cela viennent se placer les pré- 
tentions inexplicables et injustifiables du gouvernement 
de la Porte qui vont jusqu’à vouloir se mêler de la 
torme et de la régularisation de notre monnaie natio- 
nale et du caractère des marques de distinction dont 
le Chef de l'Etat roumain doit récompenser les servi- 
ces rendus à son pays. 

Les discussions et les mésintelligences sur ces ques- 
tions portent le plus grand préjudice aux relations de 
commerce d’entre les deux pays, blessent l'amour pro- 
pre national et touchent même à la prérogative et à 
la susceptibilité du Prince, et sont autant de causes de 
rancune et de méfiance que l’on pourrait exploiter 
d’une manière fâcheuse, pour les deux pays en les exci- 
tant l’un contre l’autre. Elles peuvent être facilement 
applanies et résolues par une convention commerciale 
et douanière par laquelle on réglerait tout le détail 
pour ne rien laisser au bon vouloir et à l’interprétation. 

Pour en venir à la question qui préoccupe aujourd’hui 
tous les esprits, il est ù observer que li Roumains, 
en gardant la plus stricte neutralité dans la lutte que 
les slaves ont engagée contre les 'l ures, ont fait preuve 
de tact politique, ont montré à l’Europe qu'ils compre- 
naient leur mission et que leur nationalité, toute petite 

u’elle est, sait se rendre utile au maintien de la paix 
et de l'équilibre européen en Orient. Mais si un jour 
leur pays allait se trouver au milieu des belligérants : 
d’une côté la Serbie aux prises avec les Turcs et d'autre 
part la Russie déclarant la guerre à la Turquie, la 
Russie demandant passage pour ses troupes à travers 
le territoire roumain, la situation deviendrait difficile, 
car leur livrer passage, sans le consentement des Puis- 
sances garantes, serait enfreindre cette neutralité qui 
leur est dictée par instinct de leur conservation na- 
tionale, et qui pour la Roumanie est une obligation im- 
posée par les traités comme un devoir, tant qu'il n’est 
pas question d'alterer ses rapports avee les Puissances 
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garantes, vu que la garantie collective de son état poli- 
tique est tout à la fois un intérêt européen et roumain. 

Si la demande de passage pour les troupes russes 
venait à être faite d'entente avec les Puissances ga- 
rantes, ou si la Russie n’intervenait pas seule mais avec 
l’une ou plusieurs de ces Puissances, la situation se- 
rait toute différente, car on ne serait pas en droit de 
reprocher à la Roumanie d’avoir violé la neutralité 
qui lui est imposée par les traités, mais en pareil cas 
il faudrait que tout soit prévu à l'avance, les situations 
bien précisées et bien spécifiées, pour que rien ne soit 
laissé au hasard ou à la force. 

Le gouvernement roumain par la conduite qu'il a 
tenu et qu'il cont nue à tenir, a voulu s’atfirmer et 
faire acte d'indepandence, dans les limites, bien en- 
tendu, de son droit et de ses moyens. En appelant 
sous les armes les hommes qui composent son armée 
territoriale, il n’a d’autre but que celui de faire res- 
pecter sa neutralité. 

En face d'alternatives, toutes d'une nature si déli- 
cate, et en tenant compte de l'agitation et des pertur- 
bations qu'éprouvent les intérêts matériels et commer- 
ciaux en Roumanie, dès qu'il surgit la moindre diff 
culté politique sur un point quelconque de l’Empire 
ottoman, dès qu'il vient à être échangé la moindre 
note diplomatique tant soit peu accentuée, entre un gou- 
vernement quel qu'il soit et la Porte, on ne peut se 
retuser à reconnaître que la garantie de l’Europe, telle 
qu’elle existe actuellement, telle qu’elle résulte du 
traité de Paris pour la Roumanie, n’est pas suffisante, 
et qu’il serait d’un intérêt européen qu’elle soit rendue 
plus efficace. 


(Télégramme), Bucarest, le 5 (17) Novembre 1876. 


Les instructions dans la question de la ga- 
rantie spéciale de la neutralité roumaine vous 
arriveront probablement aujourd’hui sous la 
forme d’un simple point d’interrongation que 


www.dacoromanica.ro 


— FA = 


vous aurez à présenter. Je pense que vous 
trouverez bien le temps pour cela. Il suffit 
pour le moment que vous opériez discrète- 
ment cette première reconnaissance de l'affaire. 


(Signé) N. IONESCU. 


(Télégramme), aux Agents diplomatiques de Roumanie i 
Berlin, Paris, Rome, Vienne et Sant-Petersbourg, Bucarest, le 5 
(17) Novembre 1876. 

Veuillez voir immédiatement le Ministre des 
Affaires Etrangeres de . . . . et lui exposer 
que, grâce à la protection des Puissances ga- 
rantes, la Roumanie a pu observer une neu- 
tralité parfaite, en face des évènements qui se 
sont produits à ses frontières. 

Tant que ces évènements ne prendront pas 
un autre cours, la Roumanie n’aura aucun su- 
jet d'inquiétude; ce n'est point elle qui a in- 
térêt à se priver de la garantie collective des 
grandes Puissances de l'Europe. 

Mais si la situation changeait et qu’une guer- 
re éclatât entre les Puissances garantes mâ- 
mes, qu'adviendrait-il alors de notre neutralité ? 

Employez-vous donc à avoir de la part du 
gouvernement. . . . une réponse positive. 

(Signé) N. IONESCU. 


(Télégramme,) Paris, le 5 (17) Novembre 1876. 


J'ai l'honneur de vous transmettre le télé- 
gramme suivant de Monsieur Ion Ghica de 
Londres: 

„Lord Salisbury m'a donné hier toute la 
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soirée. Je lui ai exposé notre situation, nos 
„griefs et la nécessité de donner à la Rouma- 
„nie une garantie individuelle. Aujourd’hui je 
„lui ai remis la note demandée, dont je vous 
„expâdierai copie par la poste. L'Angleterre ne 
„permettra pas un envahissement; elle est 
décidée à en faire un cas de guerre.“ 


(Sign) SCHENDRE. 


(Télégramme), Extrait, Vienne, le 6 (18) Novembre 1876. 


merci Quant à la garantie spéciale, comme celle 
de la Belgique, elle ne paraît pas compatible 
avec notre position actuelle. Aussi longtemps 
que nous ferons partie de l’Empire ottoman, 
nous ne pourrons obtenir d'autre garantie que 
celle que l'Europe a donnée à la Turquie et 
que'elle regrette aujourd'hui. La neutralité 
absolue est le complément forcé de l’indépen- 
dance. Toutes les deux reçoivent la même cun- 
sécration. En nous montrant décidés et capa- 
bles de faire respecter la seconde, nous obti- 
endrons la première. 


(Signé) I. BALACIANO. 


(Télégramme), Vienne, le 7 (19) Novembre 1876. 


J'ai posé au Baron Orezy la question de la 
neutralité avec tous les développements qu’elle 
comporte. 11 m'a dit qu’en face des dificultés 
qu’elle soulève, il n'ose prendre sur lui d'y 
répondre, et devra en référer au Comte An- 
drassy dès son retour de Pesth. Il a ajouté 
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qu’il ne croit pas que le Comte lui-même pren. 
ne sur lui de resoudre la question avant la 
réunion de la Conférence; c'est alors seule- 
ment qu'on pourra savoir ce que la Russie et 
l'Angleterre sont décidées à faire. 


(Signé) I. BALACIANO. 


Extract. Paris, 10 (22) Noembre 1876. 


Domnule Ministru, conform depeseï Dom- 
nica- Voastre cifrate din 17 Noembre 1876, am 
mers la Domnul Ministru Afacerilor Străine 
al Francie. și "n-am espus că pănă astädi, gra- 
tie protecțiune. Puterilor garante, Romănia a 
putut păstra o neutralitate complectă în mij- 
locul evenimentelor ce sau petrecut la fron- 
tierele sale. 

Intentiunea Ministerulu actual este de a padi 
tot acea linie de conduită pentru a se putea 
bucura și în viitor de protectiunea Puterilor 
man. Dara dacă evenimentele se schimbă și 
un resbel se naşte între unele din puterile ga- 
rante, ce se va face atuncı cu neutralitatea, 
noastră? Am aratat Ducelu. Decazes dorința 
cea mare ce are Romănia de a remănea la o 
parte de om-ce complicațiune s'ar mai ivi în 
Orient, și am adaus apoi: că aceasta o putem 
dobundi daca Guvernul frances ar bine-voi a 
ne da concursul său. Ducele ’m1a respuns că 
tot ce poate face este ca prin Plenipotenţiarii 
ce Francia va trimite la Constantinopole să 
supună astă cestiune în deliberatiunea Confe- 
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rințeı. A luat înscris cererea noastră de ga- 
rantare și 'mi a dis ca o va transmite Pleni- 
potentiarilor franceză. 

Această attitudine a guvernului frances este 
un succes pentru noir, Domnule Ministru. Ex- 
celenta Voasträ, ști că pănă acum Francia 
se finea în cea mai absolută reservä, nevoind 
a lua inițiativa în Conferință în nica un punct 
al cestiuni. Orientulu. Më simt dar feri- 
cit de a vă aduce la cunoștință astă schimba- 
re de atitudine a guvernulu de aicı. 

Bine-voiți a primi, etc. 


(Semnat) STEEAN C. SENDREA. 


(Télégramme), Rome, le 12 (24) Novembre 1877. 
Le Ministre Mélégari a répondu que lAm- 
bassadeur italien sera chargé de soutenir la 
demande de la Roumanie devant la Conféren- 
ce, Détails par poste. 
(Signé) GHEORGHIAN. 


Rome. le 13 (25) Novembre 1876. 


Monsieur le Ministre, j'ai eu l'honneur de 
vous informer par télégramme que Monsieur 
le Ministre Mélégari m'avait promis de me 
donner dans quelques jours une réponse à la 
demande que je lui ai faite, sur le contenu de 
votre dépêche télégraphique du 5(17) Novembre. 

En recevant hier votre deuxième télégram- 
me par lequel vous m'autorisiez à communi- 
quer à Monsieur Mélégari la réponse du Duc 
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Decazes, je chargeai. le 1 Secrétaire de se ren- 
dre à cet effet au Ministère, ne pouvant y al- 
ler moi-même par suite d’une indisposition. 

Avant même que Monsieur Barozzi eût en- 
tamé le sujet de sa visite, le Ministre lui dit 
ce qui suit: 

„Le Gouvernement Royal chargera le Comte 
„Corti, son Ambassadeur à Constantinople, de 
„Soutenir, d'accord avec les autres Ambassa- 
„deurs, la demande faite par le gouvernement 
„roumain au sujet de la conduite qu'il devra 
„tenir dans le cas où la guerre éclaterait en- 
„tre une des Puissances garantes; j'ajoute à 
„cette réponse de mon gouvernement une o- 
„pinion personnelle, c'est que le gouverne- 
„ment de Son Altesse le Prince fera bien de 
laisser entièrement entre les mains de la Con- 
„ference la solution de cette question.“ 

Le Ministre ayant demandé à Monsieur Ba- 
rozzi si d’autres gouvernements ne se sont pas 
prononcés sur cette même question, il lui fut 
répondu que le Duc Decazes avait dit à l'Agent 
de Roumanie à Paris, que des instructions se- 
ront données aux Délégués de la France de 
soumettre la demande du gouvernement rou- 
main aux délibérations de la Conférence. Le 
Ministre a ajouté: „C'est bien, la recomman- 
dation est identique.“ 

Veuillez agréer, etc. 

(Signé) V. GHEORGHIAN. 


Berlin, 15 (27) Noembre 1816. 
Domnule Ministru, am supus Escelentieï Sale 


www.dacoromanica.ro 


Domnului de Bülow, eonsidrratiunile cuprinse 
în telegrama Domnieï-V'oastre cifratä din 5 (17) 
Noembre anul curent. 

Interlocutorul meu a declarat că & patruns 
de realitatea dificultăților ce presintă situatiu- 
nea în care ne aflam, şi că, în cât se atinge 
de eventualitatea unui resbel, ce ar putea să 
eompromită neutralitatea noastră si sigurantele 
internaţionale de cari ne bucurăm, nu poate 
să dică alt ceva de cât că prevede o soluţiune 
pacinică a cestiuneï orientale, neremânând, în 
casul contrariu, de cât ca fie-care să se preserve 
cum ştie şi crede mai bine. 

Dacă, însă, îm permisa a întreba, garanția 
ce ne-a acordat Puterile cele mari ale Europe 
ar începe a fiisbită în privința efficacitäter eï 
prin forţa lucrurilor, de o suspensiune inevi- 
tabilă, ast-fel cu am fi siliți eventualmente să 
ne apărăm proprio Marte, în ce sens am trebui 
se combinăm atunci măsurile noastre de pre- 
ge cip 

u sunt în măsură a ve sfătui în ce sens 
sa regulați conduita Domnielor-Voastre,“ rës- 
punse Domnul de Bülow, adäugând cä nu ne 
poate promite un răspuns maï asigurător, nică 
în casul când ne-am hotărî së punem cestiu- 
nea prir notă oficială, aceea ce speră că nu 
vom face. 

Raportul de faţă è, fără îndoială, tardiv, 
dară causa întârdierea este împrejurarea că am 
asceptat un răspuns la telegrama mea cifrată 
din 8 (20) ale curentei. 

Primiti, etc. (Semnat) A. DEGRE. 
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(Télégramme), Péra, le 15 (27) Novembre 1876. 


Que Votre Excellence veuille bien me diro 
si la notification à la Porte doit être verbale 
ou écrite, car la note du 12 Novembre ne le 
dit pas, et je rappelle à Votre Excellence que 
les démarches touchant la neutralité n’ont pas 
été faites par écrit, 

(Signé) Général GHICA. 


(Télégramme) Bucarest, le 18 (30) Novembre 1877. 


Je réponds à votre dépéche du 27 courant. 

Renouvelez verbalement notre demande con- 
cernant la garantie spéciale de la neutralité 
de la Roumanie. Prenez également acte des 
déclarations antérieures de Son Excellence Sav- 
fet-Pacha et engagez-le à soumettre la question 
aux délibérations de la Conférence. 


(Signé) N. IONESCU. 


(Télégramme) Péra, le 22 Novembre (4 Décembre) 1876. 


J'ai vu Savfet-Pacha. J'ai pris acte de sa 
déclaration concernant la neutralité. Je lai 
entretenu de la garantie spéciale qu'il faudrait 
à la Roumanie. 11 m'a dit qu’il réfléchira. Dé- 
tails par le courrier de vendredi prochain. 

(Signé) Général GHICA. 


Bucarest, le 26 Novembre (8 Décembre) 1876. 


Le gouvernement roumain vient de décider 
l'envoi de Monsieur Démètre Bratiano en mis- 
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sion spéciale à Constantinople. Les espérances 
que nous fondons sur les bonnes dispositions 
des Plénipotentiaires des grandes Puissances 
réunis en Conférence, vous expliquent suffi- 
samment cette mission. Je vous prie de prê- 
ter à notre Envoyé spécial le concours que 
votre position vous permet de lui donner pour 
l’accomplissement de sa mission. Monsieur Dé- 
mètre Bratiano part demain samedi, il est por- 
teur d'une lettre d'introduction auprès de Sa- 
vfet-Pacha. 

Je crois inutile d'appeler votre attention sur 
l’importance de vos rapports suivis. 


(Signé) N. IONESCU. 


Instrucţiuni date Domnului D. Brătianu, Trimis Estra-ordinar 
la Constantinopoli. 


1) Guvernul României, consecuent eu de- 
marsele făcute pănă acum lângă Puterile ga- 
rante, vine și cere de la Conferință consecra- 
tiunea statulu politic al României, prin o ga- 
rantie speciala pentru neutralitatea ea perpetuă. 

2) In eventualitatea unm resbel dintre una 
din Puterile garante cu Poarta, cerem ca cele- 
lalte Puten garante sa indice România linia 
sa de purtare, dându' o garantie specială pen- 
tru respèctarea drepturilor, a neutralității și a 
integritații teritoriulur Românie. 

Bucuresci, 26 Noembre 1576 


(Télégramme), Péra, le 29 Novembre (11 Décembre) 1876. 
La Conférence n’a pas commencé ses tra- 
vaux, On assure que la première réunion aura 
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lieu demain. J'ai eu avant-hier et hier deux 
entretiens avec l’ Ambassadeur et le Délégué 
français surtout, sur la question de la neutra- 
lité garantie de la Roumanie. Ils m'ont donné 
les plus chaleureuses assurances sur les sym- 
pathies et les bonnes dispositions du gouver- 
nement français. J'ai essayé de savoir si ces 
dispositions s’étendraicnt à la demande de neu- 
tralité. J'appris alors que leurs instructions 
n'avaient pour objet que la solution des ques- 
tions en litige entre nous et la Porte. 


(Signé) Général GHICA. 


(Télégramme), Péra, le 2 (14) Décembre 1876. 


Sir Elliot, dans un entretien sur la neutra- 
lité de la Roumanie, m'a répondu dans le 
même sens que l'Ambassadeur de France et 
le Délégué français; il m'a dit aussi qu'il n'a 
pas reçu d'instructions à ce sujet, et qu'il croit 
que son collègue n’en a pas non plus. Il nous 
promet le concours de son gouvernement au- 
près de la Porte, pour faciliter la solution de 
quelques points de notre Mémoire, tels que le 
titre, les conventions de commerce et d’extra- 
dition, la délimitation des îles du Danube. 

J'ai relevé son silence aur la question des 
bouches du Danube. Il m'a répondu qu’il ne 
croit pas que les Puissances, qui tiennent plus 
que jamais au maintien du traité de Paris, 
pourraient consentir aujourd’hui à l’affaiblir 
par une modification aussi grave. 


(Signé) Général GHICA. 
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(Télégramme), Péra, le 3 (15) Décembre 1876. 


Le Représentant d'Italie m'a dit, lui-aussi, 
çue la Conférence ne pourait s'occuper de la 
question de notre neutralité; il a ajouté que 
non seulement il n'a pas reçu d'instructions à 
ce sujet, mais qu'il en manque même pour les 
points du Mémoire, dont je lui ai parlé. Il 
ma promis à cet égard d'en provoquer. 


(Signé) Général GHICA. 


(Télégramme), Pâra, le 5 (17) Décembre 1876. 


Le Marquis de Salisbury, au sujet de la ga- 
rantie spéciale de notre neutralité, m'a tenu un 
langage semblable aux déclarations de Sir 
Elliot. J’envoye à Votre Excellence par le cour- 
rier de mardi prochain, un résumé de notre 
conversation. 

Signé) Général GHICA. 


Constantinople, le 6 (18) Décembre 1877. 

Monsieur le Ministre, j'ai eu l'honneur, par 
divers télégrammes chiffrés, d'informer Votre 
Excellence du résultat de mes entretiens avec 
Messieurs les Plénipotentiaires français, an- 
glais et italien au sujet d'une garantie spéciale 
de neutralité à obtenir en faveur de la Rou- 
manie. Monsieur le Marquis de Salisbury que 
je n'ai pu rencontrer que tout récemment, s’est 
montré non moins explicite que son collègue 
Sir Henry Elliot. Je m'empresse, conformé- 
ment à mon télégramme chiffré du 5 (17) cou- 
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rant, de communiquer à Votre Excellence le 
résumé, aussi exactque possible, des idées dé- 
veloppées devant moi par Monsieur le Délé- 
gué spécial du Foreing-Office auprès de la 
Conférence. 

„La question de la neutralité de la Rou- 
„manie, m’a dit Monsieur le Marquis de Sa- 
„lisbury, présente sans doute des côtés avan- 
„tageux. Mais la soulever maintenant, à l'heu- 
„re même où l'Europe tente un suprême effort 
„pour maintenir la paix, sur la base des trai- 
„tés existants, ce serait introduire le germe de 
Complications nouvelles, provoquer d'irritants 
„debats, aggraver une situation déjà grosse de 
„difficultés, et conduire à un avortement pres- 
„que certain l'oeuvre de la Conférence. Solli- 
„iter l'érection de la Roumanie en Etat neu- 
„tre, sous une garantie européene spéciale, 
„cost demader la modification du pacte in- 
„ternational de 1856, en tant qu'il règle la 
„condition politique des Principautés Danubi- 
„ennes. Or, il est peu probable que les Puis- 
„sances consentent à accuellir et à patronner 
„une demande de cette nature. Si le traité de 
„Paris a déjà subi de cruelles atteintes dans 
„bien de ses parties, du moins subsiste-t-il in- 
„tact dans celles de ses stipulations qui ont 
„organisé en Orient un nouveau droit public 
„européen, au respect duquel les Puissances 
semblent attacher le plus haut prix. 

„ Voilà pour la théorie, Passons à la pratique. 

„L'innovation proposée constituerait-elle un 
„progres sérieux, apporterait-elle une amélio- 
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„raiion réelle? La garantie générale établie 
„par l'instrument de 1856 n'est, dit on, que 
„Hetive. Soit. Mais, à considérer la crise ac- 
„tuelle, une garantie spéciale accordée à la 
» Roumanie serait-elle done plus efficace ? Le 
„seul moyen de la rendre productive d'effet 
„utile, serait l'engagement contracté par les 
„Puissances signataires du traité de garantie, 
„de considérer toute infraction à ce traité et 
„toute atteinte à la neutralité de la Roumanie 
„comme un casus belli. Tel est le cas pour 
„la Belgique et pour la Suisse. Admettra-t-on 
„que la condition de la Roumanie soit iden 
»tiqué ou seulement analogue à celle de ces 
„deux Etats? Rien n'autorise une assimilation, 

„Grâce à leur position géographique—à n'en- 
nvisager que cet aspect de la question—la Bel 
„gique et la Suisse se trouvent à proximite 
„des pays garants, et peuvent être facilement 
„Couvertes contre une démonstration menaçan- 
„te, ou rapidement secourues contre une atta- 
„que effective, tandis que la Roumanie, dis- 
„tante comme elle est de la plupart des Puis- 
„sances dont elle recherche la garantie, 1° 
„saurait leur jeter à temps son cri d'alarme., 
„Les mesures européennes prises à son égard 
„ne porteraient pas de fruit, car nul secours 
„ne serait assez prompt pour la sauver d'un 
„désastre. Or, sil n'est guère à espérer qu'une 
„garantie spéciale en faveur de la Roumanie 
„puisse être sanctionnée par la clause de ca- 
„Sus belli et que dès lors cette garantie soit 
„condamnée à rester lettre morte, est-il pro- 
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„bable que l’Europe soit disposée à entrepren- 
„dre un travail dont elle aurait par avance 
„compris l'inanité ? Des motifs analogues sans 
„doute ont empêché que la garantie accordée 
„en 1856 à l’Empire ottoman ne fût, de la 
„part des Puissances garantes, complétée par 
„la sanction du casus belli. De là le caractè- 
re si précaire de Linviolabilit& du territoire 
„ture. 

„Le malheur de la Roumanie veut qu’elle 
„soit la voie la plus directe qui débouche en 
„Turquie. Les combinaisons diplomatiques les 
„plus habiles qui tendraient à fermer cette voie 
„demeureraient vaines, dès qu’une Puissance 
„serait inséressé à les oublier, ou décidée à les 
„enfreindre. Le droit tomberait devant la for- 
„ce, qui deviendrait, alors plus que jamais, 
»l'argument suprême. 

„Augmentez vos ressources, a dit en term) 
„nant, mon interlocuteur. Tirez tout le parti 
„possible des sacrifices que vous vous impo- 
„Sez. Fortifiez-vous, mettez-vous en mesure 
T opposer par vous-mêmes, non pas une bar- 
„rière infranchissable, la Roumanie ne peut 
„pas aspirer si haut, mais un obstacle sérieux 
paux périls que vous redoutez, et l’Europe 
„S'interesserait à votre cause en raison de vos 
„efforts.“ 

Tel est, Monsieur le Ministre, le langage 
que m’a tenu Monsieur le Marquis de Salis- 
bury. Il va de soi que je n'ai pas laissé sans 
réponse les raisonnements de Sa Seigneurie. 
J'ai essayé de démontrer que la garantie spé- 
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ciale à créer aurait, quoi qu'on dise, plus d'ef- 
ficacité que la garantie sous laquelle nous vi- 
vons et périclitons actuellement. La Roumanie, 
déclarée neutre, cesserait ipso facto, de figu- 
rer comme partie intégrante de l'Empire ot- 
toman, ctse trouverait définitivement détachée 
de l'Orient. Dès lors tout prétexte spécieux 
et en apparence légal serait enlevé aux Puis- 
sances en mésintelligence avec la Turquie de 
traverser et d'occuper la Roumanie, de la sai- 
sir comme gage, pour pen que le débat se 
tourne en guerre. Ce qui rend si précaire et 
si périlleuse la position de la Roumanie, c'est 
le principe qui l'englobe dans l'Empire otto- 
man. Supprimer ce principe, d'où découlent 
la plupart des maux de la situation, c’est du 
même coup donner la sécurité à l’Europe, 
puisque c'est reduire les risques d'une guerre 
en Orient, et fournir à une paix durable son 
fondement principal. 
Veuillez agréer, etc. 
(Signé) Général GHICA. 


(Télégramme), Bacarest, le 7 (19) Décembre 1876. 


Vous connaissez l'importance que nous atta- 
chons à l'affaire de la garantie spéciale en fa- 
veur de notre pays. Aussi, c’est avec la plus 
vive satisfaction que nous avons reçu les dé- 
clarations à ce sujet de Son Excellence le Duc 
Decazes, contenus dans votre rapport du 10 (22) 
Novembre. 

Je vous prie d'aller voir immédiatement 
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Monsieur le Ministre des Affaires Etrangères et 
lui exprimer toute notre reconnaissance et no- 
tre gratitude pour le nouveau témoignage de 
ses sympathies qu'il nous a donné en autorisant 
ses délégués à ('onstantinople à soumettre et 
appuyer l'affaire de notre neutralité garantie 
au sein de la Conférence. 

Tâchez d'apprendre et communiquez-moi si 
cette question sera agitée dès la premiere ré- 
union officielle de la Conférence. 

Il importe que vous traitiez cette affaire avec 
Lord Lyons aussi. Le gouvernement anglais 
parait très disposé d'appuyer notre neutralité 
garantie. Voyez donc l'Ambassadeur anglais 
et faites-le parler sur cette question. Deman 
dez-lui en votre nom personnel si notre de- 
mande y relative pourrait obtenir l'appui des 
Puissances garantes réunies en Conférence et 
de quelle manière, il croit, qu'elle serait pré- 
sentée par les Plénipotentiaires anglais et sp -- 
cialement par le Marquis de Salisbury. 

(Signé) N. IONESCU. 


(Télégramme), Péra le 7 (19) Décembre 1876 

Le Ministre de la guerre ottoman prépare 
des plans éventuels de campagne. On pen 
se surtout occuper Calafat, afin de menacer de 
là le flanc et les derrières des armées ene- 
mies destinées, à opérer soit en Bulgarie, soit 
par la Serbie. Il est à présumer que les Tures 
voudront s'emparer de ce point si stratégique 
pour eux, dès le début de la guerre, de ma- 
nière à prévenir lennemi. 

(Signé) Général GHICA. 
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(Télégramme), Péra le 9 (21) Décembre 1876 


Il me parait être certain que la Conférence 
ne serait pas disposée à s'occuper de notre 
demande de neutralité, laquelle ne serait pas 
même soumise à la Conférence si Savfet-Pa- 
cha mwen était Président. Les autres membres 
n’ont aucune instruction. 

Il me faut deux actes séparés de pleins pou- 
voirs: 1) pour la demande de neutralité; 2) 
pour les conventions et autres questions, car 
les Turcs n'étant pas favorables à notre de- 
mande concernant le Delta, se refusent à sou 
mettre, à la Conférence, même la demande 
de neutralité. 


(Signé) D. BRATIANU 


No 12,854. Bucuresci’ 10 (22) Decembre 1876 

Domnule Trämis Extraordinar, atât din scri- 
soarea Domniei-Voastre privata din 3 (15) cu- 
rent, cât şi din raporturile verbale ce ’mi-a 
adus secretarul Domniei-Voastre, am aflat cu 
plăcere primirea distinsă ce v'a facut Minis 
trul Afacerilor Străine al Sublima Porji, pre- 
cum și Represintantii Puterilor garante. 

Nu ma puţină placere a simțit guvernul 
Marie. Sale Domnului aflând că guvernul Ma- 
jestäter Sale Sultanului pare dispus a se ocupa, 
de justele si legitimele revendică formulate 
prin Memoriul nostru din 15 (27) Iunie tre- 
cut, și a sprijini în sinul Conferinţei cestiu- 
dea garanție neutralității perpetue a Româ- 
nier. Aceasta din urmă afacere fiind, prin con- 
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sencintele e1, de natură a se impune înainte 
de toate preocupărilor noastre, m'am grăbit, 
Domnul meu, a face din nou demersuri în fa- 
voarea ej prin Agenţii ţere acreditați pe lân- 
gă Puterile garante. 

In așteptarea respunsulu ce voiu primi de 
la Agenţii noștri, în urma instrucţiunilor ce 
le-am dat, datoria noastra este a continua cam- 
pania diplomatica ce am întreprins, pentru a 
obţine această neutralitate garantată, ce va da 
țereı o situatiune analogă cu aceia ce a fost 
creata Sviterei la 20 Noembre 1815 si Belgici 
prin tratatul de garane din 1870. 


Vë rog dar a stărui în acest sens atât po 
lânga Sublima Poartă cât si pe lângă toți Re- 
presintanții Puterilor garante.  Esperienţa și 
tactul ce aveți mă dispensă de a vă indica mai 
cu de amănuntul cele ce aveți de făcut. 


In ceia ce se atinge de negocierile noastre 
relative la punctele cuprinse în Memoriul pre- 
sentat Sublima Porţi la... . , toate aceste 
puncte, afară de unul singur, adică cel rela- 
tiv la posesiunea de cäträ Turcia a Delte: Du- 
nări, pot fi resolvate de îndată de cätra Su- 
blima Poartă. 

Si această solutiune s'ar obține, cred, foarte 
lesne pentru vele indicate în Memoriu sub 
No. I, II, III si VI, prin încheierea une con- 
ventiuni: de comerciu în conditiunile celor ce 
avem deja cu Austro-Ungaria şi cu Rusia. 

In adevăr, prin o asemenea convenţiune sar 
recunoasce de catră Turcia: 
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1) Individualitatea Statulu român și a nu- 
meluï sěu historic, 

2) Admisiunea Agentulu român în corpul 
diplomatic, 

3) Situatiunea legala a Românilor de pa- 
sagiu sau stabiliti in Turcia, 

4) Pasportu] român și esercitiul deplin al 
dreptulm de a avea agenti consulari. 

Prin urmare n’ar remîne de regulat ma în urma 
de cât delimitarea fruntarieï fluviale de la Gruia 
pană la Reni, și cestiunea încheierii conven- 
tiunilor telegrafice, postale si de estraditiune 
(Veqi No. IV si V din Memoriu), ceia ce nu va 
presinta nic o dificultate, odată ce conventiu- 
nea de comerciu va fi încheiată. 

Pentru a atinge acest scop, viü a vă autorisa 
ca să propune Sublimeï Porți, în așteptarea 
încheierii aceste: Conventiuni, preschimbarea u- 
nor declarațiun pentru admiterea unu regim 
provisoriu, în ceia ce privește relaţiile noastre 
(comerciale) cu Turcia, declarațiuni identice 
cu cele preschimbate între noi cu Francia, 
Italia și Anglia. 

In prevedere că Sublima-Poartă va accepta 
această propunere, vă trămit pe lângă aceasta 
deplinele puteri, în basa cărora veţi putea sub- 
scrie cu Excelenţa Sa Savfet-Pasa o asemenea 
declaratiune. 

Veţi găsi sub acest plic si textul declaratiu- 
nei semnată la Londra de D. Ion Ghica și Lordul 
Derby. 

In nota mea, adresată generalulu Ghica, 
Agentul ţerei la Constantinopole la 3 (15) Sep- 
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tembre, sunt pe larg expuse avantagele ce 
Turcia însăși ar trage din încheierea une 
convențiun de comerciu între no. şi dânsa. 
Nu voiü reproduce aci aceleași consideraţiuni. 
Vă rog însa a vă concerta cu generalul Ghica 
şi a începe împreună negocierile pentru pre- 
schimbarea declaratiunei, pe basa textulu aci 
anexat. 

Aşı dor foarte mult ca aceasta declaratiune 
a fie subscrisa, impreună cu Domnia-Voastra 

de Agentul țereı la Çonstantinopole, pentru 
ca titlul acestui din urmă, de Agent diploma- 
tic, sa fie consacrat de Turcia. Daca Sublima 
%0 xa face obiecțiunı în contra semnare 

ı n cestiune de cătră duo: Ilenipoten- 
rı romani, Veţi bine vor a ‘1 respunde ca 
n'ae de cât a numi și din parte-1 un al doi- 

Plenipotențiar pe lângu Excelenţa Sa Sav 
- Paşa, şi că este un us admis ca actele in- 
ternationale sa fie negociate sı subscrise adese- 
or și de ma multi delegati din fie-care parte 
contractanta. Nor însă nu facem nic: o dit- 
cultate ca în fața Domnici-Voastre și genera- 
lulu Ghica, Excelența Sa Savfet-Pasa, să r&- 
mâna singur. 

In privinţa punctului menţionat la art. VII 
din Memoriu, recunosc că Sublima Poartă nu 
poate, ea singură, sa n dea solutiunea justa ce 
suntem în drept a reclama. 

Intrunirea Conferinței, în sinul careia se a- 
flă astăq. represintate toate Puterile garante, 
facilită Turce) iniţiativa ce ar vrea a lua în 
această afacere. Acum ma mult de cât ori 
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când Sublima Poarta este pusă în positiune 
de a dovedi prin acte sentimentele ce o ani- 
mă în privința României, și despre care va 
dat și Domniei-Voastre asigură. Atitudinea 
noastra corectă în fața complicărilor produse 
prin evenimentele petrecute peste Dunăre ne 
autorisă a aștepta de la dânsa o mai mare so- 
licitudine, pentru toate interesele noastre și 
pentru recunoașterea drepturilor istorice și 
particulare ale României. 

Delta Dunarii, după cum este generalminte 
cunoscut, a fost tot-d'a-una în drept parte in 
tegrantä din teritoriul român, cu toate că a 
fost ocupata de forte otomane, și chiar când 
a fost cedată Rusiei, în urma tratatului din 
1812, ea a fost luată de sub stupânirea Moldeva. 

Tratatul de Paris, din 30 Martie 1856, res- 
tituind Moldove. prin art. 21 acest teritoriu, 
a consacrat întrun mod solemn dreptul nos- 
tru de posesiune asupra parții restituite. 

Nu voiesc a esamina aici motivele pentru 
carı mai târziu Puterile au revenit asupra a- 
ceste. disposițiuni, prin protocolul din 6 Ia- 
nuarie 1857, prin actul din 11 Aprilie şi prin 
tratatul din 19 lunie acelasi an. Voiu insista 
îusa asupra consecințelor ce are pentru noi 
ultima decisiune a Puterilor, decisiune contra- 
rie tutulor principiilor dreptului international. 
Aceste consecinte sunt pe larg espuse în Me- 
moriul din 15 (27) lunie. Este dar, just, este 
equitabil ca Europa sa ne restitue eeia ce ni 
se cuvine de drept, adică Delta Dunärn, thal- 
wegul braţului St. George, constituind din ve- 
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chime linia de demarcatiune între nor si Tur- 
cia. Cererea noastră este basată chiar pe tra- 
tatul de Paris din 30 Martie 1856. Ceia ce nu 
s'a găsit, poate, de cuviință de a se da atuncr 
Principatulur Moldovei, cred că astädi nu se 
mai poate refusa de a se retroceda României. 

Reclamăm dar în numele justiție: ca Turcia 
si Puterile garante să revină la clausele clare 
şi precise ale acestu tratat, pentru ca terito- 
riul nostru, teritoriu care ne-a aparținut înca 
de la formarea Statulu român, teritoriu care 
se afla în posesiunea noastră în secolul XIV, 
când Turcia "și-a aședat dominatiunea în Eu- 
ropa, să fie anexat Moldove, conform art. 21 
din zisul tratat care, sună: 

„Le territoire cédé par la Russie sera an- 
„nex6 à la Principauté de Moldavie.“ 

Vă rog, Domnule Trämis Extraordinar, a 
depune toată activitatea gi devotamentul de 
care ați dat necontenit dovedh pentru intere- 
sele ţere noastre, spre a persuada pe guver- 
nul Majestății Sale Sultanului, că este chiar de 
interesul Turciei ca să ni se restitue Delta 
Dunării, ce nis'a luat prin acte ulterioare tra- 
tatulu de Paris, şi contrarie dispositiunilor a- 
cestul din urmă. Ast-fel sar da și o nouă con- 
sacrare acestu. tractat, care este în dreptul pu- 
blic modern, basa fondamentală a Statului nos- 
tru politic, şi a integrităţii teritoriului Românie. 

Primifr, ete. (Semnat.) N. IONESCU. 


Bucarest, le 10 (22) Décembre 1876. 
Monsieur le Ministre, par ma lettre en date 
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du 26 Noembre (3 Décembre) dernier, que 
Monsieur Démètre Bratiano a eu Thonneur de 
présenter à Votre Excellence je la priais de 
vouloir bien accorder à notre Envoyé Extra- 
ordinaire foi et créance en toutes les commu- 
nications qu'il pourra lui adresser, conformé- 
ment aux instructions qu'il a reçues. 

En remerciant Votre Excellence de l’accueil 
bienveillant que notre Envoyé a trouvé au- 
près d'elle, je crois devoir préciser par la pré- 
sente que l'affaire qui se rattache principale- 
ment à la mission de Monsieur Démètre Bra- 
tiano, est celle concernant la garantie de la 
neutralité de la Roumanie. 

Je suis persuadé que Votre Excellence ap- 
préciera comme le gouvernement princier, l'op- 
portunité de cette demande et qu’elle voudra 
bien prendre l'initiative de la présenter, et de 
l'appuyer au sein de la Conférence, 

Je profite avec empressement de cette nou- 
velle occasion pour vous offrir, Monsieur le 
Ministre, l'expression de la très-haute considé- 
ration avec laquelle j'ai honneur d'être, etc. 


(Signé) N, IONESCU. 


(Télégramme), Paris, le 11 (23) Dcembre 1876. 

J'ai causé avec le Duc Decazes au sujet de 
notre neutralité. Il m'a dit qu'il ne sait pas 
quand et sous quelle forme cette question sera 
traitée à la Conférence. Toute la préoccupa- 
tion du moment est pour le maintien de la 
paix; c'est cette question qui absorbe tous les 
moments des Plénipotentiaires. 
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Je me suis ensuite rendu chez l’Ambassa- 
deur d'Angleterre: il n'a reeu aucune instruc 
tion à ce sujct. ,L’Angleterre, a-t-il dit, dé- 
„sire votre neutralité, mais elle ne peut la ga- 
„rantir d'une maniere effective. Il faudrait in- 
„teresser surtout les Puissances voisines à cette 
„question.“ Détails par lettre. 


(Signé) SCHENDRE. 


(Extrait) Constantinople, le 13 25) Décembre 1876 


Monsieur le Ministre, + < E Te 


. . . . . . 


. . . . ` . . 


. . - « De toutes ces informations et ap 
préciations que j'ai recueillies de divers côtes 
sans même les rechercher, et que j'ai tou à 
tour communiquées à Votre Excellence, Je 
prendrai la liberté de tirer une conclusion qui 
se résumerait dans les formules suivantes : 

1) Les Plénipotentiaires de la Conference 
n’ont point reçu de leurs gouvernements res 
pectifs l’ordre de soulever ou l'autorisation 
d'appuyer la question d'une garantie speciale 
de neutralité pour la Roumanie. 

2) Malgré cette absence d'instructions, le 
langage identique et peu encourageant des di 
vers Représentants reflète avec clarté l'opinion 
de leurs Cabinets sur la matière. 

3) Des raisons ou des prétextes d'ordre 
public europeen, — respect des traités existants, 
crainte de susciter des complications nouvelles 
et de fomenter encore des débats déjà si brû- 
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lants, etc. — enfin mille causes, patentes ou oc- 
cultes, réelles ou fictives, empêcheront la Con- 
férence non seulement de résoudre à notre sa- 
tisfaction, mais peut-être même de prendre en 
considération un plan, de quelque part qu’en 
vînt la proposition, qui tendrait à assigner à 
la Roumanie en Orient, le rôle rempli par la 
Belgique en Occident. 


(Signé) Général GHICA 


Paris, 13 (25) Deceinbre 1876. 


Domnule Ministru, conform telegrammeï Dom- 
niei-Voastre din 19 ale curente, am mers la 
Excelența Sa Ducele Decazes și i-am expri- 
mat toată gratitudinea guvernului nostru, pen- 
tru simpatiile ce ne-a arătat, autorisând pe De- 
legaţi sei la Constantinopole de a susține în 
sinul Conferinţei cestiunea garantării neutrali- 
taţii noastre. 'Lam aretat apoi dorinţa ce avem 
de a ști daca această cestiune se va trata în 
primele întruniri ale Conferinţei, sau maï târdiu. 
Ducele ‘mi-a răspuns că Conferinţa este absor- 
bită actualmente de cestiunea păcii, care pre- 
sintă o mulțime de dificultăți, și nu poate ști 
când se va lua în consideratiune cestiunea neu- 
tralitäfiÿ noastre. „O nouă proclamare a neu- 

„tralității nu are interessul care vil închipuiţa. 

„Sunteţi garantati prin tratatul de Paris și ni- 
„men nu vă contestă aceasta, a dis Ducele; 
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„Turcia chiar a declarat ca va respecta neu- 
„tralitatea României. Dacă va fi resbel, hypo- 
„thesă ce nu putem admite, atunci veți fi în 
„cas de forță majora.“ 

Am respuns Ducelw la cele de mai sus că, 
în adevăr, tratatul de Paris recunoaște impli- 
cit garantarea neutralității noastre, ênsä nu o 
proclama expres și nici determină întru nimic 
nica conditiunile acestea neutralitäfi, nic: mar- 
ginele e. In momentul actual, când două mari 
Puteri, care ne sunt vecine, armă una contra 
altuia, o declaratiune solemnă a neutralității 
noastre este, poate, necessară, mai ales deter- 
minându-se conditiunile acelei neutralitäti. Așa, 
s'a făcut și cu Belgia și cu Elveţia. Turcia va 
respecta neutralitatea noastra, ênsä pe cât timp 
o va respecta și Rusia. Este posibil dar ca 
România să devie un câmp de batălie între 
Ruși şi Turci. lată pentru ce insistăm asupra 
unei declarațiuni solemne de neutralitate, din 
partea Conferinţei. 

»Obiectiunea aceasta, a dis Ducele, are va- 
„loare. Cu toate acestea, no nu ne putem pune 
„în hypotesa unu resbel, când trătăm cestin- 
„nea păci.“ Apo a adaos: „lți dau consiliul 
„care 'l-am dat și predecesorilor Domniei-Tale : 
„Să fiți liniştit, càcı nimeni nu vă contestă 
„neutralitatea.“ Ducele m'a întrebat, dupe a- 
ecia, care este rațiunea pentru care ținem sub 
steag un număr așa mare de soldaţi, ma pre- 
sus de puterile noastre. I-am respuns că voim 
ca, într'un cas de conflict, se protegem mate- 
rialul nostru de resbel; pe lénga aceasta am 
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adaus că o trecere a ostirilor rusești nu sperie 
atât imaginatiunea populatiuni, armata rusă 
find disciplinată. O venire, ênsa a Turcilor 
ar arunca cea maï mare panică: bagibuzuci 
pot renoi crimele din Bulgaria. Numărul sol- 
datilor noștri este foarte esagerat de presă: 
cel mult se suie la patru-dea mii, eară nu, 
dupe cum se spune, la 100,000. 

Ambasadorul engles, cu carele am tratat 
cestiunea neutralității noastre, "mi-a dis că An- 
glia dorește aceasta, însa nu poate să ne dea 
un concurs effectiv. In ceia ce privește modul 
după care cestiunea va fi tratata și cum va fi 
introdusă de Plenipotenţiarii englesi, nu are 
nicı 0 cunoștință, 

lată, Domnule Ministru, resultatul convor- 
birilor ce am avut, conform telegramei Dom- 
nier- Voastre, atât cu Ducele Decazes cât si cu 
Lordul Lyons. 

Primiti, etc. 

(Semnat) ȘTEFAN C. SENDREA. 


Constantinopole, 14 (26) Decembre 1876. 


Domnule Ministru, am primit a-l-altă-seară 
cu un profund simfimênt de recunoștință a- 
dresa Domniei-Voastre atât de măgulitoare pen- 
tru mine, de la 10 (22) Decembre sub No. 
12,854, precum și actele cari o însoțesc. En 
dimineață am presentat Excelenței Sale Savfet- 
Pașa scrisoarea de acreditare ce ați bine-voit 
ami tramite și cererea mea adresată Confe- 
rinteï. Credeţi, ve rog, că 'mi pun toate si- 
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lintele ca se fac pe membri Conferinţe a o 
primi eu favoare. 

Precum am avut onoare a ve telegraphia, 
trebue se primească și Agentul România aici 
o împuternicire cu să poată subscrie Conven- 
tiunea comercială cu Sublima Poartă. De se 
va putea, încheia actul provisoriu al numitor 
conventiuni, și de o va cere Turcia, să se vor- 
bească într'ânsul de avantagele speciale acor- 
date Statelor limitrofe? 

Primiți etc. 

(Semnat) D, BRATEANU, 


București, 17 (29) Decembre 1876. 


Domnule Tramis Extraordinar, referându-mă 
la scrisoarea Domniei-Voastre din 14 (26) De- 
cembre, mă grăbesc a vă respunde că aprob 
modul prin care ati formulat cererea relativa 
la garanţia neutraltații Românie. 

Această cerere având a fi întrodusa în sinul 
Conferinţa de Excelenţa Sa Savfet-Pașa, am 
vădut că este indispensabil a ve trămite de- 
pline puteri pentru ca să puteți discuta cere- 
rea noastră cu Membrii Conferintei. 

Preocupat şi de cestiunea retrocedărea gure 
lor Dunării, pe care veți bine-voi a o ‘întro- 
duce asemenea în sinul Conferinţei, am sub 
scris depline puteri pe numele Domnier-Voas- 
tre şi pentru disa afacere. 

Veţi găsi, sub acest plic, deplinele puteri 
despre care e vorbă. 

(Semnat) N. IONESCU. 


— <=: 
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Pleins Pouvoirs 


Donnés à Monsieur D. Bratiano, Envoyé Extracrdinaire 
à Constantinople, au sujet de la garantie de la 
neutralité de la Roumanie. 


Nous, Ministre Secrétaire d'Etat au Département des 
Affaires Etrangères, ayant en vue les circonstances où 
se trouve placée la Roumanie, nous avons trouvé bon 
d’accréditer, et par les présentes signées de notre main 
nous accréditons Monsieur Démètre Bratiano en qualité 
de Plénipotentiaire et Envoyé Extraordinaire du gou- 
vernement de Son Altesse le Prince de Roumanie au- 
près des Plénipotentiaires des Puissances garantes réu- 
nis en Conférence à Constantinople, lui donnant plein 
et absolu pouvoir de présenter h cette Conférence une 
demande ayant pour but: la consécration de l’état po- 
litique de la Roumanie par une garantie spéciale de 
la neutralité perpétuelle du territoire roumain. 

En foi de quoi, nous avons ordonné que les présen- 
tes tussent revêtues du sceau du Ministère des Affai- 
res Etrangères. 

Fait à Bucarest le 17 /29) Décembre 1876. 


RO Ro 


Pleins Pouvoirs 


Donnés à Monsieur D. Bratiano, Envoyé Extraordinaire 
à Constantinople, au Sujet de la rétrocession 
des bouches du Danube. 


Nous, Ministre Secrétaire d’État au Département des 
Affaires Etrangères, ayant en vue les circonstances où 
se trouve placée la Roumanie, nous avons trouvé bon 
d’accréditer, et par les présentes signées de notre main, 
nous accréditons Monsieur Démètre Bratiano en qualité 
de Plénipotentiaire et Envoyé Extraordinaire du gou- 
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vernement de Son Altesse le Prince de Roumanie au- 
près des Plenipotentiaires des Puissances garantes réu- 
nis en Conférence à Constantinople, lui donnant plein 
et absolu pouvoir de présenter à cette Conférence une 
demande ayant pour but: la rétrocession des bouches 
du Danube à l’État roumain, conformément à l’article 
21 du traité de Paris du 30 Mars 1856. 

En toi de quoi, nous avons ordonné que les présen- 
tes fussent revêtues du sceau du Ministère des Affaires 
Entrangères. 

Fait à Bucarest le 17 (29) Décembre 1876. 


Bucuresti, 17 (29) Decembre 1876. 


Domnule Agent, am cetit cu cel ma viu 
interes raportul ce ați bine-voit a'mi adresa 
la 13 (25) Decembre curent, relativ la neu- 
tralitatea României sub o garantie speciala a 
Europei, si la diferitele punte din Memoriul 
nostru. 

Vă multämesc, Domnule Agent, pentru rävna 
ce puneţi în apărarea intereselor terer noastre, 
si vă rog a persevera pe aceasta cale. 

Cunoașteţi, negresit, instrucțiunile ce am dat 
Trämisului nostru Extraordinar la Constanti- 
nopole prin nota mea din 10 (22) Decembre. 
In urma acestor instructium și demersurilor ce 
a facut Domnul Dimitrie Brătianu, sper că 
cestiunea garanție neutralității României, pre- 
cum și aceea a retrocedari: gurelor Dunării, 
vor fi întroduse în sinul Conferinţe. 

In această previsiune, am expediat chiar as- 
tă depline puten pe numele Domnulu Di- 
mitrie Brătianu pentru a putea discuta aceste 
două Cestium cu membrii Conferinte. 
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Nu veţi esi, Domnule Agent, din cercul a- 
tributiunilor Domniei-Voastre normale dacă 
veți seconda pe Trämisul nostru Extraordinar 
în opera cei s'a confiat în virtutea une. misi- 
um ad-hoc. De aceia comptez pe concursul Dom- 
nieu- Voastre. Unii amândouu în aceiasitinta si 
concentrând forțele și luminele ce aveţa, sta- 
ruif și lucraţi pentru a obţine ceea ce inte- 
resele ţere noastre reclamă, ceea ce dreptu- 
rile noastre istorice și particulare ne dai. 


(Semnat) N. IONESCU. 


SS 
—— 


(Télégramme), Péra, le 19 (31) Décembre 1876. 


Les Ambassadeurs allèguent n'avoir pas en- 
core reçu des instructions pour notre neutra- 
lité. Télégraphiez immédiatement de nouveau. 
Les chances de paix augmentent. Je verrai le 
Sultan et je traiterai probablement directe- 
ment avec Sa Majesté la question de l'indé- 
pendance. Une lettre du Prince de pures fé- 
licitations, qui précéderait, ferait bon effet. 


(Signé) D. BRATIANO. 


(Télégramme), Péra 20 Décembre 1876 (1) Janvier 1877. 


Aucun Plénipotentiaire n’a encore reçu des 
instructions au sujet de notre neutralité. Plu- 
sieurs en ont même demandé, mais ils n’ont pas 
obtenu de réponse. ÆEn cas de guerre, il ne 
sera même pas question de notre demande, 
qui probablement ne sera pas prise en consi- 
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dération, Car, pour son réglement définitif, les 
Plénipotentaires disent n'avoir pas des instruc- 
tions, leur mission étant de régler exclusive- 
ment la situation des pays insurgés. Si Son 
Excellence Savfet-Pacha ne saisit pas la Con- 
férence de notre demande, les Plenipotentiares 
ne peuvent en prendre l'initiative. 

Les chances de paix et de guerre varient 
chaque jour. 

(Signé) D. BRATIANO. 


Bucureşti, 20 Decembre 1876 (1 lanuariu 1877), 


Domnule Agent, știți eă guvernul Mărie: 
Sale a trămis pe Domnul Dimitrie Brătianu la 
Constantinopole cu însărcinarea de a supune 
Conferinţe cestiunile ardente ce împregiură- 
rile anilor din urmă le-au sulevat și despre 
care mai de mult opiniunea s'a format în ţara, 
si se preoccupä cu un viii interes de actualitate. 

Aceste cestium sunt: 

1) Garantarea specială a neutralității Ro- 
mânia, și 

2)  Retrocesiunea Delta Dunării. 

Trămisul nostru Extraordinar are depline 
pute pentru a lua, în numele guvernului, 
oră-ce angagiamente ar cere trebuinta saü cu 
Inalta Poartă, saŭ cu Puterile garante. In a- 
celas timp Domnul Dimitrie Brătianu, tot în 
cualitatea sa de Trămis Extraordinar, are spe- 
ciale instrucțiuni pentru ca, împreună cu A- 
gentul nostru acreditat lângă guvernul otoman, 
să trateze cu acesta și să ducă, cât se va pu- 
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tea maï curâud, la un termin afacerile pen- 
dinte între România și Turcia. Afacerile a- 
cestea sunt enumerate în Memoriul ce încă 
din Iuliu trecut s'a presentat la Poartă. Nego- 
ciăm dară cu guvernul Majestăţei Sale Sulta- 
nului, toate acele cestiuni a cărora solutiune 
atârnă numai de la dânsul; eară dela Repre- 
sentantii Puterilor întrunița în Conferinţă soli- 
citam regularea acelor afaceri ce sunt si de un 
interes european și cari trebue să iea o pune- 
re la cale prin un act de comun acord ce ar 
interveni între Puterile garante. 

Mi se pare că Domnia-Voastră, Domnule 
Agent, ați putea, în sfera atributiunilor Dom- 
nie1-V oastre, sa cooperați la campania diplo- 
matică, întreprinsă de noi la Constantinopole. 
Guvernul pe lângă care sunteți acreditat poate 
mult să ne ajute, informat fiind mai bine de 
scopul ce urmărim și de binefacerile ce ar re- 
sulta pentru pacea interioară a Orientulu: din 
realisarea dorințelor noastre. Vă alăturez dar 
pe lângă aceasta Notiţia ce Trămisul nostru a 
presentat Membrilor Conferinţei, și din care 
veţi releva, spre propriul Domniei-Voastre gu- 
vern, conclusiunile cari resumä toată cugeta- 
rea guvernului Mărie Sale în privinţa misiu- 
nel extraordinare cu care este însărcinat Dom- 
nul Dimitrie Brătianu. 

Primiţă, etc. 

(Semnat) N. IONESCU. 


(Télégramme) Péra, le 27 Décembre 1876 (8 Janvier 1877). 
Hier Savfet-Pacha m'a assuré avoir écrit à 


www.dacoromanica.ro 


SE: 


ses Ministres auprès de tous les Cabinets pour 
notre neutralité. Néanmoins, ici les Plénipo- 
tentiaires n’ont encore aucune instruction à ce 
sujet. (Signé; D. BRATIANO. 


(Télégramme), Vienne, le 29 Décembrè 1876 (10 Jauvier 1877) 

L'ambassadeur de Turquie m’a assuré à deux 
reprises que son gouvernement songe séricu- 
sement à reconnaître l'indépendance et la neu- 
tralité de la Roumanie. Lorsque je lui dis 
comment on s’y prend à Constantinople pour 
faire concilier cette indépendance avec l’art. 7 
de la Constitution ottomane, il a fait un geste 
qui pourrait bien vouloir dire, que cette Con- 
stitution est loin d’avoir l'importance que nous 
lui attribuons. (Signé) I. BALACIANO. 


Constantinople, 4 (16) Ianuarie 1877. 


Domnule Ainistru, am onoare a ve comu- 
nica aci în alăturare cererea facuta Conferin- 
ţa în privirea Delta. 

Cum am avut onoarea s'o mai dic, nu este 
probabil că Conferinţa va trata acum cestiu- 
nile ce 1 am supus în numele guvernului ro- 
mân, cäc1 ea nu poate ajunge la un resultat 
satisfacetor, nici chiar în privirea cestiunii spe- 
ciale pentrn care s'a întrunit. In tot casul, Re- 
presintanții Puterilor garante au putut esamina 
cererile noastre, și la întrunirile lor urmatoa- 
re, fie aicu, fie aiurea, este de sperat ca ne 
vor da satisfactiune. 

Primiti, etc. 

(Semnat) D. BRATIANO. 
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Constantinople, le 2 (14) Janvier 1877. 


Monsieur le . . . ., le gouvernement de Son Altesse 
férénissime le Prince Charles de Roumanie m'a char- 
ge de soumettre à l'appréciation de la Conférence ré- 
unie x Constantinople la question du Delta du Danube. 

Je me suis empressé en conséquence de m'adresser 
à Savtet-Pacha, President de la Contérence, en le pri- 
ant de saisir Messieurs les Plénipotentiaires des Puis- 
sances garantes de la demande du gouvernement rou- 
main. Son Excellence n'ayant pas cru devoir agréer 
ma prière, je prends la liberté d’adresser directement 
cette demande à chacun des membres de la Conté- 
rence. J'ai le terme espoir qu’ils voudront bien l’ac- 
cucillir avec taveur et en taire l’objet de leurs déli- 
bérations dans les réunions qu'ils auront à Constanti- 
nople ou ailleurs. 

En mème temps je les prie de vouloir bien intro- 
duire dans la Conférence la demande de neutralité que 
j'ai eu l’honneur de communiquer, dans le cas où ton 
Excellence Savtet-Pacha n’aurait pas eu l’occasion de 
le faire. 

Maintenant, qu'il me soit permis de présenter ici en 
peu de mots la justification de notre demande relative 
au Delta du Danube. 

En 1812 et 1829 la Sublime-Porte a cédé à la Rus- 
sie une partie de la Moldavie, la Bessarabie, compre- 
nant le Delta du I anube jusqu’au bras de St. Georges, 
qui formait la frontière entre la Turquie et la Molda- 
davie. Certes, la Sublime-Porte n'avait pas le droit de 
céder un territoire qui ne lui appartenait pas et qu’elle 
s'était même engagée à détendre par les armes con- 
tre toute agression étrangère. C'est à ce prix seule- 
ment que la violdavie avait consenti par ses capitula- 
tions à reconnaître la suprématie honorifique de la Su- 
blime-Porte et à lui payer une somme annuelle à titre 
de compensation. 

Le mal que la Sublime-Porte a fait alors à la Mol- 
davie a été réparé en partie par les grandes Puissan- 
ces qui lui ont restitué en 1856 la Basse-Bessarabie, 
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y compris le Delta du Danube, si injustement détaché 
de cette Principauté en 1812 et 1829. 

L'art 21 du traité de Paris s'exprime en effet en 
ces termes: 

„Le territoire cédé par la Russie sera annexé à la 
„Principaut de Moldavie, sous la suzeraineté de la 
»Sublime-Porte.“ 

Vient ensuite le protocole du 6 Janvier 1857, où 
il est dit: 

„Les Plénipotentiaires conviennent que les îles com- 
„prises entre les différents bras du Danube à son em- 
„bouchure, et formant le Delta de ce fleuve, ainsi que 
l'indique le plan No. 2 ci-joint paraphé, au lieu d’être 
nannexées à la Principauté de Moldayie, comme le 
„Btipulait l'art. 21 du traité de Paris, seront replacées 
„sous la souveraineté immédiate de la Sublime-Porte, 
„dont elles ont relevé anciennement.“ 

Les motifs qui ont déterminé les Puissances à modi- 
fier en partie l’article 21 du traité de Paris se fon- 
dent, on le voit, sur la prétention élevée par la Su- 
blime-Porte que les îles comprises entre les différents 
bras du Danube lui appartenaient anciennement. Or, 
cette prétention tombe d'elle-même devant les termes 
formels de l’art. 3 du traité d'Andrinople dont voici 
la teneur : 

„Le Pruth continuera de former la limite des deux 
Empires depuis le point où cette rivière touche au 
„territoire de la Moldavie, jusqu’à sa jonction avec le 
»Danube. De ce point, la ligne frontière suivra le 
„cours du Danube jusqu’à l'embouchure de St. Geor- 
„ges; de sorte que, laissant toutes les îles formées par 
»les divers bras de cette rivière en possession de la 
„Russie, la rive droite restera comme anciennement en 
„possession de la Porte ottomane, etc.® 

Une fois démontré que la frontière de la Turquie était 
anciennement la rive droite du bras de St Georges, que, 
par conséquent,-les îles comprises entre les différents bras 
du Danube ne pouvaient relever de la Sublime-Porte, 


il est évident que s cela même les dispositions du 
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protocole du 6 Janvier 1857 sont annulées de droit, 
que l’art. 21 du traité de Paris rentreen vigueur dans 
toute son étendue, et que le Delta du Danube doit être 
restitué à la Moldavie, son ancienne propriétaire, corn- 
me l’a été l’autre partie de la Bessarabie cédée par 
la Russie. 

La Turquie ne saurait rien objecter à cet acte de 
tardive justice. Il serait en vérité exorbitant d'adret- 
tre qu'après avoir privé illégallement la Moldavie de 
sa plus belle province, elle vint aujourd’hui lui dis- 
puter un territoire dont la propriété lui est reconnue 
par les traités mêmes conclus entre la Sublime-Porte 
et la Russie. 

Au droit de la Roumanie ainsi établi, viennent se 
joindre des considérations d'un autre ordre. 

La ligne de délimitation tracée, en vertu du proto- 
cole du 6 Janvier 1857, entre la Turquie et la Rou- 
manie, & fait à cette dernière une situation intolérable, 
ainsi qu'on peut s’en convaincre par la Carte ci-jointe. 

En effet, les habitants des communes riveraines ren- 
dues par la Russie, propriétaires des îles du Delta, 
sont traités actuellement comme des étrangers sur leur 
propre territoire communal, et soumis à toutes sortes 
de vexations, qui font naître des conflits continuels en- 
tre les autorités turques et roumaines. Aujourrd’hui 
la Roumanie se trouve privée en Bessarabie de tous 
les avantages qui découlent pour elle de sa position 
géographique et, tout accès par ses propres eaux à la 
mer lui étant fermé, sa liberté de commerce et de na- 
vigation n’est plus qu’un vain mot. La commission 
européenne du Danube elle-même a été unanime pour 
reconnaître en 1861 la nécessité de modifier cet état 
de choses. 

J'aime à espérer que les Puissances, pénétrées de 
la légitimité de nos droits, voudront bien les consacrer 
en restituant à la Roumanie le Delta du Danube, con- 
formément aux dispositions de l’art. 21 du traité de Paris. 

Je saisis cette occasion pour vous prier d'agréer, etc. 


(Signé) D. BRATIANO. 


00, 
www.dacoromanica.ro 


J0 — 


Pera, le 4 (16) Janvier 1877. 


Monsieur, j'ai eu l’honneur de recevoir la 
lettre que vous m'avez adressée en date du 14 
courant, par laquelle vous exprimez le désir 
de Son Altesse Sérénissime le Prince Charles 
de Roumanie que les questions du Delta du 
Danube et de la neutralité de la Principauté 
soient prises en considération par la Con- 
férence. 

Je regrette de ne pouvoir donner une r'- 
ponse favorable à votre demande, vu que les 
matières dont il s'agit ne sont pas comprises 
dans les bases de la Conférence et n'entrent 
pas dans la compétence des Plénipotentiares. 

Veuillez agréer, etc. | 

(Signé) SALISBURI. 
APR Taia 
Bucarest, le 5 (17) Décembre 1876. 

A titre de renseignements authentiques, je 
vous mande que malheureusement depuis hier 
soir la démission de Monsieur Stourdza est ir- 
révocable. Le Ministre de l'intérieur est char- 
gé de l'intérim du Ministère des ‘Travaux 
Publics. 

Cependant, rien n'est changé dans la politi- 
que du Cabinet. Nous attendons, ce soir ou 
demain, de la Porte une déclaration nouvelle, 
déja promise par le Ministre des Affaires E- 
trangères ottoman. 

(Signé) N. IONESCU. 


— mmm 


Paris, 9 (21) Iannarie 1817. 
Domnule Ministru, în una din adresele Dom- 
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nier- Voastre ’mu-afi dis ca să întretin pe Lor- 
dul Lyons despre cestiunea neutralității noas- 
tre pentru ca la rândul seŭ s'o pună în ve- 
dere Lordulu Derby. Fiind-că mă aflam în 
Londra (eu ocasiunea tragerii la sorti a obli- 
gatiunilor împrumutului Stern), am vrut ca 
însumi sa vorbesc cu Ministrul Afacerilor Strai- 
ne al Engliterei. Lordul Derby 'm: a facilitat 
această dorința, acordându-m1 cu gratiositate 
și imediat audienfa ceruta. Am convorbit îm- 
preună vr'o jumătate oră; 1 am aratat situa- 
tiunea în care ne aflam între două man Pu- 
ter cari armeaza și espugi a servi de drum la 
o armată care ar veni dela Nord. I am atras 
atențiunea și am insistat asupra scopulu ce 
a avut în vedere tratatul de la Paris, când ne 
a proclamat autonomia și individualitatea noa- 
stra, punându-ne sub garanţia colectiva a Pu- 
terilor celor man. l-am pus în vedere artico- 
lul din Conventiunca de la Paris din 1858, 
care dice cu în caz când frontariele României 
ar fi amenințate. ea sa se adreseze la Poarta 
şi la Puterile garante, pentru ca să se ia dis: 
posiţiun de garantare, „România, am dis, are 
„toate simpatiele e1 pentru Puterile ceciden- 
„tale și voeste să se conforme politica lor; 
„na încheiat pănă acum nicı o conventiune 
„cu Rusia. Cu toate acestea, de și s'a adresat 
„ma de multe orıla lutern, pană acum, însa, 
„nu a obţinut proclamarea neutralității sale. 
„No. dorim, si aceasta este și de interes eu- 
„pean, o proclamare de neutralitate cum s'a 
„facut cu Belgia si cu Luxemburgul.“ 
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Lordul Derby 'mi a respuns că cunoaște 
simpatiele noastre pentru Europa occidentală, 
știe că nu am făcut nică o convențiune cu Ru- 
sia și ne îndeamnă nicu să nu facem, căci alt- 
fel ne-am perde simpatia Puterilor garante. In 
ce privește întroducerea cestiunii neutralității 
noastre în Conferinţă. momentul nu è favora- 
bil, căci Conferinţa are a se despărţi peste o 
di sau două. După aceasta, în cursul convor- 
Dirii "mi a dis următoarele: „Nu vreaŭ să as- 
„cund adevărata mea gândire: nu cred posi- 
„bilă o proclamare a neutralității Românie, 
„căci Rusia nu are s'o admită.“ 

Am credut de cuviință, după aceasta, a in- 
tra în desbaterea une. neutralitäfi parţiale, 
consistând în concedarea de drumuri militare 
necesare une armate, care ar voi să treaca în 
Turcia, așa în cât restul erei să fie lăsat la 
o parte de orice ocupatiune. Rusia, disei, nu 
poate refusa aceasta, căcı se satisface și inte- 
resele sale militare și interesele altor Puteri 
cărora nu le ar conveni de a vedea România 
ocupată cu desăvârșire de armatele rusești, și 
pe lângă aceasta se satisface și justiția. 

Vorbind acestea, Lordul Derby întrerum- 
pându-mă 'mi a dis: „A intra în tratatie cu 
„Rusia pentru fixare de drumuri militare, ar 
„fi aï recunoaște moralminte dreptul de a tre- 
„ce în Turcia, ceia ce nu putem face.“ 

Am respuns la această. observatiune că ces- 
tiunea se poate întroduce, atuncă când resbelul 
ar fi iminent, când toate speranțele de pace 
ar fi dispărute, când prin urmare nu sar pu- 
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tea considera ca o autorisare ce sar da Rusiei 
de intervenire. „Consideră, Milord, positiunea 
„dificilă, în care ne aflăm: pe de o parte nu 
„voim a ne înstrăina simpatiele Europei prin 
„vre o conventiune cu Rusia, pe de alta se poa 
„te ca populatiunile, vădându-se fără niu o 
„protecțiune de dinafară, espuse la relele une: 
„invasiuni, temându-se pentru averea și viaţa 
„lor, să reclame cu energie de la guvern în- 
peheerea vre unm arangiament, pentru salv- 
„gardarea acestor man interese. Ce este de 
„făcut în asemenea împrejurări ?% 

La aceasta întrebare, Lordul Derby a stat 
câte-va minute în atitudinea unu om care se 
gândeşte a respunde ceva, și apor 'mu a dis: 
» Trebue să meditez astă cestiune, pentru ca 
»Sä-t1 pot respunde. Dă-mi un memoriu, pe 
„care ’l voii studia, și apor voiu vedea.“ 

In urmă de aceasta, Domnule Ministru, am 
vorbit de cestiunea evreilor, pe care nam es- 
plicat'o, și apor m'am retras. 

ë rog dar, Domnule Ministru, a m1 trämi- 
te un memoriü care, după opiniunea mea tre- 
buc să fie concis, basându-se pe tratatul de la 
Paris, și relevând positiunea dificilă în care ne 
am afla, dacă Europa n'ar interveni pentru nou. 

Primiţa, ete. 

(Semnat) STEEAN C. SENDREA. 


Bucuraşti, 15 (27) Ianuarie 1877, 


Domnule Agent, cu curierul de aseară am 
primit raportul Domniei-Voastre din 21 ale 
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curente, prin care confirmaţi depesa Domnier 
Voastre telegrafică din Lordra, relativă la in- 
trevederea ce ati avut cu Lordul Derby. 

Aprob în de tot demersurile Domniei-Voa- 
stre pe lângă diaristica engleză, precum și si- 
lintele ce v’atr dat pentru desmintirea impu- 
dentelor calomnii aduse României pentru pre- 
tinsa persecufiune în contra Israeliţilor, si ex- 
pulsiunile în masse, care n'a existat de cât în 
imaginafiunea câtor-va intriganfi coreligionari 
ai lor din sträinätate. 

In sinul Cabinetului nu esista de cât o o- 
piniune în respectul neutralității absolute si 
garanţia României. Numa: o necesitate extre- 
mă ar putea să ne sileasca să ne abatem din 
această cale; căcı hotărîrea de a persevera în- 
tr'ênsa ne-a arătat îndestul cât de folositoare a 
fost pentru no. abținerea de la orı-ce partici- 
pare în luptele întreprinse în peninsula bal- 
canică. 

Voiu supune raportul Domnien- Voastre în Con: 
siliul Ministrilor, și pănă să luam o decisiune în 
cestiunea memoriulu: cerut de Lordul Derby, 
așteptați nou. instrucțiuni. 

Primifi, ete. (Semnat) N. IONESCU. 


Paris, 10 (22) Februarie 1877, 
Domnule Ministru, a-l-alta-ien am fost la 
Lord Lyons; în convorbirea ce am avut cu 
Jomnia-Sa, Ambassadorul Anglie mi-a spus 
ca a fost informat de întrevederea ce am avut 
cu Lordul Derby la Londra, pe când mă a- 
flam acolo acum de puçin. 
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Lord Lyons a dis căa citit scrisorile ce am 
adresat la mai multe diare din Londra în pri- 
vinta violentelor recriminăn ale Evreilor, și ca 
i s'a părut publicatiunile acestora în ultimii 
timp. exagerate şi neabile, căt acesta nu era 
un bun mijloc de a câștiga bunavointa Ro- 
mânilor. 

Despri Memoriul de care am avut onoare 
de a întreţine pe Domnia-Voastra în unul din 
precedentele mele raporturi, n'am făcut Dom- 
nulu: Ambasador anglu nic o menţiune spe- 
ciala, neavând înca instrucţiuni din partea 
Domniea- Voastre, asupra acestui punt. 

Insă din convorbirea ce am avut cu Dom- 
nul Ambasador, cred a putea conchide că un 
Memoriu asupra situațiuna României în îm- 
pregiurările actuale, se va priimi cu multu- 
mire de guvernul britanic, și va face un bun 
efectii. . 

Finalmente Lordul Lyons mi a esprimat pla- 
cerea ce a avut de a afla ca guvernul nostru 
a tramis reservele, ce eraii concentrate, în că- 
minurile lor, căcă, a dis, la caz dea voi Ru- 
sia să treacă cu armata sain România, negre- 
sit ca nici Domnia-Voastră, nici chiar Noi nu 
am putea o opri de a efectua o asemenea de- 
cisiune. 

La aceasta am respuns Domnului: Ambasa- 
dor ca am făcut acea manifestaţie naţională la 
începutul ultimelor evenimente de lângă frun- 
tariile noastre, spre a arata că suntem devis 
a apăra, pe cât vom putea, teritoriul nostru, 
la caz de vre o călcare, manifestatiune menită 
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a face pe ori-care ar fi avut o asemenea in- 
tentiune, să cugete Cu maturitate mai "nainte 
de a călca pământul nostru. 

Aceasta este, Domnule Ministru, convorbi- 
rea ce am avut cu Lordul Lyons, și pe care 
am onoare a o supune la cunoștința Domniei- 
Voastre, rugându-Vă să bine-voiff a primi etc. 


(Semnat) STEFAN C. SENDREA. 


(Télégramme. Extrait) Bucarest, le 1 (13) Avril 1877. 


D'après vos renseignements et ceux que nous 
avons ici, la guerre est aussi inévitable qu'im- 
minente. Dans ce cas, nous chercherons à ré- 
gler les conditions du passage des Russes afin 
d'attenuer les dommages pour le pays, tout en 
restant dans une neutralite complète. 

Ue modus vivendi exclut toute alliance et 
toute coopération. 

Cependant, pour que nous puissions persister 
dans cette ligne de conduite, il faut que les 
iures ne cherchent point à transporter le 
théâtre de la guerre chez nous. 

Aussi, par la défense armée de notre fron- 
tière, nous cherchons à leur enlever la tenta- 
tion de nous envahir. Mais, malgré toutes ces 
précautions, l'inquiétude est encore très-grande 
dans le pays, car, à côté des calamités de la 
guerre, on craint des incursions et des massa- 
cres. Une action énergique du Comte Andras- 
sy à Constantinople peut seule nous éviter ces 
dangers et les conséquences qui en résulteraient. 


(Signé) I. CAMPINEANO. 
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(Télégramme à Constantinople), Bucarest, le 2 (14) Avril 1877. 


La concentration des troupes turques sur 
tout le littoral du Danube, et surtont à Vidin, 
ainsi que les préparatifs pour la traversée du 
Danube, ont jeté une grande inquiétude sur 
toute la côte roumaine. Devant l'émotion des 
habitants et devant leur recours au gouverne- 
ment de veiller à leur sécurité, nous sommes 
obligés, pour tranquilliser les esprits et pour 
empêcher l'immigration à l’intérieur de con- 
centrer des troupes dans les lieux qui parais- 
sent menacés. Pour nous épargner tous les sa- 
vrifices exigés par cette concentration turque, 
nous vous donnons mission d'aller, au nom 
du gouvernement de Son Altesse, chez le Mi- 
nistre des Affaires Etrangères, afin d'obtenir 
l'assurance que notre territoire ne sera pas 
envahi. 

(Signé) I. CAMPINEANO. 


(Télégramme à Constantinople), Bucarest, le 4 (16) Avril 1877. 


Le general Ghica part ce soir en mission 
extraordinaire à St. Pétersbourg. Si Savfet- 
Pacha vous interpelle sur cette mission, vous 
lui r&pondrez qu’elle a pour but d’entretenir 
le cabinet russe sur la situation que crécrait 
à la Roumanie une guerre entre la Turquie 
et la Russie et pour nous assurer, autant que 
possible, la position que nous avons prise dès 
le commencement, en présence des évènements 
qui se sont déroulés au delà du Danube, c'est- 
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à-dire de nous éviter les maux d'une guerre 
sur notre territoire. 
(Signé) ROGALNICEANO. 


(Télégramme à Berlin, Paris, Rome et Vienne) Bucarest, le 
5 (17) Avril 1877. 

Il nous revient de tous côtés que les Turcs 
se préparent d'envahir la Roumanie pour oe- 
cuper plusieurs points sur notre territoire, dé- 
truire les chemins de fer et s'emparer de Bu- 
carest même, résidence du gouvernement. Ce 
bruit est plus ou moins confirmé par un en- 
tretien que le Gérant de l'Agence Roumaine 
à Constantinople a eu dernièrement avec Sav- 
fet-Pacha, à l’occasion d’une demande adressée 
à ce dernier de nous épargner les maux de 
la guerre, en renonçant au passage du Danube. 

En présence de la gravité de ces nouvelles, 
nous en appelons aux Puissances garantes qui 
savent combien notre conduite a été correcte 
à une époque où une action de notre part 
aurait pu avoir des conséquences fâcheuses 
pour la Turquie. Sur les conseils des Puis- 
sances nous avons observé la plus stricte neu- 
tralité pendant près d'une année et au prix 
des plus grands sacrifices. 

Nous nous adressons donc aujourd’hui à ces 
mêmes Puissances pour les prier de peser sur 
le gouvernement ottoman afin que la Rouma- 
nie ne devienne le théâtre de la guerre. 

L’envahissement de la Roumanie par l’armée 
et les bachibouzouks tures ne saurait être jus- 
tifié par le passage de l’armée russe, ainsi 
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qu'on le fait croire à Constantinople. L'armée 
russe ne fera que traverser notre pays avec 
l’assentiment plus ou moins tacite des Puissan- 
ces. Nous ne saurions faire ce que l'Europe 
ne fait ‘pas. Mais si nous ne pouvons pas nous 
opposer au passage des armées russes, la Tur- 
quie ne saurait pour cela être en droit de 
transporter en Roumanie le théâtre de la guerre. 
Si donc les Puissances nous abandonnent dans 
des moments si critiques et laissent la Turquie 
réaliser ses menaces, nous serons forcés de 
prendre conseil de notre désespoir. 

Je vous prie de voir immédiatement Son 
Excellence le tinistre des Affaires Etrangères, 
lui exposer la gravité de la situation et lui 
demander une intervention énergique dans le 
sens de la présente. Le gouvernement de Son 
Altesse le Prince Charles compte beaucoup 
sur l’appui bienveillant du gouvernement au- 
près duquel vous êtes accrédité, pour nous éviter 
les maux et les calamités d'une guerre. 

J'attends votre réponse d'urgence. 


(Signé) KOGALNICEANO. 


(Télégramme à Vienne), Extrait. Bucarest, le 6 (18) Avril 1877. 


Pour bien préciser notre position, ainsi que 
la votre, vis-à-vis du gouvernement austro-hon- 
grois, je crois devoir établir tout. d’abord que 
je maintiens en tout le contenu du télégramme 
chiffré de Campineano, à la même condition 
que les Turcs ne transportent le théâtre de la 
guerre chez nous. 
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Nous devons nous entendre avec le gouver- 
nement russe pour régler plusieurs questions 
importantes, se rattachant au passage de l’armée 
russe, et assurer au pays non seulement le 
maintien de son admimistration nationale, mais 
encore éviter aux populations les charges d'une 
occupation hostile. Nous tâcherons d'obtenir 
que Calafat, occupé par les troupes roumai- 
nes, soit respecté par les armées russes, afin 
d'enlever à la Turquie son dernier prétexte 
pour passer le Danube. 

Mais si la Turquie envahit notre pays et y 
transporte ses bachibouzouks et ses tcherkezs, 
nous vous répétons qu'alors le traité de Paris 
que nous avons toujours respecté et continuons 
à respecter, sera encore pour nous le grand 
emblâme sous lequel nous nous armons, pour 
repousser l'invasion turque, car une pareille 
invasion, justement d’après un article formel 
du traité de Paris, ne doit se faire qu'avec 
l’assentiment de toutes les Puissances. 


(Signé) KOGALNICEANO. 


(Télégramme), Berlin, le 6 (18) Avril 1877. 


Au Ministère des Affaires Etrangères on m'a 
déclaré que l’on ne peut nous promettre une 
intervention en notre faveur de la part du 
gouvernement allemand. 


(Signé) DEGRÉ. 
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Rome, le 7 (19) Avril 1877. 


Monsieur le Ministre, ainsi que j'ai déja eu 
l'honneur de vous informer par ma dépêche 
télégraphique d'hier, j'ai vu Monsieur Mé- 
légari et je lui ai communiqué celle que 
Votre Excellence m'avait transmise ce jour- 
là même. 

L'impression du Ministre en a été visible- 
ment pénible. 

Il m'a autorisé à vous prier de croire „que 
„le gouvernement du Roi, connaissant la po- 
»Sition de la Roumanie dans les circonstances 
actuelles, en sent toute la gravité, et que s’il 
„cut dépendu de l'Italie seule, cette position 
„ne serait pas si Critique, que néanmoins au- 
„jourd'hui même 6 (18) courant le Ministère 
„Royal télégraphiera à son Chargé d'Affaires 
„à Constantinople en lui donnant des instruc- 
„tions précises dans le sens de votre dépêche, 
„et identiques à celles qui avaient été données, 
„sous forme protestative, contre l'invasion des 
„Bachibouzouks en Herzégovine; que, comme 
»l'action du Cabinet italien ne peut être que 
„collective, il s'empressera de faire part sans 
„retard, tant à ses collègues qu’à S. M. le Roi, 
„et de me donner communication, d'une ma- 
„nire plus précise, de ce qui résultera de 
„cette délibération; que, jusque là, il me priait 
„de répéter à Votre Excellence que l'appui 
„ferme du gouvernement Royal ne fera jamais 
„défaut à la Roumanie car, outre le droit, c'est 
„la sympathie qui a toujours inspiré la poli- 
„tique italienne dans ses rapports avec l'Etat 
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„roumain, ainsi que dans toutes les questions 
„qui le concernent.“ 

Je sortis de cette audience profondément 
ému, et, en récapitulant les paroles que je ve- 
nais d'entendre, j'y trouvai ce ton de sincérité 
et de bienveillance qui caractérise Monsieur 
Mélégari et fixe la conviction. 

Veuillez agréer, etc. 


(Signé) CAMILLE BAROZZI. 


(Télégramme), Paris le 7 (19) Avril 1877. 


Le Duc Decazes vient de communiquer par 
télégraphe, aux Ambassadeurs français à Lon- 
dres et à Vienne, l'appel que je lui ai adressé 
au nom du gouvernement roumain, et il les 
charge d'inviter les cabinets anglais et autri- 
chien à une démarche qui soit faite en commun 
auprès de la Porte, dans le but de l’amener 
à ne pas transporter le théâtre de la guerre 
sur notre territoire. Je dois ajouter que le Duc 
Decazes m'a très découragé par son peu de 
confiance dans le succès de cette proposition. 
Il craint que si même elle rencontre un ac- 
cueil favorable à Londres et à Vienne, elle 
n'ait pas le temps de produire son effet à Qon- 
stantinople, où l’on n'écoutera plus rien dès 
que le passage du Pruth sera connu, et il n'y 
a pas lieu de douter de cette prochaine 6ven- 
tualité, car l’arrivée du Czar à Kichinew est 
annoncée pour dimanche prochain, et l'armée 
russé doit aussitôt marcher en avant. 


(Signé) CALIMAKI-CATARGI. 
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Berlin, 8 (20) Aprile 1877, 


Domnule Ministru, am sustinut la Ministe- 
riul Afacerilor Străine d'aici, conform instruc- 
tiunilor ce mi-ați dat, causa detaliată în tele- 
grama Domniei-Voastre, din 6 (18) Aprile. 

Am conferit și astă dată cu Excelenţa Sa 
Domnul de Biilow. 

Ca trecerea eventuală a Rusilor prin Ro- 
mânia, sub auspiciele protocolului din Londra, 
nu poate justifica scopurile agresive ale Tur- 
cilor și invasiunea basibuzucilor, nu s'a putut 
contradice de cât indirect prin afirmarea că 
neutralitatea noastră nu este garantată, 

Interventiunea diplomatică pentru neutrali- 
sarea România ar fi astăqi, a dis Excelenţa 
Sa Domnul de Bülow, mai puçin de cât ori 
când eficace, dacă è adevărat, că conflagratiu- 
nea ruso-turcä e imminentä. 

N'am negles a pune înainte, în privinţa for- 
te: majoare „cui non resisti potest“ sub cure 
apare pentru noi trecerea Rușilor, allusiunea 
fină că ,l’armée russe ne fait que traverser 
notre pays avec l'assentiment plus ou moins 
tacite des Puissances“. 

Putem compta, întrebaii, pe interventiunea 
energică, în aceste momente supreme, a gu- 
vernului german, sau suntem siliți „de prendre 
conseil de notre désespoir?“ Să nu mai fie 
oare alt mijloc proprii a evita transportarea 
theatrului de resboiü în o ţară neutră ca Româ- 
nia, de cât legitima aperare a căreia întrebuin- 
tare va fi plătită cu suferințe incalculabile?! 

Excelența Sa Domnul de Bülow a declarat, 
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ca nu se poate promite intervențiunea guver- 
nulu: german în interesul causei noastre. 

Germania nu este indiferentă la evenemen- 
tele ce se prepară în Orient. Ea privesce, a- 
ceasta este părerea mea, numai silită de împre- 
giurări, cu braciele încrucișate, desnodămintul 
violent al crisei orientale. Aqua haeret! 

„Nutionalzeitung* No. 183 din 20 Aprilie a- 
probă în toate punctele conduita noastră de 
neutralitate și recunoaște că în dilema dinain- 
tea, căreia ne aflăm astădi, propensiunea către 
armata rusă, în limitele neutralității este o 
ultima ratio foarte legitimă, 

Primiti, etc. 

(Semnat) A. DEGRÉ 


(Télégramme à Constantinople), Bucarest, le 9 (21) Avril 1877. 


Tâchez d'apprendre et dites-moi immédiate- 
ment si les Turcs se proposent de s'emparer 
de Calafat et d’autres villes du littoral, et s'ils 
pensent transporter le théâtre de la guerre sur 
notre territoire. On nous affirme ici quun 
corps de 30,000 bachibouzouks est destiné pour 
la Roumanie et que la Turquie aurait pour 
objectif Bucarest même. 


(Signé) KOGALNICEANO. 


(Télégramme), Paris, le 9 (21) Avril 1877. 


J'ai vu l'Ambassadeur turc. Il s’est plaint 
de notre gouvernement qui, après avoir con- 
tinuellemeni suscité des difficultés à la Porte, 
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démasque maintenant son hostilité, en portant 
ses forces sur le Danube, tandis qu'il livre la 
Roumanie à la Russie. Cette détermination 
oblige la Porte à considérer la Roumanie comme 
ennemie, La Porte envahira la Roumanie en 
même temps que la Russie passera le Pruth, 
et notre armée sera inutilement sacrifiée, 

J'ai répondu d'un ton plus conciliant, pas- 
sant rapidement sur les griefs du gouverne- 
ment et l'accueil peu favorable qui nous a été 
toujours fait à Constantinople. Ayant soutenu 
que nous ne cherchons que le respect de nos 
droits qui sont garantis par les traités, PAm- 
bassadeur me dit qu'il nous est facile de prou- 
ver notre impartialité, en protestant ouverte- 
ment contre tout envahissement de notre fron- 
tière, et en demandant l'intervention des Puis- 
sances pour assurer la neutralisation de la Rou- 
manie. A l’objection que je lui fis sur la non 
opportunité de cette démarche qui a déjà été 
faite sans succès à la Conférence, il m'a ré- 
pondu qu'il n'est pas trop tard pour la tenter 
encore; qu'il croit qu’elle serait soutenue par 
l'Angleterre, la France et l'Autriche, et qu'il 
s'engage à la faire appuyer par la Porte. Je 
lui ai promis de vous faire part de cette sug- 
gestion qui, si elle n'est pas l'inspiration d'un 
auditeur (?) désespéré, trahira le dessein d'aug- 
menter nos embarras. 

Veuillez me dire la réponse à faire. 


(Signé) CALIMAKI-CATARGI. 
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(Télégramme à Paris), Bucarest, le 10 (22) Avril 1877. 


Les choses étant trop avancées, vous n'avez 
à donner aucune réponse à la suggestion de 
l'Ambassadeur de Turquie, qui cache le des- 
sein d'augmenter nos embarras. Dans les en- 
tretiens ultérieurs que vous aurez avec lui, 
inspirez-vous du contenu de mes dernières dâ- 
péches chiffrées. 

(Signé) KOGALNICEAN O. 


(Télégramme à Constantinople), Bucarest, le 10 (22) Avril 1877 


Au sujet des archives, je vous laisse, con- 
formément à votre proposition, pleine latitude 
de vous inspirer des circonstances. Quant à 
nos conatinaux, vous tâcherez de les placer au 
dernier moment sous la protection de la Léga- 
tion qui voudrait s’en charger. Si toutes les 
Légations s’y refusent, vous engagerez nos su- 
jets à faire ce que les sujets russes font. Par 
les mots „sans aucune formalité“ je n’entends 
pas que vous devez renoncer aux devoirs de 
la courtoisie. Vous ferez valoir que si la Tur- 
quie nous attaque aujourd’hui, si elle envahit 
notre territoire, malgré la rectitude de notre 
conduite, malgré les grands sacrifices que nous 
avons faits pour maintenir notre neutralite, qui 
a rendu à la Turquie des services immenses, 
nous ne saurions rester l'arme au bras, car 
nous avons le grave devoir, de par les traités 
même, de défendre notre sol. Le passage du 
Pruth par les Russes ne saurait autoriser la 
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Turquie à franchir le Danube pour envahir 
notre pays, l'entrée des Russes ayant lieu avec 
Vassentiment plus ou moins tacite des Puis- 
sances, et la Roumanie ne pouvant faire à elle 
seule ce que l’Europe entire mwa fait, pour 
s'opposer au passage des Russes. 


(Signé) KOGALNICEANO. 


(Télégramme au Comte Andrassy), Bucarest, le 10 (22) Avril 1077. 


Dans la grave crise que traverse mon pays, 
crise qui excitera, je n’en doute pas, les sym- 
pathies de l’Autriche-Hongrie, Monsieur de Ba- 
laciano vient d’être autorisé à exposer à Votre 
Excellence la situation de la Roumanie, et lui 
faire à ce sujet quelques ouvertures. En fai- 
tant appel à la bienveillance dont j'ai main- 
tes fois été honoré dela part de Votre Excel- 
lence, je la prie, au nom du gouvernement 
princier et en mon nom personnel, de vou- 
loir bien accorder à mon pays, tout l'appui 
dont il a besoin pour traverser ces tristes Cir- 
constances. 


(Signé) KOGALNICEANO. 


(Télégramme à Berlin), Bucarest, le 10 (22) Avril 1877, 


Dans la grave crise que traverse mon pays, 
crise qui excitera, je n’en doute pas, les plus 
vives sympathies de l'Allemagne, Monsieur 
Degré vient d’être autorisé à exposer au gou- 
vernement allemand la situation de la Rou- 
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manie et lui faire à ce sujet quelques ouver- 
tures. En faisant appel à la bienveillance dont 
j'ai maintes fois été honoré de la part de Votre 
Excellence, je la prie de vouloir bien accor- 
der à mon pays tout l'appui dont il a besoin 
pour traverser ces tristes circonstances. 


(Signé) KOGALNICEANU. 


(Télégramme), Bucarest, le 10 (22) Avril 1877. 

Dans la grave crise que traverse mon pays, 
crise qui excitera, je n’en doute pas, les plus 
vives sympathies de la France, Monsieur Ca- 
limaki-Catargi vient d'être autorisé à exposer 
à Votre Excellence la situation de la Rouma- 
nie, et lui faire à ce sujet quelques ouvertu- 
res. En rappelant à Votre Excellence les pa- 
roles dites à Monsieur Calimaki le 10 Juillet 
dernier, eten faisant appel à la bienveillance, 
dont j'ai maintes fois été honoré de la part 
de Votre Excellence, je la prie, au nom du 
gouvernement princier, et en mon nom per- 
sonnel, de vouloir bien accorder à mon pays 
tout l'appui dont il a besoin pour traverser 
ces tristes circonstances. 


(Signé) KOGALNICEANO, 


(Telegrama), Galaţi, 10 (22) Aprilie 1877. 
Mam informat prin un om al Consulului 
rus, cum că vis-à-vis de Barboși sunt trei for- 
tificații armate cu tunuri, și că Turcii se pre- 
gătesc a face pod să treacă pe la Rusciuc. 
(Semnat) RASCANU. 
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À Son Altesse le Prince Charles. 
Constantinople, le 10 (22) Avril 1877. 

La concentration de l’armée de Russie sur 
le Pruth, les préparatifs ostensibles faits par 
la Russie en vue d’une action militaire et d'au- 
tres indices non moins significatifs, ne peuvent 
laisser à Votre Altesse, non plus qu’au gou- 
vernement imp“rial, aucun doute sur le dan- 
ger d'une situation, sur laquelle la Sublime Povr- 
te avait déjà appelé l'attention du gouverne- 
ment de Votre Altesse, et qui semble mena- 
cer d’une invasion par les troupes russes le 
territoire de la Principauté. Dans cette con- 
joncture et conformément aux prévisions de 
l’article 26 du traité de Paris, et du paragra- 
phe 3 de l’article 8 de la convention du 19 
Août 1858 je viens, au nom de Sa Majesté 
Impériale le Sultan, inviter Votre Altesse à 
se concerter avec la Sublime-Porte, en vue d’ar- 
rêter en commun les mesures militaires pro- 
pres à assurer la défence du territoire de la 
Principauté, en raison de l'éventualité dont 
elle pourrait être menacée. Je n'attends que la 
réponse de Votre Altesse, pour donner les in- 
structions nécessaires à cet effet au Serdar- 
Ekrem Abdul-Kérim-Pacha, qui se trouve sur 
le Danube à la tête des armées ottomanes, et 
avec lequel, en attendant, les autorités, militai- 
res de Votre Altesse peuvent se concerter en 
cas d'urgence. (Signé) EDHEM-PACHA. 


(Télégramme-Cireulaire), Bucarest, le 10 (22) Avril 1877. 
Il résulte des informations que nous rece- 
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vons encore aujourd hui, que la Turquie a pris 
la décision de transporter le théâtre de la guer- 
re sur le territoire roumain en prenant pour ob- 
jectif Bucarest même. 

Nous avons le droit et le devoir de défen- 
dre notre pays contre une invasion turque, en 
vertu du traité de Paris qui a consacré notre 
existence politique. Ce droit nous a été recon- 
nu récemment par les Puissances lorsqu'elles 
nous conseillaient de maintenir la neutralité 
en présence de la guerre turco-serbe. 

Malheureusement la decision de la Turquie 
d'envahir la Roumanie nous prend au dépour- 
vu, car on ne peut armer un peuple entier 
au bout de quelques jours qui nous séparent 
de la guerre qui éclatera fatalement. 

Je ne vous cacherai pas que le gouvernement 
de Son Altesse le Prince, et la nation roumaine 
considèrent les Puissances engagées, au moins 
moralement, vis-à-vis de nous. 

Il y a un an à peu près, que la Serbie et 
le Monténegro ayant déclaré la guerre contre 
l'Empire ottoman, l'Europe nous a conseillé 
de rester neutres, et c’est grâce à cette neu- 
tralité que le feu na pas éclaté dans tout 
l'Empire ture, et cela à une epoque où la 
Porte n'était pas préparée. Nous avons été con- 
stamment neutres, et au prix de grands sacrifices, 
cédant aux conseils des Puissances, et sur leurs 
assurances positives que nous n'avions rien à 
craindre de la part de la ‘lurquie. 

Dans le courant de mois de Décembre der- 
nicr, quand la guerre directe entre la Russie 
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et la Turquie paraissait imminente, nous nous 
sommes armés, mais encore nous avons immé- 
diatement congédié nos troupes, sur les con- 
seils des Puissances, et sur leurs assurances râi- 
térées qu’en tout état de choses, et dans n'im- 
porte quelles circonstances, la Roumanie n'a 
rien à craindre. 

Aujourd’hui nous sommes menacés par la 
Turquie jusque dans nos foyers. Cet Empire 
se propose de ravager notre pays, pour sou- 
tenir, à nos dépens, une gucrre que nous n'a- 
vons pas amenée, et faire ainsi de la Rouma- 
nie une seconde Bulgarie. 

En effet, nous savons positivement qu'un 
corps de 30,000 circasiens et bachibouzouks 
ayant à leur tête les deux chefs, qui par leurs 
cruautés se sont le plus signalés en Bulgarie, 
est destine à passer en Roumanie, aussitôt a- 
près le passage du Pruth par l'armée russe, 
L'Europe chrétienne ne trouvera-t-elle pas dans 
les lois de l'humanité, dans les régles du droit 
des gens, la force d'imposer à la Turquie le 
respect d'un pays neutre, qui a su conquérir 
une place dans la famille européenne par ses 
propres efforts ? 

Répétez encore que nous ne pouvons em- 
pêcher le passage des Russes, parce que l’Eu- 
rope elle-même ne l’a pas empêché; mais que 
par ce fait nous n'entendons pas que notre 
armée coopère avec les armées russes. Nous 
insistons pour que Ducarest ne soit pas ocen- 
pé par l’armée russe et que l'administration 
nationale soit respectée. Par cela, nous w'en- 
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tendons nullement faire la guerre à la Turquie; 
mais nous ne saurions rester larme au bras, 
lorsque les Turcs entreront en Roumanie pour 
anéantir nos villes et nos villages. 

Je vous prie d’entretenir de nouveau le Mi- 
nistre des Affaires Etrangères de la crise que 
nous traversons, et d'insister auprès de Son 
Excellence d'interposer ses bons offices, sinon 
au nom du droit, en celui de l’humanité, afin 
d'éviter à la Roumanie des maux incalcula- 
bles, en imposant à la Turquie de se tenir, 
dans sa guerre avec la Russie, sur la ligne 
de défense du Tanube, conformément aux dé- 
clarations réitérées que la Sublime Porte a 
faites, il y a deux ou trois mois, à notre A- 
gent et à plusieurs Représentants des Puissan- 
ces garantes. 

Si néanmoins notre voix n'est pas écoutéc, 
si notre pays est envahi, si nos villes et nos 
villages sont incendiés, si nos richesses maté- 
rielles, produit de nos travaux pacifiques, pen- 
dant un espace de plus de vingt ans, sont a- 
néanties, et cela sans notre faute et pour un 
différend qui ne nous concerne pas, la respon- 
sabilité entière incomberait à l’Europe; j'ose 
le dire hautement. elle incomberait aux Puis- 
sances dont les conseils, que nous avons sui- 
vis aveuglément, nous ont fait perdre tous les 
avantages que nous aurions pu retirer autre- 
fois, en prenant une attitude autre que celle qui 
nous a été conseillée, et nous assurer ainsi 
une position meilleure, que celle qui nous est 
créée actuellement. 
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Ces Puissances garantes n’ont-elles pas dit, 
n'ont-elles pas affirmé que la Roumanie a le 
droit de se présenter devant l'Europe en cré- 
ancière et réclamer tout ce qui est dû à ses 
sacrifices, à sa modération et à sa déférence 
aux voeux des Puissances ? 

Et aujourd’hui quand nous nous présentons 
devant l'Europe pour demander ce qui nous 
est dû, ce qui nous a été promis, nous ne 
pouvons pas admettre que nous serons payés 
par une indifférence qui laisserait cours libre 
aux entreprises coupables de la Turquie pour 
amener la ruine d'une nation pacifique, qui ne 
demande pas mieux que de vivre en paix a 
vec toutes les nations, et en particulier avec 
les Empires voisins. Un pareil fait sera, cer- 
tes, réprouvé par la conscience publique et 
l'histoire se chargera de le qualifier de son nom. 

Vous insisterez aussi pour que les Puissan- 
ces veuillent bien faire pour nous ce qu'elles 
ont fait à Salonique. Nous sollicitons l’envoi 
de navires de guerre pour protéger les villes 
de Braïla et Galatz, centres du commerce et 
surtout du commerce anglais, français, alle- 
mand et italien, la Turquie d’ailleurs ne pou- 
vant avoir aucun prétexte pour occuper ces 
villes qui ne sont pas même têtes de pont 
comme Calafat. 

Et avant tout, déclarez qu'insistant que Bu- 
carest ne soit pas occupé même par les Rus- 
ses, encore moins nous permettrons que cette 
ville soit envahie par les Turcs. 

Vous êtes autorisé à donner lecture de cette 
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pièce à Son Excellence le Ministre des Affai- 
res Etrangères et à lui en laisser copie sielle 
le désire. 

(Signé) KOGALNICEANO, 


(Télégramme), à Constantinople, au Vizir. Bucarest le 
11 (23) Avril 1877, 

Le Gouvernement Princier a pris connais- 
sance de la dépêche adressée par Votre Altes- 
se le 22 de ce mois à Son Altesse le Prince 
de Roumanie. 

Le contenu de cette dépêche nous deman- 
dant de prendre des mesures militaires, de 
concert avec les armées impériales, afin de 
repousser l'invasion russe, est dune nature 
trop grave, pour que le pouvoir exécutif pu- 
isse prendre sur lui de se prononcer. J'ai donc 
l'honneur de porter à la Connaissance de Vo- 
tre Altesse que le Parlement roumain seul a 
le droit de décider que la Roumanie prenne 
part à la guerre, et par conséquent qu’elle 
sorte de la voie de neutralité qui lui est tra- 
cée par les traités, neutralité qui lui a été, du 
reste, recommandée constamment par la Su- 
blime-Porte elle-même, ainsi que par les Puis- 
sances garantes. 

Le Parlement est done convoqué en session 
extraordinaire pour le 26 Avril. Aussitôt a- 
près la vérification du nouveau Sénat, la si- 
tuation politique sera d'urgence communiquée 
aux Corps Législatifs et tout en premier lieu 
la dépêche de Votre Altesse. Immediatement 
après, je m'empresserai de communiquer au 


www.dacoromanica.ro 


= 115 — 


gouvérfoment impérial la décisioti dé notre 
Parlemënt. Votte Altesse, aujourd’hui premiet 
Ministre d'un gouvernement constitutiontiel et 
parlémentairé, ne saurait exiger du Ministère 
roumain qu'il viole les prescriptions d'une 
constitution rètonnue par l’Europe, et, sans 
l'avis de la nation, së prononce dans une af- 
faire d’une importance telle quë celle qui for- 
me l’objet de la dépêche du gouvernement 
impérial. 
Lettre explicative et détails par courrier. 
(Signé) KOGALNICEANC. 


(Télégramme-Circulaire), Bucârest, le 11 (23) Avril 1877. 
Le Grand Vizir, par dépêthe du 22, a in- 
vité le gouvernement princier à prendre, de 
concert avec la Sublime Porte, des mesures 
militaires pour empêcher les armées russes de 
passer le Pruth. Üette mesure est de nature 
trop grave pour être décidée par le pouvoir 
exécutif seul. Les Corps Législatifs étant con- 
voqués pour le 26 Avril, la dépêche susmen- 
tionnée ainsi que notre situation politique, se- 
ront portées à la connaisance du Parlement 
roumain, et la décision prise sera expédiée à 
Constantinople. C'est dans ce sens que nous 
avons répondu au Grand Vizir. 


(Signé) KOGALNICEANO. 


(Télégramme), Berlin, le 12 (24) Avril 1877. 
J'ai vu Monsieur de Bülow, à qui j'ai lais- 
sé copie de votré dépêche d'hier matin. Quant 
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à l'envoi de navires, on attend ici la réponse 
de Vienne et de Londres. Le gouvernement 
allemand insiste pour que Turquie agisse hu- 
mainement. Du reste, aucune espérance d’une 
intervention militaire de la part de l'Allemagne 
en faveur de la Roumanie. Son Excellence 
pense que le traité de Paris n'a pas garanti la 
neutralité de la Roumanie en cas de guerre. 


(Signé) DEGRÉ. 


(Télégramme circulaire), Bucarest, le 12 (24) Avril 1877. 


Le gouvernement princier a été averti ce 
matin par les Préfets des districts limitrophes 
à la Bassarabie, que l’armée impériale russe a 
effectué son entrée en Roumanie, par les points 
de frontière Bestimak, district de Kahul vis-à- 
vis de Léova sur le Pruth, Tabak, dans le dis- 
trict de Bolgrad, et Ungheni, relié à Iassy par 
le chemin de fer, et que l'avant-garde de lar- 
mée est déjà entrée dans cette dernière ville. 

En présence de ces faits survenus avant la 
réunion des Corps Législatifs, le gouvernement 
princier, ne pouvant observer une autre ligne 
de conduite que celle qui lui a été tracée par 
les Chambres dans leur dernière session, à sa- 
voir: le maintien des droits de la Roumanie 
et sa neutralité, et ne voulant pas préjuger la 
décision ultérieure des Corps Législatifs qui 
sont convoqués pour après-demain jeudi, 14 
Avril, vient d'arrêter les dispositions suivantes: 

1) Pour éviter les conflits qui pourraient 
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engager la nation avant qu'elle se prononce 
par sa représentation légale, les troupes rou- 
maines stationnées sur les frontières ont reçu 
l’ordre de se retirer dans l’intérieur du pays, 
afin de pouvoir éviter tout conflit, qui pour- 
rait attirer la guerre dans son intérieur. 

2) Les Préfets des districts limitrophes ont 
reçu l’ordre de ne pas intervenir comme a- 
gents du pouvoir central, en présence des de- 
mandes qui leur seraient adressées par les 
commandants des troupes étrangères qui sont 
déjà entrées ou qui entreraient dans le pays ; 
ils se borneront au rôle de simples agents de 
police et par des moyens officieux, ils tâcheront 
d'éviter aux populations toutes conséquences 
facheuses, en laissant aux autorités municipales 
le droit de représenter, devant les commandants 
des troupes étrangères, les communes occupées. 

3) Les populations de sur les bords du Da- 
nube ont été invitées à transporter leurs fa- 
milles et leurs avoirs dans les communes de 
l'intérieur. 

Je vous tiendrai au Courant de tout autre 
événement. 


(Signé) KOGALNICEANO. 


(Telegramă), Galaţi, 12 (24) Aprilie 1877: 


Agentul otoman a venit la mine și 'mi-a 
cerut garanţie pentru supușii otomani, și dacă 
el trebue să părăsească orașul. Vă rog, dati-mi 
grabnic deslegare cum să respund. 

(Semnat) RAȘCANU. 
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(Telegramă), Bucureşti, 12 (24) Aprilie 1877. 


Faceţi cunoscut Agentului otoman şi spuneţi-i 
că România fiind în pace cu Inalta Poartă, și 
domnia sa și supușii otomani pot sedea lini- 
ştiţi în oraș, bucurându-se de protectiunea le- 
gilor române. Guvernul speră că si Agentul 
român și cetățenii română din Constantinopole 
și provinciele otomane, se vor bucura de a- 
ceiași pratectiune. 

(Semnat) KOGALNIÇCEANO. 


A Son Altesse le Prince Charles. 
(Télégramme), Constantinople, le 13 (25) Avril 1877. 


La Russie a déclaré la guerre à l'Empire 
ottoman et à envahi le territoire princier pour 
commencer les hostilités. La Sublime-Porte 
croit pouvoir compter qu'en cette cireonstan- 
ce grave, le gouvernement princier agira tou- 
jours conformément aux principes qui décou- 
lent des liens qui unissent les Principautés à 
l'Empire ottoman. 

(Signé) EDHEM-PACHA. 


(Télégramme), Vienne, le 13 (25) Avril 1877. 


Le gouvernement otoman a chargé son Am- 
bassadeur de dire au Comte Andrassy que la 
Porte n'a donné et ne donnerait aucun ordre 
relativement au passage du Danube, et qu'elle 
le laisse entièrement à l'appréciation de son 
gencralissime, qui devrait eonsulter les néces- 
sités de la défense. 

(Signé) I. BALACIANO. 


— 
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Berlin, 18 (25) Aprilie 1877. 


Domnule Ministru, telegrama Domniet-V oastre 
din 10 (22) Aprilie, care espune ratiunile solide 
ale otärîreï ce a luat guvernul nostru în presenta 
violațiunii iminente a n6utralităței României, 
din partea forțelor superioare rivale a Rusi- 
lor și Turcilor, care însă în privința celor 
d'ântâii se reduce la o simplă trecere, è deja, 
conform autorisărei Domniei-V oastre, în copie 
în mânele Excelenţii Sale Domnului de Bülow. 

Excelenţa Sa a bine-voit a observa, înainte 
de toate, că ar dori să găsiască în tractatul 
de la Paris o stipulațiune expresă a neutrali- 
tății României în cas de resbel. Această cau- 
tellă, (?) pretinse Excelenţa Sa, nu se vede sti- 
pulată în tractatul dela Paris. In absenţa une. 
asemenea garanţii. însă nu s'ar putea deriva din 
sfaturile de desarmare, ce s'ar fi dat României, un 
drept de creantä în contra Europei. In privința 
trămiterei de corăbii la Galaţi și Brăila se a- 
steaptä, dise Domnul de Bülow, respunsul Ca- 
binetelor din Viena și Londra. In colo, Exce- 
lenta Sa n'a întărdiat a aproba conduita noa- 
stră de neutralitate, dicând că o va aduce la 
înalta, cunoștință a Majestăţei Sale Imperatorele 
Germaniei, care are sympathii pronunciate 
pentru România. Guvernul german, termină 
Excelenţa Sa, va veghia ca să nu se comită 
crudimi și barbarii din partea Turcilor. 

Primiti, etc. 


(Semnat) A. DEGRE. 


EE 
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(Télégramme), Vienne, le 14 (26) Avril 1877. 

J'ai reçu de Constantinople, sous la signa- 
ture de Grégoire Ghica, le télégramme sui- 
vant daté du 13 (25), Péra: 

„Je prie Votre Excellence, dans le cas où 
„elle m'aurait adressé des télégrammes posté- 
„rieurs, au télégramme en clair du 11 (23) 
„Avril concernant la réponse de notre gouver- 
„nement, au télégramme du Grand Vizir, de 
„me les répéter par l'intermédiaire de notre 
„Agence à Vienne, car la communication di- 
„recte entre Constantinople et Bucarest vient 
„d'âtre suspendue.“ 

(Signé) I. BALACIANO. 


(Tâltgramme), Vienne, le 16 (28) Avril 1877. 


Il n'y a pas ombre de vérité dans le pro- 
jet attribué aux Turcs de traverser le terri- 
toire serbe. 

L’Autriche-Hongrie a fait à Constantinople 
des représentations très énergiques contre toute 
velléité de bombardement des villes ouvertes 
de notre littoral. Elle considère tout danger 
de ce côté comme écarté. 

(Signé) BALACIANO. 


` 


(Télégramme-Circulaire), Bucarest, le 17 (29) Avril 1876. 


Ainsi que je vous ai prevenu, abandonnés 
de l'appui et même des conseils des Puissan- 
ces garantes, nous avons dû, en face de Pen- 
trée imminente de l’armée russe, puiser dans 
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nous-mêmes la force morale nécessaire pour 
faire face aux périls de la situation. Nous a- 
vons donc dû nous entendre avec le Gouver- 
nement Impérial russe, afin de sauvegarder ce 
que nous possédons, c'est-à-dire notre indivi- 
dualité politique, nos institutions et nos fron- 
tières, telles qu’elles nous sont garanties par 
le traité de Faris En même temps nous a- 
vons dû nous occuper à réglementer le trans- 
port, les réquisitons, les cantonnements, enfin 
les relations des troupes russes avec nos au- 
torités et nos populations. Tout ceci a été ré- 
glé par deux projets de conventions rédigés 
le quatre Avril, vieux style, et soumis hier à 
l'approbation du Parlement. La Chambre des 
Députés, dans une séance de nuit qui a duré 
jusqu’à trois heures, après minuit, a approuvé 
ces conventions avec une majorité de 79 voix 
contre 22. Aujourd'hui ces conventions seront 
discutées et votées par le Sénat. 

Ces conventions n’ont aucun autre Caracté- 
re politique que celui de nous faire garantir, 
pendant la gucrre, notre séatu-quo politique 
actuel. Il n'y a ni indépendance vis à-vis de 
la Turquie, ni résiliation d'aucun des liens ac- 
tuels avec cette Puissance; aucune coopération 
de l’armée roumaine avec les armées russes ; 
aucune alliance contre la Turquie. 

Pour votre gouverne, et pour vous mettre 
à même d'expliquer les faits auprès de qui de 
droit, je vous reproduis plus bas le contenu 
essentiel des quatre articles que contient la 
première convention, la seconde ne traitant 
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que de la réglementation des charges qui nous 
sont imposées par le passage d'une armée nom- 
breuse. Par la poste d'aujourd'hui-mâme vous 
recevrez l'exposé des motifs et le texte en rou- 
main des conventions. Le texte français vous 
sera expédié demain: 

„Art, I. Le gouvernement roumain assure à 
»l'armée russe, qui sera appelée à se rendre 
„en Turquie, le libre passage à travers le ter- 
„ritoire de la Roumanie. Tous les frais occa- 
»Sionnés par les besoins de l’armée russe tom- 
„bent à la charge du gouvernement impérial. 

„Art. II. Afin qu'aucun inconvénient ou dan- 
„ger ne résulte pour la Roumanie du fait du 
„passage des sA russes sur son territoire, le 
„gouvernement de Sa Majesté l'Empereur de 
„toutes les Russies, s'engage à maintenir et à 
„faire respecter les droits politiques de l'Etat 
„roumain, tels qu'ils résultent des lois intérieu- 
„res et des traités existants, ainsi qu'à main- 
„tenir et à défendre l'intégrité actuelle de la 
„Roumanie. 

„Art. III. Tous les détails relatifs au pas- 
„sage des troupes russes, leurs relations avec 
„les autorités locales seront consignés dans une 
„Convention spéciale qui sera conclue en même 
„temps que la présente. 

„Art. IV. Le gouvernement du Prince de 
„Roumanie s'engage à obtenir pour la pré- 
„sente, ainsi que pour celle mentionnée dans 
„l'article précédent, la ratification requise par 
„les lois roumaines.“ 

(Signé) KOGALNICEANO. 
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Constantinople, le 18 (30) Avxil 1877. 


La Direction des télégraphes dici a reçu 
aujourd'hui ordre de refuser tout télégramme 
chiffré de l'Agence, par voie directe ou indi- 
recte, et probablement d'intercepter tout, télé- 
gramme à son adresse. J'ignore ce qui motive 
cette mesure, et je dois éviter de hasarder des 
explications avec la Porte, avant d’avoir reçu 
des instructions de Bucarest, et des informa- 
tions sur les décisions qui ont été prises par 
notre gouvernement. Ma situation devient de 
jour en jour plus délicate et plus pénible. Je 
erains d'écrire en clair par la poste, voie Varna- 
Roustchouk, car je suis très-peu sûr du secret 
des lettres. Mes communications postales se 
feront donc désormais, s’il y a lieu, par la 
voie de Trieste. J'en appelle à votre amitié 
pour que je sois muni sans retard d'indica- 
tions qui me permettront d'adopter ici une 
ligne de conduite conforme aux vues du gou- 
vernement, et autorisée par lui. 

Je dois ajouter que je n’ai rien reçu de Bu- 
carest, depuis le télégramme du 11 (23) sur la 
dépêche du Grand Vizir, jusqu’au télégramme 
du 14 (26), arrivé seulement hier soir, sur le 
discours du trône. Le courrier d'hier ne m'a 
apporté aucun pli du Ministère, ni même les 


journaux. 
(Signé) GRÉGOIRE GHICA. 


P.-S. 19 (31) matin.—J'’apprend à la dernière heure 
que les couriers ordinaires (Varna-Roustchouk-Giorgevo) 
sont définitivement maintenus. J’écrirai donc, le cas 
échéant, comme par le passé. 
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No. 1,581. (Telegramä), Ismaïl, 18 (30) Aprilie 1877. 


Domnul Stoianovici, delegatul Ministerului 
de Externe la Tulcea, 'mi cere să intervin pe 
lângă Domnia-Voastra ca să'miă dați instructi- 
un: în ceia cel privește, dacă trebue să pără- 
siască postul din Tulcea, în care scop a și 
predat archivele Consulului frances. 


(Semnat) General RACOVIȚĂ, 


(Telegramă), Bucuresei, 19 Aprilie (1 Mai) 1877. 
Respund telegrame No. 1,581. 
Arătațşı Domnului Stoianovici că dacă nu se 
crede în siguranță, în cât privește persoana sa, 
poate să se întoarcă în feara. 


(Semnat) KOGALNICEANU. 


(Télégramme), à Vienne. Bucarest, 20 Avril (2) Mai 1877. 


Faites télégraphier ma dépêche adressée à 
Ghica, Secrétaire de notre Agence à Constan- 
tinople, par l'intermédiaire d'un Ambassadeur, 
ou bien, si cela n'est pas possible, envoyez- 
lui par courrier copie de cette dépêche qui 
est identique à celle que je vous ai adressée 
le 17(29) Avril, au sujet des conventions con- 
clues avec la Russie. 

Veuillez agir de même pour ma première 
dépêche adressée à Ghica, par votre intermé- 
diaire, si celle-ci aussi ne lui est pas parvenue. 


(Signé) KOGALNICEANO. 
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(Tâltgramme-Circulaire), Bucarest, le 21 Avril (3 Mar) 1877. 


Vous êtes autorisé à démentir les nouvelles 
inexactes, publiées par ,Les Débats“ du 30 
Avril, et par des journaux austro-hongrois, que 
nous n'avons pas été sincères à l’occasion des 
conventions avec la Russie. Il était bien en- 
tendu que ces conventions devaient être pré- 
sentées à nos Chambres, ce qui a été fait, et 
qu’elles n'auraient d'effet que quand le besoin 
serait senti. Le gouvernement roumain pou- 
vait les considérer comme non existantes, avant 
l'entrée des troupes russes en Roumanie. Ce 
n’est que lorsque nous nous sommes vus aban- 
donnes par toutes les Puissances, que notre 
pays s’est efforcé de s'assurer au moins son 
gouvernement, ses frontières, ses droits et ses 
intérêts. C'est tout ce que nous avons fait et 
pas plus. Ce n’est pas exact que par les con- 
ventions, nos autorités sont substituées par les 
autorités russes; que nous avons accordé à la 
Russie le droit de remplacer nos railways par 
d’autres systèmes russes. Ce n'est pas exact que 
notre armée aura à coopérer avec les armées 
russes. Notre armée a été mobilisée pour dé- 
fendre nos frontières contre l'invasion des Cir- 
cassiens et Bachibouzouks, qui ravagent au- 
jourd'hui les villes situées sur la rive droite 
du Danube. 

Quand les troupes russes s'approchaient de 
notre armée, cette dernière n’a pas coopéré, 
mais au contraire elle se retirait dans l'inté- 
rieur du pays, là où il n'y avait pas de trou- 
pes russes. 
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Je vous prié donc de donner des assuran- 
ces positives que nous n'avons trompé et que 
nous ne trompons personne. Quand l’Europe 
ne consulte que ses intérêts, quand on dit à 
la Roumanie lasciale ogni sperantza, notre pays 
doit subir la force majeure, et ne prendre con- 
seil que de la terrible situation, dans laquelle 
il est poussé Contre sa volonté. 


(Signé) KOGALNICEANO. 


(Télégramme) Bucarest, le 21 Avril (3 Mai) 1677 


Je vous prie de démentir de la manière la 
plus formelle l’assertion de plusieurs journaux, 
que d’après nos conventions avec la Russie, 
nos railways seront remplacés par d’autres de 
la largeur des chemins de fer russes. 

Des obus ont été échangés aujourd'hui entre 
les batteries russes à Braïla et les monitors 
turcs stationnés en face de cette ville. Les tures 
capturent les vaisseaux et autres bateaux qui 
se trouvent sur le Danube, et jusque dans nos 
ports. Portez ceci à la connaissance du Mini- 
stre des Affaires Etrangères, en tenant le lan- 
gage que comporte la situation. 


(Sigué) KOGALNICEANO. 


(Telegramä), Bräila 21 Aprile (3 Mai) 1877. 
Turcii au început bombardarea orașului. 
Douë obuse au cădut lângă casa mea. Ruşii 
aŭ respuns. Detaliuri n'am 6ncă; vi le trămit 
în curând, 
(Semnat) R. MIHAIU, 
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(Telsgramă), București 22 Aprilie (4 Mat) 1877. 


Vă invit a'mi raporta regulat despre toate 
capturele (secuestrările) esecutate asupra vase- 
lor din acel port, pavilionul şi caricul lor, 
precum și natura acestuia și valoarea, despre 
orï-ce mișcare ce ar privi navigafiunea pe 
Dunăre, și oră-ce măsuri sar lua în această 
privință de comandanții armatelor belligerante. 

(Semnat) KOGALNICEANU. 


(Télégramme-Cireulaire), Bucarest le 22 Avril (4 Mai) 1877 


Reni, ville ouverte, a été bombardée au- 
jourd'hui par un monitor turc, pendant une 
heure et demie. Voici de quelle manière la 
Turquie entend faire la guerre; elle viole les 
principes élémentaires du droit des gens. 


(Signé) ROGALNICEANO. 


(Télégramme Circulaire), Bucarest, le 22 Avril (4 Mai) 1877. 


J'apprends à l'instant de source officielle 
qu'aussitôt après le passage des Russes en Do- 
brogea, la ville Tultcha et autres localilés a- 
voisinantes seront incendiées par l'autorité tur- 
que, et les habitants livrés au Tcherkezs. Le 
gouverneur de Tultcha aurait notifié cette dé- 
cision aux Consuls étrangers, avec invitation 
d'assurer leurs archives et de prévenir leurs 
nationaux. Ceci justifie pleinement nos craintes 
et les mesures de défense que nous avons pri- 
ses. Servez-vous en donc comme argument en 
faveur de nos conventions. En même temps, 
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au nom de l'humanité, appelez le concours du 
Ministre pour faire révoquer, si c'est possible, 
les dispositions barbares, adoptées pour la Do- 
brogea, et pour toute autre contrée habitée par 
des chrétiens. 

(Signé) KOGALNICEANO. 


(Télégramme), Berlin, le 22 Avril (4 Mai) 1877, 


D'après une communication du Ministère des 
Affaires Etrangères d'ici, la Porte a notifié à 
l'Agence de Roumanie à Constantinople qu’à 
la suite de la convention avec la Russie, elle 
considère ses fonctions comme suspendues. J'at- 
tends vos ordres à ce sujet. 


(Signé) DEGRÉ. 


Constantinople, le 22 Avril (4 Mai) 1877. *) 


Monsieur le Ministe, je m'empresse d'en- 
voyer ci-joint à Votre Excellence, par le cour- 
rier de ce jour, copie de la notification adres- 
sée hier à l'Agence par la Sublime Porte, pour 
informer que, par suite des conventions russo- 
roumaines du 16 Avril, les fonctions de TA- 
gence Princière étaient désormais suspendues. 

Dans l'impossibilité où je suis de communi- 
quer télégraphiquement avec Votre Excellence, 
même par voie indirecte, j'ai obtenu de Mon- 
sieur le Chargé d'Affaires d'Allemagne, qu'il 
voulût bien télégraphier à Berlin, afin que 
Monsieur l’Agent Diplomatique de Roumanie 


#) Primitä foarte târdiü. 
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en cette ville, avisé par le Ministère Impérial 
Allemand des Affaires Etrangères, informât 
Votre Excellence de la mesure dont l’Agence 
de Constantinople vient d’être l’objet de la part 
de la Sublime Porte, et demandât d'urgence 
à Votre Excellence des instructions précises 
a mon endroit, aux fins de m'être transmises par 
la même voie, dans le plus bref délai possible. 

Sans entrer dans les commentaires actuelle- 
ment superflus, sur la forme blessante de la 
notification de la Sublime Porte, je prends la 
liberté de soumettre rapidement à Votre Excel- 
lence les considérations suivantes : 

1) Je prétends ne quitter Constantinople que 
sur un ordre formel de mon gouvernement, 
car je veux être rappelé et non expulsé. Je se- 
rai donc reconnaissant à Votre Excellence de 
m'expedier de promptes instructions à cet égard. 

2) Tout télégramme à destination de l'Agence, 
fût-1l même indirect, (Via Vienne) risquerait 
fort d’être intercepté. Il y aurait donc un in- 
térêt majeur, en vue de la sécurité et de la 
célérité des communications que Votre Excel- 
lence serait dans le cas de m'expedier, d'user 
de la bienveillante entremise du gouvernement 
Allemand. 

3) Des motifs de convenance et de dâlica- 
tesse professionelle, et aussi la précaution d'évi- 
ter des vexations possibles, sinon même pro- 
bables, s'opposent à ce que le personnel rou- 
main de l'Agence, obligé de quitter Constan- 
tinople, emprunte, pour se rapatrier, le ter- 
ritoire ottoman. 

VOLUMUL XV DIN URICAR č. 9. 
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Il me faudrait alors passer, avec mes deux 
collègues, par Athènes, Trieste, Vienne etc. Ce 
long circuit entraînera des frais, que la somme 
allouée à l'Agence en prévision d’un départ 
(450 francs), serait insuffisante à couvrir. 

Mes ressources personnelles, sur lesquelles 
j'ai déjà dû distraire des avances assez con- 
sidérables, entr'autres les frais de la corres- 
pondance télégraphique officielle, pour le mois 
d'Avril (environ 500 francs), me permettront à 
peine de défrayer les dépenses du voyage jus- 
qu'à Vienne. En conséquence, je prie Votre Ex- 
cellence de m'ouvrir à notre Agence de Vienne 
un crédit de quelques centaines de francs. 

Jusqu'à réception des ordres de Votre Ex- 
cellence, j'aurai pris des dispositions pour dé- 
poser les archives tant de l’Agence que de la 
Chancellerie en lieu sûr. 

Quant aux sujets roumains, j'ai acquis la 
conviction qu'aucune Mission étrangère ne con- 
sentirait à se charger de leur protection. 

La notification, dont copie ci-annexée, té- 
moigne assez que la Sublime Porte envisage 
les Roumains comme des sujets, coûte que 
coûte, ottomans, bien qu’actuellement rebelles. 
Ce n'est qu'après de graves difficultés et des 
négociations qui ont failli dégénérer en que- 
relle ouverte, que l'Ambassade d'Allemagne, 
à qui, lors de la rupture des relations diplo- 
matiques entre la Russie et l’Empire ottoman, 
avait été déférée la protection des sujets russes, 
a été admise à exercer cette protection. 

Dans ces conditions, il n’est pas à espérer 


www.dacoromanica.ro 


— 131 — 


que personne veuille et puisse dans le Corps 
Diplomatique, s'intéresser aux ressortissants de 
la Chancellerie de Roumanie, dont l'existence 
officielle, de la part des Missions étrangères 
même les plus bienveillantes, a toujours été 
plutôt pratiquement tolérée que théoriquement 
reconnue. 

Dans l'attente d'instructions, grâce auxquelles 
il me serait loisible de sortir d'une position 
fausse et pénible à tous égards, je vous prie, 
Monsieur le Ministre, de vouloir bien agréer etc. 


Le Gérant 
(Signé) GREGOIRE I. GHICA. 


Constantinople, le 13 (25) Décembre 1876. 
cei Ministre des Affaires Etrangères de la Sublime Porte. 


Excellence, ma lettre de créance, que j'ai 
eu l'honneur de vous remettre, a porté à vo- 
tre connaissance que j'ai pour mission de de- 
mander à la Conférence, réunie actuellement 
à Constantinople, la garantie de la neutralité 
de la Roumanie. Je prends en conséquence 
la liberté de venir prier Votre Excellence de 
présenter à la Conférence que vous avez lhon- 
ncur de présider ma demande, en ces termes: 

1). En conséquence des démarches faites par 
le Gouvernement roumain auprès des Puis- 
sances garantes, j'ai l'honneur de demander, 
en son nom, à la Conférence de vouloir bien 
consacrer l’état politique de la Roumanie, en 
garantissant d'une manière spéciale la neutra- 
lité perpétuelle du territoire roumain. 


www.dacoromanica.ro 


— 132 — 


2). Pour le cas où il y aura une guerre entre 
l'une des Puissances garantes et la Sublime 
Porte, j'ai l'honneur de demander également 
à la Conférence, au nom de mon Gouverne- 
ment, que les autres Puissances veuillent bien 
indiquer à la Roumanie la ligne de conduite 
qu'elle devra tenir, et lui accorder une garan- 
tie spéciale, afin que ses droits, sa neutralité, 
et l'intégrité de son territoire soient respectés. 

Dans le ferme espoir que les membres de 
la Conférence et son Président, accueilleront 
avec bienveillance une demande destinée à 
empêcher que la Roumanie ne devienne le 
théâtre de la guerre, et à mieux assurer la 
paix, j'ai l'honneur de prier votre Excellence 
de vouloir bien agréer, etc. 


(Signé) D. BRATIANO. 


NOTICE 


A l'appui de la demande de neutralité, adressée par lu 
p} f y 


Roumanie à la conférence européenne, réunie 
+ . ? 
à Constantinople. 


Par le traité de Paris et les Conventions qui 
l'ont suivi, les grandes Puissances ont donné 
une nouvelle sanction aux droits souverains 
des Roumains, en reconnaissant d’une manière 
solennelle les Capitulations conclues par leurs 
Princes avec les Sultans Ottomans; en même 
temps, elles ont pris sous leurs auspices la 
reconstitution et la consolidation de l'Etat Rou- 
main, et elles ont voulu faire de la Roumanie 
un gage de paix pour l'Orient. 
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Les Roumains, mûs par un profond senti- 
ment de gratitude pour cette haute sollicitude, 
dont ils ont été l’objet, et jaloux de se mon- 
trer dignes de la confiance que les Puissances 
garantes et la Sublime Porte ont placée en 
eux, se sont mis immédiatement à l'oeuvre 
avec une volonté qu'aucun obstacle n'a pu dé- 
courager avec la conscience éclairée de leurs 
droits et de leurs devoirs envers eux-mêmes 
et envers l'Europe civilisée; aussi, en moins 
de vingt ans, ils ont fait dans toutes les bran- 
ches de l’activité humaine des progrès réels, 
sensibles, des progrès qui sont d’erdinaire l’oeu- 
vre des siècles. 

Ils ont abordé déja la plupart des grandes 
questions politiques, économiques et sociales, 
qui préoccupaient le plus leur pays, et ils ont 
eu le bonheur de les résoudre successivement 
avec un plein succès, sans secousses, pacifi- 
quement; car, dans toutes leurs réformes, ils 
ont pris pour base leurs vieilles institutions 
nationales qu'ils n’ont fait que rajeunir et dé- 
velopper. 

En quelques années ils ont doté leur pays 
d’une justice et d'une administration, lesquelles 
par leur organisation, par le contingent chaque 
année plus grand d'hommes instruits, et meil- 
leurs que reçoit leur personnel, et par les ré- 
sultats pratiques qu’elles ont déjà donnés, font 
bien augurer de l'avenir du pays; aujourd’hui 
même la sécurité publique est si bien garantie 
en Roumanie qu’elle na rien à envier sous 
ce rapport aux pays les mieux administrés. 
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Ils ont réussi à asseoir sur des bases ration- 
nelles et équitables la répartition et la per- 
ception des impôts. Ils se sont appliqués à 
donner une grande extension dans leurs villes 
et dans leurs campagnes à l'instruction pri- 
maire qui est obligatoire et gratuite; quant 
à l'instruction secondaire et supérieure, égale- 
ment gratuite, indépendamment des Gymnases 
et Lycées, que possèdent beaucoup de villes, 
et des Universités qu'ils ont fondées à Buca- 
rest et à Jassy, cinq à six cents jeunes Rou- 
mains suivent constamment les cours des facul- 
tés et des écoles spéciales de l'Europe éclairée. 

Leurs forces matérielles aussi n’ont pas été 
négligées. Ils peuvent mettre sur pied de guerre, 
en quelques jours soixante mille hommes de 
troupes régulières, bien exercées, avec deux 
cent dix canons, dont cent cinquante canons 
Krupp, et un nombre égal d'hommes de troupe 
territoriale ou gendarmerie à cheval et à pied. 

Ils ont établi dans tout le pays un service 
régulier de postes et télégraphes. Ils ont con- 
struit mille six cents kilomètres de chemin 
de fer et six mille cinq cents kilomètres de 
chaussées, en ne parlant que des grandes voies 
de communication et grandes routes. 

Dans ce moment ils s'occupent surtout à 
donner un plus grand développement à leur 
commerce et à leur industrie naissante. Mais 
ce qui fait le couronnement de cette oeuvre 
de régénération, c'est l'émancipation des pay- 
sans. La Roumanie, en émancipant son paysan, 
en le rendant propriétaire du terrain qu'il cul- 
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tive, en l’instruisant et en lui mettant en même 
temps une arme entre les mains, lui a donné 
un sol à aimer et à défendre, et les moyens, 
l'intelligence et la force de le bien défendre. 

Un trait caractéristique du peuple Roumain, 
qui donne la mesure de ses vertus civiques et 
doit le recommander à l'estime de la Diplo- 
matie, c’est qu'il asu concilier l’ordre le plus 
parfait avec les libertés presqu'illimitces que 
lui garantit une des constitutions les plus li- - 
bérales des Etats constitutionnels. C’est ce bien 
précieux de l’ordre dans la liberté qui a rendu 
la Roumanie maîtresse d'elle-même et lui a 
donné la force de résister à la tourmente qui 
emportait ses voisins, et d'avoir constamment 
au milieu des menaces et des tentations de 
toute espèce, l'attitude la plus correcte que 
l’Europe a été unanime à louer. 

Sûre d'elle-même, la Roumanie ne peut pas 
répondre de ce qui peut se passer dans les 
pays qui l’avoisinnet; elle est en conséquence 
fort inquiète, car les conventions et les traités 
existants ne lui garantissent que ses droits vis-à- 
vis de la Sublime Porte, et la garantie col- 
lective accordée à elle et à la Turquie ne lui 
servirait à rien, lorsque cette dernière se trou- 
verait en guerre avec une autre Puissance. 

Les grandes Puissances se refuseraient-elles 
à légitimer leur titre de Puissances garantes, 
qui les honore à compléter, à rendre réelle 
la garantie promise à la Roumanie? Dira-t-on 
que leurs armées sont trop loin de la Rou: 
manie pour qu'elles puissent lui venir effica- 
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cement en aide au besoin? Mais, si les Fuis- 
sances prenaient solidairement l'engagement de 
garantir la Roumanie, alors elles auraient des 
armées en tous lieux, et d’ailleurs, rien que 
la force morale d'un pareil engagement ar- 
réterait ceux qui seraient tentés de violer le 
territoire Roumain, et encouragerait ccux qui 
auraient à le défendre. Il n’y a pas d'exemple 
qu'une Puissances se soit jamais permis d'es- 
‘ sayer à rompre seule, par la force des armes, 
les engagements pris collectivement par plu- 
sieurs Puissances. 

Les membres de la Conférence, réunie à 
Constantinople pour assurer la paix en Orient, 
se croiraient-ils incompétents pour aborder le 
seul point propre à assurer cette paix dans le 
présent et dans lavenir, pour tirer parti de la 
position géographique de la Roumanie et dé- 
clarer son territoire neutre, dans l'intérêt de 
tous, à l'instar de ce qui a été fait pour la 
Suisse en 1815 et pour la Belgique en 1870? 
Non, cela n'est pas raisonnablement admissi- 
ble; aussi la Roumanie a-t-elle pris la liberté 
d'adresser à ce sujet à la Conférence, par l'or- 
gane de son envoyé extraordinaire, la prière 
qui suit, destinée à être remise à Son Ex- 
cellence Savfet-Pacha, le Président de la Con- 
férence : 

1) „En conséquence des démarches faites 
„par le Gouvernement roumain auprès des 
„Puissances garantes, j'ai l'honneur de deman- 
-der en son nom à la Conférence de vouloir 
„bien consacrer l'Etat politique de la Rouma- 
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„nic, en garantissant d'une manière spéciale la 
neutralité perpétuelle du territoire roumain.“ 

2) ,Pour le cas où il y aurait une guerre 
„entre l’une de Puissances garantes et la Su- 
„blime-Porte, j'ai l'honneur de demander éga- 
„lement, à la Conférence, au nom de mon 
Gouvernement, que les autres Puissances Ga- 
„rantes veuillent bien indiquer à la Roumanie 
„la ligne de conduite qu'elle devra tenir, et 
„lui accorder une garantie spéciale, afin que 
„ses droits, sa neutralité et l'intégrité de son 
„territoire soient respectés.“ 

Vient après expression de l'espoir que la 
Conférence accueillera avec bienveillance la 
demande du Gouvernement Roumain, destinée 
à empêcher que la Roumanie ne devienne le 
théâtre de la guerre, et à mieux assurer la paix. 


NOTE-VERBALE 
Constantinople, le 21 Avril (3 Mai) 1877. 


Le Ministère Impérial des Affaires Etrangères notifie 
à l'Agence des Principautés-Unies de Moldavie et de 
Valachie que par suite de la Convention passée entre 
le Gouvernement Princier et la Russie le 16 Avril der- 
nier, ayant pour objet de préparer l'occupation par 
l'ennemi du territoire des Principautés, occupation qui 
s'est réalisée le 24 Avril, les fonctions de l'Agence 
Princière sont suspendues à partir de ce jour. 


(Signé) SAFVET. 


(Télégramme) à Berlin. Bucarest, le 23 Avril (5 Mai) 1877. 


Nous n'avons pas reçu la communication 
faite à notre Agence à Constantinople. Veuillez 
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réclamer l'intervention amicale du Ministre des 
Affaires Etrangères, pour que son Représentant 
à Constantinople vienne en aide au personnel 
de notre Agence, afin qu'il soit à l'abri des 
mauvais procédés et puisse rentrer en Roumanie. 


(Signé) KOGALNICEANO. 


(Télégramme-Cireulaire) Bucarest, le 23 Avril (5 Mai) 1877. 


Par une voie indirzcte nous apprenons que 
la Sublime Porte a déclaré à notre Agence 
à Constantinople, qu'à la suite de nos conven- 
tions avec la Russie, ses fonctions auprès de 
la Porte cessaient. Nous ne savons rien direc- 
tement de notre Gérant Grégoire Ghica, et 
nous sommes inquiets sur sa personne et celles 
des employés de notre Agence. 

Réclamez l'intervention amicale du Ministre 
des Affaires Etrangères, pour que son Repré- 
sentant à Constantinople vienne en aide au 
personnel de notre Agence, afin qu'il puisse 
être à labri des mauvais procédés et rentrer 
en Roumanie. 

(Signé) KOGALNICEANO. 


Constantinople, le 23 Avril (5 Mai) 1877. 


Monsieur le Ministre, pour faire suite à mon 
rapport du 4 courant, transmettant à Votre 
Excellence copie de la note par laquelle la 
Sublime Porte a cru devoir me signifier la 
suspension des fonctions de l'Agence, je m'em- 
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presse de vous soumettre le texte de la ré- 
ponse que je me propose d'adresser à Mon- 
sieur le Ministre des Affaires Etrangères de Sa 
Majesté le Sultan. 

En attendant les instructions que Votre Ex- 
cellence voudra bien m'envoyer à cet égard, 
je vous prie Monsieur le Ministre, d’agréer 
l'assurance de ma très haute considération. 


(Signé) GRÉGOIRE I. GHICA. 


Coastantinople, le 22 Avril (4 Mai) 1877. 


Monsieur le Ministre, en réponse à la note verbale 
dela Sublime-Portc, du 3 courant, sous signature de Vo- 
tre Excellence, le soussigné, Gérant de PAgence diplo- 
matique de Roumanie, se croit en devoir de déclarer 
au Gouvernement impérial ottoman, que l'Agence ne 
saurait admettre sans protestation les termes de la sus- 
dite note verbale, ni se considérer ou accepter qu’on 
la considère comme suspendue de ses fonctions. 

Par sa notification, la Sublime-Porte arréte en fuit le 
Jfonclionnement de l'Agence, mais elle ne peut à aucun 
titre s'arroger le droit d'en supprimer les fonctions. 

En présence de la résolution de la Sublime-Porte,— 
résolution manifeste quoique improprement exprimée, — 
de rompre les relations diplomatiques avec la Mission 
que le soussigné a l'honneur de gérer, il ne reste à 
l'Agence, après avoir sauvegardé, a priori et par des 
réserves explicites, la dignité du caractère oficiel, qui 
découle directement pour elle de l'individualité même 
de l'Etat Roumain, et des stipulations expresses des trai- 
tés, que d'en référer au Gouvernement de Son Altesse 
le Prince Charles I, de qui seul elle relève, et d'attendre 
ses hautes décisions. 


(Signé) GRÉGOIRE I GHICA. 
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(Télégramme), Rome, le 23 Avril (5 Mai) 1877. 


Conformément aux ordres de Votre Excellence 
donnés par les dépêches du 23 Avril (4 Mai), je 
me suis présenté au Ministère des Affaires E- 
trangères pour lui en communiquer le contenu et 
justifier les mesures nécessaires de défense pri- 
ses par nous. Jai demandé le concours de 
l'Italie pour faire éviter tot acte barbare. Le 
Secrétaire Général m'a déclaré que des instruc- 
tions ont été données, d'accord avec les gran- 
des Puissances de l’Europe. 


(Signé) C. MITILINEO. 


— e ——— 


(Télégramme-Cireulaire), Bucarest, le 26 Avril (8 Mai) 1877. 


Nous comprenons jusqu'à un certain point 
que les monitors turcs tirent sur les batteries 
russes, mais il est injustifiable que le bom- 
bardement soit dirigé sur l’intérieur des vil- 
les ouvertes et sur les parties habitées par la 
population. 

Les Turcs bombardent sans distinction tou- 
tes les villes et villages, qui sont situés sur 
notre littoral, même les villes qui n’ont pas 
des ouvrages défensifs soit à l'intérieur, soit 
aux alentours, et où il n'y a ni troupes rus- 
ses, ni roumaines. Oltenitza, Beket, Calarache 
se trouvent dans cette dernière catégorie; mal- 
gré leur situation, ces villes aussi n'ont pas 
été épargnées par les Turcs. 

De plus, la piraterie, sur une grande échelle 
est opérée par les Turcs. Leurs monitors ar- 
rivent dans nos ports et capturent tous les 
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vaisseaux, sans distinction de pavillon, et s'em- 
parent des céréales et autres charges qui s'y 
trouvent. Ces actes de piraterie se font sur des 
ordres donnés par l'autorité supérieure ot- 
tomane. 

Voici textuellement la sommation adressée 
par les commandants des monitors turcs à Pa- 
gent des bateaux à vapeur, de la compagnie 
autrichienne se trouvant à Cetatzuia, district 
de lalomitza : 

„Communiquez aux deux bâtiments chargés 
„de maïs qui stationnent près de Ialomitza, de 
„quitter le port et de suivre nos monitors. 
S'ils ne le font pas dans douze heures, nous 
„avons l’ordre de les bombarder.“ 

J'ai à vous signaler encore les incursions 
réitérées des Bachibouzouks et des Tcherkezs 
du côté de Beket. Ces bandes incendient ct 
enlèvent tout ce qu’elles trouvent sur notre rive. 

Je vous prie de communiquer au gouver- 
nement, auprès duquel vous êtes accrédité, ces 
faits qui prennent des proportions trop grandes 
et qui ne sont pas de nature á nous mainte- 
nir dans la neutralité, que nous nous sommes 
imposée dès le commencement. 


(Signé) KOGALNICEANO. 


(Télégramme) Vienne, le 27 Avril (9 Mai) 1877. 


Je viens de donner lecture de votre télé- 
gramme d’hier au Baron Orezy. Je lui ai dé- 
claré qu'en présence des actes de sauvage a- 
gression, dont le pays était en butte de la part 
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des Turcs, le gouvernement du Prince ne peut 
rester plus longtemps impassible, et doit pren- 
dre des mesures pour repousser la force par 
la force; que ceci peut le mettre d’un mo- 
ment à l'autre en état de guerre avec la Tur- 
quie; qu'il en déclinait la responsabilité aux 
yeux de l’Europe et la rejetait toute entière 
sur le gouvernement ottoman. 

Le Baron Orezy a répondu que le gouver- 
nement austro-hongrois ne peut dénier à la 
Roumanie le droit de protéger son territoire 
contre le brigandage et de repousser tout acte 
d'agression par la force. Il a ajouté qu'il a 
demandé à l'Ambassadeur de Turquie la rai- 
son d'actes si contraires aux promesses que 
son gouvernement a ‘faites à plusieurs repri- 
ses. Aleco-Pacha a répondu que la Turquie se 
considérait comme étant en guerre avec nous, 
depuis que nous avions conclu la convention 
avec la Russie. 

(Signé; BALACIANO. 


— 
— — 


(Télégramme circulaire). Bucarest, le 27 Avril (9 Mai) 1877. 
Les batteries turques de Vidin ont titré hier 


sur Kalafat; les nôtres n’ont riposté qu’au sep- 
tième coup. La ville n’a pas été endommagée. 


(Signé) KOGALNICEANO. 


Ismail, 27 Aprilie 1077. 


Domnule Ministru, conform ordinului: ce Dom- 
nia-Voastră a bine-voita da Domnului: general 
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Racoviță, am părăsit orașul Tulcea, trecând în 
tearä la Ismail cu toată familia mea, transpor- 
tând tot o-data și archivele Agenţie. 

Vădând că Turcii nu mai tolerati șederea 
mea acolo, făcându-mi diferite dificultăți și a- 
menințări, precum am putut înțelege, și din 
vorbele Guvernatorulu actual Said-Pasa, om 
fanatic, și ne mai având nicu un mijloc spre a 
corespunde cu Ministeriul, am cerut concur- 
sul Domnului Prefect de Ismail, și aceasta, 
prin barca care adusese pe Agentul otoman 
din Ismail, rugându'l a face cunoscut Dom- 
niei-Voastre situatiunea mea, precum și a cere 
instrucțiunile necesare, pe care primindu-le, 
am trecut îndata profitând de barca venită cu 
scrisoarea.  Bagagiul, însă, care fu îmbarcat 
întrun alt caic mai mare, spre a fi espediat 
a doua di împreună cu bagagele mai multor 
familii, carı doriau a trece în România, turcia 
"l-au oprit, așa că pănă astädi nu ştiŭ ce a 
devenit. 

Autoritatile din Tulcea au expediat toate ar- 
chivele lor, precum și familiile, la Constanti- 
nopole, remând numai barbaţi carı stau dioa 
si noaptea înarmați și umblând pe strade cu 
puști și revolvere, gata a părăsi orașul, îndata 
ce armata rusă va trece Dunărea. Pentru a- 
cest, dar, sfârşit Guvernatorul s'a exprimat ca 
ar fi primit ordin ca îndată ce vor părăsi o- 
rașul, să] incendieze cu desăvârșire, pentru ca 
eu trecerea inimiculu să nu mai găsească nic. 
producte, nici loc de adăpost. A și ordonat ea 
familiele străine n'ar face rău a se depărta, 
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caci, după plecarea sa, nu maï garantează pen- 
tru nimine. Mesura aceasta, dupa spusa Gu- 
vernatorulu, privește mai mult populatiunea 
bulgară, pe care, ca să nu o lase a se uni cu 
Rușii si a 1 goni din urma, o vor lua cu dên- 
su afară din oraş, lasând basibuzuci și cer- 
cheziï a preda și incendia orașul. 

Toate acestea au produs o panică teribila în 
tot orașul; femeile și copii plângeau pe stra- 
de desperate şi transportând bagagiul lor fară 
sa știe unde ‘1 duc; tot târgul închis; comer- 
cianții ocupându-se a destepta magaziele de 
mărfun în corăbii și pivnițe. 

Consulatele straine, vedênd starea aceasta a 
populaţiunei, au făcut demersuri colective ca- 
tră Guvernatorul, și, vedând ca nu pot obţine 
nimic, căci era o măsura, dupa spusa luu, nu 
numai pentru orașul Tulcea, ci pentru tot sand- 
giacul Vilaetulm, aŭ depeșat la Ambasadele 
din Constantinopole, de unde au primit res- 
punsul că se vor ocupa spre a fi respectate 
interesele și viața supușilor lor. Dupa pleca- 
rea mea, am aflat că ar fi ajuns vaporul an- 
gles ,Cocpatrix“ precum și vaporul frances 
„Petrel“ spre a protege pe supușii lor. 

Aproape ca la 30 sate bulgare sau deșertat 
cu desăvârșire stremutându-se la Tulcea, din 
carı fie-care familie bulgara a primit câte 3— 
4 familii într'o casă, spre a se putea apara în 
contra turcilor la or-ce eventualitate și ma- 
sacru din parte-le. 

Cerehezii cum și bașibuzucii jefuesc în dioa 
mare, fără a fi pedepsiți de autorități; ba încă 
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si omoara dacă se opune cine-va în contră-le 
cu cea mai mică vorba. 

Aceasta este, Domnule Ministru, situatiunea 
deplorabila în care am lăsat oraşul Tulcea, și 
pe care ‘mi fac o datorie, aducându-o la cu- 
nostinfa Domniei-Voastre. 


Primiț, etc. 
(emnat) A. STOIANOVICI. 


(Télégramme-Circulaire), Bucarest, le 28 Avril (10 Mai) 1877. 


Pour vous mettre en mesure de connaître les 
procédés que la Turquie emploie à notre é- 
gard, je vous reproduis ici textuellement la 
protestation qu'une grande maison de com- 
merce, Rodocanaki, a adresée au capitaine du 
port de Béket: 

„Je soussigné, autorisé par Monsieur Pierre 
„Rodocanaki de Galatz, afin d'éviter tout dan- 
„ger, j'ai fait charger dans ce port et en a- 
„mont de Jiou, au compte de Monsieur Ro- 
„docanaki, sur le slepp No. 7 portant le pa- 
„villon anglais, 1090 kilos de maïs, ainsi qu’il 

„ressort de la déclaration No. 88, délivrée par 
“la douane le 20 Avril courant. 

„Par suite de l'interdiction de la naviga- 
„tion sur le Danube, ce slepp stationnait en 
„amont de la rivière, près de la commune de 
„Béket. Le 24 Avril, on commença à bom- 
„barder de Rahova, ville turque, l'endroit où 
„se trouvait ce slepp avec plusieurs autres bâ- 
„timents, dans l'intention de les faire couler, 
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„ce qui d’ailleurs est arrivé à l’un de ces bâ- 
„timents. Or, les turcs voyant que le bombar- 
„dement ne pouvait pas les faire atteindre leur 
„but, celui de faire couler tous les bâtiments 
„stationnant sur le Jiou, envoyèrent le lende- 
„main matin quatre barques chargées de sol- 
„dats armés qui se dirigèrent vers les bâti- 
„ments en question, et dès qu’ils y furent ar- 
„rivés, les soldats commencèrent à leur mettre 
„feu sur plusieurs points, au moyen de pétrôle, 
„et cela sous la protection des batteries de 
„Rahova, qui ne cessèrent le feu qu’après la 
„retraite des incendiaires. 

„Les habitants de Béket se sont empressés 
„de prêter secours, etils ont réussi à éteindre 
„le feu, qui n'avait entamé que le pont de no- 
„tre slepp. 

„Loutefois, les turcs ont envoyé, le même 
„jour vers quatre heures de relevée, quatre 
„barques avec 60 soldats armés qui cette fois, 
„r6ussirent à enlever tous les bâtiments stati- 
„onnant sur le Jiou, et cela toujours sous la 
„protection des batteries de Rahova. Ils ont 
enlevé en même temps notre slepp susmen- 
stionné, sans égard pour le pavillon anglais, 
„qui flottait à bord tout le temps qu'a duré 
„le bombardement et l'incendie; ils l'ont con- 
„duit jusqu’à l'embouchure du Jiou, d'où un ba- 
pteau ture de guerre, la remorqué jusqu’4 
„Rahova. 

„Ue fait est une ill6galite de la part des 
„autorités ottomanes, qui ont ainsi violé le droit 
„international au mépris de la neutralité du 
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„territoire, où notre slepp stationnait par né- 
„cessit6, et du pavillon neutre, qui couvrait 
„notre slepp et ea barque. 

„Jai l'honneur de porter ceci à votre con- 
„naissance, Monsieur le Capitaine, en vous 
„priant de vouloir bien attester la vérité du 
„fait et me donner copie légalisée de la pré- 
„sente, dont je puisse me servir aux endroits 
„compétents.“ 

Pour Pierre Rodocanaki 
(Signé) ULYSE VASALOPULO. 


— Oh OO 


Berlin, 22 Aprilie (11 Mai) 1877. 


Domnule Ministru, bombardarea din partea 
monitorilor otomam a oragelor române des- 
chise, precum Olteniţa, Beket, Călărași, cap- 
tura corăbiilor încărcate cu cereale și alte ob- 
jecte, fără, deosebire de pavilon, operată după 
ordinile autorităţilor otomane superioare, și în 
fine incursiunile reiterate ale Bașibuzncilor și 
ale Cerchezilor, cari ard și pradă tot ce în- 
tâlnese sub pași. lor, aceste barbarii care în- 
cep a lua proportiuni spăimântătoare, împing 
pe Români irresistibilmente a nu neglige da- 
toria lor cea mar sacră, aceea de a apăra tea- 
ra în contra contemptorilor drepturilor Româ- 
nier, consacrate prin tradițiun necontestate, 
prin posesiune de Stat, și prin tractatul din 
Paris. 

J)icând acestea, în conferința ce am avut'-o 
ien cu Excelenţa Sa, D. de Bülow, n'am în 
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témpinat din partea ŒExcelenter Sale nica o 
contradicțiune. 

Excelenţa Sa a refusat însă, cu toată insis- 
tenfa mea, a intra în amănuntul cestiună și 
a'ȘI esprime părerea întrun chip positiv. 

Ve a-igur că nu ne putem tace ilusiunı, că 
vom scoate pe Guvernul german din această 
reservä, care pănă astă-h e linia sa de con- 
duita nesträmutatä. 

Acest „apregu de conversation“ o dată su- 
pus cunoștințe Domnie- Voastre, îmi permit, 
înainte de a termina, de a aprecia în puţine 
cuvinte noua phasă internațională, în care ne a 
aruncat ultimele evenimente. 

Această cestiune sa ventilat pe larg în pre- 
să europeana. 

Resolutiunile lu Gladstone, consistând în 
a dice că Rusia, declarând resbel 'Lurcia, n'a 
făcut de cât a esecuta protocolul din London, 
sunt fară îndoială în același timp virtualmen- 
te, o aparare elocinte a causer române. 

Art. 8e inseparabile de art. 22 din tracta- 
tul din Paris. 

Tractatul de Paris, cu toate că nu e reves- 
tit de iscălitura representantulu României, are 
și pentru Româm autoritatea unu „jus non 
scriptum“ (conform Heffter Vilkerrecht § 8). 

In acest sens, am fost în drept să dicem ca 
suntem creditori Europa. 

Motivarea corectă a conclusiuner, că condui- 
ta noastră nu se abate de la dispositiunile 
tractatului din Paris, enumerarea elementelor 
eare constitucsc pericolul extrem, care ne sile- 
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ste să; facem apel la arme, este de altă parte 
un postulat al dreptului gintelor, de la care 
nu ne putem sustrage și nu ne-am sustras. 

Favoarea guvernului german, ne este sub 
acest raport asigurată. 

Dară pretenţiile internaționale nu au, dice 
Heffter, altă gerantiä de cât puterea adevărului 
şi voinţa energica a participientilor, și nu au 
alt forum de cât propria conștiință și cpiniu- 
nea publica. 

Opiniunea publică europeană, socot, nu va 
isbi de anathemă conduita noastra corectă. Ca- 
surile de „parti pris“ interesat, ce presintă 
câte o dată presa diferitelor terï, nu intră na- 
turalmente în socoteală. 

Primiţi, etc. | 

(Semnat) A. DEGRE 


(Télégramme-circulaire), Bucarest, le 30 Avril (12 Mai) 1877 


Par suite d'une interpellation adressée au 
Gouvernement, la Chambre, dans sa séance de 
Ja nuit passée, a adopté la motion suivante: 

„L'Assemblée, complètement satisfaite des 
„explications de Monsieur le Ministre des Af- 
„faires Etrangères; 

„Considérant que la Turquie par ses décla- 
„rations et par ses actes d'agression contre la 
„Roumanie, a rompu elle-même les anciens 
„liens, qui nous unissaient à elle, et s'est mise 
„en état de guerre contre l'Etat roumain, 

. Prenant acte de la déclaration du Gouver- 
„nement que le canon roumain a déja répondu à 
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„la déclaration de guerre faite par la Turquie, 
„L'Assemblée Nationale reconnaît que l’état 

„de guerre est créé à la Roumanie par le 

Gouvernement ottoman lui-même, 

„Approuve l'attitude du Gouvernement en 
„face de l'agression étrangère, 

»S’appuie sur les sentiments de justice des 
grandes Puissances garantes, lesquelles, de- 
„puis le traité de Paris, ont pris sous leur 
„égide le développement et l’individualité po- 
»litique de la Roumanie, 

„Ayant pleine confiance dans l'énergie et 
„le patriotisme du Gouvernement, elle l'auto- 
„rise à faire, malgré toutes les difficultés, tous 
„les efforts et à prendre toutes les mesures 
„pour défendre et assurer l'existence de Y Etat 
„roumain, afin que la Roumanie puisse sortir, 
„ă la prochaine paix, avec une position poli- 
»tique bien définie, et que la Nation, existan- 
„te par elle même, puisse accomplir sa mis- 
„Sion historique.“ 

Je vous expédie demain une note-mémoire. 


(Signé) KOGALNICEAKC. 


Aux Agents diplomatiques à l'Etranger. 
Bucarest, le 2 (14) Mai 1877. 
Monsieur l’Agent, la publication au Moniteur 
Officiel des conventions conclues éntre le Gou- 
vernément Impérial de Russie et le Gouver- 
nement Princier, et la protéstation de la Su- 
blimé-Porte adressée à ses Répréséntants près 
les Puissances étrangères, le 2 Mai, vous ont 
mis au courant de notre situation actuelle. Le 
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moment me semble donc opportun pour con- 
signer ici les causes déterminantes de latti- 
tude qui nous est prescrite par les circonstan- 
ces exceptionnelles au milieu desquelles nous 
nous trouvons. 

Vous n'ignorez pas Monsieur l’Agent, que, 
dès le début du soulèvement des populations 
en Herzégovine, en Bosnie et en Bulgarie, et 
de la lutte entreprise par la Serbie et le Mon- 
ténégro contre la Turqui, le Gouvernement 
de Son Altesse Sérénissime, déférant aux con- 
seils des Puissances garantes, accepta les obli- 
gations quimpose la neutralité la plus abso- 
lue; cependant, si une attitude de cette nature 
ne pouvait être acceptée qu’au détriment de 
nos relations morales et matérielles avec les 
populations de la rive droite, il nous était per- 
mis d'espérer que notre conduite trouverait 
sa compensation dans le règlement définitif 
de notre neutralité. 

Aussi, lorsque plus récemment la guere en- 
tre la Russie et la Turquie se présentait com- 
me une éventualité iminente, les grandes Puis- 
sances et la Sublime-Porte furent saisies par 
nous de la question de l'opportunité de trans- 
former et d'élever à la hauteur d'un droit for- 
mel, les obligations dérivant pour nous d’une 
neutralité nécessaire à tout le monde, et dont 
nous avions admis l’exercice sans aucun avan- 
tage pour la Roumanie. Cependant, soit iso- 
lément, soit reunies en Conférence à Constan- 
tinople,les grandes Puissances, invoquant Plin- 
suffisance des stipulations relatives à cette hau- 
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te question, et ne tenant compte ni de la 
gravité de la situation, ni de notre juste per- 
plexité, nous refusèrent la consécration d'une 
demande que les évènements n’ont que trop 
justifiée postérieurement. 

De son côte, la Sublime-Porte, usant d'un 
système d'ajournement, que ses propres intâ- 
râts eussent dû lui faire répudier depuis long» 
temps, s'obstina ă ne pas vouloir râgler les 
questions pendantes depuis des dizaines d'an- 
nées entre le Gouvernement Impérial et le 
Gouvernement Princier. Je vous citerai com- 
me fait frappant de sa conduite vis-à-vis de 
nous, que, même à l'heure où son intérêt ré- 
clamait une entente avec nutre pays, elle con- 
tinua de lui refuser la reconnaissance du titre de 
Roumanie, qui, pourtant, avait déjà reçu la sanc- 
tion de toutes les Puissances garantes. 

Livrés à nous-mêmes, sans direction comme 
sans appui, nous ne devions pas tarder à nous 
trouver en présence de démarches qu’une guer- 
re imminente laissait nécessairement entrevoir, 
et que l'attitude d'indifference de la part des 
grandes Puissances devait naturellement autori- 
ser. La Russie nous proposa loyalement de 
traiter avec elle relativement au passage des 
armées impériales par notre territoire. Son 
langage était celui d'une Puissance qui, ayant 
concouru à l'édification de l'Etat roumain, et 
participant. à la garantie de son existence po» 
Litique, n'entendait point démentir son oeuvre 
par la violation de ses droits. D'ailleurs, la 
Russie: se’ ‘présentait à nos yeux comme le 
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mandataire moral des grandes Puissances dans 
l’accomplissement d'une mission, qui avait été 
solennellement concertée et tracée par l'Eu- 
rope elle-même dans des résolutions publiques 
et collectives. Que si, au mépris de notre sen- 
timent légitime de conservation et méconnais- 
sant le caractère élevé des ouvertures qui nous 
étaient faites, nous leur eussions opposé un 
refus irréfléchi et dépourvu, d'ailleurs, de toute 
assistance, la Roumanie se fût trouvée livrée 
de ses propres mains, à une violation fatale 
de son territoire, de ses droits et de ses inté- 
rêts les plus chers. 

Je ne m'étendrai pas davantage, Monsieur 
l'Agent, sur les considérations impérieuses qui 
nous conseillèrent d'adhérer aux propositions 
du Gouvernement Impérial de Russie, et je 
laisse aux conventions conclues le 4 (16) Avril 
le soin de démontrer combien les intentions 
loyales du Cabinet de St. Pétersbourg, et nos 
justes précautions, se sont trouvées d'accord 
pour assurer à notre pays, avec les ménage- 
ments les plus scrupuleux pour nos intérêts 
matériels, la garantie sans reserve de nos droits 
comme Nation. 

Les premières stipulations des conventions con- 
clues portent clairement en elle-mêmes, les mo- 
biles loyalement avouâs des deux contractants, 
et ne donnent lieu à aucune ambiguité. En effet, 
si, devant une situation assurément décisive et 
reconnue, sinon d'une manière officielle, du 
moins tacitement, la Roumanie a cru devoir 
accéder aux propositions du Gouvernement Im- 
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perial de Russie, le Gouvernement Princier a 
la confiance d’avoir non seulement épargné à 
la Roumanie les périls d’une occupation mili- 
taire forcée, mais de lui avoir assuré le res- 
pect de son individualité et de ses institutions, 
en même temps que la garantie formelle du 
maintien de ses limites territoriales. Quelque 
modeste qu’elle soit, la Roumanie avait le droit 
de se préoccuper de sa conservation lorsque, 
par sa position géographique, elle se trouvait 
placée, en quelque sorte, au foyer d'une guer- 
re devenue désormais inévitable. Ce but. com- 
mandé parles nécessités de son existence, nous 
croyons lavoir atteint, et nous aimons à es- 
pérer que personne ne voudra en contester la 
légitimité. 

En concluant les conventions du 4 (16) A- 
vril, nous croyons également avoir écarté tou- 
te incertitude sur notre attitude dans le con- 
flit oriental. Le caractère de ces stipulations 
et, j'ose dire, la sobriété qui les distingue de- 
vaient dissiper le moindre doute, touchant la 
loyauté de nos intentions par rapport à nos 
liens avec la Turquie, liens consacrés par les 
traités européens qui sont mentionnés dans nos 
conventions avec la Russie. 

Nos relations avec la Sublime-Porte m'a- 
vaient pas besoin, ce me semble, d’être déter- 
minées par une entente diplomatique analogue 
à celle du 4 (16) Avril, et que l’on aurait 
voulu nous voir conclure egalement avec la 
Turquie. Essentiellement préoccupés, peut-être, 
de la valeur de ces relations avec elle, les in- 
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spirateurs d'une telle politique ne se rendaient 
évidemment pas compte des conséquences pé- 
rilleuses qu’elle aurait eues pour la Roumanie. 
D'ailleurs, plus justement soucieux de notre 
sécurité et du maintien de cette neutralité, 
dont on nous laissait la responsabilité exclu- 
sive, nous n’aurions pu raisonnablement sous- 
crire une pareille convention sans transporter, 
par cela même et sciemment le théâtre de la 
guerre en Roumanie. 

En effet, dans les conditions où nous avons 
traité avec le Gouvernement Impérial de Rus- 
sie, ils nous était au moins permis d'espérer 
que la Roumanie serait préservée des consé- 
quences désastreuses d'une guerre, à laquelle 
nous aurions ardemment désiré de demeurer 
étrangers. Mais, qui ne voit qu'en ouvrant no- 
tre territoire aux armées du Sultan, nous au- 
rions appelé fatalement chez nous le guerre 
avec toutes ses horreurs? Je m'abstiens de 
rappeler ici les excès qui, avant même la rup- 
ture des relations entre la Russie et la Turquie, 
et sans aucune provocation de notre part, ont 
été commis sur notre territoire par les avant- 
gardes indisciplinées des troupes ottomanes du 
littoral du Danube. Il suffit de mentionner de 
semblables méfaits, pour montrer les dangers 
auxquels la Roumanie eût été exposée si la 
guerre y eût été portée. 

On ne saurait donc accuser ni nos intentions, 
ni notre prudencé, parceque nous avons agi 
comme nous l'avons fait. Nous sommes, au 
contraire, convaincus d’avoir contribué, dans 
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la mesure de nos moyens, à la localisation de 
la guerre et à son éloignement de notre territoire. 

Après ce qui precede, il me parait superflu 
de relever le caractère peu réfléchi de certai- 
nes propositions, suivant lesquelles les troupes 
roumaines étaient appelées à coopérer avee 
l’armée ottomane contre l’armée russe. Une 
proposition de cette nature porte en elle-mâ- 
me sa réfutation, d'autant plus qu’elle ne nous 
a été faite qu'à la veille de l'entrée des ar- 
mées russes en Roumanie. 

Après avoir expliqué ainsi notre attitude, 
je n'hésite pas à affirmer ici, au nom de Goun- 
vernement de Son Altesse Sérénissime le Prin- 
ce Charles l, que nos intentions ont été en tous 
points conformes avec nos devoirs. Si d'une 
part nous avons voulu, par les conventions, 
nous prémunir contre les périls d'une situation 
entouréc d’imprévus, d'autre part il n'entrait 
nullement dans nos vues de rompre nos liens 
avec l'Empire Ottoman, ni de chercher àtirer 
profit des circonstances qui pourraient se pré- 
senter en notre faveur. 

Tels étaient les principes de notre ligne de 
conduite, Dès le début nous avions pris la 
ferme décision d'y persévérer, à moins que la 
Roumanie ne fût provoquée par la Turquie 
elle-même. En dehors de ce dernier cas, nous 
n’entendions nullement constituer la Roumanie 
partie belligérante avec la Russie, contre l Em- 
pire Ottoman. La mission de l’armée roumai- 
ne derivait tout naturellement des déclarations 
antérieures, que maintes fois nous avons fai- 
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tes à la Sublime-Porte et à tous les Cabinets 
étrangers. 

Malheureusement, la continuation des incur- 
sions dévastatrices au milieu de nos popula- 
tions inoffensives, ct opérées sur une échelle 
de plus en plus grande, la capture de plus de 
200 navires et de leur cargaison, capture ef- 
fectuée jusque dans nos ports, et même dans 
l'intérieur de nos rivieres telles que le Jiu, 
la Talomitza et Olto, l'emploi du pétrole pour 
incendier ct détruire les navires, qui ne veu- 
lent pas suivre les monitors tures, et enfin le 
bombardement par ces derniers et par les bat- 
teries de la rive droite du Danube de nos vil- 
les et de nos villages, qui n'étaient préparés 
ni pour la défense ni pour l'attaque, et où il 
n'y avait aucun soldat russe ou roumain, nous 
laissaient peu d'espoir qu'il nous serait pos- 
sible de conserver une attitude dont nous n'au- 
rions cependant voulu nous départir à aucun 
prix. Deux dernières circonstances sont venues 
dissiper entièrement cet espoir, et inquiéter 
notre sécurité politique: c’est d'abord l’insulte 
qui nous à été faite par la suspensio : des fonc- 
tions de notre Agent à Constantinople, com- 
me si l’Agent diplomatiquie de Roumanie était 
un fonctionnaire ture, et ne jouissait pas des im- 
munitées accordées par le droit des gens aux re- 
présentants étrangers. Vint ensuite la depêche 
que Son Excellence Savfet-Pacha a adressée le 2 
Mai courant aux représentants de la Turquie 
près les Puissances garantes. 

- Les dispositions hostiles à notre endroit ma- 
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nifestés par la Sublime-Porte dans cette dépê- 
che, les menaces qui s’y trouvent à l'adresse 
de notre pays et de ses institutions, menaces 
suivies d'un bombardrment général de toute 
notre rive, ne nous laissent plus aucun doute 
que nous sommes en guerre avec la Turquie, 
et que cette guerre nous à été déclarée par la 
Sublime-Porte elle-même. 

En face de cette attitude du Gouvernement 
Ottoman à notre égard, et de ses actes d'hos- 
tilité patente, qui, d’après les principes du 
droit public, constituent un état de guerre 
manifeste, le Gouvernement Roumain remplit 
un devoir, en établissant nettement devant les 
Puissances garantes et devant l'opinion publi- 
que de l'Europe entière, que e’est la Sublime 
Porte elle-même qui a rompu les liens exis- 
tant entre elle etla Roumanie, et que par con- 
séquent nous ne pouvons que lui renvoyer la 
responsabilité qu’elle essaye de faire peser sur 
nous par sa dépêche du 2 Mai. 

En présence de tous ces faits, dont la gra- 
vité ne saurait échapper à l'esprit juste et é- 
clairé du Cabinet. . . . , le Gouvernement de 
Son Altesse le Prince Charles I, ne saurait 
rester spectateur impassible. Nous sommes o- 
bligés de prendre dès aujourd’hui des mesu- 
res, telles que les comporte la situation créée 
par la Turquie elle-même, afin de repousser 
par la force les actes d'agression auxquels la 
Roumanie est en butte de la part des armées 
otomanes. 

Forts de notre droit et de la justice de no- 
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tre cause, et comptant sur la sollicitude des 
Puissances garantes à notre égard, nous ferons 
tout ce que notre devoir envers le pays nous 
impose pour défendre notre sol, pour sauve- 
garder nos institutions, et pour assurer notre 
existence politique. 

Veuillez donner lecture et copie de cette 
note à Son Excellence Monsieur le Ministre 
des Affaires Etragères. 

Je profite de cette occasion pour vous re- 
nouveler, l'assurance de ma haute considération. 


(Signé) ROGALNICEANO. 


à Paris, Bucarest, le 2 (14) Mai 1877. 


Monsieur l’Agent, le Gouvernement roumain 
n'ayant pas un Agent diplomatique spécial 
accrédité, auprès du Cabinet de St. James, je 
vous autorise à donner lecture et copie de ma 
note circulaire d'aujord'hui, à Son Excellence 
Lord Lyons, Ambassadeur d'Angleterre à Paris. 

Veuillez agréer, etc. 


(Signé) ROGALNICEANO. 


(Télégramme. Extrait). Paris le 4 (16) Mai 1877. 


J'ai remis votre note à l'Ambassadeur d’An- 
gleterre et au Ministre des Affaires Etrangères. 


(Signé) CALIMAKI-CATARGI. 


(Télégramme, Vienne, le 5 (17) Mai 1877. 


Votre circulaire a été remise au Baron Or- 
czy, au moment même où j'ai su que je ne 
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devais pas attendre le retour du Comte An- 
drassy, et dix heures avant l'arrivée du télé- 
gramme, où vous dites que vous maintenez vo- 
tre circulaire dans toutes ses parties. Cela 
suffit, je crois, pour prouver que je n'avais 
pas intention ni de la retarder, ni de vous la 
faire modifier. C'est une information que j'ai 
cru devoir vous donner. 


(Signé) I. BALACIANO. 


(Télégramme circulaire), Bucarest, le 6 (18) Mai 1877. 


Les excès et actes, contraires aux règles de 
la guerre, commis par les Turcs en Bulgarie 
et en Serbie, commencent à se perpétrer ac- 
tuellement sur notre territoire. Entre autres 
actes de cruauté, voici ce qui s’est passé a- 
vant-hier à l'embouchure de la Ialomitza: Des 
soldats turcs commandés per un officier, äprès 
avoir blessé un de nos soldats, se sont rué sur 
lui et Pont criblé de balles ; ensuite, non con- 
tents de l’avoir achevé de la sorte, ils ont trans- 
percé son cadavre de plusieurs coups de ba- 
ionette. Ceci pour votre gouverne, dans les en- 
tretiens que vous aurez avec le monde po- 
litique. 

(Signé) ROGALNICEANO. 


(Télégramme circulaire), Bucarest, le 6 (18) Mai 1877. 


Vous savez que la Sublime-Porte, par ses 
instructions données au Serdar-Ekrem le 17 
{29) Avril dernier, a établi que les règles con- 
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vernant le commerce des neutres en mer, ne 
peuvent recevoir leur application sur le Da- 
nube et que, par conséquent, le commandant 
des forces militaires, est libre de prendre tel- 
les mesures qu’il croira convenables pour 
les opérations militaires. 

Tout en regrettant ces dispositions qui, à 
notre avis, sont contraires à la liberté du com- 
merce sur le Danube, liberté consacrée par 
des actes internationaux, il nous est néanmoins 
impossible, en présence de l'état de guerre 
que la Turquie à créé à la Roumanie par le 
bombardement de nos villes et par la capture 
de nos navires et de leur cargaison, de ne pas 
nous placer sur le méme terrain que la Subli- 
me-Porte, et par conséquent de ne pas user du 
droit de défense, en empéchant le ravitaille- 
ment des places turques par des vaisseaux 
sous pavillon neutre. 

Aussi, jai l'honneur de porter à votre con- 
naissance, Monsieur l' Agent, que dès le point de 
Gruia, la navigation est interdite sur le Da- 
nube, et que cela étant, le Gouvernement rou- 
main n’est responsable, en aucun cas, des per- 
tes que peuvent éprouver les chargeurs, pro- 
priétaires de cargaison ou autres, du fait que 
les navires auront été empêchés par les for- 
ces militaires roumaines de poursuivre le cours 
de leur voyage sur le Danube, cet empêche- 
ment résultant d'une nécessité de guerre. 

Veuillez faire prévenir, par le Gouverne- 
ment près duquel vous êtes accrédité, les char- 
geurs et armateurs . . . des dangers auxquels 
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les navires ct leurs épuipages seraient exposés 
en contrevenant à la disposition dont il s'agit. 


(Sigué) KOGALNICEANO, 


(Extract). Berlin, 7 (19) Mai 1877. 

Domnule Ministru, imediat dupä priimirea 
telegramei Domnici-Voastre, am scris Exce- 
lentieï Sale Domnului de Bülow ca să'mi fic- 
seze o oră de întâlnire. 

Excelenţa Sa priimidu-mă la 5 (17) curent, 
n’a făcut nici o objectiune în contra continu- 
tulu notei-memoriu, a căreia copie a bine- 
voit a păstra. Guvernul german se abtine, men- 
ținând reserva sa invariabilă, în privința afa- 
cerilor Orientului, de a face vreo reflecsiune 
politica asupra ultimelor determinațiun: ale 
stăpânire. române. 

Primiti, etc. 


(Semnat) A. DEGRÉ. 


(Telegrumä) Bucureşti, 7 (19) Mai 1857. 


Afisaţi în acel port că navigatiunea pe Du- 
năre de la punctul Gruia în jos, este interdisä 
tutulor bastimentelor sub on-ce pavilon, în 
vederea necesităţii resultând din starea de res- 
bel în care ne aflăm. 

Veţi găsi în Monitorul de mâne nota mea 
circulară în această privință. 


(Semnat) KOGALNICEANU, 
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(Telegramă) Bucureşti 10 (22) Mai 1877. 


Pentru a preveni or ce neînţelegeri în pri- 
vinfa interdictiunif navigatiunii pe Dunăre, vă 
explic că această interdictiune nu privește par- 
tea fluviului între termurile române și serbe, 
prin urmare navigatiunea de la gura Timokulur 
si Gruia în sus pănă la Vîrciorova gi vice- 
versa este și rămâne pe deplin liberă. Afisatt 
această explicațiune în porturile de acolo. 


(Semnat) KOGALNICEANU. 


(Télégramme), Bucarest, le 10 (22) Mai 1877. 


En vue de prévenir tout malentendu con- 
cernant l'interdiction de la navigation sur le 
Danube, je vous explique que cette interdic- 
tion ne concerne nullement la partie du fleuve 
entre les rives serbe et roumaine; par con- 
séquent, la navigation en amont, à partir de 
l'embouchure du Timok et de Gruia jusqu’à 
Verciorova, et vice-versa, est et reste complè- 
tement libre. Communiquez cette explication 
à qui de droit. 

(Signé) KOGALNICEANO. 


II ——— 


Domnului Ministru de resbel 
Bucureşti, 10 (22) Mai 1877. 
Domnule Ministru, pentru a preveni orce 
neînţelegeri în privința interdicţiunii naviga- 
țiunii pe Dunăre, am onoare a ve explica că 
această interdictiune nu privește partea, fluviu- 
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lui între termurile române și serbe, prin ur- 
mare navigafiunca de la gura Timokului și 
Gruia în sus pănă la Vâreiorova si vice-versa, 
este și remâne pe deplin liberă. 

Vă rog dar să bine-voiti a da această explica- 
tiune Domnilor Comandanți ai forţelor noastre. 

Primiţă, ete. 

(Semnat) ROGALNICEANU. 


(Telegramă) Turnu-Severin, 11 (23) Mai 1877. 


Agentul companieï vapoarelor austriace du- 
nărene, îmi anunciä că garnisona din Ada-Kale 
nu permite trecerea nici unui vas în jos, cu 
exceptiune de trei vapoare ale disef companii. 
Aceste vapoare, Czerna, Tisza și Szava, având 
o formă osebitä JE la trecerea portilor-de-fer, 
sunt cunoscute de Turci ca aparţinând în ade- 
văr companiei austriace. 


(Semnat) A. NICOLESCU. 


(Telegramme-Cireulaire), Bucarest, le 11 (23) Mai 1877. 


Je viens d'apprendre que la garnison otto- 
mane du fort d'Ada-Kalé s'oppose au passage 
en aval de tous les navires. 

Veuillez insister pour que cette interdiction 
soit levée dans l'intérêt du commerce interna- 
tional, intérêt qui nous a dicté les dispositions 
que vous connaissez et d’après lesquelles nous 
avons assuré la liberté de la navigation en 
amont de Gruia. 
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Faites ressortir qu’en présence des actes hos- 
tiles de la Turquie, il nous serait facile de 
faire sauter par les batteries roumaines le fort 
d'Ada-Kalé. 

(Signé) KOGALNICEANU. 


(Telegrama), Turnu-Severin, 12 (24) Mai 1877. 


Suntem informaţi că, de la Ada-Kale, Turcii 
nu mai lasă trecerea nier unu batel. 


(Semnat) ISVORANU. 


(Extract) Roma, 12 (24) Mai 1877. 


Domnule Ministru, la 6 (18) Mau, când am 
avut onoarea a priimi depesa Domnier-Voastre, 
relativă la interdictiunea navigatiunit pe Du- 
năre, temându-mă ca nu cumva lectorii italiani 
să facă confusiune din necunoașterea localitații 
Gruia, am pus în parentesă: ,localité située 
„sur la rive gauche du Danube, presque en 
„face de l'embouchure du Timok, et l'on sait 
„que cette dernière rivière sépare la Turquie 
„de la Serbie.“ 

Cu aceastä explicatiune am dat copia Dom- 
nului Secretar General al Ministerului Afface- 
rilor Străine, și tot așa am comunicat depesa 
Agenţiei Stephani, după cum arată și foita de 
(iar ce am luat libertatea a annexa aci. 

A-l-altă-sară, am priimit depesa Domnie- 
Voastre prin care îmi ordona a da explica- 
tiune mai pe larg asupra părţii de fluviu unde 
navigatiunCa e interdisă. 


www.dacoromanica.ro 


— 166 — 


Tot a-l-altä eri sară am priimit și telegrama 
relativă la votul unanim al Adunäreï și al 
Senatului asupra independintei ‘Perey. Și în 
fine eri noapte am priimit depeșa Domnie- 
Voastre, relatând discursul Märieï Sale Dom- 
nitorului. 

Am comunicat eri Domnului Secretar Ge- 
neral, conţinutul acestor tre. depeși. 

Astă-da voiu merge să presint depesa rela- 
tivă la tortul Ada-Kalé şi să adaug cele ce 
mi ați ordonat. 

Mâne voiii avea onoare a vă relata conver- 
safiunea cu Domnul Secretar General. 

Bine-voiţi a priimi, etc. 

Secretar gerant 
(Semnat) OBEDENARU. 


(Télégramme Circulaire\, Bucarest, le 12 (24) Mai 1877. 

Jusqu'à expédition de ma circulaire, par 
suite des dernières motions du Sénat et de la 
Chambre, lesquelles vous ont été communi- 
quées mardi dernier, vous considérerez les pa- 
roles du Prince, télégraphiées le même our, 
comme programme politique du gouvernement 
roumain. Je vous préviens que ma nouvelle 
circulaire sera dans le sens des paroles de 


notre Prince. 
(Signé) ROGALNICEANO. 


(Note-Circulaire) Bucarest, le 13 (25) Mai 1877. 


Monsieur . . . . la proclamation du Serdar- 
Ekrem basée sur les instructions de la Sublime 
Porte du 17 (29) Avril dernier, et dont men- 
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tion a été faite dans la note circulaire que 
j'ai eu l’honneur de vous adresser le 6 (18) 
Mai courant, a été suivie de mesures si peu 
prévoyantes, qu'il est à craindre que le Da- 
nube ne puisse servir pour longtemps, après 
la paix, au commerce international. 

En effet, il résulte de renseignements dignes 
de créance, parvenus à mon Départament, que 
les autorités ottomanes parsément le lit du Da- 
nube de nombreuses torpilles, sans prendre la 
moindre disposition, pour déterminer et recon- 
naître plus tard l’endroit qui les recèle. Ces 
torpilles se trouvent ainsi jetées au hasard, et 
non méthodiquement posées. L'absence, de la 
part des autorités ottomanes, des précautions 
usitées en pareil cas, aura pour effet d'empâ- 
cher ces autorités elles-mêmes de retrouver et 
d'enlever leurs engins, le jour où les exigen- 
ces de la guerre cesseraient de mettre obstacle 
à la navigation du Danube, et où le parcours 
du fleuve devrait reprendre pour le commerce 
toute sa sécurité. 

Vous voudrez bien convenir, Monsieur ...., 
qu'il est d’un intérêt éminent que le commerce 
international, si gravement atteint déjà par les 
évènements actuels et par les tristes nécessités 
qu'entraîne fatalement la guerre, n'ait pas en- 
core, après la cessation des hostilités, à souf- 
frir d'une suspension forcée. Or, cette suspen- 
sion se produirait et se prolongerait indéfini- 
ment, à Luniversel dommage, si le Gouverne- 
ment ottoman continuait à omettre les précau- 
tions dé rigueur. 
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En conséquence, et sur la base des consi- 
dérations ci-dessus exposées. jai l'honneur de 
vous prier, Monsieur . . .. , de vouloir bien 
interposer vos bons offices auprès du cabinet 
......, en vue d'obtenir que la Sublime 
Porte, soit invitée à donner d'urgence à ses 
autorités l’ordre formel d’entourer la pose des 
torpilles dans le lit du Danube, de toutes les 
précautions exigées par la prévoyance la plus 
élémentaire. 

Je ne saurais terminer la présente sans a- 
jouter que les autorités militaires russes ne 
placent leurs torpilles, qu'après avoir relevé 
avec la plus minutieuse exactitude des points 
qui permettront, à un moment donné, de les 
reconnaître et de les retirer. 

Veuillez agréer, etc. 


(Signé) KOGALNICEANO. 


(Télégramme Circulaire), Bucarest, le 13 (25) Mai 1871. 


Les autorités ottomanes jettent dans le lit 
du Danube des nombreuses torpilles sans en 
déterminer la place, de façon à les retrouver 
et les enlever lors de la paix. 

Veuillez, dans l'intérêt du commerce inter- 
national, qu'il est si désirable de voir reprendre, 
dès la cessation des hostilités, solliciter les bons 
offices du Cabinet auprès duquel vous êtes ac- 
crédité, afin que la Sublime Porte soit invitée 
à se conformer aux mesures de précaution que 
la Russie, pour sa part, observe scrupuleuse- 
ment. Vous recevrez par le prochain courrier 
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copie de la note que j'ai adressée à ce sujet 
aux Représentants des Puisances étrangères à 


Bucarest. 
(Signé) ROGALNICEANO. 


(Circulară) București 13 (251 Mai 1877. 


Domnule Agent confirmându-ve telegrama 
mea cu data de astădı, vă trămit o copie de 
pe nota ce am adressat Domnilor Agenti şi 
Consuli Generalı aı Puterilor străine din Bu- 
curești, privitoare la nesocotitele disposifium 
ce se iau de către autoritățile ottomane pe rîul 
Dunarea, aruncând torpile în albia luu și în 
toate părţile, fară a lua nici o dispositiune 
pentru determinarea locurilor unde au fost ele 
aruncate. 

Primiti etc. (Semnat) KOGALNICEANU. 


(Télégramme. Extrait) Vienne, le 13 (25) Mai 1877. 


Il résulte d'informations sûres, parvenues au 
Ministère des Affaires Etrangères, que la gar- 
nison d'Ada-Kalé, ne met pas d'obstacle à la 
navigation, mais qu'elle s'arroge le droit de vi- 
site sur les bâtiments qui descendent le Danube. 


(Signé) BALACIANO. 


(Télégramme), à Vienne. Bucarest, le 14 (26) Mai 1877. 


Malgré vos assurances, le garnison d’Ada- 
Kalé continue d'interdire la navigation sur la 
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haute partie du Danube. Elle oppose cette in- 
terdiction même aux trois navires austro-hon- 
grois appartenant à la Société de navigation 
qui voulait établir un service régulier entre 
les ports du Danube en amont de Gruia. 

Cette mesure étant préjudiciable, surtout au 
commerce austro-hongrois, veuillez insister pour 
sa révocation immédiate. Nous voulons éviter 
tout acte hostile contre le fort d’Ada-Kalé, 
mais je prévois malheureusement que le conflit 
est imminent par suite de l’obstination du com- 
mandant de la garnison turque, à crécr des 
entraves au commerce international, si grave- 
ment atteint déjà sur l’autre pariie du Danube 
en aval de Grouia. 


(Signé) KOGALNICEANO. 


Roma, 14 (26) Mai 1877. 


Am comunitat astădi D-lm Secretar General 
al Ministerulur Afacerilor Străine, conţinutul 
depeșei Domnieï-Voastre de er, relativă la 
incuria cu care autoritățile militare turcești a- 
runcă torpilele în Dunăre. 

Domnul Secretar General 'mi-a respuns ca 
dejà s'a început a se face demersuri de către 
Guvernul Majestății Sale Regelui: Italiea, spre 
a se obține ca Dunărea să se redea mai cu- 
rând liberei navigațiuni internationale, și că 
se vor face cuvenitele observaţiuni la Constan- 
tinopole în privința torpilelor. 

Permiteţi'mi, Domnule Ministru, a vë raporta 
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că, pe când scriam presentul rapârt, am primit 
visita Domnului Marquis de Noailles, Ambasa- 
dorul Francia pe lângă Guvernul italian. 
Bine-voiţi, etc. 
Secretar-Gerant 
(Semnat) OBEDENARU. 


(Telegramă) Turnu-Severin, 15 (27) Mai 1877. 


Guvernul turcerse a dat ordin garnisoneï din 
Ada-Kale de a lăsa liberă pe acolo trecerea 
diferitelor bastimente. Astădi a venit din sus 
un remorquer austriac cu maï multe șlepuri. 


(Semnat) AL. NICOLESCU, 


(Telegramă) Turnu-Severin, 17 (29) Mai 1877. 


Guvernul turcese a schimbat din nou dis- 
positiunea asupra trecerii diferitelor bastimente 
pe la insula Ada-Kale. 

De mâne, după 6 oare p. m., nică un vas 
nu va maï putea trece pe la acea insulă; ast- 
fel compania vapoarelor austriace a destinat 
trei remorquere pentru stringerea din nou a 
slepurilor puse în încărcare pănă pe la Gruia, 
și ale duce în porturile austro-ungare, înainte 
de espirarea termenului de mai sus. 


(Semnat) AL. NICOLESCU. 


(Télégramme), Vienne, le 18 (30) Mai 1877. 


Le Baron de Calice, à qui j'ai lu aussi vo- 
tre second télégramme sur Ada-Kalé, espère 
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que les entraves mises à la navigation ne tar- 
deront pas à être levées. 

Relativement à l'immersion des torpilles tur- 
ques, il a pris note de notre protestation, pro- 
mettant de faire des observations sérieuses à 
Constantinople. 

(Signé) BALACIANO. 


(Télégramme Circulaire), Bucarest, le 18 (30) Mai 18717. 


Le Gouvernement ottoman vient de retirer 
l'autorisation qu'il avait donnée sur les instan- 
ces du Gouvernement austro-hongrois, pour le 
passage des navires de commerce par devant 
Ada. sale. 

La Compagnie de navigation autrichienne 
se voit forcée de retirer tous ses bâtiments, 
chargés ou non, à Orschova. Le commerce se 
trouve gravement atteint par cette nouvelle 
disposition de la Turquie, disposition qui doit 
nous surprendre d'autant plus que son exécu- 
tion est confiée à un misérable fort turc. 

Je vous préviens que, si l'interdiction n'est 
pas levée, nous serons forcés dans l'intérêt du 
commerce en général, et en particulier de celui 
avec l’Autriche-ITongrie, de faire disparaître 
par nos batteries le seul obstacle qui empêche 
la libre navigation dans la haute partie du 
Danube. 

Faites des démanches urgentes auprès du 
Gouvernement austro-hongrois, pour nous évi- 
ter cette mesure extrême. J'attends le résultat 


de ces démarches. 
(Signé) KO3ALNICEANO. 
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(Télégramme), Vienne, le 20 Mai (1 Juin) 1877. 


Je viens de lire au Baron de Calice votre 
télégramme d'hier au sujet d’Ada-Kalé. Il en 
a pris note pour en donner connaissance au 
Comte Andrassy, dont il me communiquera 
la réponse. En attendant, il m'a lu un télé- 
gramme du Comte Zichy en date du 14 (26), 

ortant que Savfet-Pacha s’est engagé à faire 
aa toute entrave, à condition que la navi- 
gation serait interdite aux navires russes, et que 
le gouvernement autrichien prenne des mesu- 
res pour empêcher la contrebande de guerre. 


(Signé) BALACIANO. 


(Télégramme. Extrait), Vienne, le 20 Mai (L Juin) 1877. 


Osman-Pacha a écrit à Constantinople qu'il 
se démet de son commandement, si on ne l'au- 
torise pas à prendre Calafat. Il se fait fort de 
s’en rendre maître dans une nuit, en sacrifiant 
un millier de Circassiens, attendu qu'il est 
très facile de tourner nos positions. On croit 
fermement ici à une attaque contre Calafat. 


(Signé) BALACIANO. 


(Note-circulaire) Bucarest, le 22 Mai (3 Juin) 1877. 
Monsieur l’Agent, la note que j'ai eu l'hon- 
neur de vous adresser en date du 2 (14) Mai, 
a dû vous renseigner amplement sur les causes 
qui ont entraîné la rupture complète de nos 
rapports de bonne entente avec la Sublime 
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Porte, et qui forcèment ont créé à la Roumanie 
une situation nouvelle, mais non pas imprévue. 

Les agressions incessantes et iniques de l’ar- 
mée ottomane sur tout le parcours de notre 
frontière du Danube n'ont fait, depuis lors, 
que surexciter de plus en plus l'esprit public 
dans notre pays. 

Aussi, les effets de cette irritation croissante 
so sont fait bientôt sentir, et, aux dates des 
21 (9) et 22 (10) Mai, nos Corps Législatifs 
ont spontanément adopté une motion tendant 
à mettre la Roumanie dans une position d’in- 
dépendance, franche et déterminée, vis-à-vis 
de la Porte Ottomane, et par conséquent de 
faire cesser à l'avenir l’état de contrainte, qui 
naissait de rapports mal définis entre la Tur- 
quie et nous. 

Le Gouvernement de Son Altesse Sérénis- 
sime le Prince Charles ne s’est pas cru en 
droit de réprimer ce mouvement. La tentative 
en eût été, du reste, en Ce moment, aussi vaine 
que contraire aux sentiments de légitime in- 
dignation, que le Souverain de la Roumanie 
partage entièrement avec ses sujets. 

L'indépendance absolue de la Roumanie fut 
donc proclamée par toutes les voix autorisées 
du pays. Souverain et Feuple ont pris la ferme 
résolution de la défendre, les armes à la main, 
au même titre que l'intégrité de notre terri- 
teire, à laquelle elle se trouve dorénavant 
identifiée aux yeux de toute la population 
Roumaine. 

Je ne saurais, Monsieur l’Agent, vous faire 


www.dacoromanica.ro 


— 175 — 


mieux apprécier le caractère solennel de cette 
affirmation, qu'en mettant de nouveau sous vos 
yeux (par copie ci-annexée), les paroles mé- 
morables, par lesquelles Son Altesse Sérénis- 
sime a bien voulu répondre, le 10 (22) Mai, 
aux félicitations qui lui ont été apportées par 
les Corps Législatifs. 

La déférence que nous nous plaisons à té- 
moigner en toute occasion, au gouvernement, 
auprès auquel vous représentez, Monsieur TA- 
gent, les intérêts de notre pays, me fait un 
devoir de vous inviter à porter à la connais- 
sance de Son Excellence le Ministre des Affai- 
res Etrangères cet acte, qui a pris le carac- 
tère d'un article de foi dans notre existence 
nationale. 

Du reste, à partir du moment où les an- 
cicennes Principautés roumaines sont entrées 
dans la jouissance des bénéfices qui leur furent 
reconnus par la puissante protection du Gou- 
vernement . . .. , la Roumanie n’a jamais eu 
l'occasion de douter un instant que son déve- 
loppement progressif ne fût dans les vues de 
ce Gouvernement. 

L'acte, auquel des circonstances impérieuses 
et tout-à-fait indépendantes de notre propre 
action, nous à fatalement et hâtivement ame- 
nés aujourd'hui, n'étant que la conséquence 
obligée de cette protection efficace, il ne nous 
est plus permis de douter qu'il ne soit bien 
vu dès à présent à ...., quand même les 
complications actuelles en ajourneraient la re- 
connaissance officielle à une époque. que les 
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événements et le bon vouloir des Puissances 
peuvent seuls rapprocher. 

Nous apprécions, à sa juste valeur, la ré- 
serve qu'imposent à chacun les circonstances 
exceptionnelles de ce jour; aussi, malgré le 
désir, malgré le besoin même que nous eprou- 
vons d'être confirmés le plus tôt possible dans 
notre nouvelle situation politique, par un acte 
d'entente internationale, nos voeux modestes 
se réduisent, pour le moment, à obtenir de la 
part du Ministere . . . , un simple acquiesce- 
ment à la ligne de conduite, que nous avons 
suivie, sous le poids de bien grandes difficul- 
tés, et,—nous tenons à l’affirmer hautement, — 
en dehors de toute influence extéricure. 

Par dessus tout, nous aspirons, Monsieur 
l’Agent, à gagner de nos bienveillants protec- 
teurs, la promesse qu’en aucun cas il ne sera 
fait vivlence à la nation roumaine, dans le but 
de la contraindre à renouer jamais ses rela- 
tions avec la Sublime Porte. 

Une communication de cette nature aurait 
pour but de circonserire, dans un cercle bien 
déterminé, l’activité présente de notre pays. 
Ele éviterait à la nation roumaine les regret- 
tables conséquences d’un état d incertitude, qui, 
trop longtemps prolongé, pourrait lui devenir 
gravement préjudiciable, en lui faisant perdre 
cette confiance dans l'avenir qui l’a guidée 
jusqu'ici. 

Etant assurée de l'appui des Puissances, en 
ce qui concerne le maintien et la garantie de 
son indépendance, comptant alors fermement 
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sur le droit de porter officiellement sa voix 
dans le règlement international de ses intérêts, 
à l'issue de la guerre actuelle, la Roumanie 
s'appliquerait à maintenir résolument la ligne 
de conduite qui a su lui concilier toujours 
l'approbation et la bienveillance des Cours 
garantes. 

Elle pourra suivre cette voie, qui de tout 
temps lui a été si salutaire, avec d'autant plus 
de facilité, lorsqu'elle se sentira totalement 
dégagée des liens mal cimentés qui la rat- 
tachaient à la Turquie. 

Aussi nous osons espérer que Son Excel- 
lence Monsieur le Ministre des Affaires Etran- 
gères voudra bien reconnaître qu'un surcroit 
d'autorité accordé à l'acte que vient d'accom- 
plir la Roumanie, n'aurait d'autre effet que 
de raffermir à lavenir la paix et la prospé- 
rité dans un pays qui deviendrait un des élé- 
ments les plus utiles de l'Europe Orientale. 

Notre conduite dans le passé a pu déjà ras- 
surer toutes les Puissances garantes sur le but 
que nous poursuivons. Notre conduite ulté- 
rieure prouvera à tous et, en particulier, à 
nos puissants voisins, que notre politique n'est 
qu'une politique de conservation. 

Si aujourd’hui nous nous détachons de la 
Turquie, c’est pour ne plus être exposés à su- 
bir les entraves qu'elle n’a jamais cessé d'op- 
poser à notre développement normal. 

Le Gouvernement de Son Altesse Sérénis- 
sine le Prince Charles est fermement con- 
vaincu qu’en accédant et en s'associant à la 


VOLUMUL XV DIN URICAR C. 12. 
www.dacoromanica.ro 


— 118 — 


déclaration d'indépendance, si énergiquement 
exprimée par les Chambres roumaines, non 
seulement il a agi dans l'intérêt réel de la 
nation, mais qu'en même temps il a préparé 
aux Puissances garantes un nouveau terrain 
commun d'entente et d'accord pour lavenir. 

Si réellement il n'est pas tombé dans l'er- 
reur, — et il est déja autorisé à le croire, — il 
est aujourd’hui en son droit et devoir d’espé- 
rer, de solliciter et d'attendre une approbation 
entière, ou tout au moins une adhésion préa- 
lable, qui le raffermisse dans la voie salutaire 
où il a cru devoir s'engager. 

Il appartient à vous, Monsieur l'Agent, tout 
en communiquant par lecture et en copie la 
présente note à Son Excellence Monsieur le 
Ministre des Affaires Etrangères, d'y joindre 
l'assurance de la profonde gratitude avec la- 
quelle le Gouvernement roumain recevrait du 
Cabinet de . ..., une nouvelle preuve de 
sa haute bienveillance, présentée cette fois, 
tout au moins, sous la forme d’une promesse 
rassurante pour l'avenir politique de la Rou- 
manie. 

Veuillez agréer, etc. 


(Signé) KOGALNICEANO. 


Paroles 


Prononcées par son altesse le prince Charles 
le 10 (22) Mai 1877. 


Vous me rappelez les paroles que j'ai prononcées il 
y a onze ans, alors que pour la première fois j'ai mis 


www.dacoromanica.ro 


— 179 — 


le pied dans le palais de la Nation. Ces paroles sont 
chères à mon coeur; elles ont été le guide de mon 
règne pendant la série d'annces que nous avons par- 
courues ensemble. 

Aujourd’hui, comme au 10 Mai 1866, je ne regrette 
pas d’avoir quitté ma famille, ni de m'être éloigné de 
mon pays natal; non, je n’en ai pas regret, car j'ai 
fait de la Roumanie ma patrie, car j'ai fait de la Na- 
tion roumaine ma famille. 

Au contraire, aujourd’hui que jai appris à connaître 
les beautés de ce pays et les destinées auxquelles il 
est en droit d’aspirer, aujourd’hui que j'ai pu appré- 
cier à leur valeur les hautes qualités qui distinguent 
le Peuple roumain, ce m’est une vive joie de me rap- 
peler le jour ou j'ai été élu Prince, le jour où je suis 
arrivé au milieu des Roumains, le jour où vous m'avez 
confié un trône illustré par tant de grands Princes, de 
glorieux défenseurs de l’indépedance nationale et de la 
Croix contre le Croissant. Un seul nuage voilait en- 
core les années écoulées; une seule humiliation conti- 
nuait à exister pour les Roumains et leur Prince: je 
veux dire ces liens mal définis et sans nul fondement, 
qui s'appelaient, à Constaetinople, suzeraineté, à Buca- 
rest, vassalité. 


Ecarter ces liens, auxquels répugnent et notre posi- 
tion et nos intérêts, et même nos droits ab-antiquo, les 
remplacer par les relations qui, au dix-neuvième siècle, 
unissent entre eux les Etats et les peuples libres, tel 
a été le but constant de deux générations roumaines, 
surtout depuis 1857 jusqu'à ce jour; et je suis en droit 
d'affirmer que mon élection, mon arrivée, sur votre 
appel, des sources du Danube aux bouches de ce grand 
fleuve, enfin la mission même de mon règne, n’ont eu 
d'autre signification que d’affranchir la Roumanie de 
ces liens. 

Ces liens, la Sublime Porte les a rompus d'elle-même, 
au cours d'évènements que nous mavons ni désirés 
ni provoqués. Nous n'irons pas les rétablir, N'est-ce 
pas vous,-—n'est-ce pas la réunion de vous, Corp Q'E- 
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tat, — n'est-ce pas la Nation tout entière, qui avez 
déclaré et proclemé que, par la rupture de ces liens, 
la Roumanie entre dans son ancienne indépendance 
comme Peuple libre, comme Etat d’une individualité 
absolue, comme membre utile, pacifique et civilisateur 
de la grande famille des Etats européens ? 

C'est maintenant à l'énergie et au dévouement des 
fils de ce pays, c'est à la prudence politique des Corps 
de l'Etat, c’est ausst à Moi — permetez-Mloi cette af- 
firmation — c'est à mon zèle, à mon activité, à mon 
infatigable constance qu’il appartient de poursuivre et 
d'atteindre, pour la nouvelle situation politique de la 
Roumanie, une consécration européenne. 

La bienveillance, la haute sollicitude avec lesquelles 
les grandes Puissances et les plus augustes Souverains 
accueillent tous nos efforts, tous nos actes, pour ranai- 
tre à une vie nationale, nous autorisent à espérer, — 
que dis-je ?— nous donnent la ferme confiance que ce 
puissant concours ne manquera pas à la Roumanie, 
dans ces moments suprèmes, alors qu’elle ne réclame 
que ce = lui revient à titre de Peuple digne d’être 
libre, de Pays qui n’a pas trompé l’attente de l'Europe, 
d'Etat qui a la force et l'intelligence nécessaires à lac- 
complisement de la mission qui lui est assignée par 
sa position géographique. Avec cet espoir, avec cette 
foi, avec cette volonté, l'indépendance absolue de la 
Roumanie, loin d’être une inquiétude pour la paix de 
l'Europe et pour la tranquillité des Etats voisins, aura 
comme effet, j'en ai la ferme conviction, non seulement 
de donner satisfaction à nos exigences nationales, mais 
de répondre à un haut intérêt européen. 

Je vous remercie encore des paroles que vous m'avez 
adressées en ce jour mémorable. 

La Princesse s'associe à ces remerciements, et nous 
formons d'une même voix ce souhait: Vivent les Re- 
présentants de la Roumanie, et, au dessus de nous, 
vive la Roumanie! 
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La Paris.—Bucuresti, 22 Mai (3 Iunie) 1877. 


Domnule Agent, Guvernul român ne având 
un Agent diplomatic special acreditat pe lân- 
gă Cabinetul din Londra, vă autoriz a da ci- 
tire și copie de pe nota mea circulară din 22 
Mai curent, Excelentieï Sale Lordului Lyons, 
Ambasadorul Engliterei la Paris. 


(Semnat) KOGALNICEANU. 


(Télégramme). Fxtrait. Vienne, le 23 Mai (4 Juin) 1876. 


L'Ambassadeur de Turquie a notifié aujourd’hui 
au Ministère des Affaires Etrangères que le 
commandant d'Ada Kalé a reçu ordre de Con- 
stantinople de laisser passer librement en a- 
mont et en aval tous les navires, autres que 
russes et roumains. Il est bien entendu que 
le pavillon neutre couvre la propriété des en- 
nemis, autre que la contrebande de guerre. 


(Signé) BALACIANO. 


ns, a 
mm, mme” 


Aux représentants des Puissances Etrangères dans 
la Capitale. 
Bucarest, le 30 Mai (11 Juin) 1877. 


Monsieur. . . , l'état de guerre dans lequel 
se trouve le pays autorise le Gouvernement 
ronmain à mettre en application les disposi- 
tions généralemment admises au sujet des cri- 
mes et délits commis contre la sécurité des 
armées et leurs opérations militaires. 

Le Moniteur Officiel du 26 Mai (7 Juin) cou- 

www.dacoromanica.ro 


— 182 — 


rant contient le décret relatif à ces disposi- 
tions. La mesure que le Gouvernement Prin- 
cier vient de prendre est d'autant plus justi- 
fiée que le nombre d’espions, dont la plupart 
appartiennent à des nationalités étrangères, aug- 
mente de jour en jour. 

Aussi, jai l'honneur de vous prier, Mon- 
sieur . . . , de vouloir bien inviter les sujets 
... . domiciliés ou de passage en Roumanie, 
à ne pas fréquenter les endroits ou se trou- 
vent Cantonnées les armées en campagne, en 
les informant en même temps que les conseils 
de guerre sont autorisés, à partir du 25 Mai 
courant, à poursuivre tous les individus, pré- 
venus de faits attentatoires à la sécurité des 
armées russe et roumaine. 

Veuillez agréer, etc. 

(Signé) KOGALNICEANO. 


= ———— 


Aux représentants des Puissances Etrangères dans 
la Capitale. 


Bucarest, le 30 Mai (11 Juin) 1877. 

Monsieur . . . . , presque chaque juur les 
autorités administratives et militaires des dis- 
tricts que borde le Danube portent à la con- 
naissance du Gouvernement Princier des actes 
de déprédation et de cruauté, commis par des 
bandes, plus ou moins nombreuses de Bachi- 
bouzouks et de Tcherkezs qui, de nuit surtout, 
traversent le Danube, en évitant soigneusement 
les localités gardées par les postes roumains, 
et viennent exercer des brigandages et des 
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massacres parmi les habitants inoffensifs des 
villages et des hameaux de notre rivage, ou 
parmi les commerçants de nos petits ports. 

Quelquefois même, ils franchissent violem- 
ment la ligne des piquets militaires, en égor- 
geant les sentinelles isolées et s'esquivent aus- 
sitôt que leurs méfaits ont attiré l'attention 
sur eux 

Le Moniteur Officiel et les journaux du pays 
ont journellement signalé des faits de ce gen- 
re, qu'il me répugne d'6numerer ici; mais 
comme, en vue des indemnités que nous au- 
rons un jour à réclamer de la Porte je les 
fais soigneusement inscrire dans les registres 
de mon Département, j'en ai consigné quel- 
ques-uns dans une liste ci-anexée, afin de les 
remettre en votre mémoire. 

Vous connaissez, Monsieur. . . . , la nature 
de notre frontière du côté de la Turquie, et 
l'impossibilité d'établir tout le long de ces 
deux cents kilomètres environ de limite fluviale, 
des postes assez fréquents et assez fortement 
occupés pour surveiller et prévenir les plus 
secrètes équipées des pillards. 

L'armée roumaine est mise aujourd’hui sur 
le pied de guerre. En s’abstenant de prendre 
une position agressive, elle est néanmoins prê- 
te à défendre le pays contre les attaques de 
l'armée turque. Au canon des forteresses de 
la rive droite, nos batteries ont su répondre. 
Là où il y a fait de guerre, nous nous trou- 
vons à même de répondre par la guerre. 

Mais nous sommes d'autant plus impuissants 
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4 réprimer les actes de brigandage et de bar- 
barie des bandes indisciplinées de la rive droi- 
te, que les usages doux et policés du peuple 
roumain, que nos sentiments d'humanité et no- 
tre propre dignité ne nous permettent pas d'op- 
poser à ces actes iniques et hors toute Loi, le 
droit de représailles. 

Ne voulant pas et ne daignant pas exercer 
sur Ja côte turque des attaques clandestines 
qui, d’ailleurs, n'auraient pour victimes que 
d'innocentes populations bulgares et roumai- 
nes, déjà trop éprouvées par la tyrannie arbi- 
traire de l’armée ottomane, nous nous verrons 
probablement obligés, si cet état de choses 
continue, de quitter la réserve que nous nous 
sommes imposée et de tenter, par nos armes, 
une répression systematique au dela du Danube. 

Toutefois, animés comme nous le sommes 
du désir de réduire à ses moindres rigueurs le 
conflit qui existe entre nous et la Porte, nous 
nous faisons un devoir d'en appeler d’abord 
aux Puissances européennes pour qu’elles 
veuillent bien intervenir auprès du Gouverne- 
ment Turc, afin de ramener la guerre sur le 
Danube dans les limites d’un combat légal d'ar- 
mée, à armée selon le principe généralement ad- 
mis parmi les peuples civilisés de l’Europe. 

C'est pour vous prier, Monsieur. . . . , de 
vouloir bien transmettre au Gouvernement... 
cette réclamation, dont vous apprécierez sans 
doute la justesse, que j'ai l’honneur de vous 
adresser la présente note. 

Il nous importe beaucoup qu’en. toute cir- 
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constance les Puissances européennes soient 
assez exactement renseignées, pour quelles ap- 
précient à leur juste valeur la conduite de la 
Nation roumaine, et celle des autorités qui 
exercent aujourd'hui leur pouvoir au delà du 
Danube, avec un relâchement tout à fait in- 
excusable. 


Veuillez agréer, etc. 
(Signé) KOGALNICEANO. 


EXTRAIT DES DOSSIERS 


Du Ministère des Affaires Etrangères, relatifs aux 
déprédations, massacres et enlèvements commis par 
les turcs sur la rive Roumaine en 1877. 


Le 25 Avril (7 Mai) 1877. 


Le navire du sieur N. 7. Popp, en valeur du 50,000 
fr., a été capturé par les Turcs dans les eaux du Jiu. 


Nota-Beme. C'est l'unique fait de ce genre qui 
sera noté dans cette liste, quoique les cas analogues, 
constatés par les autorités locales, soient déjà au nom- 
bre de dix-huit. 

Le même jour uue bande de Turcs s'empare d'un 
troupeau de béliers appartenant au sieur Stan Craici, 
dans une île non loin de Giurgevo. 


26 Avril (8 Mai). 
Les moulins flottants du sieur Ch. Staico, situés à 


Kisseletz (district d'Ilfove) sont démarrés et emportés 
par les Bachibouzouks. 


27 Avril (9 Mai) 


Une bande de 150 Turcs met le feu aux embarca- 
tions, chargées et vides qui se trouvaient à l’embou- 
chure de la rivière du Jiu. 
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27 Avril (9 Mai) 
Des Turcs venus de Rahova pillent des magasins de 
blé, situés près de Béket; ils forcent la station d'été 
du bureau des douanes et emportent tout ce qu’ils y 


trouvent. 
29 Avril (11 Mai). 


Dix habitants (hommes, femmes et enfants) de la 
commune de Kiscani (district de Braïla) sont emme- 
nés en captivité par les Bachibouzouks. 


Une embarcation FAT de 600 kilos de blé, est cap- 
turée par les Turcs de Silistrie en vue de Calarache. 


3 (15) Mai. 
Les troupeaux du sieur Radoucano Popesco de Braila, 


en valeur de 11,155 fr., sont enlevés par des Turcs, 
sur le rivage roumain. 


Le même jour 340 porcs, appartenant au sieur Do- 
bre Baboy de Socarici (district de Ialomitza) devien- 
nent la proie des pillards. A 
5 (17) Mai. 

Un homme et deux enfants de la commune de Tiki- 
lesti (district de Braila), sont emmenés en Turquie, 
par une bande de brigands turcs. 

6 (18) Mai. 

Deux habitants de Facaieni (district de Ialomitza), 
ont le même sort. 


Une bande de Turcs pille la maison du fermier de 
Vladeni (district de Ialomitza), et enlève 95 têtes de 
gros bétail, appartenant aux habitants de Facaieni et 
de Borduchani. 

8 (20) Mai. 


Un troupeau de 50 boeufs, appartenant aux habi- 
tants de Bertesti et de Borduchani, est massacré et 
enlevé par ces mêmes pillards. Trois cadavres horri- 
blement mutilés et méconnaissables, ont été retrouvés 
sur le pasage de cette bande. 
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14 (26) Mai. 
38 chevaux sont enlevés par les Tures à Grojdibod, 
village du district de Romanatzi. 
15 (27) Mai. 


Les troupeaux du village de Ianca (district de Ro- 
manatzi), sont enlevés de leurs prés par les Turcs. 


16 (28) et 17 (29) Mai. 


Une bande de Bachibouzouks incendie le village de 
Flamanda (district de Vlachka). 
18 (30) Mai. 
Le berger Théodore Ungureano, de Ghidici (district 
de Dolju',) est pillé et massacré par les Turcs. 
27 Mai (8 Juin). 


Une bande de Turcs passe dans une île roumaine 
en face de Béket, pour y voler des bestiaux, qui 
étaient au pâturage. Voyant arriver contre eux des trou- 
pes roumaines, les pillards prennent la fuite; mais à 
leur arrivée dans l’île, les soldats roumains trouvent 
le cadavre du berger qui, après avoir été écorché vif 
par les Turcs, a été horriblement mutilé. 


— 200475 000— 


Cătră Agenţii diplomatici ai României în streinătate. 
Bucureşti, 30 Mai (11 Iunie) 1877. 


Domnule Agent, am onoare a vă trămite, 
pe lângă aceasta, în copie notele circulare ce 
am adresat astădi Domnilor Agenţi si Consul. 
Generali acreditaţi în București. 

Prima notă circulară este relativă la com- 
petinta consiliului de resbel de a urmări cri- 
mele și delictele contra securității armatelor 
în campanie, ear cea-l-altă privitoare la de- 
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predările şi masacrele comise de Turci pe 
termul nostru. 
Primiţă, etc. 
(Semnat) KOGALNICEANU. 


L’ Agent diplomatique et Consul Général de France à 
Bucarest. Au Ministre des Affaires Etrangères de 
Roumanie. 


Bucarest, le 30 Mai (11 Juin) 1877. 


Monsieur le Ministre, en vous accusant ré- 
ception de votre lettre de ce jour sur l’appli- 
sation de la juridiction militaire aux crimes 
et délits commis contre la securité des armées 
russe et roumaine, je me réfère à un des meil- 
leurs usages admis dans la pratique des na- 
tions civilisées et j'ai toute confiance que vous 
voudrez bien m'informer promptement de l'a- 
restation de tout prévenu de nationalité fran- 
çaise. Il me sera agréable de recevoir de vo- 
tre part la confirmation de cette assurance. 

Je pense d’ailleurs que vous voudrez bien 
donner la plus large publicité aux disposi- 
tions de police qui auront été prises et vous 
penserez qu'il ya lieu de préciser les termes 
un peu vagues du décret du 1 Juin, notam- 
ment en rappelant les articles de loi appli- 
cables aux cas qu'il vise. 

Veuillez agréer, etc. 

FRÉD. DEBAINS. 


i 
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L'Agent diplomatique et Consul Général de Belgique 
à Bucarest. Au Mestre des Affares Etrangères, de 
Roumanie. 


Bucarest, le 2 (14) Juin 1877. 


Monsieur le Ministre, j'ai l'honneur de vous 
accuser réception de votre lettre du 30 Mai 
(10 Juin), par laquelle vous m'informez qu'un 
décret du 26 Mai (7 Juin) porte application 
en Roumanie des dispositions généralement ad- 
mises et prévues dans les codes militaires, au 
sujet des crimes et délits commis contre la 
sécurité des armées et leurs opérations militaires. 

En présence de cette substitution de tribu- 
naux exceptionnels aux tribunaux ordinaires, 
je crois devoir, Monsieur le Ministre, vous 
exprimer le désir d’être informé le plus tôt 
possible, si le cas se présentait, de l'arrestation 
d’un citoyen belge et des motifs qui auraient 
nécessité cette mesure, 

Veuillez agréer, etc. 


(Signé) FRÉDÉRIC HOORICKX. 


Aux Agents diplomatiques de Roumanie à l'Etranger. 
(Télégramme), Bucarest, le 3 (15) Juin 1877. 


Nous apprenons de source certaine que les 
autorités supérieures des forces militaires ot- 
tomanes sur le Danube ont donné des ordres aux 
Chefs de troupes de ne pas faire quartier aux 
soldats roumains. Dénoncez ces ordres barba- 
res aux (Gouvernements des Puissances garan- 
tes et à l'opinion publique, Ces mesures atro- 


< 
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ces nous ne les appliquons pas même sur les 
circasiens et les bachibouzucs qui tombent dans 
nos mains, quoique ces bêtes fauves exercent 
leurs cruautés sur des populations et des êtres 
inoffensifs des communes roumaines, situées le 
long du Danube, tels que bergers, agriculteurs, 
femmes et enfants. Quelleque grande que soit, à 
l'égard de nos soldats, la cruauté des bour- 
reaux de la Bulgarie, nous ne les imiterons 
jamais. 
(Signé) KOGALNICEANO. 


Berlin, 8 (20) Iunie 1877, 


Domnule Ministru, la sosirea telegrammei 
Domniei-Voastre din 15 Iunie, am adus neîn- 
tardiat la cunoștința Excelenței Sale Domnu- 
lui Bülow, instrucțiunea neomenoasä ce s'a dat 
comandanților trupelor otomane „de ne pas 
„faire quartier aux soldats roumains.“ 

M'am grăbit de asemenea a denuncia aceasta 
crudime opiniunei publice într'un mic articlu, 
scris de mine și publicat în „Nationalzeitung.“ 


Primiti, etc. 
(Semnat) A. DEGRÉ. 


Cătră Agenţii români în streinätate. 
(Circulară), Bucureşti, 14 (26) Iunie 1877. 
Domnule Agent, bine-voiţi a ’mı comunica 
cât mai neîntârdiat care a fost impresiunea 


produsă în urma celor cuprinse în telegrama 
mea din 3 (15) Iunie, relativa la ordinele da- 
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te comandantilor turci de la Dunăre, de a nu 
avea nică o Crufare pentru soldaţii noștri. 

Vë rog în același timp să bine-voiţi a 'mi 
face cunoscut dacă, de cătră Guvernul pe lân- 
gă care sunteți acreditat, s'aii făcut demersuri 
în scopul de a impedica punerea în applica- 
țiune a aceste: barbare măsuri, contrare drep- 
tulu ginţilor și regulelor celor mai elemen- 
tare ale resbelului. 

În aşteptarea respunsului Domnieï-Voastre, 
vă rog să primiţi, etc. 

(Semnat) ROGALNICEANU. 


Bucurest, 14 (26) Iunie 1877. 


Domnule Ministru, am primit din partea 
Quartierului General al armatei un raport prin 
care cere a i se arăta dacă vaselor care sunt 
sub pavilion otoman, sau acelora care plutind 
sub pavilion neatru, dar sunt bănuite bănuite 
că ar fi încărcate cu contrabandă de resbel, 
trebue sai nu a se lăsa libera trecere pe par- 
tea rîului în sus de Gruia. 

Acestea am onoare a le comunica Dom- 
nieï-Voastre, rugându-vă să bine-voiti a ne da 
deslusirile ce se cer. 

Primiti, etc. 

(Zemnat) General, CERNAT. 


București 20 Iunie (2 Iulie) 1877 


Domnule Ministru, ca respuns la adresa, 
Domnieï-Voastre din 14 Iunie curent, am o- 
noare à vă face cunoscut că în fața stärer de 
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resbel în care ne aflăm cu Turcia, vasele pur- 
tând pavilonul otoman nu se pot bucura de 
libertatea navigațiunii pe partea Dunării cu- 
prinsă între Gruia şi Verciorova. 

Bastimentele sub pavilon neutru şi făcând 
un comerciii licit (adică netransportând obiec- 
te de contrabandă de resbel) se pot bucura de 
libera plutire pe partea sus mencionată a 
Dunării. 

Se socotese contrabandă de resbel obiectele 
următoare : 

Armele portative si de artilerie, montate sai 
detașate, munitiunile trebuincioase armelor de 
foc, precum: proiectilele, grenadele, obusele, 
cartușele și tuburile lor, praful de pușcă, sal- 
petru, sulful; materialul şi munitiunile piese- 
lor explosibile, precum: minele, torpilele, dy- 
namita, pyroxilina gi alte substanţe fulminan- 
te; materialul de artilerie, de geniü și de tren, 
precum affetele (affût) caisoanele, lädile de 
cartușe, foile pentru câmp, cantinele, pontoa- 
nele, etc.; apoi obiectele de equipament și de 
îmbrăcăminte militară, precum giberne, car- 
tugiere, saci, cuirase, haine, corturi, etc. și în 
genere toate obiectele destinate trupelor de 
uscat și de apă. 

Aceste obiecte când se vor găsi pe bordul 
navelor neutre, destinate unui port inimic, pot 
fi secuestrate și confiscate, afară de cantitatea, 
care e necesară navei pe care sa operat se- 
cuestrarea. 

Primiti etc. 

(Semnat) KOGALNICEANO. 


— E 
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Agentilor români în streinătate. 
(Note-cireulaire), Bucarest, le 22 Juin (4 Juillet) 1877. 


Monsieur l’Agent, vous avez dû apprendre 
par les journaux que la ville de Giurgevo, ce 
port spécial de Bucarest, si prospère depuis 
quelques années, avait été cruellement ravagé 
par les projectiles lancés de la forteresse tur- 
que de Koustchouk. 

Réni, Oltenitza, Calafat et autres points im- 
portants, situés sur la rive gauche du Danube, 
ont déjà éprouvé le même sort, et ce n'est 
que grâce à l'absence d'une place forte sur le 
rivage turc, et aussi aux heureuses tentatives, 
par lesquelles l’armée russe en a prévenu la 
destruction, que nos ports les plus marquants, 
Galatz et Braïla, ont été épargnés. 

Nous n'avons, aujourd’hui, rien à dire con- 
tre ces actes d’hostilité de la part de la Tur- 
quie; ils s'exercent en vertu du droit de la 
guerre, que nous avons acceptée sans toutefois 
la provoquer. 

Néanmoins, ces faits appellent de soi notre 
attention sur les regrettables effets de la situ- 
ation qui a été créée à la Roumanie par les 
traités antérieurs. 

Contrairement à nos droits antiques, la rive 
gauche du Danube, privée de toutes ses forti- 
fications, a été fatalement livrée en proie aux 
agressions de la rive droite, où les villes for- 
tifiées s'6chelonnent encore, dans tout le par- 
cours du fleuve le long des Etats ottomans, en 
dépassant même leurs frontières, puisque l’on 
a concédé à la Porte la possession de la pe- 
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tite île fortifiée d'Ada-Kalé, placée sur les fron- 
tiéres serbe, roumaine et hongroise. 

Les circonstances actuelles nous mette en po- 
sition d'apprécier mieux que jamais cette ré- 
partition inégale du droit de défense sur les 
deux rives du grand fleuve. 

C'est sous l'impression pénible que produit 
en nous la rapide destruction des travaux d'u- 
tilité et d'embellissement qui, depuis quelques 
années, ont éte exécutés sur notre rive pour 
faciliter le commerce du Danube, que nous 
venons nous élever contre un ordre de choses 
qui, à chaque moment, peut faire de nos cen- 
tres populeux et prospères, les victimes sans 
défense, des citadelles turques qui les domi- 
nent du haut de la rive opposée. 

La destinée précaire qui est faite par cet 
etat de choses anormal, à nos villes danubi- 
ennes, mérite de nous préoccuper spécialement, 
car, ainsi que nous le voyons présentement, 
une guerre inégale peut toujours repandre la 
ruine en quelques heures seulement, sur tout 
notre labeur pacifique de tant d'années. 

Je crois done, Monsieur l'Agent, qu'il n'est 
nullement inopportun de signaler dès à pré- 
sent ce fait, aux puissances européennes qui 
de tout temps se sont intéressées au dévelop- 
pement incessant de la Roumanie. 

Nous aimons à espérer que prochainement, 
à l'occasion de la conclusion de la paix, cette 
question fera aussi l’objet des delibérations de 
l'aréopage européen et que, partant, elle recce- 
vra la solution qu'elle comporte. 
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C'est la seule pensée qui puisse, jusqu’à vn 
certain point, nous consoler des pertes consi- 
dérables que l'Etat roumain, les municipalités 
riveraines et les propriétaires ou commerçants 
des bords du Danube éprouvent journellement. 

Si, toutefois, j'ai cru devoir vous engager, 
Monsieur l’Agent, à faire part au Gouvernement 
auprès duquel vous êtes accrédité, des voeux 
et des espérances que nous formons dès à pré- 
sent sur le réglement à venir de cette impor- 
tante question, ce n'est certes pas pour récla- 
mer en notre faveur, les droits que Pon a lais- 
sé subsister, pour la Turquie seule, jusqu’à 
ce jour. 

Tout au contraire, ce que nous désirons c'est 
qu’en nous mettant ainsi à l'abri de toute a- 
gression, on applique dorénavant, à la rive 
droite du Danube, les mesures adoptées jus- 
qu'ici conséquemment pour notre frontière mé- 
ridionale, et qu’en rasant toutes les forteresses 
situées sur la rive turque, à partir d'Ada-Kalé 
jusqu'à Soulina, on consacre à tout jamais 
et exclusivement le grand fleuve oriental, aux 
relations pacifiques du commerce et des in- 
dustries civilisatrices. 

Ce serait là une des plus puissantes garan- 
ties de tranquillité et de prospérité pour les 
contrées riveraines. 

Aujourd'hui, pas moins qu'autrefois, la si- 
tuation extraordinaire dans laquelle la Rou- 
manie se trouve engagée, ne nous faisant nul- 
lement oublier les bienfaits, dont nous avons 
joui sous la protection collective des Puissan- 
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ces garantes, c'est encore à elles que nous de- 
mandons de vouloir bien admettre, comme 
une des bases de la pacification durable de 
l'Orient européen, la neutralisation complète 
et définitive du Danube, dans sa portion o- 
rientale. 

En vous communiquant ces réflexions, sous 
forme toute confidentielle, je les recommande, 
Monsieur l'Agent, à vos bons soins afin que 
vous profitiez de l’occasion la plus favorable 
pour entretenir Son Excellence Monsieur le 
Ministres des Affaires Etragères de cette ques- 
tion fort importante. Je vous prie en même 
temps de vouloir bien étayer les considéra- 
tions ci-dessus exposées de tous autres argu- 
ments qui, produits en temps opportun, pour- 
raient faciliter le succès de notre juste demande. 

Veuillez agréer, etc. 

(Signé) KOGALNICEANCO. 


„lux Agents diplomatiques de Roumanie, à V Etranger. 
(Télégramme-Circulaire) Bucarest, le 29 Juin (11 Juillet) 1877, 


Puisque dans ma note du 22 Juin (4 Juillet), 
concernant la destruction des forteresses da- 
nubiennes, je vous ai dit assez clairement que 
je vous laissais l'appréciation d’oportunité pour 
la présenter, je crois devoir vous répéter qu'il 
vous appartient pleinement de choisir le mo- 
ment le plus favorable, pour en causer avec 
le Ministre des Affaires Etrangères. La pré- 
sentation textuelle viendrait plus tard; pour 
le moment préparez seulement le terrain. 

(Signé) KOGALNICEANO. 
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Aux Agents diplomatiques de Roumanie à l'Etranger. 
(Télégramme Cireulaire), Bucarest, le 4 (16) Juillet 1877. 


Aujourd’hui au Quartier Général de Poiana, 
Son Altesse le Prince a distribué les drapeaux 
aux nouveaux régiments d'artillerie et d'in- 
fanterie territoriale. L’ordre du jour aux sol- 
dats dit, entre autres: ,Pour la première fois 
il vous est présentée l’occasion solennelle de 
recevoir vos drapeaux à la veille du jour où 
vous allez marcher sur le champ d’honneur. 
Vous ferez tous vos. efforts pour les couvrir 
d’une gloire immortelle. Messieurs Bratiano et 
Kogalniceano ont assisté à la cérémonie. 


(Signé) M. MITILINEO. 


(Teltgramme-Circulaire), Bucarest, le 17 (29) Juillet 1877. 


Le passage du Danube, retardé par le man- 
que de bateaux, a été effectué à Nicopolis hier 
Samedi et continue aujourd’hui. Le premier 
bateau a porté en avant le drapeau roumain, 
la musique exécutant l’hymne national roumain. 


(Signé) M. MITILINEO. 
(Télégramme), Vienne, le 13 (25) Juillet 1877. 


L'Ambassadeur d'Autriche-llongrie a reçu 
ordre de se joindre à l'Ambassadeur d'Alle- 
magne pour rappeler les Turcs au respect de 
la Convention de Genève. 

La France, l'Italie et même l’Angleterre 
appuieront cette démarche. 


(Signé) BALACIANO. 
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Aux Agents diplomatiques de Roumanie à l'Etranger. 
Bucarest, le 30 Août (11 Septembre) 1877. 


Monsieur l'Agent, je vous envoie en copie 
le texte du Manifeste que Son Altesse le Prince 
Régnant a adressé au pays, au moment où nos 
troupes ont passé le Danube pour prendre une 
part active dans la guerre contre la Turquie. 

Vous trouverez certainement dans cette pie- 
ce les éléments nécessaires pour donner à Son 
Excellence Monsieur le Ministre des Affaires 
Etrangères des explications sur l'acte impor- 
tant qui vient d'être accompli, et qui du reste 
na pas dû surprendre les Gouvernement étran- 
gers, prévenus sans doute à ce sujet, par les 
renseignements que je vous ai comumuniqués 
à diverses reprises. 

Toutefois, en ce moment, je crois utile de 
vous fournir encore certaines données, qui vous 
aideront, j'espère, à démontrer, d’une façon 
péremptoire les eauses qui ont déterminé la 
dernière décision du Gouvernement roumain. 

En vous signalant certaines circonstances 
qui ont puissamment corroboré la décision prise, 
en dernier lieu, par Son Altesse le Prince 
Charles et par Son Gouvernement, j'espère vous 
mettre à même d'initier pleinement à notre 
situation intérieure, toute personne étrangère 
qu'il nous importe de bien informer sur no- 
tre attitude. 

Entraînée, contre son propre gré, dans le 
grand conflit survenu entre deux Puissances 
voisines, la Roumanie s’est trouvée, par la 
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force des choses, exposée à des dommages et 
à des périls, qui deviennent d'autant plus ac- 
cablants pour sa populatiou, que la guerre de 
Turquie semble se prolonger au delà de notre 
attente et qu’elle prend un caractère qui com- 
promet de plus en plus la prospérité et la 
sécurité de notre ‘pays. 

Il est un fait qu'on ne saurait plus contes- 
ter: c'est que, par les effets de cette guerre, 
que nous avons toujours voulu éviter, notre 
pays, plus que tout autre. éprouve, en ce mo- 
ment, des pertes considérables. Notre com- 
merce est en stagnation complète; l’exporta- 
tion de nos produits agricoles, source princi- 
pale de la richesse publique, est totalement 
interceptée sur mer et sur le Danube; nos 
populations ressentent de plus en plus le ma- 
laise d'une situation anormale; la ruine nous 
menace de toutes parts. 

Cet état de choses ne nous laissait plus de 
choix. La participation active du pays, dans 
la lutte contre la Turquie, était arrivée à être, 
pour ainsi dire, notre unique issue possible. 

Une force majeure, qui contient en elle un 
espoir de salut, a donc poussé l'armée rou- 
maine au devant de l’ennemi. 

Quelque minime que soit l’appoint que nous 
pourrons apporter à l'achèvement prompt et 
proprice de la guerre actuelle, il ne nous était 
cependant plus permis de le différer, sans ag- 
graver les périls et le malaise général, qui 
tourmentent notre patrie. 

D'un autre côté, il n'était guère plus possi- 
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ble de se dissimuler qu’une attente plus lon- 
guement imposée à nos soldats sous les ar- 
més aurait produit les effets de découragement 
les plus déplorables dans notre jeune armée 
qui, depuis six mois déjà, stationnait impatiem- 
ment sur la frontière du Danube, harcelée ct 
surexcitée par les attaques ‘incessantes de la 
rive opposée. 

Notre armée a dignement gagné, par là, le 
droit de mettre le sol natal à labri de pareil- 
les agressions, et nous n'aurions fait que de 
la déconsidérer aux yeux de tous, en la lais- 
sant plus longtemps en proie aux suggestions 
malveillantes et ironiques, que leur prodigue 
une partie de la presse étrangère, favorable à 
nos ennemis. 

Ainsi, pour sauvegarder notre avoir public 
gravement compromis, pour ramener au mi- 
lieu du peuple roumain le calme et la con- 
fiance, pour assurer la sécurité de notre pays, 
pour satisfaire enfin la légitime ardeur de no- 
tre jeune armée, il n’y avait plus aujourd’hui 
pour nous qu'une seule voie ouverte: c’est la 
voie dans laquelle Son Altesse le Prince Char- 
les et Son Gouvernement se sont fermement 
engagés. 

En dehors de toutes ces considérations, il 
n'était pas permis à la Roumanie, sans forfai- 
re à l'honneur, sans manquer au devoir le plus 
sacré, de demeurer impassible au milieu de 
cette lutte à laquelle accourent tous les peu- 
ples chrétiens de l'Orient. 

Les Puissances garantes voudront bien re- 
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connaître que tant que le sort des Bulgares 
ne sera pas amélioré, tant qu'un régime d'hu- 
manité et de légalité ne sera pas établi dans 
leur pays, voisin du nôtre, tant que les droits 
et la dignité des chrétiens ne seront pas as- 
surés en Turquie, tant que les forteresses de 
la rive droite ne seront pas démantelées, la 
Roumanie se trouvera fatalement exposée à 
des 6ventualites et á des périls qu'elle a le 
droit et le devoir de conjurer dans l'intérêt de 
son existence et de son développement pacifique. 

Quel que soit le résultat final de l’expédi- 
tion que l’armée roumaine entreprend aujourd- 
hui, conjointement avec les forces de l’Empire 
de Russie, nous conservons la ferme espéran- 
ce qu'aucune des Puissances garantes chrétien- 
nes n’aura à reprocher un jour, aux Roumains, 
cet acte de courageuse initiative qui, une fois 
dignement accompli, ne fera que les raffermir, 
au jugement de tous, dans les droits, pour les- 
quels ils auront bravement combattu. 

Sans insister davantage sur le développe- 
ment de ces considérations, je vous prie de 
vouloir bien les utiliser dans vos entretiens 
avec Son Excellence Monsieur le Ministre des 
Affaires Etrangères. l 

Persuadé que leur justesse même, vous en 
facilitera un exposé clair et persuasif, il ne 
me reste plus, Monsieur l'Agent, qu’à recom- 
mander à votre zèle patriotique et éclairé cette 
question d’une si haute importance. 

Veuillez agréer, Monsieur l’Agent, l'assu- 


rance de ma haute considération. 
(Signé) KOGALNICEANO. 
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Adressé au peuple Roumain par Son Altesse le 
Prince Regnant. 


CHARLES I 
Par la grâce de Dieu et la volonté nationale, 
Prince des Roumains, 


À tous, présents et à venir, salut ! 


ROUMAINS, 

Après deux siècles de faiblesse et d’abais- 
sement national, vous avez aujourd’hui repris 
les armes, 

Les armées du pays ont passé le Danube. 

En me mettant à la tête des défenseurs des 
droits et de l'indépendance de la patrie, je 
sens le besoin de communiquer ma pensée et 
mes espérances à la Nation qui m'a confié ses 
destinées. 

En entrant en Bulgarie, nuus prenons une 
part active à une guerre que nous n'avons ni 
désirée ni provoquée, que nous aurions, au 
contraire, voulu éloigner, mais que, une fois 
contraints de l'accepter, nous ferons avec le 
courage et la persévérance d’un peuple qui a 
la conscience de ses droits et la force de les 
soutenir. 

Dès le début de la mésintelligence politique 
survenue entre l'Empire de Russie et la Por- 
te ottomane, mésintelligence qui devait, à la 
fin, provoquer en Orient la guerre actuelle, 
nous avons dû nous préoccuper des complica- 
tions et des malheurs que la querelle entre 


www.dacoromanica.ro 


— 203 — 


nos puissants voisins pouvait amener sur notre 
pays; Gouvernement et Corps Législatifs, nous 
avons insisté auprès de toutes les grandes Puis- 
sances de l'Europe pour qu’elles trouvassent 
le moyen de garantir à la Roumanie, durant 
ce grand conflit, les droits d'une salutaire neu- 
tralité qu'elles nous avaient assurés en temps 
de paix. 

Par malheur, nos efforts ont été vains. Les 
grandes Puissances ne se sont pas cru en po- 
sition de nous épargner les dangers d’une guer- 
re que nous, bien moins encore, nous pouvi- 
ons éloigner de nos frontières. 


Malgré toute la prudence que le Gouverne- 
ment et la Nation ont montrée dans ces diffi- 
ciles circonstances, et cela, uniquement dans 
le but de rester en dehors du conflit oriental, 
la Porte n’a pas voulu tenir compte des dif- 
ficultés de la situation de la Roumanie, ct c'est 
contre nous qu’elle a dirigé ses premiers coups. 

Elle a bombardé nos villes ouvertes, elle a 
poursuivi jusque dans l'intérieur de nos ports 
nos navires de commerce, ct, pour en venir 
à bout plus promptement, elle a été jusqu'à 
employer le pétrole: anéantissant ainsi notre 
commerce maritime et fluvial. Nos villages, 
nos champs et la richesse de nos populations 
danubiennes ont été livrés en proie à la ra- 
pacité des bachibouzouks et de tcherkezs; des 
centaines d'hommes, innocents et désarmés, 
ont été enlevés comme prisonniers, ou bien. 
tués ou mutilés; enfin, une guerre cruelle et 
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barbare s’est étendue sur nos frontières, de- 
puis Calafat jusqu’à la mer Noire. 

En présence de ce douloureux état de cho- 
ses, nos Corps Législatifs se sont prononcés 
unanimement d'une manière conforme à la 
dignité, aux droits et aux intérêts du pays. 
Nous avons brisé les liens mal définis qui e- 
xistaient entre nous et la Sublime-Porte; nous 
avons proclamé l'indépendance absolue de la 
Roumanie, et, aux attaques qui nous étaient 
faites d’une façon déloyale et barbare, nous 
avons répondu par une franche déclaration de 
guerre. 

Plus de trois mois se sont éoulés depuis. 
Désireux d’épargner au pays, le plus possible, 
les maux de la guerre, nous nous sommes 
appliqués, pendant tout ce temps, à rester sur 
la défensive; nous nous sommes bornés à de- 
fendre, autant qu'il était en notre pouvoir, nos 
frontières, et cela quand les dévastations ct les 
cruautés prenaient, le long du Danube, des 
proportions de jour en jour plus grandes. 

Nous endurions tout, parceque nous espéri- 
ons que la guerre entre la Russie et la Tur- 
quie arriverait à un prompt dénoûment et par 
ce que nous croyons, que la modération que 
nous aurions montré nous Créerait des titres 
favorables, lors de la régularisation des con- 
ditions de paix, par les grandes Puissances cu- 
ropéennes. 

Malheureusement, la guerre au delà du Da- 
nube se prolonge plus qu'on ne le pensait. 
Cette guerre prend, de la part des Musulmans, 
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un caractère de plus en plus acharné, et en 
même temps le sort de la Roumanie devient 
de jour en jour plus douloureux. 

Si l'Europe entière, à cause de la guerre, 
souffre de la stagnation dans toutes les bran- 
ches de son activité économique, combien plus 
Ja Roumanie a-t-elle à supporter les conséquen- 
ces de cet état de choses, elle qui, à cause de 
sa situation géographique, se trouve forcée d'en 
subir les charges les plus lourdes! Nulle part 
les effets désastreux de la lutte, ne se sont fait 
sentir autant que dans notre pays. 

Et, si même nous restions l'arme au bras, 
si les armées impériales de la Russie conti- 
nuaient seules à soutenir une lutte sanglante, 
il n'en est pas moins vrai que c'est nous tou- 
jours qui souffririons davantage, soit dans notre 
fortune publique, soit dans nos fortunes privées. 

Mais combien plus terrible deviendrait notre 
nn s'il était donné aux troupes turques 

e prendre l'offensive, et de transporter le 
théâtre de la guerre en deçà même de nos 
frontières ! 

Il est donc de notre devoir de consacrer 
toutes nos forces à empêcher une aussi terrible 
éventualité. 

Exposés à perdre, par notre passivité, même 
ce que nous possédons; n'ayant aucune ga- 
rantie que la Turquie ferait une différence en- 
tre une guerre défensive et une guerre offen- 
sive, nous sommes obligés de coopérer avec 
les armées impériales de la Russie afin de 
hâter, à tout prix, la fin de cette guerre. Cette 
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participation directe à la lutte, nous est com- 
mandée par les circonstances; elle nous est 
dictée par nos intérêts nationaux et économi- 
ques; elle nous est impérieusement imposée 
par le sentiment même de la conservation. 


ROUMAINS, 


C'est cette dure extrémité, et non une am- 
bitien personnelle, ou un vain désir de gloire et 
de conquêtes, qui nous a forcés de sortir de la 
défensive. La Bulgarie est dévastée; les popula- 
tions chrétiennes sont livrées en proie à la 
cruruté des hordes indisciplinées de l'Asie; 
une guerre d'extermination est déclarée à tout ce 
qui porte le nom de chrétien. Nous n'avons 
donc aucune raison de croire que, grâce à une 
passivité égoïste, nous pourrions attendre pour 
notre pays un sort meilleur, si des succès con- 
stants donnaient aux armées turques le pou- 
voir de fouler le sol de la Roumanie. 

Tant que les citadelles turques, depuis Ada- 
Kalé jusqu’à Matchin, resteront debout, non 
pour faire face à d’autres citadelles ennemies, 
mais seulement pour bombarder nos villes ou- 
vertes et ruiner notre commerce international 
et local sur notre grand fleuve; tant qu'un ré- 
gime d'humanité et de légalité ne sera pas 
établi en Bulgarie; tant que les droits et la 
dignité de l'homme ne seront pas assurés aux 
chrétiens de la Turquie, la Roumanie ne peut 
ni n’a le droit de se croire en paix, de se 
croire à l'abri de catastrophes présentes et fu- 
tures. Il faut donc que la Roumanie, dans la 


www.dacoromanica.ro 


— 207 — 


mesure de ses forces, contribue, elle aussi, à 
écarter ces maux qui nous menacent inces- 
samment, à assurer à la Bulgarie une situation 
réclamée par la justice et la civilisation mo- 
derne. Ce devoir nous est imposé par le passé 
glorieux de notre pays, par les intérêts les 
plus sacrés du présent et la nécessité d'assu- 
rer notre avenir. 

Et puis, est-ce que nous, Roumains, nous ne 
sommes pas chrétiens? Est-ce que les intérêts 
de l'Orient ne nous regardent pas? Est-ce que, 
dans la grande question de l'émancipation des 
chrétiens d'Orient, nous n'avons pas, nous aussi, 
le droit et le devoir de dire un mot, de don- 
ner un concours, de coopérer à une solution 
salutaire? Est-ce un égoisme mesquin, une pas- 
sivité aveugle qui doit inspirer la politique 
de notre pays? Mais si nous nous isolions de 
la grande lutte, si nous n'apportions aucun 
secours à ceux qui combattent pour la cause 
de l'humanité et de la justice, ést-ce que, par 
là même, nous ne semblerions pas renoncer 
au droit de réclamer le secours des autres à 
l'heure du danger? Faudrait-il done que nous 
nous appuyions éternellement sur les épaules 
des autres et que nous ne comptions jamais sur 
nos propres forces, sur notre propre vitalité? 

ROUMAINS, 

Grâce aux efforts persévérants de trois gé- 
nérations, grâce aux souffrances et aux sacri- 
fices de vos pères, grâce à la généreuse pro- 
tection des grandes Puissances européenne, l’ Etat 
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Roumain s’est formé. Le temps est venu où 
cet Etat doit prouver à l’Europe, lui aussi, 
par l'énergie et l’abnégation de toutes les clas- 
ses de la société, et surtout par le bras de 
ses fils, que la Roumanie a une vitalité propre, 
qu’elle a des forces à elle, quelle a la con- 
science de sa mission aux bouches du Danube, 
et qu'elle se sent assez forte pour remplir cette 
mission. 

Les Puissances chrétiennes de l’Europe ont 
eu assez d'occasions d'apprécier comment les 
Roumains ont su borner leurs aspirations dans 
les limites de la prudence politique. Le mo- 
ment est venu de prouver, par la participa- 
tion de notre armée à la guerre, par sa va- 
leur et sa discipline, que la Roumanie est et 
peut être un élément intelligent et solide dans 
l'oeuvre destinée à affermir l’ordre et la sta- 
bilité en Orient. 

Toutes ces considerations de grande valeur 
sont autant dẹ motifs pour notre nation d'en- 
trer en lutte, afin de hâter le dénoûment d’une 
guerre qui, en se prolongeant, épuiserait nos 
forces morales et matérielles. 

C'est pourquoi, dans l'espoir d'obtenir plus 
tôt la paix si ardemment désirée, de consoli- 
der nos droits de nation libre et indépendante, 
d'attirer sur nous l’estime et la confiance des 
nations étrangères; invoquant les noms de ces 
héros, les anciens Princes du pays, jadis les 
défenseurs énergiques du Christianisme en O- 
rient; prenant exemple sur nos vieilles armées, 
qui, aux jours de gloire, ont promené triom- 
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phants les drapeaux roumains de la mer Noire 
aux rives de la mer Baltique, nous avons passé 
le Danube. 

Invoquant le Très-Haut, dans la main du- 
quel est le sort des combats, vieux et jeunes, 
soldats de la Roumanie, nous savons ce que 
la Nation attend de notre bras. Prince, of- 
ficiers et soldats, nous ferons tous notre de- 
Voir. 


ROUMAINS, 


A côté du drapeau de l’auguste Empereur 
de toutes les Russies sur lequel sont écrits ces 
mots: Emancipation des peuples chrétiens de lO- 
rient, élevons, nous aussi, notre drapeau qui 
porte le symbole de notre vie par nous-mêmes, 
le symbole de l'indépendance de l'Etat Rou- 
main. 

L'amour avec lequel vous soutiendrez et vous 
encouragerez vos frères et vos fils, qui ont 
passé le Danube pour affirmer la vitalité et 
la force de la Roumanie, décuplera leur élan 
et leur courage. 

Pleins de confiance dans le concours una- 
nime et incessant de toutes les classes de la 
Nation, et convaincus que tous, depuis le plus 
grand jusqu’au plus petit, et en toutes circon- 
stances, vous saurez remplir vos devoirs en- 
vers la patrie, nous entrons ouvertement dans 
la lutte, en poussant ce cri antique, auquel 
vos pères ont vaincu si souvent: 

En avant, avec Dieu, pour notre pays et no- 
tre foi. 

VOLUMUL XV DWSMikstaspromanica.ro ©, 14. 
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Donné en notre quartier général de Pora- 
din, la 27 Août 1877. 
CHARLES. 


Le président du conseil, ministre de l'intérieur et 
ad-interim de la guerre. 


J. C. Bratianu. 
Le ministre des affaires étrangères 
M. Kogalniceano. 
Le ministre des cultes et de l'instruction publique. 
G. Chitzo. 
Le ministre de la justice et ad-interim des finances. 
, J. Campiniano. 
Le ministre de l’agriculture, du commerce et des tra- 


vaux publies. 
P. §. Aurelian. 


(Télégramme) Parodin, le 2 (14) Septembre 1877. 


Après avoir arboré le drapeau parlemen- 
taire, nous avons envoyé relever nos morts 
restés sur le champ de bataille, pour leur 
rendre les derniers devoirs. E 

Les Turcs ont tiré sur les employés sani- 
taires, et en ont tué deux. 

. On ne saurait trop décrier un pareil acte 


de barbarie. 
(Signé) EMILE-GHICA. 


Aux Agents diplomatiques de Roumanie, à l'Etranger. 
(Télégramme Circulaire), Bucarest, le 3 (15) Septembre 1877. 


Après le combat devant Plewna, les com- 
mandants des troupes roumaines ont arboré le 
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drapeau parlementaire, et ont envoyé relever 
nos morts restés sur les champs de bataille 
pour leur rendre les derniers devoirs. Les 
Tures ont tiré sur les officiers sanitaires et en 
ont tué deux. Portez cet acte de cruauté à la 
connaissance de qui de droit, afin que le monde 
civilisé voie comment la Sublime Porte res- 
pecte la convention de Genève. 


(Signé) ROGALNICEANO. 


Aux Agents diplomatiques de Roumanie à l'Etranger. 
(Télégramme) Bucarest, le 10 (22) Septembre 1877. 


Le 5 (17) notre cavalerie (Rochiori) a eu 
plusieurs engagements aux environs de Plewna, 
avec la cavalerie turque des Tcherkezs. Cette 
dernière, ayant été mise en déroute, a laissé 
plusieurs morts et deux blessés. Nos soldats 
ont enlevé aux tures un drapecu. Nos pertes 
sont insignifiantes. 

L'état sanitaire et moral de notre armée est 
excellent. 

Dans la lutte de 6 (18) Septembre nous a- 
vons eu 20 officiers morts et blessés. Le major 
Nicolas Jean et le capitaine Nastase, blessés 
dans cette lutte ont été hachés par les bachi- 
bouzouks, qui suivent les troupes turques et 
qui tuent avec des haches tout ce qu'ils ren- 
contrent. 

Nos morts restent encore sur le champ de 
bataille, les tures tirant continuellement sur 
les officiers sanitaires qui s’y rendent pour en- 
lever au moins les blessés. 
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De ce qui précède, vous voyez que les or- 
dres d'Osman-Pacha, de ne pas faire quartier 
aux soldats roumains, sont religieusement exé- 
cutés par les troupes turques, malgré la dé- 
négation de Savfet-Pacha. 

Vous recevrez incessament une nouvelle pro- 
testation contre ces actes. 


(Signé) KOGALNICEANU. 


Aux Agents diplomatiques de Roumanie à l'Etranger. 
Bucarest, le 12 (24) Septembre 1877. 


Monsieur l’Agent, dès le début de la guerre, 
qui a pour théâtre actuel la Bulgarie, et long- 
temps avant que l’armée roumaine ne passe 
dans cette province, je vous ai annoncé, afin 
d’être communiqué au cabinet auprès duquel 
vous êtes accrédité, que les autorités militai- 
res turques d'au delà du Danube avaient ré- 
solu de n'accorder aux blessés et aux prison- 
niers roumains, qui tomberaient en leur pou- 
voir, ni grâce ni merci. 

Le Ministère de Constantinople s'est em- 
pressé alors de contester le fait, et, de mon 
côté, j'ai cru devoir laisser aux évènements le 
soin de démentir, sur ce point, les déclarations 
formelles de la Sublime Porte. 

Malheureusement, ma prévision n'a été que 
trop justifiée. 

Je vous ai déjà initié, Monsieur l'Agent, par 
une dépêche en date du 10 (22) Septembre 
aux procédés inhumains et illégaux, qu’em- 
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ploient les autorités militaires turques, à Plewna, 
envers nos blessés et nos ambulances. 

Mais, chaque jour, des faits, de plus en plus 
revoltants, viennent augmenter l’indignation 
générale. Partageant l’horreur qu’ils inspirent 
à tous ceux qui en sont témoins, je ne sau- 
rais me dispenser de recourir, sans le moin- 
dre retard, à la seule chance de redressement 
possible: celle de faire connaître aux Puissan- 
ces signataires de la convention de Genève, 
les infractions barbares, dont les chefs et les 
soldats turcs se rendent chaque jour coupables. 

Sur le champ de bataille de Grivitza, à la 
date du 6 (18) Septembre, le major Nicolas 
Jean et le capitaine Nastase, de l’armée rou- 
maine, trop gravement blessés pour pouvoir 
se retirer en lieu sûr, ont été littéralement ha- 
chés en pièces par des bachibouzouks, qui ar- 
rivèrent après la retraite des troupes combat- 
tantes. Du reste, les rares blessés roumains qui 
ont pu s'évader furtivement des champs de 
bataille, attestent unanimement qu’ils ont vu 
des bandes de pillards et de massacreurs s'a- 
battre, une fois la lutte terminée, sur les morts, 
pour les dépouiller et les mutiler, sur les bles- 
sés, pour les achever par d'horribles tortures. 

Il n’est donc plus permis de douter que les 
actes de ce genre sont, non seulement tolérés, 
mais même autorisés par les chefs de l’armée 
turque. 

Ce qui le prouve une fois de plus, c'est 
que l’armée ottomane, au mépris de toutes les 
dispositions humanitaires, légalement consen- 
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ties par les Etats européens, empèche expres- 
sément le personnel de la Croix-Rouge d'exer- 
cer son office sur les champs de bataille. Ré- 
servant, en quelque sorte, nos blessés comme 
une proie assurée pour ses massacreurs auto- 
risés, elle tire intentionnellement sur le dra- 
peau blanc et, comme dans nos ambulances 
deux brancardiers ont déjà été victimes de leur 
courage et de leur dévoûment, force a été de 
suspendre, en vue des positions turques, tout 
office du personnel sanitaire, qui y est exposé, 
sans défense, à une perte certaine. 

Il résulte de là que les cadavres de nos 
morts gisent jusqu'à ce jour privés de sé- 
pulture. 

Ce sont là des faits, vus et constatés par 
plusieurs des attachés militaires étrangers, et 
qui nous rejettent dans la plus odieuse bar- 
barie. IL est impossible que les Etats qui ont 
adheré à la Convention de Genève, se bornent 
à prendre simplement acte de procédés aussi 
iniques. 

En évoquant les sentiments élevés d'huma- 
nite qu'a toujours manifestés le Gouvernement 
auprès duquel vous êtes accrédité, Monsieur 
l’Agent, je nourris l'espérance de voir les au- 
torités turques rentrer bientôt, grâce à la pres- 
sion des Puissances étrangères, dans la voie 
des traités, qu’elles oublient volontairement. 

Je ne saurais assez insister sur la révoltante 
réalité des actes que je viens de relater ci- 
dessus; elle mériterait, à mon avis, une con- 
statation formelle par une commission inter- 
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nationale, et le Gouvernement roumain est le 
premier à solliciter une enquête sérieuse, sur 
les agissements coupables des autorités mili- 
taires de la Turquie. 

Veuillez donc bien, dans ce but, Monsieur 
l'Agent, donner lecture à Son Excellence Mon- 
sieur le Ministre des Affaire Etrangères, de la 
présente note, dont vous aurez l’obligeance de 
lui remettre une copie. 


(Signé) KOGALNICEANO. 


(Télégramme) Vienne, le 16 (28) Septembre 1877. 


Je viens de remcttre au Comte Andrassy lui- 
même votre circulaire relative aux atrocités 
commises par les Turcs sur nos blessés. Le 
Comte m'a promis de faire d’énergiques re- 
montrances à Constantinople; cependant il m'a 
dit que les Tures s'excusent sur ce que nous 
n'envoyons jamais des parlementaires pour ré- 
gler préalablement d'un commun accord l'en- 
lèvement des blessés et des morts. 

Rien n'a été changé à Salzbourg à la poli- 
tique de l'Autriche, qui conservera jusqu'à la 
fin son attitude de stricte neutralité. Le Comte 
m'a recommandé la réponse de Tisza, comme 
rendant exactement sa pensée. 

Les armes saisies à Cronstadt étaient bien 
destinées aux bandes de Secklers. Le Comte 
Andrassy dit que nous pouvons être tranquil- 
les et que le Gouvernement les traitera comme 
bandes de brigands. 


www.dacoromanica.ro 


— 216 — 


Les Turcs ne veulent pas entendre d'armis- 
tice, sans préliminaires de paix. 


(Signé) BALACIANO. 


(Extract) Berlin, 17 (29) Septembre 1877. 


Domnule Ministru, abia a-l-altă-eri am pri- 
mit nota Domnien-Voastre din 12 (24) Septem- 
bre curent. Nu era cu putinţa a se face îndata 
demersul cerut; ministrii germani erau întru- 
niti în consiliu și aveai mult de lucru. 

[n convorbirea ce am avut în fine er. cu 
Domnul de Biilow, Ministru Secretar de Stat 
la Departamentul Afacerilor Straine al Cabi- 
netulur German, ’nu-am permis înainte de toate 
a citi şi înmâna destinatarulu nota de ma 
sus. Escelința Sa a luat act de protestațiunea 
noastra, asigurându-mă Ca, afară de protesta- 
tiunea Cabinetulu. German în contra violatiu- 
nel conventiuner de Geneva, facuta dejà cu 
alta ocasiune, nu sar mai putea face de o cam 
data nimic. Inițiativa pentru orânduirea unei 
anchete europeene nu sar putea lua, cacı Ger- 
mania, luând aceasta inițiativă, ar eși pe faciă 
din neutralitatea sa. 

In al duoilea loc, 'mi-am luat libertatea a 
aminti Excelinter Sale, intrarea în acțiune a 
armatei noastre, gata în cas de dificultate a 
pleda causa noastra cu tarie, în sensul instruc- 
tiunilor din 30 August a. c. Raţiunile puse 
înainte în aceste instrucțiuni, sunt evidente. 
Turci. au fost agresori. No am fost siliți se 


www.dacoromanica.ro 


— 211 — 


ne apărăm. A sta la hotar, sau a trece Du- 
narea, sunt pur și simplu cestium de tactică 
militară. 
Bine-voiţi a primi, ete. 
(Semnat) A. DEGRE. 
Aceste documente diplomatice le-am reprodus dintr'o broșură 


imprimată în Tipografia Statului în anul 1878. Cuprinzănd situa- 
tiunea Românilor în Turcia și Constitutiunea Otomană.—Garan- 


ţia neutralitäter României, retrocesiunea Gurelor Dunärel. — In- 
dependința Româniel, resbelul cu Turcia. Violarea Crucer Rosie 
de armata otomană. Th. C. 
jm ones, 
> 


Anaforaoa obşteştei Adunări a Tarei Româneşti 
PREA INALTATE DOAMNE. 


Intälepciunea Inältimeï Voastre pretuind chi- 
zasuirea ce se dă fericirei obștești, prin insti- 
tutiile ce ni se dau de cäträ înaltele două 
curți protectuitoare și suverană, aŭ bine voit 
sa dischiza sesiea anului următoriu, cu înce- 
perea celui de al 3-lea periodü de cinei ani 
ai obșteștii Adunari. Madulurile ce astazı alcà- 
tuese această Adunare aŭ cinste a încredința 
pe Inaltimea Voastră cu cea mai adänca su- 
punere, că paza cea neclintitä a acestor insti- 
tufu, și obștescul bine ce dintr'alor apărare 
să aşteaptă, vor fi singurul sfărșit catră care 
vor privi, și toată a lor osărdie şi lucrare. 

Incredintärile ce Înălţimea Voasträ ati bine 
voit sa ne daţi, că la cercarea de tulburare în- 
treprinsă la Brăila, în trecuta vara, nu ar fi 
lipsit din partea dregutoriilor ne adormita, pri- 
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vighere, ce necontenit cere unu punctü așa de 
însămnati, și că o asemenea îndrăzneală nu 
s'ar putea socoti pricinuită din vre-o neîngri- 
jăre din partele, ne-au dat prilej a simți a- 
cea mulțămire care vom avea tot-dea-una, a- 
flănd izbutirea măsurilor luate, pentru paza 
bunei orănduch și a linişti obștești. 

Prea Inältate Doamne, obsteasca Adunare su- 
pusă datoriilor sale și poroncilor Inältimeï 
Voastre, vě aduce cu toată curățănia de cuget 
cea maï de aproape bagare de samă asupra 
tuturor pricinilor cătră care Înălţimea Voasträ 
va socoti de cuviință a chiema a eï luare a- 
minte, îndrăznește, însă Prea Inalţate Doamne, 
a vă ruga plecat săi dap astazı voe de ași 
îndeplini cea mai sfuntă a eï datorie, și care 
tot-odată este și cea mai grea, că nu ar fi voit 
să aducă supărare Inaltime1 Voastre. Dar încă 
obșteasca Adunare, s'ar fi socotit foarte fericită, 
dacă ar fi fost într'a ei putință a dipărta de 
la Inalţimea Voasträ ori ce prilejă de măhnire, 
căci și ea nu ar fi simţit atuncea adinca întris- 
tare ce astăzi cearcă. 

Prea Inaltate Doamne, nu putem să ve as- 
cundem mai mult nenorocita stare în care se 
află, țara fără a trage asuprăne cea mai grea 
răspundere, călcândi cu o aseminea învinovă- 
titoare tăcere și datoriile însărcinării noastre, 
si credința ce ni se cuvine din partea Inälti- 
mei Voastre, ţara ati îngenunchet, Prea Inaltate 
Doamne, supt greutatea nenumăratelor abuzuri 
care s'aii întrodus, în acești din urmă 1 ani, 
în toate ramurile administraţiei, si acärora spo- 
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rire din zi în zi aŭ adus tulburare și frică în 
toate inimile. 

Din înpotrivitoarea soartă, care gonește pa- 
tria noastră, toate acele care s'aii legiuit înainte 
de puţini am, cu atata trudă, numai pentru 
statornicirea fericirei ei în viitorime, sau în- 
torsu din nenorocire înpotrivăi, și läcuitoriulù 
taran care atunci au fost acela asupra căruia 
s'au adus înprijurea cea mai vie, este astăzi 
predat de iznouvă, și precum nici odată, jafu- 
rilor și hrăpirea. 

Asa punerea pe linie a satelor, cladirea ca- 
selor de sfat, și a școalelor de prin sate, la 
care se îndatorisa lâcuitorii cu singura nedejde, 
ca starea lor și cea morală și cea materială, 
se va înbunatati, aŭ fost pricina necontenita 
de abuzuri, și care și pănă astăzi la multe lo- 
cun sa urmează cu înpilun în tot feliul. Ca- 
sele de sfatu însă, întocmite mai cu osăbire 
a sluji de depozitu la poroncile scrise, ci po- 
trivitu cu legiuirea întocmită întru aceasta, ar 
fi urmatu să se îndrepteză càtră fieste care sat 
de catra cuvenitele dregătorii, sänt astuzi ză- 
darnice, fiind că cele ma! multe poronci să 
daù prin graiu eu trimiterea de dorobanţi. 

Asăminea magaziile de rezärvä, sănt și a- 
cestea la multe locuri ună prilejü de asupri- 
toare urmari, atăt la vremea cănd sănt chie- 
mați lăcuitorii a depune proviziea anului cur- 
gătoriă, cum și la slobozirea bucatelor celor 
vechi, sai la reviziea ce se face acelor ma- 

azii. 

inerea dorobantilorü de cătră sate care la 
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începutu să cumpănisă cu mijlocu de a fi căt 
mai nesimtitoare lăcuitorilor, au ajunsu a fi și 
aceasta o sarcină prea înpovorâtoare din pri- 
cina năpastuirilor, ci să urmează prin netrebni- 
cile scutiri, din această slujbă ci să facu la 
multe sate. 

Această năpăstuire să urmează mal cu pri- 
sosii încă la recrutatia miliție, fieste care re- 
crutu fine pe satul său de la 1500 pună la 
3000 lei, căcı afară de ace. 300 la ce dupa 
legiuire urmeaza a se da fieste caruia recrut, 
şi care mai tot-dea-una sa sue peste îndoita 
sumă, apoi necontenitele duceri si întoarcer. 
a satenilor ce însărcinați a însoţi pe recruți, 
la locun, de multe or. cu departare de 5 si 
6 zile, neîndemănările ce cearca din partea 
unor ofifäri, care întovărașiți cu slujbașii lo- 
cali, întorcu înapoi de cate 2 și 3 or recruți, 
ce li sa înfățoșază suptu cuvant, ca wau calita- 
tile cerute; ioate acestea Prea Inaltate Doamne, 
sănt unu izvorii neîncetat celor mai dărupana- 
toare hrăpin. 

Dregerea drumurilor fara nica o oranduiala, 
în căt lucrul zilei de mau înainte, urmeaza a 
se începe iarăşi adoua zi, adecalea transporturi 
fara nicu o plată, meșteșugirile întrebuințate 
de cätra amploiatit administrații, ca sa sileasca 
pe locuiton a'și da producturile, pe jumatate 
sau a 3-ea parte din pretulu lor; globirile 
ce li se facu de cătră acești slujbași, cheltue- 
lile ce li se pricinuescü la trecerea și șăderea 
sub ocarmuitorilor si a dorobantilor prin sate, 
aŭ adusii iarăși cele mai dinainte angarale, și 
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potvoza, și cisle, și toate acelea înpovorări, 
care din învechime să încuibasără într'această 
ţară pentru a ei nenorocire, și sai desființatii 
prin organicescul reglement. Putem zice Prea 
Inaltate Doamne, fără a ne socoti gresiti, că 
dacă aru pune cine-va sub condeiü toate su- 
mile care s'a plătit de cătră țărani peste cu- 
viință, si angaralile căte aŭ săvărşitii în soro- 
culu acestorii 1 ani, ari covărși suma îndoită, 
poate și mai mult a dărilori celor legiuite, 
fară a se socoti, precum nică este prin putință 
a să număra, și pagubile ce tot-dea-una izvo- 
răscu dintr'o asăminea stare a lucrurilor. 

Acestea răle Prea Inaltate Doamne, izvorăsc 
din mituirea ce să urmează cu prilejul orăn- 
duirei sub-ocărmuitorilor, din protectiile ce 
dobändescu acei ocărmuitori, = care opiniea 
obsteascä îi arată de abätutï din ale lor da- 
torii, şi din puțina încurăjare ce găsește mi- 
culu numări a celorii ce-și îndeplinesci slujba 
cu cuget curat. 

Dacă această tristă stare, care nu se va pu- 
tea prelungi, fără a aduce asupra țării cele 
mai mari nenorociri, ne-ar erta de a face o- 
săbire în parte feliuritelor pătimiri, am în- 
drazni a chiema mai cu osäbire milostivirea 
Inältimeï Voastre, cătră satele ce sănt însărci- 
nate cu paza marginei Dunării, cărora s'aii 
dat această îndatorire, precum știți, Inăl. V., 
numai cu nedejde ca prin osăbita îngrijire, ce 
s'ar fi dat asuprăle, ari fi putut cu vreme să 
dobändeascä oare-care disciplină militărească, 
pre căt cere trebuinta slujbilor, gi asigurarea, 
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acei margini, aceste sate însă nu au înființat 
ace nădejde, dar se află astăzi în cea mai a- 
dănca sărăcie și dijnădăjduire, căcă pe längä 
slujba de 36 și pănă la 40 zile pe anii, ce 
fieste-care familie este îndatorită a face la pi- 
cheturi, când la cea întăitt a lor organizaţie 
să socotisă acea vreme de slujbă numai de 14 
zile, apoi și cele mai grele angarale e pe 
acești lăcuitori zmäcinati în toti chipul, pe de 
o parte de dregătoriile milităreștu, și pe de alta 
de cătră cele civile, cu osăbite și ne contenite 
cereri de e potrivă dărăpănătoare. 

Nu putem dar ascunde Inăl. V. că dacă nu 
se vor lua cele mai grabnice măsuri pentru 
a lor măngăere şi usurinta, nu numai se va 
primejdui cu totul paza Dunării, mai vărtosu 
că numărul cel trebuinciosi al soldaţilor s'aii 
rädicat de pe la pichetur1; dar încă săntem a- 
merintati a videa peste putin, toate acelea sate 
fugite peste Dunărea. 

Cu durere ne videm siliți Prea Inal. Doamne, 
a aduce în cunoștința Inăl. V. ca precumu 
prin sate, așa şi prin orașe și tărguri, măhni- 
rea, este de obște în toate inimile, și plungere 
în toate gurele. -— Să plangü, că: sfaturile oră- 
säenesti, si dregătoriile, însărcinate cu privi- 
gherea acelorii orașe, și targuri, aru fi între- 
buințănd rău, și spre a lor folos veniturile ce 
sănt orănduite pentru îndestularea şi paza bu- 
nei orănduel; să plängü, că ari fi spiculănd 
asupra celor spre dintăiași trebuintä, și hrana 
säraciloru; acestea plăngen însă, iau unii cea- 
racterii multi mai însămnătorii în capitală, 
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unde grämädirea populaţiei face ca räulü să fie 
și mal simtitoriü. 

De ami fi avutu numai o singură bănuială 
Prea Inal. Doamne, asupra unoru dintr'acestea 
zicer, earăși am fi socotit de a noastră dato- 
rie ale supune cunoștinței Inäl. V. întru în- 
credințarea în care ne aflăm, că nici odată o- 
pinia obștească, nu este mai vrednică de a fi 
luatä în de aproape bagare de samă, și a do- 
băndi grabnică îndestulare, chiar atuncea cănd 
ară fi înșalata, precum cănd se atinge de acele 
întăiu și ne apărate trebuinț ale vieteï. 

Aşa dar cu înnaintirea abaterilor din dispo- 
zițiile organicescului reglement, s'a ivit toate 
acele răle năravun și dărăpanătoare obiceiuri, 
pe care acelea legiuiri erai chiemate a des- 
ființa, precum la începută și îndepliniseră în 
mare parte acest dorit sfărșit. 

Dacă de la partea administrativă vom trece 
la partea judecătorească, nu vomi putea din 
nenorocire arăta Inäl. V. de căt tot acea aba- 
tere din cele legiuite, tot acea aplicare a pune 
voința particulară în locului pravileï, tot acel 
abuzi de putere. 

In vremele cele dintuiu ale reforme, am- 
bitia care stăpănisă pe fiește care de a se arăta 
cu dorință pentru binele obștiei, și încredin- 
țarea întru care toți de obște se afla, că sin- 
guruli mijlocii de înaintire era, de a da do- 
vadă de slujbe folositoare, și mai pre sus de 
toate, de unii caracterii cinstitu, adusăsă în 
starea cea morală, a judecătorilor, și a diva- 
nurilor noastre, o înbunătăţire simtitoare, care 
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ni da a nădăjdui că cu vreme, ari fi ajunsii 
să înțăleagă înalta și sfânta lor însărcinare. 

Indatoririle care mulţi dintre noi îndepli- 
nescu, pe lăngă aceste judecătorii și divanuni, 
nu ne vor popri a spune aice adevărul întregi, 
după datoria care avem cătră Inăl. V. şi cătră 
ţară, fără nici o părtinire, cătră ceï-lanti ase- 
minea, nu vom arăta nici cătră noi înșine, și 
nu vom căuta a lepăda de la noi partea ce 
ni se cuvine din obsteasca hulă întru care au 
căzut ramura judecătorească, precum nică în- 
putările ce cu dreptate i se faci! 

Mărturisim Prea Inal. Doamne, că o mare 
dizmoralizaţie este în judecătoriile și divanu- 
rile noastre, dar, pe lăngă acest răii, care ne- 
greșit este foarte mare, se află altul al căruia 
rezultat, îndrăznimu a zice sănt multii mai 
vătămătoare, căci acele nici poti fi prevăzute, 
si prin urmare nică poate cine-vași a se apăra 
de dănsăle; acel rău Prea Inäl. Doamne, este 
necontenita călcare a ramurei judecătorești 
de cătră cele-lante; Înăl. V. cunoaşteţi că dis- 
pärtirea acestor ramuri, ce în învechime erati 
înpreunate, este unul din cele dintăiii temeiuri 
pe care să razămă tot asäzamäntulü legiuirilor 
noastre, nesuferitele abuzuri ce năștea din a 
lor înpreunare, au fost pe lăngă altele cuve- 
nite, pricina de saii așăzat acest temeiü, care 
acum din zi în zi merge spre dărăpănare, în- 
cuibănd în inimi temerea dea pierde ori ce chi- 
zäsuire ce s'ar putea aștepta de la pravili; așa pe 
lăngă necredinta obștii cătră judecătorii, s'ati 
adăogat, și neodihna pricinuită din acele po- 
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văţuiri ce de multe ori să daŭ înprotiva tu- 
turorii formelor, si prejudecă pricini însămnă- 
toare, influințănd cugetul judecătorilor prin 
acele tälmäciri de pravili care atacă drep- 
tură dobändite de o mare sumă de ani; 
prin acele prelungiri nemărginite, care po- 
prescii punerea în lucrare a hotărărilor celor 
sävärsite după toate pravilele și formele, pri- 
mejduindü cu acest chipü interesurile și starea 
prigonitoarelor părți. — Din aceasta izvorește 
Prea Inal. Doamne si pătimirea ce cearcä co- 
mertul nostru, precum și lipsa de creditü și 
neivirea căpitalurilor. 

Infăţoșarea stărei noastre cei judecătorești, 
ne dă prilejü a recomenda la milostivirea Inäl.. 
V. pe creditorii primejduiţi în falimentul casei 
lui Moscu, din care mulți aŭ ajuns la acea mai 
desăvărșită sărăcie, și desnădăjduire, asteptänd 
o dreptate care pentru dănșii aŭ fost prea a- 
mänatä; 5 ani sänt de cănd această pricină aù 
începutii, şi în loc de a da vr'o nădejde de 
săvărșire, se vede astăzi și mai încurcată din 
pricina multelor înpleteciri întrebuințate spre 
descurajarea acelor creditori, şi din putinulü 
ajutoriù ce aŭ dobăndit din partea autorități- 
lor cătră care saii îndreptat. 

Neorăndueala în care se află finanțele noastre 
şi proasta stare în care săntii toate casele 
publice, chiamă și acestea cea mai mare în- 
grijăre a Măriei Voastre. 

Cu ne odihnă videm Prea Inäl. Doamne, că 
cheltuelele sporesci din an în an, precăt mo- 
liciunea merge crescândă în toate ramurile 
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slujbei obștești, și în adevăr că la anul 1835 
chipzuindu-se asupra trebuintelor statului, s'aii 
socotit că suma-de 16,500,000 lei era îndes- 
tulă spre a acoperi toate cheltuelele: de peste 
an, lăsănd şi o rezervă de lei 1,666,552; cu 
toate acestea macar că veniturile saii suit de 
la anul 1839 peste lei 17,000,000, cu sporirea 
preţului din vänzarea ocnelor și a vămilor, 
și cu adaosul dat de noua catagrafie, socote- 
lele însă a celui din urmă an, aŭ dat un ade- 
varatü deficiti, în vreme ce aru fi trebuit să 
avem o rezervă foarte însemnătoare, dacă arii 
fi fost cea mai mică iconomie, și sar fi păzit 
maï cu scumpătate înțăleptele povätuiri ale 
articolului 132, si acelui din urmă $ ali art. 
62 din organicescul reglement. 

Indrăznim Prea Inäl. Doamne, a aduce spre 
pildă, o înprejurare puţin însămnătoare întru 
adevärü, dar care însă va putea da Inăl. V. mă- 
sura slabei îngrijeri ce să aduce la interesu- 
rile finantieï. — Cursulü monedei la suma de 
lex 1,400,000 ce pe tot anul să plătește la 
Inalta Poartă, lasă unŭ folos de 150 pănă la 
200,000 lei cu care se păgubește vistieria de 
sănt acum 7 ani. Totū această lipsă de bună 
oränduealä și de economie se arată şi la ocăr- 
muirea celor lalte case publice. 

Așa casa miliției care s'ar cuveni să fie în 
cea mai bună stare și să aibă un capital în- 
semnat, să află astăzi în lipsă, și este și ame- 
rintatä a perde un capital aproape de 300,000 
lei, daţi la casa lui Moscu, înprotiva tuturoru 
orănduelelor! la care este*supusä, şi în vreme 
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ce vistieria se înprumuta cu 18 la sută. Totti 
pentru acea abatere din toată regula și înda- 
torirea, casa centrală a depozitelort si a mi- 
tropolieï, sé află primejduită într'acel faliment, 
cea dintäid cu o sumă de lei 819,995, cea de 
a 2-a cu 925,066, și cea de al 3-lea cu 326,700. 
Pe längä această pagubă casa centrală, cearcă 
și alte foarte simtitoare pierdiri, din pricina 
multelor înpiedecări ce se aduc la arenduirea 
moșiilor monastireștă, spre departarea muşte- 
reilor, și din scăderile ce să facü -supt felurimi 
de privinuiri, la preţul acelor arende, ear casa 
mitropoliei cu toate veniturile sale, şi lipsa de 
mitropolit, în curgere de 6 ani, nu se vede 
a fi în maï bună stare, decăt acele lalte casă, 
nică este cunoscută întrebuințarea acelor ve- 
nitur, pe acel cursŭ de vreme; asemenea nu 
este cunoscută, nică: intrebuinfarea sumelori 
luate din cutiile satelor și a orașelor, care la 
sfărșitula anului 1837 s'au aflati avändü lex 
2,351,483 și s’aü desertat de o mare parte din 
capitalul lor, înprotiva art. 106 din reglemen- 
tul organici, care oprește pe stăpănire, precum 
și pezoră ce slujbași-al färeï, de a putea nică 
Odinioară, supt nici un fel de pricinuire, să se 
atingă de veniturile acelor cutii. — Acest duh 
de răsipă s'aii întrodus, Prea Inal. Doamne, si 
la avuturile unora din: monastirile închinate, 
acărora venituri läsändu-se de 7 ani în dispo- 
ziția unor particulari, aŭ dat: prileji monasti- 
rilor din josü, de a nu tădiea pretenţiile, care 
dintru început ati fost mai pre sus decât orï:ce 
măsură de dreptate:- 
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Ami socoti o abatere dintr'ale - noastre da- 
torii, dacă am ascunde Inäl. V. obșteasca opi- 
nie asupra stărei miliției noastre; se zice, l'rea 
Inăl, Doamne, că numărul ostașilor de 6 am 
încoace este cu mult mai josti decăt acel le- 
giuit, că numărul soldaţilor se înpuţinează în 
toate zilele, precum al ofiţerilor se sue, că din 
1140 cai, care alcätuescü escadroanele cava- 
leriei în numer de 6, nu se află la fieste care 
escadron maï mult de 50 pănă la 60 cai, în 
vreme ce paragraful cheltuelelorii bugetului 
miliției, s'a suitü cu a 4-a parte, prin adăo- 
girea făcută în anul 1839 de lei 651,730. 

Asemenea se vorbește că depositul de 150 
lei ce fieste care recrut la venirea sa este da- 
torii se aducă la casa miliției, nu se întoarce 
mai nici odată, precum sar cuveni soldatilort 
ce esŭ din slujbă, că: sumele ce se stringu din 
acel depozit, cu care urmează a se înfiinţa un 
capital tot-dea-una de 600,000 lei cel putinu, 
nu se află nică odată în acea casă, că econo- 
miile ce izvorescü din morţi și dezertori, arare 
sori se întorci spre al ei folos. 

Intr'acestea vorbe ce sănt în toate gurile, 
se maï adaogii că înaintarea în treptele mili- 
tărești, se face fără a se lua tot-dea-una în ba- 
gare de samă slujbele saă meritul. 

Aceasta Prea Inäl. Doamne, de va fi ade- 
vărat, precum se zice, şi precum din nenoro- 
cire fieste care este aplicat a crede, judecänd 
după cele ce se urmează la rangurile politi- 
cești, va trage negreșit toată îngrijerea Măriei 
Voastre; căcă înalta sa înţelepciune cunoaște, 
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că nimicü nu poate aduce demoralizatia uneï 
societăți, precum résplätirile și înaintirile ve 
se daŭ fără o dreaptă potrivire. — Acelea ran- 
guri era singurula mijlocii de încurajare, ce 
oblăduirea avea la mănile sale, dar s'au în- 
pärtit în acești din urmă ani cu atäta nescum- 
pătate și necumpänire, încătii ne mai avănd 
nici un pretü la ochii celor mai mulţi, nu se 
socotesc decăt ca un mijloc de a ajunge în 
slujbe, pentru a'și face stare prin fapte ne- 
pravelnice. Așa dar un mare numeri de oa- 
menÿ, care nu ur putea să dea dovada de vre-o 
slujba obștească, si împotriva legiuirilor s’aü 
tras din smerita lor positie, ca să intre fără 
nici un fel de destoinicie, nici de stare, într'o 
carieră de ambiţie, unde nu vor putea găsi 
decît ticälosie, afară numai, cînd prin netreb- 
nicile urmări, vor putea înmulfi nenorocirile 
farer. 

Intr'această scurtă arätare, dar prea măhni- 
toare pentru noi, Prea Inàl. Loamne, nu am 
putea trece cu tăcere o împrejurare în toată 
vremea, însemnătoare, pentru multele și puter- 
nicile interesuri ce se atarnä de dănsa, dar as- 
tăzi mai cu prisos, pentru ingrijerea ce întru 
aceasta aŭ cuprins maï pe toți de obstie. 

Mărturisim Prea Inăl. Doamne, că acel duh 
de abuzii, care pretutindenea s'au întins, n'a 
lasat nevătămat nică dreptului proprietăţei, ce 
lau întrebuințat și pe acesta, ca un mijlocii 
de a ajunge la sfărșitul set. Nu tagäduim că 
poti fi proprietari, care faci rea întrebuințare 
de drepturile lor, dar adevărul cere, să zicem, 
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că numărul acelora este foarte mic, și că cea 
maï mare parte a proprietarilor, maŭ nică un fel 
de înpărtășire la acelea abuzuri, care se fac tot- 
dea-una înpotriva voinţei si interesurilorü lor. 

Inălţimea Voastră cunoașteți că mal toate 
moșiile în țara romănească se daŭ cu arendă, 
şi că condiţiile contracturilor sănt întemeiate 
pe cuprinderea praveleï. Dacă dar arendasit 
să abat din acea cuprindere, cuvântul este că 
găsescii ajutoriü, și de multe ori o încurajare, 
de cătră slujbaşii locali care'și aŭ cea mai 
mare parte la folosurile ce izvorescii din a- 
ceste abateri. Spre pildă am putea numi asu- 
pririle ce facti mai cu osăbire, la moșiile mo- 
nastiresti și ale domenurilor, pentru care oblă- 
duirea înfățoșază oare cum obrazul proprieta- 
rului, în vreme ce sătenii așezați pe moșiile 
particulare, sănt mai puţin asupriti, găsindu o 
oare-și care ocrotire din partea proprietarilor, 
cănd aceștia se află în stare de aï apăra. 

Ati voit unit să zică că cele mai multe plän- 
geri ale läcuitorilor țărani privesc mai cu osă- 
bire la drepturile proprietăţei; și cu aceasta 
să dă înțălegere, că tot răul şi pricina asupri- 
rilor, ce să urmează curgii din partea proprie- 
tarilor. Dar și de arŭ fi adevărat Prea Inal. 
Doamne, că acele plăngeri sănt cele mai multe, 
earăși nu ar putea da acea dovadă, căci ase- 
menea jăluire, nu numai că nu întimpină nici 
o înpiedecare dea ajunge la auzul oblăduirei, 
dar încă de multe ori pot găsi și îndemnare, din 
partea acelor ce aii interes a rădica de asuprăle 
ponosulii, și a ascunde a le lor rele urmări. 
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Multe pîri Prea Inăl. Doamne, s'aŭ rădicat 
si asupra nobleteï, pe care unii saŭ cercat să 
o arăte înprotivitoare la bunele aplicări ale 
stăpănirei. Nu vom căuta, Prea Inal. Doamne, 
a apăra nici nobleta, care nu de mult aŭ avut 
cinste a cuprinde în sinul eï și pe Inăl. V., 
căci o asemenea apărare din partene ari putea 
să se socotească prea multi părtinitoare, vom 
mărturisi încă înșine, că multe drepte musträri 
i se pot face, și că multe din virtuţi care ară 
trebui să o deosebiascä din cele-lalte elasuri ale 
societăţei, îi lipsescü.—Cäcï virtuțile, sunt pre- 
cum Înăl. V. cunoaşteţi, rezultatul instituţiilor, 
a bunei oblăduiri, a înalteloru modeluri ce 
poate avea cineva-și înaintea sa, și maï vărtos, 
a unei îndelungate întrebuinţări a acelor vir- 
tuți, și sprijinită de o părintească îngrijere, și 
de o neîncetată încurajare. 

Cu toate acestea de ar fi ertat să zică ceva 
spre a eï aparare, ea ar putea numi vremi, care 
ar dovedi, că si de să alunecă lesne în rătă- 
cire, lesne este earăși (voind cine-va) să o a- 
ducă în calea cea dreaptă, mai vărtosu cănd 
va ști săi însufle încredirea; ea ar putea face 
aducerea aminte mai cu osăbire de acca vreme, 
nu departe de noi, cănd la singurulu glasü 
al unui omi streini, care aŭ știutii săi căș- 
tige duhul și dragostea prin buna credinţă, 
și bunele aplicări ce aŭ arătat în toate faptele 
sale, aŭ Jertfitii fără părere de räü, toate acelea 
privilegiuri care i se coboräse dela stramosit 
sei, si care în alte locuri au fost multă vreme 
pricină de săngeroase desbateri, multämindu se 
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drepti résplätiri cu singura chizäsuire a drep- 
tului proprietăţei. 

Dacă obșteasca Adunare aŭ arătat în sesia 
trecută oare-și care depărtare de a priimi proiec- 
turi de preschimbare, ce prefăcea în parte du- 
hul legivirei pe care se razămă acea chiză- 
șuire, nu că aŭ voit, Prea Inäl. Doamne prc- 
cum sai zis, a tăgădui ţăranului niște folosur: 
de mică pretü, și care nu car fi înbunätätitü 
scarta, pe tată vreme nu sar fi rădicat cele 
adevărate pricini ale dărăpănărei sale. 

Dar obsteasca Adunare nu numai că nu nă- 
däjduea rezultaturile ce se fagäduea din acelea, 
modificaţii, ce încă avea încredințarea cu totul 
din protivä; ea socoti atunci precumü și as- 
tăzi socotește, că vremea cănd țara pätimeste 
din pricina nepăzirei pravelilor, nu este aceia 
întru care poate să se atingă fără băntuire u- 
nul din cele mai dintăı temeiuri ale politices- 
cului nostru așezămănt. ce sat chipzuit și sau 
lucratu în curgere de 3. ani cu toată trebuin- 
cioasa îngrijăre și luarea aminte, ca sa se pue 
în locu niște dispoziţii alcătuite în grabă, spre a 
sluji drept condiţie la contracturi de arenduire, 
si care negreșit ari fi trebuit peste putin ia- 
ragi prifäcute. Dănd cu acest chip pricină de 
nestatornivie și turburare în stările oamenilor. 
Apoi cum ar fi putut obșteasca Adunare în- 
cunjura asemenea înprejurări, și în mijloculu 
acestor nenumărate orăndueli ce să urmează 
în toate părțile, să judece despre înpovorarea 
ce ar aduce legiuirea asupra proprietäteï, ca 
su facă și cuviincioasa îndreptare. 
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Aceasta Prea Inäl. Doamne, numai atunci 
sar putea face cănd toate vor porni pre ealea 
dreptäteï, când toate abuzurile vor înceta, cănd 
încrederea pierdută, din desființarea nădejde- 
lori, să va înființa iarăși, cănd fieste care va 
începe a cunoaște că afară de pravilă nu 
este scapare, și cănd oblăduirea tot-dea-una 
dreaptă și ne părtinitoare va privighea la 
toate, gata fiind tot-dea-una, a răsplăti și a 
pedepsi după pravilă; atunci numai sar pu- 
tea judeca si legiuirea dupre drepturile pro- 
prietater, acăria cercare, putemi zice, că pună 
acum nică nu sai făcut pe de plin, căci ni- 
caiurea nu sau pusu în lucrare după duhul 
ei cel adevărat. 


Indatorirea, Prea Inäl. Doamne, care aice 
îndeplin este pentru noi pricinuitoare de mare 
măhnire; fie această mărturisire a credinței 
noastre folositoare obstieï şi oblăduirei Mărie: 
Voastre, învredniceascane Dumnezeu să auzim 
peste puţinu, rădicăndu-să de catră toți, în 
locu”de plăngere, cuvinte de recunoștință cäträ 
Înălţimea Voastră. 

Ne îndemănările sănt întru adevăr mari, o 
cunoaștem, Prea înăl. Doamne, dar intelepciu- 
nea Înăl. V. va ști a se radica ma presus 
de aceasta. 


Obsteasca adunare se va socoti norocitä a 
putea ajuta și ea precăt îi va fi prin putinţă, 
supt povätuirile Măriei Voastre, la cele spre 
fericirea obsteascä, și întemeiarea oblăduirei, 
ca să se arăte vrednică de facerile de bine 
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ce o înaltă protecţie aŭ revärsatü asupra a- 
cestei ţări. 
București 12 Fevruarie 1842. 


Acest document Fam reprodusii după unii actü care 
pe timpul când elŭ s'au scrisă, să purta din mână în 
mână, admirăndu-se curajulii Deputaţilori care des- 
crieaii în colorurile cele mai triste starea în care se afla 


țara pe la anul 1842. 
Th. C. 


Constantinopole, (Pera . ... ) 1841. 


ÎNĂLȚIMEA VOASTRĂ. 


Domnul Vice-Cantiler prin o depesä ce nu 
de mult am priimit din Sanct-Petersburg, me 
însărcinează a mijloci dea dreptului cătră Inäl- 
timea Voasträ în pricina D-sale Post. Alecsan- 
dru Mavrocordat, cu Monastirea Dobrovätult, 
după esplicaţiile ce aŭ urmat pentru proce- 
sul acesta, între ocărmuirea Moldovei cu înpă- 
rătescul consulat. 

Inălțimea Voastră aţi înpărtășită D-lui Ca- 
marher Dacicov, în ființa sa, astă primavară 
la Iași, o notă verbală, prin care lucrările jus- 
tiției pămăntești în pricina aceasta să înfato- 
sazä a fi legiuite și temelnice. Această nota 
trimeasă fiind la Petersburgii, s'a făcut obiect 
de o cercetare în cuget, și cu toată pătrunde- 
rea, însă înpărtășirea ei fără a schimba opi- 
niile rostite de Ministerü dintr'untăă, iai dat 
noii prilejù de nedejde, că depärtändü toată 
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pärtinirea înprotivitoare, Înălţimea Voastră veți 
cunoaşte înstărșit nedreptäfile urmate spre pa- 
guba Monastirei Dobrovăţului, și că spre ale 
face îndreptare, veţi înbrățoșa propunerea de 
mai înainte, ca una ce este potrivită cu drep- 
tele stăruiri, fără vătămarea formelor. — Inäl- 
timea Voastră vă veţi aduce aminte că neui- 
tăndu-ne la numeroasele tănguiri după care 
să pare că ar fi fost ertată începerea și înain- 
tirea acestui procesii, noi numai în priivire 
cătră așăzămănturile reglementului, ne-am măr- 
ginit în cererea îndreptărei punturilor ce n'au 

utut fi nic cum de competenţa tribunalurilor 
Moldaviei, fără a face întimpinare asupra ar- 
ticuliloru ce priivescu legiuitii pe autoritatea 
lucrului judecat. 

Ministeriea înpărătească, următoare acestor 
principii recomendueste și acuma a se păzi 
nejignit dispoziţiile îndreptate asupra Dobro- 
văţului, însă ea nu poate îngădui, ca acea mo- 
nastire să fie îndatorită a plăti țiganii pe care 
D-nul Mavrocordat îi cere de la Monastirea 
Căprieana, și de la alte fete, pentru că aceasta 
este rezultată de o confuzie, și nedreapta și 
arbitrală, urmată de cinovnicul însărcinat cu 
cercetarea la faţa locului, la care divanul u- 
nindu-se aŭ făcut îndoită greșală, învinovăţind 
pe a treia parte, pentru a patra, și despona- 
risind pentru o avere aflătoare în Rosiea, și 
dar ne atărnată de competenţiea tribunalurilor 
Moldaviei. — Această singură înprejurare, este 
îndestulă spre a lovi partea aceasta din ho- 
täräre. 


www.dacoromanica.ro 


— 236 — 


In nota înpărtășită de Dacicov, să zice ade- 
värat, că de la 1809 si pănă astăzi Cäprieana 
socotindu-se ca unt schit al Dobrovätulu, aŭ 
fost supusă tot la o ocărmuire, și alcătuea, una 
şi aceiaşi persoană morală, încăti se aflu ea 
prin înțăles cuprinsă în hotărărea urmată la 
1809 în favorul D-lui Mavrocordat, dar zice- 
rea aceasta, este fără temeiu, cäci din protivă, 
toate acturile ce le-ai avută Miuisteria în vi- 
dere, dovedescü cum că Căprieana dea-pururea 
S'aii cărmuit deosăbi, ear de la 1814 atârna 
cu totul de Eparhia Kisinäului, unde să strungea 
si veniturile, și să plătea la muntele Aton 
pe ant o sumă supt nume de ajutorit. Apo: 
dar aceste două monastiri nu putea alcătui una 
și aceiași persoană morală de la anul 1814 în- 
coace, și dacă aceasta ar fi urmat așa de mai 
înainte, D-nul Mavrocordat n'ar fi întins din 
capul locului judecată odată cu amändoua mo- 
nastirele, si curatorii lor, n'ar fi fost chemați 
spre înfatosare la tribunalurile judecutorești 
fiește carele pentru partea sa. 

Tot prin acea nota se dă a înțălege, că pri- 
cina nu poate fi supusă unei din nou revizie, 
pentru că hotărărea dintăi din 1809 au căști: 
gatii întăritură în mai multe deosebite epohe, 
cu pazirea formelor legiuite, și prin atcasta 
hotărăre din urmă se cunoaşte ncjignită, şi 
supusa aducerii întru înplinire ; însă aice nun 
vorbă nică de răsturnarea hotărărei dintăi, nică 
de răsturnarea fondosului pricinei, ce să cere 
numai a se videa îndreptâta aducerea întru în- 
plinire a hotărărei judecătorești, urmată pănă 
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la 1834, fiind cu totul abătută prin netemel- 
nicile închieri ale spateriului Gherghel, carele 
în loc să facă o simplă cercetare, șaii înfiin- 
țata dritü de judecătorii, și aŭ adus pe divan 
întru o rătăcire materială si viderată, pe care 
nu o putea încuviința nici o formă legiuitä. 
Indatorit fiind prin înaltele poronci a chiema 
luminoasa luare în bagare de samă a Inälti- 
me: Voastre, asupra acestorii observaţii, eu 
îndrăznesc a nädäjdui, că Înălţimea Voastră nu 
veţi pregeta maï mult a întrebuința influența 
si legiuitele drituri ce vă sunt hărăzite asupra 
țäre spre a pune stavilă tribunalului celui 
mai înalt, în desponarisirea asupra obiecturi- 
loru streine de competentia lui, apărăndi pe 
monastirea Dobrovätul de o nedreaptă si dä- 
rămătoare respundere, ce vor să o arunce în 
sarcina eï, odată cu aceasta va cästiga si D-nul 
Mavrocordat o deplină înlesnire ași căuta la 
instanfiile competente acele din reclamaţiile 
sale, care nu priivese pe pomenita monastire. 
Si dar nu'mi rămăne decăt a înoi Inältimeï 
Voastre pentru cea desăvărșită îndreptare a- 
ceștei pricini, representafiile făcute de amă- 
runtul, acărora organ Baii găsit a fi D. Ko- 
tebu la luna lui Septemvrie anului trecut. 
Legată fiind prin tractatul, cum și prin or- 
ganicescul reglement, a apăra legiuitele inte- 
resuri ale locurilor celor sfinte, Ministeria în- 
părătească pune o deosebită preţuire la o 
dreaptă și mulțămitoare deslegare a acegteï pri- 
cin, măgulindu-se că va fi luată în bagare de 
samă, precum și trebue să fie, socotinfa pro- 
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pusă atâtü a ÎInălțimei Voastre în interesulü 
dreptului și a vrednicie. 

"Urmarea, Inältimeï Voastre la această în- 
prejurare va da o nouă dovadă despre senti- 
menturile si înțăleptele voastre dispoziţii. 

Ami cinste a fi și cele-l-alte. 


(Iscălit) TITOV. 


Această notă adresată luy Mihai Sturza Vodă de că- 
tră ambasadorul rusescü în Constantinopole, D-lù Ti- 
tovü, cititorul väzänd intervenţiile ce să füceaü pe la 
anul 1841, va putea să'și facă o ideie adevărată des- 
pre omnipotenta rusască în Principate. 


Th. C. 


INSTRUCTIA 


Ce s'ai făcut în Ecsarhiceasca a Moldovlahiei dicas- 
terie, pentru dohovniceasca consistorie a Mitropoliei Mol- 
daviei, adecă în ce chipé are să urmeză consistoria în 

pricinele ce vin. Anul 1811 Septemvrie în 27 zile. 


1. Toaʻe pricinele ce vor întra la acea consis- 
torie de la Inalt Preosfintitul Mitropolit, Ecsarh 
și Cavaler Gavriil, saii de la Preosfinţitul: Di- 
mitrie Episcopul Benderiului, și Achermanulu, 
adecă vicariulü Mitropolie. Moldavia, cu re- 
zolutiile, aseminea cererile .de la această di- 
casterie, înștiințările, raporturile,. arätärile de 
la protopopit și blagocinii ținuturilor, feliuri 
de :otnoșenii, atăt de la dregătorii dohovnicesti, 
cum și de la cei politicestr, și. jalébele.. de: la 
fetile cele : particularnice, va avea: consistoria 
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datorie ca să însămneze deasupra a fieste că- 
riea härtie așa: (afară de acele ce: vor fi în- 
semnate de Inalt Prea o Sfinţitul) adecä s'a 
priimit la anul cutare, luna cutare, și zioa 
cutare, scriindu-se să se arăte, care va să zică 
că are acest feliii de înțălegere, adecă să se 
scrie la protocolul în care întră pricinele, și 
să se pue înaintea judecătorilor spre ascultare. 
2. Pentru de a se scrie pricinele ce întră 
la acea consistorie, a feliului ce s'aŭ pomenit 
mai sus, și altor care sunt supuse dohovnice- 
şti cercetări, se cuvine nu mai decăt a avea 
protocolii pe masă, întru care după aläturata 
aicea formă, să se scrie întru dânsul cuprin- 
derea pricinei în scurt, însă pe înțăles, şi lo- 
gofătul singur, saü care știe rändueala trebi- 
lor, cu număr să scrie, pănă ce vor veni cilenu- 
rile judecătoriei sati assesorii, după acărora 
adunare, unul din scriitori datorii este -a ceti 
toate pricinile pe rând cari sati scris într'acel 
a mesei protocol, și după cetirea celei dintăi 
pricini, judecătorii aŭ să eie sama în ce chipu 
urmează, ca să facă la pricinele acelea, hotă- 
răre ‘pe temeliea legilor, saii a pravelilor, și 
după aceia să se scrie în dreptul acei pricini 
pliroforisitoarea rezoluţie, adecä anume unde, 
si cu ce feliü de cuprinderesä:se triimată, s'au 
după cum vor socoti după. scrierea” unuia: de 
acest feliu de rezoluţie, scriitoriul dator este 
a ceti. al doilea și alte pricini, ear judecătorii 
au să pue asemenea după prieină rezoluție.. 
3. După.ce se vor asculta toate: cu bună, 
ränduealä. scrisele pricini, şi după scrierea re- 
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zolutieï dreptü a fiește care pricină, atuncea 
este datoria a să scrie după fiește ce pricină 
a jalobelorii hotărătoarea pre largi rânduire 
sau trimetere, ca să fie pe înțălesi, scriindü 
întâiu cuprinderea pricineï, si hotărărea jude- 
cătorilor, și apoi dintru acelea să se lasă cite o 
copie la fieste care pricină cu însămnare lá 
care lună și zi, și supt care număr s'au trii- 
misü acelea. 

4. Spre a însamna înscristi trimeterile pri- 
cinelor pe la feliuri de locuri, trebue numai 
decât a avea după forma cea alăturată aicea 
catastih, întru care să se şi scrie cuprinderea 
acelora înscurt, puind pe fiește care următor 
număr, ear cele ce se triimit sunt datori a 
iscăli judecătorii și logofătul. 

5. Dacă asupra cuiva din cei duhovnicești 
arii veni vre o jalobă ori de la cine, că i 
s'ar fi făcută vre unŭ necazü, s'aŭ pentru că 
petrecerea lui este desfrănată, sau eă'i betivu, 
gi să tävälesti între alte scandalisitoare fapte, 
deci pentru o întămplare ca aceia să cade în- 
täit a lua de la acela de la care este asu- 
pra lui paraponul arătare în scris, prin proto- 
popul sau blagocinul ținutului, ear cănd pă- 
rătul arii tăgădui, să se ceară de la päräsulü 
dovezi încredințate de martorii ce vor fi vred- 
nici de credință. După aceia să întărească cu 
jurământ faţă fiind părătoriul și pärägul, apoi 
tot pe aceiași martori să se întrebe în deosebi 
fără a fi faţă cei ce se judecă, și atuncea să 
se scrie pe temeliea pravelilor bisericești și 
politicești deslegätoarea hotäräre, eu arătare 
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la ce fel de pedeapsă este supusii vinovatul. 
Tar hotărărea aceia, iscălind toți judecătorii și 
logofătul, să se aducă spre socotinta si hotă- 
ărea Inaltü Prea o Sfinţitului Mitropolitü și 
Ecsarhü, sati Prea o Sfinţitului vicariul Epis- 
copul Benderiului și al Akermanului, apoi după 
întărire, să se facă înplinire; cu asemenea ur- 
mafe să se facă și în alte pricini a judecăților. 

6. Jalobele pentru deslegarea cununiiloru, 
sati a despärtirilor să se priimească și să se 
întrebuințeză cu chipul cuviinrioaseï rânduele, 
după aceste următoare: 1. Cănd să căsutoresc 
avănd între sine rudenie trupească sau dohov- 
nicească atăt de aproape, încăt să oprescu de 
pravelele bisericești înpreunarea lor. al 2-lea. 
âänd unul din căsătoriți avănd pre soțul seu 
viu, este căsatorit cu alt obrazü. al 3-lea. Dacă 
face care-va din cei căsătoriți vederată prea- 
curvie. al 4-lea. Dacă care-va din cer căsato- 
riți va fugi și va petrece nestiut. al 5-lea. Dacă 
vre-unul din căsători după vinovăţie se va 
triimete spre vecinicä pedeapsă, car dacă cine- 
va afară de maï sus arutatele pricini va cere 
despurţire, jalobele unora ca acelora nu numaï 
nu trebue ase ţinea în samă, sait a face cerce- 
tare, ce nici de cum nici ale primi. 

7. Toate pricinele ce vor întra la acea con- 
sistorie, trebue să fie după răndueală, cusute 
fieste care deosebi cu deosebită învulitură, seri- 
indù dea-supra cuprinderea pricineï aceia din 
lăuntru, și după ce va trece anul, făcându-se 
tuturor pricinelorü catastihü, să se păziască în 
arhivă, 
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8. Nici unul din judecători nu poate să 
facă luarea de samă pricinelor, ce atărnă de 
consistorie, a casă singur, ce în adunarea de 
obște, unde fiește carele judecătorii trebue să 
fie întrebat de socotinta lui la pricina care să 
cercetează, și dacă va veni lucrul la neunirea 
tuturor, atuncea să se facă hotărărea, după soco- 
tinta unită a glasurilor celor mai multe, însă 
pe margine tot să se însemneză socotința celui 
ce nu s'aii unit cu însămnarea îndreptarei ace- 
luea, adecă pe ce razimă socotința sa. 

9. Nici odată să nu rămăie judecata nelu- 
cratä, din pricină că ar lipsi vre-un judecători, 
ce macar numai doi dear fi,tot să se facă lu- 
crarea trebilor și hotäräri, ca și cănd ari fi 
toți judecătorii față. 

10. Nici un feliii de pricini care se atingi 
de judecata cea politicească să nu se priimască, 
cum și din protivă, nic. un felii de pricină 
ce se atărnă spre dohoiniceasca, cercetare și 
judecată, să nu se triimata la judecata cea po- 
liticeascä. 

11. Jalobele (pentru hirotoniele slujirei preo- 
tieï, pentru a pune temelie, şi a sfintireï bise- 
ricelor, cum și pentru desparţiri) carii vor veni 
pe numele consistorici, să nu se priimascä, ce 
acest feliu de jalobe trebue ca să între întai 
la Inalt Prea o Sfinţitul sai la vicariul, și 
de la danșii vorü întra cu rezoluţii la con- 
sistorie. 

12. La sfărșitul a fieste care lună să se aducă 
Inalt Prea o Sfinţiei sale înştiinţare după forma 
ce se alăturează aicea; care din pricinele ce aŭ 


www.dacoromanica.ro 


— 243 — 


întrat în acea lună, aŭ luat sfărșit, și care încă 
ne sfărșite, însemnănd gi din ce pricină nu sati 
sfărșitii. 

13. lar cătră toate de susii pomenite să a- 
daoge şi aceasta, că judecătorii atât între sine, 
cum şi cu cei ce vin la judecată sunt datori 
să voroviască lin, cuvinte blănde, și următoare 
povätuireï ce să vede la zartelo, căci locul jude- 
cătoriei este locii a toată cinstirea și evlavia, 


Protoiereii şi Cavaler, Panu Cunizchin. 
Protoiereii Lazar Asachievici. 
Protoiereii Andrei Sviridovici. 


Secretar guvernial, han Mis . ... 


Aceste instrucţii sunt în pastrarea mea în original. 
Intre sub-scriitori se vede figurändü şi Lazar Asachi, 
tatăl luy Gheorghie Asachi, întroducătorul învățăturilor 
publice în Moldova, 

Th. C. 


Noi Alecsandru Constantin Moruz Voevod, cu 
mila lui Dumnezeă Domn ferei Moldovei. 


După judecata Prea o Sfințitului Mitropoli- 
tului și a D-lorsale velitilor boeri cuprinsă mai 
jost la anaforaoa aceasta, tot ne odihnită ară- 
tându-se luminarea sa Domnița Zoi, poronci- 
tam de s'aii întățoșat și la Divan înaintea Dom- 
niei mele, pe jăluitoarea din preună cu vechi- 
lul din partea luminatei Domniţe Zoi, unde 
după ce mai întăi s'aii citit anaforaoa, întrănd 
și însumi Domnia mea în cercetarea pricineï, 
nemulțămirea luminatei Domnite aŭ fosti tot 
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aceiași care și prin anafora se cuprinde, vränd 
maï întăi să zică că după alegerea mazililor, 
făcută la anul 1802, partea aceasta din moșia, 
Sohodoluluï ce prin vănzare se cuprinde 279 
stănjeni, 1 palmă și 2 palmace, ar fi fost nu- 
maï singură a lui Andrei Pepelea, unde suro- 
rile sale, adecä jăluitoarele n'ar fi avut nică 
o înpărtășire, pentru că nu ar fi vrut să prindă 
la cheltueala dezbătutului mosie1; si al doilea 
cum că dacă judecata găsă cu cale a se pro- 
timisi jăluitoarele să rescumpere, luminarea sa, 
mai mult nu se înprotivește, ce își cere deplin 
toți banii, pentru că de la vănzătoarele și de 
la fiul seu ce este încă nevrăstnicu, nu are cu 
ce'și înplini, ear dacă jăluitoarele nu vor vre 
săi răspundă toți banii, atuncă luminarea sa 
este mulțămită a stăpăni numai dreapta parte a 
vănzătoriulu pentru banii ce aŭ dat. Dreptu 
aceia cătu pentru că această parte n'a fost nu- 
mai singură a fratelui jäluitoareï, ce au avut 
înpărtășire si fraţii seÿ, la aceasta ne-am în- 
credințat Domnia mea dintr'o carte de jude- 
catä a D-sale velitilor boeri din anii 1782, 
unde respunde că Andreï Pepelea cu fraţii sei 
să'și stăpăniască această parte, din care vede- 
rat s'aii cunoscut că acei mazili, înprotiva drep- 
tăței urmänd au adaos de la sine-și, că această, 
parte ar fi fost numai a lui Andrei Pepelea, 
Așijderea, și pentru protimisul ce ceru jälui- 
toarele a rescumpăra dreaptă parte a fratelui 
lor Andrei Pepelea, fiind că această vănzare, 
judecata nu poate să o statornicească de bună, 
căci femeia lui și cu nevrăstnicul, naŭ putut 
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sa vândă partea barbatului seu, şi cât pentru 
dreapta partea lui Andrei Pepelea, după drep- 
tate, cănd copilul seii va veni în legiuita vrăstă, 
elu are putere să ceară acestü protimisü, fiind 
văndută pentru datoria tatălui seu. Si de vreme 
ce luminata Domnitä maŭ sävärsitü publicaţia 
asupra aceștii cumparături, precum însuși ve- 
chilul aŭ răspuns, că publicaţia au fost oprită 
din poronca Domnească ; pentru acest protimi- 
sisu acum aŭ dat jăluitorilor să rescumpere 
partea fratelui lor, însă cu această hotărăre, 
cănd nepotul lor acel numit Zamfir se va ră- 
diva în vârstă, de va cere partea tatălui săt 
cu rescumparare, să nu fie oprit, şi el sau mul- 
țamitii că atuncea nun vor pricinui. Aşa dar 
urmându-se jăluitoarele să răspunză bani totr, 
și sa Yea întru a lor stăpănire, atât părţile lor, 
cât și partea fratelui. Intärindu-se anaforaoa 
aceasta și cu a noastră domneasca pecete. 


(L. P.) 1806 Fevruarie 6. 
Procitoh, VEL LOGOFËT. 


PREA INĂLȚATE DOAMNE. 


Inältimer Tale au dat jalobă cincı femei va- 
duve, anume Nastasia Holtoae, Catrina Băntă- 
şoae surorı trecutului din viață Andreï Pepe- 
lea, şi Ilinca, i Anita și Ioana nepoate aceluia, 
arătând că acel Andrei Pepelea, înprumutăn- 
du-se cu cäti-va bani, la reposatul Beizade Gri- 
gorie Ghica, înpreună cu părțile lui, ar fi ză- 
logitü și părțile lor, atât de moșia Sohodolul 
de la ţinutul Bacăului, cât și dintralte ho- 
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tară, şi după a lui săvărșire, c@ de al doilea 
femeie înşelănd și pe nevrăstnicii copii rămași 
cu cea dintăi femeie, aŭ vândut de istovii lu- 
minatei Domnitä Zoi Ghica toate părțile din 
Sohodol, mai luând și alți bani peste cât aŭ 
fost datoria, asupra căriea cumpărături scoțând 
luminarea sa și carte pentru facerea publica- 
tieï, la 8 zile a trecute: luni Dechemvrie, uni 
mazilü ce era rânduit spre a publicarisi, mer- 
gând la dânsile ca se iscălească cum căaŭ au- 
ziti publicaţia, ele nevrănd să iscäleascä, în- 
dată aŭ venit aicea de aŭ dat jalobă Inältimet 
Tale cerând dreptate, ca întăi să li se scoată 
părţile lor, și cea rămănea dreaptă parte a lui 
Andrei Pepelea, să o rescumpere. Faţă fiind 
şi vechilul luminatei Domnite, sau întrebati 
ce respunde; aŭ arătat zapulu de cumpără- 
tură, care este din trecutul an 1805 Genar 4, 
prin care se cuprinde, că Zamfir ficiorul lui 
Andre: Pepelea și Nastasia fata lui Constan- 
dache Galer, ce aŭ fost soție cu al doilea cu- 
nunie lui Andrei Pepelea, adeverează, cum că 
după moartea lui Andre: Pepelea, remaindu 
multe datorii pe la unit și alții, de care fiind 
apucat și strimtoriţi a plăti, și pe de altă parte 
hpsiţi și de hrana cea de toate zilele, și ne 
având nică ună chipü altul cu care să întâm- 
pine acele greutăţi, socotitu-s’aü înpreună și pen- 
tru datoria de 475 lei capete, ce se afla la 
luminata Domnitä Zoi Ghica cu zapisi din 
1198 Mai 24, pentru care era zălogite părţile 
din patru hotară anume: Arămeștii, Cäutisäni, 
Comanu și Sohodolul, s'ati învoit cu luminarea 
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sa si drept acea datorie care s'aü făcut peste 
tot, capetele cu dobănda lor 795 lei 60 bani, 
40 lei ce aŭ mai dat la hotăritul părții din 
Sohodol, cum și pentru ca să se mai ajute la 
plata altor datori. si la hrana casei, le-ai mai 
dat 419 lei 60 bani, care s'au făcut peste tot: 
1255 lei. Pentru acești banı aŭ dat de istovti 
luminărei sale una dintru acelea părți ce era 
zălogite, adecă din moșia Sohodolului de la 
ținutul Bacăului, care au cuprins 219 stănjini, 
1 palmă și 2 parmace, ce sau ales la capătul 
moșiei despre räsarit, deacurmezișul după a- 
legerea facută la 1802 August 28, de doi ma- 
zih Ștefan Rugina si Grigoraș Istrate, adeve- 
ritü fiind zapisul de Prea o Sfinţitul părinte 
Mitropolitul, și de D-lor veliţii boerï, răspun- 
zănd jäluitoarele că într'acești stanjeni se cu- 
prind si din părțile lor. După acărora răspuns 
căutăndu-se de cătră noi martorii de alegerea 
a acelor doi mazili, sau văzut că scot baștină 
300 stănjini, care să înpartu în trei părți, o 
parte lui Andrea Pepelea, o parte surorisa Nas- 
tasiei, și o parte surorisa Catrine, adecă ja- 
luitoarelor acestora, apoi arată că ma ïea An- 
drei Pepelea 150 stănjeni o parte a Im Ioan 
Pepelea moșului său, care o are dată danie 
prin cartea de judecată de la 1182 Mai 30 
ne înpărtășindu pe surorile lui dintr'aceastä 
parte pentru că nu ar fi tras la cheltueala acei 
judecăți, după cum ar fi arătând prin cartea 
de judecată, și earăși mai trage Andreï Pepe- 
lea 14 stănjeni pol, partea unei Avrämiea, fata 
lui Grigorie Bărzul, cum și 12 stänjenY și o 
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palmă partea unui Gheorghie sin Dieaconului 
Andreï, pe care au dat un cal cu tot tacämul lu, 
si alți doi stănjem pol, mai trage Andreï Pepe- 
lea de la un Toader Barzul căpitan, ce aŭ luat'o 
cu schimbu pentru alte părți dintr'alte hotară, 
făcându-se peste tot partea lui Andre: Pepelea 
219 stănjeni, o palma și 2 parmace, care iaŭ 
ales la capătul despre răsarit dea curmezișul, 
cum pre largu arată mărturia; réspunzänd jă- 
luitoarele că dintr'a cei 150 stanjem a lui Ioan 
Pepelea moșului lor, cum şi dintr'a cei 14 pol 
stanjem partea Avramia, lu Andre. Pepelea 
i se cădea numai o a triea parte, și lor două 
părți, și cu greșală acer mazih au dat'o numa 
lu, cu cuvânt că ele n'ar fi prins la cheltueala 
judecăţe., pentru că Andre Pepelea ar fi sta- 
pănit singur și părţile lor, de unde au putut 
a'ș. scoate cheltueala, și văzăndu-se de cătră 
no. și cartea acea de judecată a velitilor boen 
de la 1782 Ma 30, nu respunde precum arata 
mazili, ce ma alesi zice că Andre: Pepelea 
cu frații se, săș. stapaniasca partea acelui 
Ionașco Pepelea, si nici să vede în urmă ori 
de la dânsele saü de la judecată vre-o seri- 
soare, cum că numai el ar avea dreptate să 
stăpuniască acea parte, ce după dreptate au 
să se înpărtășiasca si surorele lui,}precum în- 
suș cartea de judecată dovedește, așijderea şi 
din partea Avramiei acel Andrei Pepelea nu- 
mai o a treia parte are să tragă, ear două 
părți aŭ să traga surorile lui, fiind veche cli- 
ronomie, ear nu căștigată de dînșii, și așa fiind 
pricinele precum se arată mai sus, întăi am 
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socotit 1255 lei suma cumpărăturei pe 279: 
stănjeni o palmă și 2 parmace căte cât vine 
pe stănjen, și cuprinde câte 4 lei 60 bani stăn- 
jenul, apoi socotind și cătă este dreaptă parte a 
lui Andre Pepelea, după alegerea acelor ma- 
zil, s'a facut 169 stănj. pol, adecă: 100 stănj. 
din 300 stănj. a baștinei, 50 stănj. din 150 
stănj. a lui lon Pepelea, 4 stänj. și 7 palme 
din 14 pol stănj. a Avramieï, 12 stănj. și o 
palma a lui Gheorghie sin Dieaconul Andrea, 
și 2 pol stanj. a lu Toader Bărzul, pe care 
toți acești 169 stănj. 4 palme căte 4 lei 60 
ban: stănj. cuprind: 762 lei 90 bani, care 
fiind că luminata Domnița, n'a înplinit face- 
rea publicaţiei, și jăluitoarele aŭ cerut proti- 
misis de a rescumpăra, care fiind surori și 
nepoate lui Andre: Pepelea și avănd și ele 
parti acolo, cu toatu dreptatea să ajută a pu- 
tea răscumpăra ne fiindu îndatorite a da și 
dobândă pe bani, când la zapisul de vănzare 
sunt bani. socotiți cu dobănda lor, și a se ma 
încărca dobândă peste dobândă, nu sufere drep- 
tatea. lar pentru 492 le 30 banı ce cuprind 
pe 109 stănj. 5 palme 2 parmace ce sau do- 
veditii drept a jäluitoareï și rău văndute, după 
dreptate are luminarea sa să'și ceie de la vàn- 
zători, fără să se supere jăluitoarele, macar 
că au vrut vechilul a se îndrepta cu o jalobä 
a lu. Andrei Pepelea de la 1794 prin care 
cere să i se aleagă părțile din căte-va moșii, 
cum și din moșia aceasta, și să aibă voe ale vinde, 
făcându-i-se și carte domnească după jaloba 
luă, si mai vrând a se ajuta, cum că de la în- 
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ceperea publicaţiei și pănă când ati dati ele 
jalobă arii fi trecut 9 luni, şi că acum nu arti 
putea cere protimisis. Aceste arătări nici o 
înpiedecare nu poate judecata socoti că arii da 
jăluitoarelor, fiind că pe câtù aŭ fost volnicii 
Andrei Pepelea a'și vinde drept lucrul lui, pe 
atâta sânt şi ele volnice a cere protimisis de 
răscumpărare ca niște suron și nepoate, în 
vreme ce publicația nu s'au sävärsitü, fiind 
că ele când aŭ aflată, atunce aŭ venitii de aŭ 
jăluit. Prea Inălţate Doamne! Intr'acest chip 
fiind curgerea acește pricini, precum aratäm 
mai susii, hotărărea cea desăvărșit rămâne la 
Inalta înțălepeiune a Înălţime Tale. 
1806 Fevruarie 6. 


A Inălţimei Tale, cătră Dumnedeü smerit rugätor 
Veniamin Mitropolit Moldorei.: 
Prea plecați slugi. 
Dimitrie Sturza Vornic. (urmează încă cinci îscălituri 
mediscifrabile). 


Această hotărire domnească pusă pe această ana- 
fora, se află în original, în posesiunea mea. 


Th. C. 


CU MILA LUI DUMNEZEU VENIAMIN 
MITROPOLIT MOLDOVEI. 


După judecata ce aŭ avut în cinstitul Divan 
de faţa Inältimeï Sale, preotul Mihai zăt loan 
Gociul i Vasile Gociul, cu alţi răzăși și nea- 
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muri a lor stăpănitorii moșiei Särpeniï de la 
ținutul Covurluiului, asupra cäriea aŭ avut ne 
strămutată stăpănire pănă în anul trecut, când 
atunci li s'aii luatii întreagă o a patra parte 
cătră trupului moșiei Balinţii a D-sale Cami- 
nariul Gheorghie Hermeziu, și pre lângă a- 
ceia li aŭ mai luat două întregi a patra părți 
și saŭ dat una lui Ioniţă și Iordachi Chiri- 
tästi ce s'au numit nepot lui Tărau, și altă a 
patra parte s'au dat lui Gheorghe Boncan, Ioan 
Dabija, Neculai Dabija, Dumitrachi Dabija ci 
sar fi numit a fi nepoți unui Kiokiul neamü 
Dabijeștilor, carii după scrisorile preotului 
Mihai ce au înfaţoșat la această judecată, s'aii 
văzut lipsiți din stäpänire cu 100 de ani în 
urmă, și aseminea și neamulu lu: Täraï din 
care să tragu Chiriţeştii sau văzut lipsiți de 
38 de ani, după cuprinderea scrisorii de danie 
cătră neamul Goceștilor, care danie curge de 
la un Ioniță Tărai nepot vornicului Bărbănţă 
ce ar fi dat în vremea aceia 100 lei și unii 
calü gloabă pentru o moarte de omi ce s'aii 
fost ucis pe hotarul acei moșii. Sau hotărăt 
prin luminată carte gospod a da numiții Chi- 
ritästi și Dabijeşti dovadă în pontul stăpăni- 
reă, ori prin scrisori sau prin marturi, oameni 
streini vrednici de credință carei să jure că 
și în urma scrisorii de danie, acea de la anii 
1780 aŭ avut stäpänire înpreună acolo în Sär- 
peni. Drept aceia după hotărărea judecății spre 
dovedirea adevărului, se dă această a noastră 
Arhierească carte de blestăm, atât asupra nu- 
mitilor Chiritästi si Dabijeşti, căt și asupra 
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marturilor ce vor avea cu deplină știință pen- 
tru stăpânirea, și pentru moartea acelui omi, 
să mărturisască fiește carele adevărul în frica 
luÿ Dumnezeu fară cât de puţină tăgăduire, 
căci ori cari. interesindu-se sau pizmuind nu 
vor voi a mărturisi adevărul, si läcomindu-se 
la ne dreaptă apucătură, vor tăgădui adevarata 
știința loru, bucurăndu-se a nedreptäti și a 
pägubi pe jăluitori de dreptul lor, pentru toți 
aceia, zicem : de vieata lor, de ostenelele lor, 
de sudorile lor, de chivirniselele lor, si de 
dobitoacele lor, parte sa nu aibă, ci ca fumul, 
ca prafulù cel din drum cel spulberă vântul 
de pre fața pämêntulu toate se fie lor întru 
pierzare și peire, de toate ale lor cele văzute 
ca de averea dreptulu Iovu, dieavolul săl a- 
tingă oftänd și tremurând, tărându-se pre pă- 
mânt ca Cain să rămâe în toata vieata lor, 
moștenind lângă acestea și bubele lui Ghcizi, 
femeile lor se remăe văduve, copiii lor saraci 
cerșitor. și lipsiți de tot feliul de procopseli, 
și în grabă judecata lu Dumnezeu să“ ajungă 
la cele văzute de ochii lor, ca si e1 singuri 
să'ș. vie în cunoștință, mărturisind și ne vrănd 
adevărul și pocăindu-se, și cei ce vor vedea 
să Yea pildă a se feri de nedreptate și a nu 
se supune blestămurilor; ear care vor mărtu- 
risi tot adevărul în frica lui Dumnezeu să fie 
ertați și blagosloviti, amin. 
1818 August 8. 
Veniamin Mitropolit Moldovei. 


Acest original este în dispozitiunea mea. 


Th. C. 
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VENIAMIN CU MILA LUI DUMNEZEU 
Arhiepiscop și Mitropolit Moldavici. 


Cătră toți de opstie a toată starea lăcuitori 
de la ţinutul Neamţului ai miei iubuti fii do- 
hovnicești, arhiereascä blagoslovenie vě trimi- 
temu. Cu mare măhnire sufletească privescu în- 
științările din toată ţeara, pentru mișcările şi 
strămutările ce urmaţi de la un locu la altul, 
pricinuitoare de mare struncinare și de istov 
sărăcie a tuturor de obștie, toate aceste miş- 
căr. vederate, sunt din auziri r&suflate de cătră 
unii, și alții ce sunt voitorï de tulburări si ne 
odihna voastră; îndestulă pildă aveţi că acum 
este o lună de zile, de când sai început tul- 
burările și nedreptele auziri, și pără acum 
aŭ eșitu toate răsuflate, aseminea și de acum 
înainte toate auzirile, iar mai ales mișcările 
sănt rodirile celor mai dinainte răsuflături ne- 
adevarate. Pentru aceasta dar, pre iubiții mei, 
prin această a noastră arhiereascä carte vă în- 
credințăm. că nică o grijă, nici o frică nu este, 
depärtati de la inimile voastre toată spaima, 
daţi credință cuvintelor păstorului și arhiereu- 
lu. vostru, liniștițivă statornicitivä fără a avea, 
cea maï puţină îngrijire, lucraţi pământul cu 
toată silința, și milostivul Dumnezeu vă va 
blagoslovi ostinelile voastre, si rodirile semă- 
năturilor vor aduce fericire statorniciei voastre, 
Fiţi încredințați că toată grija, și frica, lipseşte 
(si dacă ferească Dumnezeii) în urmă va fi cea 
mai puţină îngrijire, earăși eu ca unii păstorii 
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bun voit purta de grijă, și mai înainte vă 
voit înștiința. Ear acum nu perdeți vremea 
cea bună a lucrării pământului, ca se nu vă fiți 
singuri pricinuitori acei de istov sărăcie. 
1821 Aprilie 30. 


Yoninmin Mitropolit Moldevei. 


Originalul este în dispozitiunna mea. 


Th. C. 


De la isprăvniciea Neamţului 

Cătră toți de obstie negutitori i lăcuitori Moldoveni. 

Si celui mai prost din d-voastră socotesc să 
fie înţeles și cunoscut că urmarea răzvrătito- 
rilor greci numiţi eteristi, nu privește de cât 
pierderea acestui pământ și a tuturor noua. 

Aceşti făcători de răle greci supt cuvântü 
de a'și aduce în slobozenie patria și ţările lor, 
ne-aii robit pe noi, și pe lângă nenumăratele 
gi ne suferitele räle și pätimiri ce aŭ prici- 
nuit la toată starea și la tot Moldovanul, iar 
mai vărtos bietilor lăcuitori cu feliuri de sil- 
nicie și prădăciuni, cu feliuri de jacuri și cru- 
zimi, șa lätit obrăzniciea lor pănă acolo, în- 
căt spaima cuprinzind pre toți, s'aü spart sate, 
sati spart tărguri, sau spart ţinuturi întregi, 
si număr nenumărat de oameni s'au înprăştiet, 
lăsănd și case şi avere, cu un cuvănt ţara mai 
toată s'au hrentuit pănă şi cei maï întăi boeriă, 
razimul téreï și părinții a toată obștiea, aŭ fost 
siliți a se înprăștia. 


www.dacoromanica.ro 


— 255 — 


Teara noastră aŭ remasti mai pustie, gi pă- 
mêntul nostru aŭ ajuns a fi pământul plăngerei. 
Dar noi săntem încă și maï deplăns, căci peste 
toate aceste nenorociri, ne videm îngroziți de 
o altă nenorocire și maï mare, gi maï înspăi- 
măntătoare, și care cu totul e nevindecată. Noi 
vom pute căde în prepus cătră prea puternicul 
nostru stăpăn, cum că am fost hrăniţi, în a- 
celea'și cugetări de räzvrätiri, de ună vreme 
căi privim gi suferim întru tăcere și supunere. 

Deci iubitilor simpatrioți și lăcuitori, o sin- 
gură scapare care neaü remas și care ne poate 
mäntui și de rălele ce despre acestiea suterim 
(şi care de acum se vor lăţi si pără la vieatä), 
și despre osănda prea puternicului nostru stă- 
pänü, este să arătăm, în faptă și aeave, că 
noi am pătimit despre eï, și că noi am fost 
şi suntem dușmani faptelor lor. 

Simpatriotilor acești răi sănt urgisifi de toţi 
Imparatiÿ Europei şi pre puterniculü nostru 
stäpänt îi are hotărăți săbiei, deci să nu pier- 
dem prilejul ce neaŭ mai remas de scăpare. 

Eŭ sunt unul din fiii aceștii patrie, și frate 
al vostru, mie meau fost încredințată ocărmui- 
rea, acestui tinutü, și dreptätile voastre mi se 
pare că le-am înplinit cu simtire crestineascä 
și patrioticească, cu aceste simţiri vă vorovese 
şi acum și prin glasul celor întăi patrioți aï 
noștrii vě chiem astăzi cătră datoriile voastre : 
înarmaţi bratulti vostru de la celii mai micü 
începănd, eŭ voii fi căpiteniea voastră, și ni- 
minea din voi nu se va primejdui. Numărul 
acestora eteristi căți aŭ mai remas în pămân- 
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tul nostru în orașul Iașii este foarte putin, și 
toți inspäimäntafi, căcă căți au mai fost lăcuiţi 
în Galaţi, pe toți aceia pre puternica înpărăţie 
trimetind oști Yeau curätit, și crediți că numai 
auzul mișcărei noastre simtindu’lü, îf va räsipi. 

Toate cele-l-alte ţinuturi vor fi si trecutü 
înaintea noastră, cuc. cu noi este întru unire 
toată feara asupra desrädäcinareï räilor i ici 
și să nu fim noi cei de maí pe urmă. 

Eu sunt gata și ve aştept, drumul ne va fi 
drept spre orașul Iașii și numai departe. De 
la voi spănzură iubitilor frați măntuirea voastră 
și a noastră, cătră ea vă chiem și catra ea 
vă îndemnu, și nu mă pot îndoi, cu în fiește 
care Moldovan nu voiu găsi ravna care și dum- 
neavoastră o simțiți în mine, începeți dar a 
veni cu gătire a or1 ce fel de arme veţi avea, 
pușcă, coasă, lance, topor și or. cu ce aveți, 
și să mergem unde ne vomu întalni cu alți 
simpatriofi, și să izgonim numai decât pe tal- 
harii aceștiea, iar maï în sfarșiti vă arati, vă 
sfătuesci, și în sfărșit vë poroncescu, ca ori 
unde veţi vedea unul din eteristi, să särifi cu 
toții, si prinzăndu'i, disbrăcandun de toate ce 
vor avea, averea aceia va fia voastră; iar pe 
dânsul îmi veţi ve'l aduce la mine, ca și eŭ 
säl trimiti la loculu de cuviință, pentru pe- 
deapsa a faptei lor, și dar întrun cuvänt nu 
zäboviti, că cu nor este Dumnezeu. 

Sturdza Spatar. 1821 Aprilie 30. 


Originalulii acestă plinii de focii este în dispozitiu- 
nea mea. În dosul acestui manuscris sunt următoarele: 
la 12 ceasuri seara. 
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„9 Maiü 1821 sau lăsată în Tirgul Neamţului. La 
10 Maiü dimineaţa s'aii dat în mâna lui Ilie Blänariü 
pentru ca să se publicarisască“, i 

i C. 


Dania lui Neculai Bărbănţă. 


Datam această dicata a mea la mâna D-sale 
nepotului Jonita Taraiii, precum să se știe, că 
având eu mosiea mea la Kineja, și o vie la va- 
dul luf Isac, amu dato lui lonitä Taraiu, si 
moșiea și viea din preuna cu zapisul moșie 
cäta este în lungu și în latü, și sam dato de 
bună voea mea, şi a soţie. mele Ioanei, că fi- 
ciori nu meau ramasu ; iar pe dumnealui l’am 
luat în locu de ficioru. Si sa stapinească cu 
pace, ne stăndui nimine înprotivă, ca este a 
mea moșie dreaptă, și dumnealu Ioniţă su și 
facă iazü si moară, și ori ce ar vrea pe mosiea 
dumisale, care iam dato ei, si eu cat oiu trăi 
si femeea mea să mäncü moșie, macar de art 
si cheltui el niscaï banı, tot eu să am a mănca 
din venitul moșiei și din vie. lar după moar- 
tea noastră, sa aibă dumnealui sași stapa- 
nească moșiea cu pate, ne stăndui niminea în 
protivă. lar de sar scula cine-va on din ra- 
zași ori din neamuri Cine-va ca se rudește san 
deie parte, să nu se tie în samă, nic. cu unt 
cuvănt, că eu 1am dat'o dreapta ocină lui si 
fiilor și fetelor lui, câți îi va da Dumnedeü. 
Și încă aŭ dat în mâna mea banı înainte pen- 
tru iazü patru-zecă si doi și jumătate lei, nu că 

VOLUNUL XV DIN URICAR. C. 17. 
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aii cumpărat cu bani acea moșie, ce pentru se 
facem iazii, şi lam si făcut, iar cine s'ar scula 
peste această danie, și asupra lu Ioniţă, și n'ar 
băga această dieată în samă, acela omu să fie 
blăstămat de 318 sfinți părinți de la Nicheia, 
să] lovască cutremurul Im Cain, bubele lui 
Ghiezu, partea sa să fie la un loc cu Iuda, ce 
să deie bună pace, că et iam dat'o de bună 
voe această moșie, ca să o stăpăniască cu pace. 
Si când s'au scris această dieată, aŭ fost oameni 
bunı care mai jos se vor iscäli, și pentru ere- 
dință m'am iscălitu şi amu pusti si degetulii 
să se crează. 
1760 Iulie 1. 

Eŭ Necolar Bărbănţă amii datii această dieată; 

Eù Ioana femeea luy Necula Bărbănţă ami datti; 

Eù Neculai Tonviü martor, Eù Ioniţă Buhoci martor, 
Eu Ilinca Ciolimoae martură, Eŭ Grigorie Goscă mar- 
tor, Eù Ion Butuc martor. 

Și am scris eŭ Gheuca Cojoeariii cu zisa luy Necu- 
lai Bărbănţă. 

Părcălăbia Galaţi. 


Această copie, posleduindu-se din cuvant în 
cuvănt, și fiind întocmai după cea adevărată 
dieată, s’au încredințat și de catra părcălăbie, 


1825 Mai 23. 
(Iscălit) Iordaki Haret Post. o iscălitură grecească 
nediscifrabilă. 
Sau posleduitu de mine si este întocmai. 


(Iscălit) nediscifrabil. 
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De la Logofetieu cea Mare. 


Copiea aceasta posleduindu-se eu cea adevä- 
rată, scrisoare, si fiind întocmai se încredintazä. 


1825 Julie 25. 
Bals vel Logofăt. 


Copia originalului este în păstrarea mea. Th. C. 


MĂRTURIE. 


Mai josu iscăliții încredințăm prin această 
marturie ce dam D-sale Sardarulu: Manolachi 
Cärjä, läcuitor aicı în Galaţi, că eri Joi la 20 
ale următoare: pe la doue ceasuri din zi, unde 
ne aflam adunați în Părcălăbie pentru obsteasca 
trebuința toate persoanele de boeri, din întăm- 
plare am văzut ca vine și dumnealui Sardarul 
Carja, cu dor greci, suditi britanicestr, aducân- 
du'i la Părcălabie, în slobodu, să se jăluească 
de stricuciunea gardurilor vie sale, ce cu ne- 
contenire umblu asemenea greci spre vănă- 
torie în politie prin ogrăzile cu vii ce aŭ, și 
avem orasanii acestu targ de marginea ora- 
șului (pe langă care vii unii își aŭ si chiar 
asäzärile lacuintilor, precum Sardarul Carjă si 
alţii). Si trecând D-lm Sardarul cu acer greci 
pe lungă zaplazii Vice Consulatului Britaniei, 
ci se găsuște cu locuința în fața porții Parcäla- 
bia, >) D-lm Ioan Velisarie ce se însamnează 
de vechil Consulatului, îndată ce laŭ vazuti 
trecând caträ Parcalabie cu acer greci aŭ în- 


+) Unde acum este o gradinutä poreclita Parcul Fair 
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ceput al batjocori cu cuvinte ocäräcioase din 
launtrul ogrăzii zicănd chiar așa: dyoie xiputba, 
javdaxopive, Yilw pe Onter ya évéva, și altele ce 
nu sai pututu bine auzi. Apoi eŭ Căminarul 
loan Bărcarul mergând în launtrul ogrăzii Vice 
Consulatului, când grecii ma sus pomeniţi își 
spunea îndreptările lor, am auzit zicăndu-le că 
de ce nuau tras cu pușca întrănsul, adecă în 
Sardarul Cärjä. 

După aceasta apoi venind și grecii acer doi 
în Părcălăbie aduși de Pragomanul Vice Con- 
sulatulu, ca să se facă cercetare, pe lăngă cari 
greci, mai adunăndu-se și alţii în presusfie, unde 
urma îndestule fete de boeri streini, si negu- 
titori, acei greci au început a bate cu mâna 
pe masa presusfiei cu o înverșunare selbatică, 
si spunând cuvinte nesuferite însuși D-sale Par- 
calabului, că adecă de acum înainte cum gan- 
deste că va mai petrece Sardarul Cärjä la viea 
sa. Să’şı aducă aminte si de războiu, și de ba- 
tae, si de răpunere de vieatä. Acestea auzindu-le 
atât noi căți dăm aceasta marturie, căt și alți 
negutitori greci streini, precum și însuși Drago- 
manul lor, am privit și chiar tulburarea D-sale 
Părcalabului zicăndu-le ca de vă faceți singuri 
Judecata, sa calcai și viile oamenilor, si să ve 
sufere și batjocurile, ci le pricinuiți, apo. nu 
vă este locul aicu. Căci pentru asemenea pri- 
cini, s’aë facut obsteascä publicaţie prin bataea 
de tobă pe toate ulifile în știința tuturor, apoi 
cănd și după publicaţie, ați păzită iarasi a- 
ceeași nesupunere Şi rea urmare, stăpânirea, 
ori care, pe oamenii nesupuși pravelilor pă- 
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mântului nu va putea mai mult să'i apere și 
să 1 ocrotească. Aceste ascultändu-le cu toti, atât 
cele zise pe dinafară, căt si cele din läuntrul 
presusfieï, ne cunoaștem căzuţi în toată vre- 
mea supt o primejdioasă întămplare, despre 
asemenea oameni nesupuși pravelilor pământu- 
lut. Incât nica averile, nică cinstea noastră nu 
poate fi supt sigurantie. Pentru aceasta atunci 
am început a cere, și vom cere de la stapa- 
nire, prin Părcălăbie sigurantia vieteï și a stă- 
rilor noastre, pentru că urmările unor aseme- 
nea, sănt cu totul nesuferite. De aceia și dăm 
această marturie D-sale Sardarului Cărjă, spre 
ași căuta prin drumul stäpanirer, mantuirea 
si ne primejduioasa intamplare, de care sau 
făgaduit mai sus însämnath greci, chiar în fața 
presusfiei Parcălăbii, că'l va îngrădi. 
1833 Iulie 21 dile. 


Ioan Bărcarul Caminar. Mihalachi Pastiescu 
Paharnic. 


Pentru că am auzit si no: cuvintele cele de 
ocară din gura dumisale Velisarie, și am và- 
zutü și pe ce: lalți bătăndi cu mâna în masa 
presusfiei Părcălăbiei, săntem marturi. 


Statachi Copcea Sluger, Carp Gălescu Sardar, Dumi- 
trachi Lupaşcu Comis. 


Am tipărit aice acest document, ca să se cunoascä 
anarhia ce domnia în Galaţi pe la 1833 din partea Ke- 
falonitilor, La multe scene săngeroase amŭ tostii chiar 
martur ocular. Aşia într'o Duminică după toacă, de la 
o cräcimä din mahalaoa Șkeler s'aii încinsă o luptă 
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între Kefalomitt si miliția pământiască încăt strada de 
lingă casele lui Ioan Cuza, unde este astădi scoala 
Primară, era plină de greci şi de soldați; Kefalonitit 
aruncaü cu cufitele, în căt unul aŭ cădut la picioarele 
mele. Vinzoleala aŭ tostii mare, încăt maiorul Fotea, 
spre a linisci Kefalonimea care aŭ fost maltratată de 
miliţie, aŭ fost silit să satisfacă pe Consulul Vlahuti, 
ca în curtea Consulatului să pedepsească pe feldfebelul 
Botezatu, care intetisä astă bătălie. Acesta după timpü 
aŭ ajuns căpitan, si s'aŭ retras la Bacăii, în casele că- 
ruia se află astăqi Tribunalul. 

In mähälaoa Riîpex, mai în fie-care noapte Kefalo- 
nitis făciaă căte o moarte de omii de pe la femeile 
pierdute. 

Mi-a ducii aminte că Grecii având oare-care ciudă 
pe Prezidentul Eforiei Petrachi Altînovici, saŭ ascuns 
în ograda bisericei Sf. Voevozi, faţă în față cu casa 
Gliki, gi acole asceptând pe Altinovicr, ca la esirea 
sa din Eforie, să'l apuce la bătaie cu colfunï plini cu 
näsipü. Bietul Preşedinte aŭ remasii mar mort, si bă- 
tăușii nepedepsitr. 

Th. C. 


FOITA DE ADIVERINTÀ 


Si alegerea moșiilor Rudinestt ale Dumnealui DitculuY Logofăt 
Rudeanul de la Rämmicul de susă, care leam ales noi 12 orușeni 
i megiași cu porunca Müriet Sale Domnului nostru Ion Constan- 
tin Voevoda, care mat josii vom iscäli, precumit semneaza în josù 
anume: 


Mart 4 zile leat 7201 (1693). 


Un loc mare rudinesci carele este în hota. 
rul de sus, carele merge pe supt deal din va- 
lea lui Matos, din capulu ogrăzei cât ţine în 
jos pănă în drumul malului de la Cetate, și 
păna în matca Văii Jane. 

Un loc mare ce au ţinut Stanciul Vișinescu 
din ograda episcopiei în josu pănă în Ruda 
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cea mare, și iarăși un loc mare rudinese din- 
tr’aceasta în josu carele merge cu un capü la 
Olt, și cu altii capătu dă în loculü pope: lui 
Tanasă, si merge pană în malul Oltului. 

Un loc în targu la biserica rudinească din 
deal cu pivniță de peatră ce caută gărliciuli 
pie apus, pănă în mal, carele este pintre locul 

pre. Päduretul si pintre locul Părvului Săul. 

Un locu la biserica cea din susu de parau 
care este din locul diaconulm Stroia în susu 
cu biserica, gi cu toată silistea și lungul lu 
pe supt mal cu 2 vaduri de moară în iazul 
Răulu, pănă în moșia Berincäx. 

Un loc mare, Lunca de Rău, de la biserica 
lu sfăntul Gheorghe în josü, locti rudinescu, 
pănă în hotarul Cetätuer, ce au vândut Stan- 
ciul Vișinescul episcopia, şi s'au făcut mori 
pe dănsul. 

Un loc rudinese de la moara de hărtie din 
sus, ce este lungul pănă în locul episcopiei. 

O siliste rudinească în Groșan cu livezi de 
făn, cu ograzi și pomătii, căt ține toată funea, 
rudeneascä. 

Viile din Patroaia ce se chiamă Uliceanii peste 
tot, și cu un loc de asupra care merge pănă 
în locul lui Poameș, rudinești toate. 

Un loc mare rudinescii carele este în mar- 
ginea Oltului de la Măguri între drumuri, din 
drumulu podului pănă în Mlăci, locu de 10 
zile aräturä. 

Un loc în câmpii din funea rudinească din 
capul loculu. popeï Sincăi, pănă în drumulu 
de Peaträ. 
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Viile Banului Chircăi ot Troian, păragine, 
cari mergi din drum la dealu pănă în viea 
popei Sincăi, și a Simei Paliÿ, din sus se ho- 
täseste cu popa Mihăilă, și în josŭù pănă în 
colnicul Mastii. 

Viile lui Isfan și ale lui Ignat, paragine 
rudinesti, din drumul ocneï la deal, pănă în 
viea lu Vasile Roșul, și în lat din locul lui 
Peatru Morariu păn în matca väer Ungurulw. 

Viile rudinesti ale lui Tudosie capitanul, i 
Dimii, din valea Ungurului în susu, pănă în 
locul lui Anghel al Titii, si hotarul Argeșului 
și pană în füntana Catarëi. 

Viea lui Căpitan Tudosie ce se chiamă valea, 
Preda rumănul căt ţine pănă în värf. 

Un loc de supt Obreaj de la Rästoacä, în 
potriva Morii Banulu Vintila Corbeanul. 


este a rudeanilor și acum o ţin Olanesti. 
Acestea toate le-am adevarat ca sunt moșii 
rudinesti. 


Feodosi Monah ot Rămnic, Costea Ccausul ot tam, 
Dumitru ot tam, Dumitru Cazacul ot tam, Stan si Afarin 
ot tam, Stanciul Tami ot tam, Proca Armäsel ot tam, 
Ivan Armäsel ot tam, Amza ot Stolniceni, Eŭ loan Ceau- 
sul, Radul ot Stolniceni, Părvul Său. 


Radul Izvogaiul biv vel Pitar. 


Acest document în original se află în pastrarea mea 


Th. C. 
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MEGIESIE. 


Adecă no: 6 megiași anume Vișan ot Periatï, 
i Slăvică ot tam, i Cernica ot jäd, i Albul 
Gaozea ot Onești, i Buzea ot Oimut, Oncea 
ot Mărgineani, care am fost luați pre ravașe 
domnești înpreună cu om domnescu anume 
Stan vornicul Cioflaï, ca să avem a cauta și 
a alege partea, partea dă moșie dă în Periati a 
moşilor Stoicä si a fraților lu Jon Florea și 
cu a pärtasilor da moșie caţi sa vor trage dan 
Räada Ochesti și frateseü, Sarban care sănt sănt 
da Perieți. Dea no. am căutat și am adeve- 
rat cu sufletele noastre înpreunu înpreuna cu 
multi megicași da pre împrejurul loculu si cu 
megieașii de în sati, cäta moșie să va alege 
acestoru moși, și o am ales ca să știe da în- 
camă (camp) da în pădure, dăn apă, dan sazutu 
satului. Din ântai um cautat [unea cea da jos 
da hotarul popilor si da măgură dă josu pan 
în muchea lacului Tatarului. In lat și la pa- 
dure, dan hotarul popilor pănă în coada lacu- 
lu în lati si lungul moșii prin veadetu pun 
calca 001 Și + + » a + . ȘI pre în moșie 
pan veadetu și păun în calea oe1 pan padure 
curäturi . . . zăgasul si ceale dă Freja, asijde- 
rea iar să aibă a ținea da fänta dă la sat și dă 
lacul du priloge și păn în reade și pan în Bil- 
vitel și păn în Gros pan ocul boului: și pän în 
Guruiu să aibă afinerea a sesca parte despre 
sat. Decu'să aibă a ţinea cu buna pace aceste 
moșie ale acestor mogi, ce sa seriu maï susu, 
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pentru că le-am alesii cu mulți oamen buni 
înprejureni și cu oameni dă în sat și cu om 
domnesc . . . care să scrie mau susu. Și pen- 
tru adevărată credință ne-am iscălitu numele 
si cu pecetile mai jos, ca să se crează. 


Pis ot leat 7150. (1642) 
Stan Vornicul @ Eŭ Vișan ot Perieaţi, O Ei Sla- 


vică, @ Eŭ Cernică, O Eŭ Albul, ® Eŭ Buzea, O Eŭ 
Oancea. @ 


Acest document în original este rupt la mijloc în căt 
cu anevoie se poate descifra; el se păstrează de mine. 


Th. C 


ZAPIS DE VANZARE. 

Adecä eu Preda din Periaţi înpreună cu fra- 
te-mieü Matei. Datam zapisul nostru ca săi 
fie de mare credință la măna dumnealui Ceau- 
suluï Tanasie, cum să se știe că am venit la 
dumnealui de a noastră bună voe, de ne-am 
tocmit cu dumnealu de iam vândut toată par- 
tea noastră de moșie din Perieaţi, din cămpu, 
din pădure, din apă, din silistea satului, toată 
partea noastră ce ni sar alege nouă cand să 
va hotără la tras cu stănjinul și ne-am tocmit 
cu dumnealu stănj. 840 bani,... însă acum 
stănj. ... si ne-ati dat dumnealui acum bani gata 
taleri 15; ear după ce să va trage moșia, de 
ni sé va veni maă mult, iar ne va da dum- 
nealui bani pe această tocmală, iar acum am 
luat noi acești bani toți si deplin în mănile 
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noastre. Si am vändut această moşie noï de 
a noastră bună voe, fără nici o silă. Şi i-am 
dat dumnealui zapisul nostru ca să'i fie dum- 
nealui moșie ohavnică statătoare în veci, dum- 
nealui și cuconilorü, nepotiloru, stränepotilor 
dumnealui căţi Dumnezeü n va dărui. Și cănd 
am tacut acest zapis, fostaŭ multi boen și oa- 
men buni mărturie, care să vorü iscäli mar 
TR... adevărată credință ne-am pusu 
degetele mau josii ca să se crează. 
Pisati leat 7205 (1697) Aprilie 3 zile. 
Stanciul logofetäl cu zisa acestora, Eŭ Preda ot Pe- 


riati, Eù Matei, Ei Badea martor, Eù Stan Portarul 
martor, Parohia martor, Petru vel Șetrar martor. 


uavókng udoTuvog. 


Acest manuscript în original este în pastrarea mea. 
Th. C. 


ZAPIS DE VÂNZARE. 

Adecă eu Ștefan sin Ion Roșca, i Loghin, 
i Brat Ego sin Puiul, scriemi și mărturisim, 
cum am văndut un loc de prisaca de la So- 
hodol de pe Niver din partea lui Räghis, şi cu o 
poiană, poiana este locul de la Nirvie, și cu loc 
de poa, unde aŭ fost prisaca lui Räghis, saŭ 
unde îi va pläce în pădure, înprejurul poener 
sa'ș. facă prisaca, și o am văndut'o lui Dumi- 
tru Grecul, dreptu două-zăcă și cincă lei, de 
nimeni säliti nici nevoiţi, ci de bună voea me 
o am vândut, cum mai sus scrie, luy Dumitru 
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Grecul, ca dumisale să'i fie dreaptă moșie si 
cumpărătură. Dumisale gi cuconilor dumisale, 
si nepoților și stränepotilor dumisale. Iar eu 
Stefan i Loghin, si frații noștri. și copii noştrii 
să nu aibă treabă a întoarce sau a se amesteca 
la acea cumpărătură ce au cumpărat jupănul 
Dumitru învecă, și această tocmalä si acestu 
zapisu s'aii făcut înaintea lu Boldor Gherghil 
Soltuzul, i Ionașco Pargar mare, i Iort Bat, 
Mihai i Mihro Ivintaler Märtin, i Marcostar 
ot Sohodol, Vasăli nepotul lu. Bändac ot Ra- 
căciuni, i Bejan, i Tinpur, i Oanas, şi 12 Par- 
gari și "bäträni tärgului Bacaului, și mai spre 
mare credință, iam pus și pecetea oragului ca 
să se știe. 
Leat, 7163 (1655) Mast 6. 
(L. P.) 


Acest suret l'am scos eŭ aseminea de pe za- 
pisul cel vechiu la leat 1780 Iulie 11. 


Al. Caloian logofăt ot ținutului Bacăului. 


Acest suret se află în posesiunea mea. Th. C. 


Noi Neculai Alecsandru Voevod bojio milos- 
tio gospodar zâmli Moldavscoi. 

Adecă aŭ venit înaintea noastra, și înaintea, 

a lor noștri boen a mari și miei, sluga noastră 

Vasile Popa Uricariul, şi ne-au arătat o màr- 

turie de la hotarnici, anume de la Savin Uri- 

cariul, şi de la Popa Toan, si cu pecetile al- 
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toru megiesi, anume Gavril Rotar, si Grigorie, 
şi Nechifor, și Savin Dieași, precum au mers 
eï după poronca cărţii domnești, de iau ales 
părțile de ocină a lor, de la siliște de la Ro- 
munești, de la ţinutul Carligăturer pe apa Bah- 
luiului, de cătră nepotu-säü loan, carele aŭ 
fost aleasa și stălpită de cătră alh răzăș la 
Domnia lui Constantin Duca Voevod, ș'aii mai 
ales și o parte de ocină de la Iftimeasa ce 
este danie Popei Ursului, tată lui Vasile Uri- 
cariul, ce au fost ne aleasă de cătra alți ră- 
zăși. Deci înpreună cu toţii luând sama pe za- 
pisale lor, și s'au aflat cinci bătrăni hotărăți 
de cătră alţi răzași, care dintr'acei cincï ba- 
trăni, s'aii ales patru baträni, a lui Vasile Uri- 
cariul, cu părţile lu Chiriac, fratele femeii 
Iu Vasile ii at care s'au aflat că au dat 
trei sărindare la moartea ficiorulu lui Chiriac, 
si lau si grijit la astrucare, si cu partea To- 
fanei varăsa, ce s'au adeverit cu dovadă și cu 
mărturie că iau văndut ea 20 mertä de gräu, 
și 10 merţă de malaiu a lu Vasile Uricariul, 
și 2 gropi de malaiu a surorisa Anita, la 
vremea când era foamete, la domnia lui Du- 
mitrașc Voevod, de apoi, iară lui loan i s'au 
venit un bătran întregu dintr'acei cinci bă- 
tran, si osabit dintr'aceste s'au mai aflatu a 
triea parte din tre bătrăni, iar hotărări, partea, 
lu: Batca, carele este cumparäturä din preună 
lui Vasile Uricariul și lu Ioan, jumătate a lui 
Vasile Uricariul, iar jumătate a lu Joan, si 
iar sau mai ales și altă a triea parte dintr'un 
bătrăn partea Iftimiesăi, precum cuprinde și 
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partea lui Bätcä aläturea cu cele lalte părți, 
ce aŭ fost stălpite, care și aceasta caŭ venit 
lui Vasile Uricariul, precum s'au scris mai sus, 
care s'aii măsurat si cu o funie de 20 stănjeni, si 
stănjenul căte de 8 palme, începăndu-se din frun- 
tea hotarului despre Slobozia Roșcăi, visternice- 
lul dintr'o piatră, ce este într'o moviliţă, și s'au 
venit lui Vasile Uricariul 155 stănj., cu 5 stănj. 
jumătate din partea lui Bătcă, şi cu 10 stănj. 
partea Iftimiesău, iar lui Ioan s'au venitu 40 
stănj. cu 5 stănj. jumătate din partea lu Bătcă; 
și la a 2 măsuratură pe supt Holm, earași s'au 
măsurat dintro pieatră ce este într'o moviliţă 
supt deal despre Sloboziea lu: Roșca visterni- 
cel, și s'au venitu 310 stănj., patru palme, lui 
Vasile Uricariul, cu 10 stănj. din partea lu 
Batcă, și eu 20 stanj. partea Iftimiesău, si lui 
Toan, s'au venit 80 stănj. și o palmă cu 10 stânj. 
din partea lui Batcă; și la a treia măsurătură, 
pin Silește s'au măsurat, din drumul ce este 
pintre hotarul Romänestilor si a Blädestilor, 
și sau venit lui Vasile Uricariul 217 stanj. 
6 palme, cu 7 stănj. 2 palme, partea lu. Batcă, 
si cu 14 stănj. și jumatate partea Iftimiesui, 
iar lui Ioan 56 stănj, 2 palme, cu T stanj. 2 
palme din partea lui Bătcă; și la a patra mă- 
surătură, earasi din drumul cel vechiu, din- 
tre hotară, pe la o săliștioara, unde au fost o 
vie veche, și sau venit lui Vasili Uricariul 
114 stănj. 6 palme cu 4 stănj. 2 palme din 
partea lui Bătcă, și cu 8 stanj. 5 palme, par- 
tea Iftimiesăa, și lui Ioan s'au venit 30 stănj. 
si la a 5-lea masuräturä pe la Cätän, iarași 
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s'au măsurat tot din drumul cel vechiu pe la 
o moviliţă, si s’aë venit 150 stänj. 7 palme 
lui Vasile Uricariul cu 5 stănj. 4 palme din 
partea lui Batcä, și cu 11 stănj. partea Ifti- 
miesăi, și lui Ioan sau venit 39 stänj. șo 
palmă cu 5 stănj. și patru palme din partea 
lui Bătcă; şi la a 6 măsurătură iar din drumul 
cel vechiu, pe la părăul Leahului sau venit 
171 stanj. 3 palme lui Vasile Uricariul, cu 6 
stănj. 2 palme din partea lui Batcă, și cu 12 
stănj. partea Iftimiesă, şi lui loan s'au venit 
44 stănj. si 5 palme, cu 6 stanj. 2 palme din 
partea lui Bătcă; şi la a 7 măsurătură, aproape 
de Movila Mare, iarăși s'au măsurat, tot dintr'a 
cel drumu vechii, și s'au venit Im Vasile Uri- 
cariul 79 stănj. go palmă, cu 2 stărj. și 5 palme 
din partea lui Bätcà, si cu 5 stănj. 3 palme, 
partea, Iftimiesä, iar lui Ioan s'aŭ cuvenit 19 
stănj. 7 palme, cu 2 stanj. și 5 palme din 
partea lu Bătcă, și la toate masuraturile, s'au 
scos pietrele cele vechi, și s'aŭ mutat pe unde 
li s'au venit părţile lor, si partea lu Vasile 
Uricariul s'au ales pe din susu, începundu-se 
hotarul din deal, despre Slobozia Roșcăa, din- 
tr'o peatră veche, ce este într'o movilita, și 
sa coboară drept la vale la alta peatră, într'o 
moviliţă supt deal, și drept peste șesu pun în 
malul Bahlueţului înprotiva Räper Galbene, ce 
este în ccea parte, din sus de podul Useroaeï, 
si totu pe malu păn în gura Bahlueţului, și 
drept peste sesü pintr'o movila, . . . . din $esu 
ce este din sus din Silistea Romänestelor, si 
dintr'a cea movila, tot drumul ce merge pintre 
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hotară, pănă la movila mare, unde să sfärseste 
hotarul Romaneștilor, iar hotarul din josu de 
catră nepotu-saü Joan, să începe iarăși din Mo- 
vila Mare, și merge la o piatră ce este între 
drumuri, și de acolo drept, și tae niște pä- 
mănturi, si tot drept pe podișu, și la vale pe 
din josu de izvoara, si de un butăiu, si peste 
paräulü Leahului, la alta piatră, langa niște 
spin. deasupra păraului, si de acolo tot drept, 
și tae iarăși niște capete de pumănturi, și drept 
pe un podiș la altă peatră länga Cätan, și 
earasi de acolo peste valea Căţănului, pe din 
sus de făntăna cea de peatra a lu Chiriac, si 
la deal prin colțul radiului Catänuluï, ce este 
din josü, și de acolo dreptu pe podiș si la 
vale pe din susu de niște bozii, și drept pe 
costișu la o peatra, ce este deasupra Salistioarer, 
unde au fost o vie veche, și drept pe langa 
movila din mijlocu, alaturea cu movila pe din 
josu, și drept la vale peste un drum și la deal, 
si să coboara, iarăși la o peatră, ce este să- 
listea Romanestilor, din josu de craciuma lui 
Ioan, între drumuri, si tot drept peste șesu, 
pintre doua movilitr, din sesu, si peste Bahluiu, 
la altă piatra, supt dealul Holmului, länga he- 
lesteutul lui Andrei Căpitanu, și drept la dealul 
cel mare prin hărtopile Holmuluï, și deasupra 
dealului, și pe podisi la alta peatra de unde 
s'au început hotarul dintiu, atâta tot hotarul 
din josii înprejur, acestor parți de ocină din 
Romanești de la ţinutul Carligăture, pe apa: 
Bahluiului. Pentru aceea si Domniea mea daca 
am vezut marturie de la ace hotarnici, ce s'au 
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numit maï sus, am crezut întru aceea si de 
la Domniea mea am dat, si am întărit, slugei 
noastre lui Vasile Uricariul, pe aceste parti 
de ocină din sati din Romănești, ca sa fie 
uricu cu tot venitul, și cu tot hotarul, precum 
scrim maï susŭ lui, și ficiorilor lu, și nepoți- 
lor lui, stätatorit în veci. 


7220 (1712) Fevruarie 1. 
(L: P.) 
Necular Costin vel Logofăt. 
Acsinte Uricarit. 
Fiind întocmaı cu celù adevărat, am încre- 
dintatü. 


1815 Augustü 28, 
Ioan Téutul Ban. 


Acest document se află în stăpănirea mea. 
Th. C. 


MĂRTURIE HOTARNICĂ. 


Facem ştire cu această mărturie hotarnica 
că din luminată poronca Prea Inältatului Dom- 
nulu: nostru Măria Sa Alexandru Ioan Mavro- 
cordat Voevod, fiind rănduitii cu dumnealui 
Lupul Balș biv vel Sărdar, i cu dumnealui 
Gheorghie Costandachi biv vel Stolnic, isprav- 
nică de ţinutul Tutovii ca să mergim să ale- 
gemii și să hotărămu niște părți de moșiu a 
sfintei monastiri Floreștilor, care le are cum- 
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paräturä si danie, și alte părți de moșii ce are 
baștină și cumpărătun cu zapise, sfințiea sa 
părintele Antoni Cozma egumen la acest ţinut 
a Tutova, pe apa Racovi, din Ivänesti, i din 
Stoinesti, i din Brostem si din poiana Chilie: 
ce este întrun hotaru cu Ivänestu, dupa jaloba 
ce au dat catra Măria Sa Voda, parintele An- 
toni egumenul sfinte, manastiri Florestilor cum 
ca are aceste parti de moșie bastina si cum- 
părătun, cum și sfanta mănăstire arc earast 
cumpărături şi danii. După luminată poronca 
Prea fnälfatului Domn mergând la numitele 
moșii înpreuna cu Pavel Docan, i cu Gheor- 
ghie Talpis, mazih de tinutulu Tutovei, fiind 
randuiți vechih dinspre partea dumilorsale 
bocıilor ispravnica, am strănsu pe top räzagil 
acestor moşii şi alți înprejurași anume: loniţa 
Husanu mazil şi razäs, i lorest Husanu mo- 
nah, i Gavril sin Cazamioai, i Gheorghie sin 
Tonifa Hușanu, i Grigorie zet Husanu, i An- 
tohi Lungu, i Ionița Mustaretr, i Stefan Mus- 
tati, i Ichim Stratul, i Costandin Ichim, i Diea- 
conu Ioniță, i Luca Iacob, i Vasile Cojocarit, 
i Dieaconu Ichim din Toporastr, i Iftimi Moşie- 
multa, i Gavril frate lui din Stangaa, i Ta- 
nasa Doros ot Albești din ţinutul Vasluiului, 
i Uasiean Matani, i Miron Leurda, i Simion 
Leurda, i Vasili Văjiean, i Nistor Doros, i Cos- 
tandin Ciohodar biv vătav za copii razesi de 
Broşteni de josu, i Pascal Strezac, i Costin 
Strezăc, i Costandi Tiron, i Iordachi Sion, i 
Miha Vătaf top razei de Brostem, i de Co- 
şaştı, și așa fiind fața cu toții adunați la un 
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loc înpreuna cu părintele Antoni Cozma egu- 
men, i parintele Atanasi proin egumen, amu 
facut funii de 20 stanjini, si stanjinul de 8 
palme gospod, și înta amu merst la mosica 
Broșteni. de sus, în capul moșii din sus, la o 
piatră hotar vechiu ce disparte Broșteni. de 
Cosasti, și de acolo am început a măsura în 
josu lungul moșie: pănă în hotarul Brostenilor 
de josü, pana într'o peatră iarasi hotar vechiu 
ce disparte Broșteni. de sus, de Broșteni de 
josu, și s'aă gasit toata mosica Brostenii de sus 
81 pământun, 8 stănjen, 4 palme, și lungul 
pamântului de 200 stanjim, iaru latulă de 20 
stanjini, și întrebandu pe räzasi în cati bätrani 
se înparte aceste moşii, e1 ne-au aratat cumu 
că înbla în 7 baträm, ficiorii lui Nistor, a- 
nume Ştefana i Chirieac calugarul, i Chiieac 
Naciul,i Necula de Tulesti, i Costandin mosul 
Ancuţii, i Vasile Doros, i Mărica Ghindaroac, 
și inpartindu-se pe acești T batran, sa vine de 
un batranu căte 11 pamânturi, 12 stanjini, si 
5 palme, și întăiù scoțindu-să 11 pamântun, 
12 stanjini, 5 palme, ună batranu întregu a 
Necula de Tulesti, bastina parintelui Antoni 
Cozma egumenu ce o inparte în doua cu An- 
tohi Lungu; și sau dat aceste pământun în 
capul moşiei din josu, și osabit s'aï mai scos 
din 2 batrăm și o a treia parte din partile 
Ilușanilor 3 pamântun, 7 stanj., 7 palme par- 
tea lu Vasili Hușanu ce o are cumpäratura 
parintele Antoni cu zapisa, şi sat scosti 9 pa- 
mênturi, T palme partea lu Tanasa Doros, ce 
are 2 parți cumpäraturi de la Anita și Arhirie, 
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din bätränu lu Vasile Doros, și a triea parte, 
din a triea parte bastina lui tot din bätränu 
lui Vasile Doros, și sau mai scosu 2 pămân- 
tun, 11 stănjini, 3 palme partea lui Iftimi 
Mosiemulta și a lu loan ficiorul Sandi din 
batranu Märicäi Ghindaroai și uni pământ 5 
stanjini, 6 palme, 4 parmace, partea lu Nis- 
tor, a treia parte, din a treia parte din bätränu 
lu Vasile Doroș si aceste părți s'aii stălpit tot 
la unu loc cu a părintelui Antoni egumenu, 
unde s'aii pusu peatră hotar în costisä din dea- 
lul drumulu din spre rasaritu și din susu de 
moară, și sau facut și bour întrun stejar în 
marginea, codrulu, în dreptul hotarulu dinspre 
Ilărsova, si s'au dat 5 pumântuni, 16 stänjini, 
2 palme, 4 parmace, pol batränü baștina lur 
Ichim Strat cu neamulu lu, din bätränu lu 
Chirieac Naciul, și sau stalpit cu peaträ ho- 
tar, si sali mai dat 5 pământun, 16 stanjini, 
2 palme, 4 parmace pol batran, bastina lui 
Ioan Naciul cu neamul lui, tot din bätränu lui 
Chiriac Naciul și s'a stălpit cu peatra hotar, 
și sau mai datu 3 pământuri, 17 stanjinu, 4 
palme, 2 parmace, popeï lu. Necula ce are 
bastina a treia parte din batränu Ștefanii, si 
sau pus peatră hotar, și sau dat un pământ 
5 stănjini, 6 palme, 4 parmace Lucäi Iacob, 
baștina luı a treia parte, din a treia parte din 
batränu lui Vasile Doroș, și s'aii pus peatră 
hotar, si s’aë dat 24 pământuri, 15 stanjimi, 6 
palme, 4 parmace Husanilor, doi bätranr a- 
nume Chirieac călugărul ce'l aŭ danie cu za- 
pisu, i Costandin mosu Ancuţii cumpăratură, 
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și o a treia parte bastina lor din batranu Ște- 
fanii moașa lor, i cu un pământ 5 stanjini, 6 
palme, 4 parmace daniea lui Iorest Hușanu 
monah, ce o are dela Tofana sora lu Vasile 
Mosiemulta, a treia parte, din a treia parte tot 
din bätränu Măricău Ghindaroai, însă fără par- 
tea lui Vasilică Ilușanu, ce este vänduta pă- 
rintelui Antoni egumenu, si s'au stălpit iaraşi 
cu peatră hotar, și sau mai dat 3 pământuri, 
17 stănjinu, 4 palme, 2 parmace, lu Miron 
Leurdä eu neamulu lu. bastina, a treia parte 
din batranu Stefanii moașa lor, si sau pusu 
peatra hotar, si s'au dat 7 pamêntun, 15 stan- 
Jin, 4 parmace lu Gavril și Nistor frați, 2 
părți dintrună bätranü, din batränu Marica 
(Ghindaroai, adecă o parte ce au danie cu za- 
pis de la Mariuta Frunzoai, si o parte bastina 
lor, și Sau încheiet totu hotarul Brostenilor. 

Mersam și la moșia $Stoinestii inpreuna cu 
toți razäsil si am masurat tot cu accastă funie: 
şi întai am început a masura din capul mo- 
sie din sus dintr'o peatra hotar vechi, ce dis- 
parte Stoinestis de Cosasti, pe muchea dealului 
în josu päna în paräu Cosastilor, unde sa în- 
preuna cu Racova, și sau gasit 30 paménturi, 
din care scotindu-se 1 pământuri, silestea Stoi- 
neștii, au ramas de camp 23 pământuri, si în- 
partindu-sä iarăși pe T bătrani ficiori lui Nis- 
tor de mar sus aràtati, s'au venit de un batran 
cate 3 pumânturi, 5 stanjim, 5 palme, 4 par- 
mace, și sau pus o peatra hotar, din deal de 
un tintirim vechiu, unde sau dispürtit silistea 
de cămpu, și din peatra în sus s'au dat 3 pămân- 
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turi, 5 stanjini, 5 palme, 4 parmace, bastina 
părintelu. Anton egumenu ce o înparte în 2 
cu Antohi Lungu, osâbit sai mai scos 19 stan- 
jim, 1 palmă, 2 parmace partea lu Vasilica 
Ilușanu din Dértite Husanilor, ce le are cum- 
părătură părintele Antoni egumenu, și iarăși 
sai mai scos 14 stanjimi, 4 palme, 6 parmace, 
partea lui Iftimi Mosiemulta, şi a lu. loan 
ficioru Sanda, 2 părți din a triea parte din 
batranu Maricar Ghindăroai și 7 stanjinu, 2 
palme, 3 parmace, partea lui Nistor, a treia 
parte, din a triea parte din bătrănu lu Vasile 
Dorog, şi aceste părți s'aii stalpit cu o peatra 
hotar tot la un loc cu a egumenului, și sau 
dat 7 stanjini, 2 palme, 3 parmace Luciu lu. 
Iacob, a treia parte, din a treia parte din ba- 
tranu lu. Vasile Doroș, și s'au stălpit cu pea- 
tra hotar, și saŭ dat un pamânt 12 stanjim, 
6 palme, 4 parmace lu Ichim Stratul cu nea- 
murile lu, pol batrăn din batrănu lu Chiriac 
Naciul cel aŭ baştina și s'au stălpit cu peatra 
hotar, și sai mai dat un pămant, 12 stanjim, 
6 palme, 4 palmace, lui loan Naciul cu nea- 
mul lu, pol batrănu baștina tot din Lutranu 
lu. Chirieac Naciul, și sau ma dat un pa- 
mânt, un stănjin, 1 palme, 2 parmace popa 
hu Neculai, a treia parte din bătranu Stefanu, 
și s'a stălpit cu peatra hotar, si s'au dat 2 
pamântuni 3 stanjini, T palme, 4 parmace, lui 
Gavril și Nistor frați, doua părți dintr'un bá- 
tràn din bătrănu Măricai Ghindăroai, adecă 
o parte ce aŭ danie de la Märiuta Frunzoai 
cu zapis si o parte baștina lor, și sau stălpit 
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cu peatră hotar, și sau dat 2 pamântun, 11 
stănjini, 7 parmace lu Tanasä Doroș, ce ara 
2 parti cumparătura cu zapise de la Anita 
şi Arhirie din batranu lu Vasile Doros, și a 
treia parte, din a treia parte baștina lui totu 
din batränu lu: Vasile Doroș și sat stalpitu 
cu peatra hotar, și sau dat un pamêntu, un 
stanjin, 7 palme, 2 parmace, lui Miron Leurda 
cu neamul lu, bastina lor a treia parte din 
batranu Stefani, și sau stalpit cu peatra ho- 
tar, și sau dat 6 pamênturi, 19 stănjini, 3 
palme, 3 parmace Ilușanilor, 2 bätran: anume: 
Chirieac calugärul ce'l au danie cu zapis si 
unu batranu cel aŭ cumparătura de la Cos- 
tandi mosul Ancuţii, și o a treia parte bastina 
lor din bätranu Stefanii moasa lor, însă cu 
T stanjim, 2 palme, 3 parmace daniea lu: lorest 
Hușanu monah, ce o are de la Tofana sora 
lui Vasile Mosiemultä, a treia parte, din a treia 
parte din batrănu Marica Ghindaroai, fara 
partea lu Vasile Husanu ce este văndută la 
parintele Antoni egumenu, și sau stălpitu cu 
o peatra hotaru. 

lar silistea Stoineștii sau stalpit 2 pămân- 
tur, 12 stänjini, 4 palme, 3 parmace părinte- 
lu Antoni egumenu, însa un pamânt, bätranu 
Neculi: de Tuleșta și 12 stanj., 11 parmace cum- 
părătura de la Tanasä Doros, ce au avuto si 
Tănasă Doros cumparätura de la Arhirie și 
Anita; iar partea lui Tanasă ce are în siliștea 
de baștinu, a treia parte, din a treia parte din 
bătrănu lu Vasile Doros aŭ rămas nevânduta, 
și 5 stanjinu, 6 palme partea lui Vasilică Hu- 
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șanu Cum și 4 stanjini, 4 palme, partea lu 
lftimi şi a lu loan ficiorul Sandii, din bätränu 
Maricä Ghindăroai, și 2 stănjini, 2 palme, 
partea lui Nistor totu din bătrănu lu! Vasile 
Doros, 6 stänjini, 5 palme, 3 parmace, partea 
lui Miron Leurdä din bätranu Stefanu, care 
aceste părți de siliste toate au esit în vănzare 
părintelui Antoni și s'au stalpit cu peatră ho- 
tar. Iar părţile celora-lali răzäşı au rămasu 
sași stăpaniască fiește-care partea lu, şi s'au 
încheiet tot hotaru moșia Stoinestir. 

Mersam și la moșiea Ivăneştii şi întăiu am 
pus o peatra, hotar din deal și din jos de casa 
Iu loniţa Iușanu, unde disparte campu de 
siliște, si dintr'acea peatra am început a ma- 
sura campu Ivăneștilor, tot cu măsura de mai 
sus aratata în jos, pănă în părăul manastirea 
Huşenilor și s'au gasit 43 pamânturi însa o cu- 
rătura ce are Ioniţă Husanu făcută din codru, 
n'au întrat în masuratoarea campulu și au ra- 
mas tot supt stapanirea lu, şi înparțindu-să 
parte de campu, iarăși pe 7 batrani ficiorin 
lua Nistor de mai sus aratafi, sa vine de un 
bätran cate 6 pământuri, 2 stanjiu, 7 palme, 
si din marginea paräului manăstirei. în susu 
sau dat T pamênturı, 16 stanjim, 6 palme, 
2 parmace, lu lorest Ilușanu monah, însa 5 
pamântun, 7 stanjinu, 2 palme, 2 parmacc ba- 
stina lu în jumătate din părțile Ilușenilor. i cu 
nn pamânt, 15 stănjini, 7 palme, partea Caza- 
miroai sor lui Vasilica Ilușanu, și 13 stan- 
jinu 5 palme daniea lui lorest de la Tofana 
sor lui Vasile Mosiemultä, și s'au stalpit cu 
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peatră hotar, și sai mai dat 9 pământuri, 19 
stănjini, 5 palme părintelui Antoni egumenu, 
însă 6 pământuri, 2 stänjim, 7 palme un bă- 
trăn baștina Necule: de Tulesti, un pământu, 
15 stanjini, 1 palme, partea lu Vasilică Ilu- 
sanu, un pământ, 1 stănjini, 2 palme, partea 
Im ]ftimi Moșiemultă i a lu loan ficicrulu 
Sandi, 2 părți din a treia parte, din bätranu 
Mărică: Ghindăroai, și 13 stänjim, 5 palme, 
partea lui Nistor, a triea parte, din a triea 
parte din bătranu lu Vasilică Doros și sat 
stalpit cu peatra hotar aceste părți la un loc, 
şı 8'au dat 2 pământuri, 1 palme, 4 parmace, 
baștina pope: lui Neculai a treia parte din 
batranu Stefani, și sai stälpit cu peatră hotar, 
și Sau dat 13 stănjin, 5 palme Lucäi luă Ia- 
cob, a treia parte, din a treia parte din batranu 
lu. Vasile Doroș, și s'au stalpit cu peatr# ho- 
tar, și s'au mai dat 2 pamênturi, T palme, 4 
parmace lui Miron Leurda eu neamul lu, ba- 
stina din bătranu Ştefani a treia parte si s'au 
stalpit cu peatră hotar, și sau ma dat 4 pă- 
mantun, ună stănjin, 7 palme lu Gavril și 
Nistor frati, două părți dintr'un bătrăn, din 
batrânu Marica Ghindaroai, adecă o parte ce 
o au danie de la Mariuta Frunzoai, și o parte 
bastina lor și s'au stälpit cu peatră hotar, si 
sau mai dat 4 pământuri, 15 stănjini, 4 palme 
hu Tanasä Doroș ce are 2 păr. cumpărătură 
de la Anita si Arhirie, din bătrănu lu Vasile 
Doroș, și a treia parte, din a treia parte ba- 
stina lui tot din batränu lui Vasile Doroș, si 
sau stalpit cu peatră hotar. Sai mai dat 3 
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pamânturi, un stänjin, 3 palme, 4 parmace pol 
bătranulu Ichim Stratul cu neamul lu, ba- 
știna lor din bătranu lu Chirieac Naciul, și 
sat stălpit cu peatră hotar, 3 pumânturi, un 
stanjin, 3 paime, + parmace s'au dat Iu Ioan 
Naciul cu neamul lu pol batran, baștină din 
bătranu lu Chirieac Naciul, și sau stälpit cu 
peatră hotar, 5 pământun, T stanjini, 2 palme, 
2 parmace, partea lui Ioniță Ilușanu din bătrănii 
loru ce'i aŭ baștină și cumparaturi şi danie, 
fără partea ce s'au scosu Iu lorest Husanu, i 
a Cazamiroai în capul moșie din josu, dupa 
cum mai susii arata, și fara partea lu Vasilică 
Husanu, cei văndută pärintelui Antoni. 
Măsurandu-se si silistea Jvanesti, din pa- 
raul Ivanestilor de jos, ce este hotar moșiei 
monastire. Florești: în susu, pana în hotaru De- 
jugaţilor, făcăndu-se marginile totu o potriva 
aŭ eşit, 16 funii, care înpartindu-se tot pe a- 
ceste neamuri ficiorii lui Nistor, să vine de 
un bätran căte 2 funii, 5 stănjini, 5 palme, 
5 parmace, si din parăul Ivaneștii în sus s'au 
dat 3 funii, 7 palme, 5 parmace, unu batrăn 
întregu partea lu Ichim Stratu și a lu. Ioan 
Naciul cu neamurile lor, ce tragu de pe Chi- 
rieac Naciul şi o a treia parte, partea popa 
lu Necula din bàtränu Stefani, care au cu- 
prinsu pănă în părăul Ivanestilor de susu, și 
din păraii la deal saù dat 4 funii, 13 stănjini, 
2 palme Hușenilor, fără partea lu. Vasilică, 
Ilușanu, ce. văndută egumenului și fară 5 stăn- 
jin, 5 palme daniea lu lorest Huşanu de la 
Tofana sor lu Vasile Moșiemultă, care danie 
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au rămas în părţile razesilor celor ne înpar- 
țin si acolo sau pusi peatră hotar, și din 
peatra sau ma dat 2 funii, 8 stanjina, 2 palme, 
4 parmace parintelu Antoni, pol, bäträn din 
batranu Neculi de 'Lulești cu partea lu Va- 
silica Iluşanu și a lui Nistor, fără partea lui 
Antohi Lungu, ce sau stalpit osăbit de egu- 
menu, 17 stanjini, din hotarul egumenulu în 
sus, iar 5 stanjini, 6 palme pâna la înplinirea, 
a jumatate de butrăn a lu Antohi Lungu, iau 
dat egumenului schimbu din partea sfintieï 
sale de pin alte hotare, și sau încheiet tot 
hotarul Ivaneștilor. 

Mersam și la poeana Chilie: înpreună cu 
topi razasii și masurăndu-se tot cu aceasta funie, 
începandu-se cu masura din hotarul Broşteni- 
lor de jos în sus, pe drum pe mijlocul poenu, 
pana în hotarul Ivanestilor de jos, ce sänt a 
monastirei Florești și 3aŭ gasit 18 pamênturi, 
și inpartindu-se iaraşi pe acești 7 batrăni fi- 
ciori a lu Nistor de mai sus arătaţi, să vine 
de un batran cate 2 pamânturi, 11 stänjim, 3 
palme, și s’aü dat parintelm Antoni egumenu- 
lu, 4 pamântun, 3 stănjini, 3 palme, 7 par- 
mace, bastina Cozmulestilor cu Antohi Lungu, 
i partea lu Vasilică Ilușanu, i cu partea lui 
Iftimi Mosiemulta, i cu partea lui Nistor care 
s'au stalpit toate la un loc cu o peatră hotar, 
fiind cuniparatura egumenului, și sai datu 1 
funie, 19 stănjinı, 5 parmace lui Tănasă Doroș, 
partile ce le are cumpărătura de la Anita și 
Arhirie, și baștina lui a treia parte, din a treia 
parte din bătrănu lu Vasili Doroș, și s'au stälpit 
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cu peatră hotar. Si sau mai dat un pământ 
5 stanjini, 5 palme, 4 parmace lu Ioan Na- 
ciul baștina lor, pol bătrăn din bătrănu lui 
Chirieac Naciul, si s'au stălpit cu o peatra ho- 
tar, și sai mai dat un pämêntü 5 stănjim 5 
palme, 4 parmace lu Ichim Strat cu neamul 
lu: pol bătrănu din bätranu lu Chiricac Naciul 
și s'au stälpit cu peatra hotar, și sait mai dat 
un pământ, 14 stanjinı, 2 palme, lu Gavril 
si Nistor frap, 2 parti dintr'un batrăn din ba- 
trănu Măricăi Ghindaroai, adecă o parte ce au 
danie de la Măriuţa Frunzoai și o parte ba- 
ştina lor și s'a stălpit cu peatră hotar, și sau 
mai dat 17 stanjin, 1 palmă lui Miron Leurda 
cu neamul lu, a treia parte din bätranu Ște- 
fanii şi sai stalpit cu peatra hotar, și sau 
maï dat 17 stänjini, 1 palmă popa lui Necula, 
a treia parte din batranu Ștefanii baștina si 
sat mai dat 5 stănjini, 5 palme, 5 parmace 
Luca lui Iacob, a treia parte, din a treia parte 
din batrănu lu Vasile rii și s'au făcut şi 
bouru într'un stejar în mijlocul Buhnir, şi sau 
dat 5 pământuri, 10 stanjini, 4 palme, 5 par- 
mace Husenilor, bastina, danie și cumparatura, 
ce aŭ doi batrăni, și a trica parte, cumu mai 
susü s'au aratat făra partea Im Vasilica Hu- 
sanu, ce este vänduta egumenulu, și așa sau 
încheiet și sau înparţit toate hotarăle acestor 
moșii dupa cum mai sus s'au aratat. 

Osăbit ne-ai mai arătat sfintiea sa parintele 
Antoni egumenu, unu zapisu de danie de la 
Stefan Gäluseä mazil, din leat 1770 Septemvrie 
26, cum ca șau dat danie toata partea sa de 
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moșie si a doi fraţi a lui, anume Vasile i Lupul, 
cîtă li să va alege din hotarul Broșteni. úe 
jos, și măsurăndu-se tot hotarul moșier Broste- 
nilor de josu amăndouă marginile și amandouă 
capetele și scotindu-se cât să vine partea lu 
Stefan Gälusca si a fraților lui Vasile Lupul, 
după spita neamului lor, ce arata în zapis de 
danie; s'au venit 34 stanjini, din zare în zare 
peste apa Racova în curmeziș din care s'au 
luat 30 stänjim, din capul moșiei Brosteni de 
jos, si sau lipit längä Broșteni de sus, länga 
partea părintelui Antoni egumenu, și s'aŭ stal- 
pit cu două petre hotara, una dinspre răsărit 
şi una dinspre apus peste apa Racovei, iar 
codru acestor mosii atât dinspre răsărit, cât 
și dinspre apus, au ramas să stăpăniască fieste 
care după cât i saù venit partea din cämpü 
să stăpuniască si în codru, cum și codrul din 
fundu Ivaneștilor unde este schitul Husenilor, 
aŭ rămas săse stapăniasca iarăși de toți răzașii 
după părțile ce au în cămpi, iar o poiană din 
fundu Ivänestilor dintr'un podeţi ce este pin- 
tre părăul mănăstire. Huşenilor, fiind că si lur 
dinainte acea poiana aŭ fosti dată schitului, 
acum iarăși de cutră toți răzășii si de caträ 
parintele egumenu. S'aii socotit să rămăe tot 
la stăpaniea schitului, și fiind această hotără- 
tură cu primirea tuturor răzășilor și a părin- 
telu. Antoni egumenu, și după hotărătura ce am 
facut, am dat și no. această mărturie hotarnică 
întru care ne-am iscălit, 1786 Fevruar 15. 

Gavril Vornic de Poartă. 

Pavël Docan mazil hotarnic, Gheorghie Talpis hotarnic, 
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@ Eù Anton Lungu răzčş de Ivänesti, Tù Disaconu 
I him răzăș ot Toporesri, Eŭ Căsian Mă'ane räzas, Eu 
Tanasä Doroş räzäs, Iorest Monah Huganu răzăş, Ga- 
vril Cazamir răzăș, Gheorghie sin Ioniţă Huganu răzăș, 
Gheorghe Ioniţă Hușanu răzăş, Grigorie Zet Iluşanu 
räzäs, @ Eŭ Miron Leordä răzăş, @ Mihalachi Leurdä 
rüzäs, 9 Vasile Väjianu rezäs, @ Eu Ioniță Tudu- 
rase răzăș, @ Ei Ioniţă Leordä răzăș, O Eu Simion 
Leordä räzäs, @ Eu Dumitru Leordă ruzăș, Ioniță . . . 
răzăş, @ Eŭ Luca Iacob răzăş, Vasile sin Cojocariii 
răzăș, Vasile sin Nacul räzäs, Anton Cosma lgumen, 
Tăzăș. 


Cartea aceasta de hotărnicie cuprinde şi palma dom- 
niascä din 16 pătraţi de plumbi. 
Originalul se află în proprietatra mea. 
Th. C. 


Carte de Judecată. 


La divan înaintea noastră, față s'au judecat 
Domnul paharnic Alexandru Stamate vechil, 
fiind din partea manastire. Runcul, cc este mi- 
tocu sfinte. Mitropolii, aşijderea și din partea 
casei savărșitulu din vicata loan Buta Stolnic 
si Sarban Buhuescul, cu Ioan Ciumașul, (care 
Suu arătat și vechil, unor Toader Craciun, i 
Stefan Constantin, i Costantin Donia și altor 
ai lor), însă jalbele și cererile fiind pe de o 
parte dinspre numita mänastire, i casa pome- 
nitulu Stolnic Bută, și numitulu Särban, ca să 
li se întregiască părțile ce li se cuvin, sa aibă 
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în trupul moșie Tutcann din ținutulii Neam- 
tulu, și în alte locuri unite la trupul, si în 
părțile ace moșii, si să li se înplinească, ve- 
niturile ce iar fi rapit numitul Ciomas, cu a 
sei, de pe o parte de loc, din partea de sus, acel 
moșii numite 'Țuţcanii, cum și alte păgubiri 
pricinuite în protiva hotărarilor, judecăților, 
urmate la divan în anul 1814 Fevruarie... și 
mai în urmă, și pe de altă parte jalba şi ce- 
rirea numitulu loan Ciomnşul cu a sei, făcând 
ca sa rămăe și e1 nesträmutafi mosinasi în acea 
moșie pe o parte de loc în jumatatea de sus 
a moșiei Jutcann, și să li se scoată scrisorile 
oprite în judecatile urmate, care înpreună cu 
alte înscrise dovezi ce ar fi ma găsit, să se 
cerceteza de iznoavă la divan, căcı acele ur- 
mate judecați pe dănși iar fi înstrambätatitu 
fără dreptate, în acărora însamnare pricina fa- 
căndu-se deosăbit înscris, perilips, de pe toate 
scrisorile, înfatosate despre toate partile în- 
samnate, si în cate-va rândun la divan de cătră 
noi, cercctändu-se, cu amaruntul toate scriso- 
rile și răspunsurile despre toate părţile vede- 
rat saŭ cunoscut că numitul loan Ciomașul, 
cu a să, wau nicu o dreptate la cererile lor, 
de a rämanca mosinasi, pe vre-o parte de ra- 
zașie într'acele numite moșii, pre larg adeve- 
rindu-ne că parinţii lor și e. au fost desavăr- 
sit acolisitori de razășiea ce au pretenderisit 
acolo, cum însămnatul înscris perilips adive- 
rindu-se cu a noastre iscălitun sau alăturat 
aici, și arătăm și aicea în josu, adecä : 

1. Că din ispisoacele însemnate în perilips, 
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de la No. 1 pănă supt No. 4, se înţălege cui 
S'aii întărit şi s'au rășchirat acele moșii și mai 
ales, după cuprinderea ispisocului, însemnat 
supt No. 3, din 7036 de la Domnul Petru VV, 
ce ce au avut părți de baștină în moșia Tut- 
canir, aŭ avut și în mosiea Broștenii, dar nu- 
mitul loan Ciomașul cu ai sei, aŭ părinţi, i 
moșii și strămoșii lor, în moșiea Broșteni: fiind 
acolo megiesitä și unită, la înparțala cu Tutca- 
ni waŭ avut, vre o înpărtașire de baștină 
strămoșască cu neamurile ce s'au sculat, pănă 
acum, spre a fi moșinași în moșiea Tuÿcanir. 

2, Că din zapisul din 7116, și ispisocul în- 
tăritor din 7117, de la Domnul Costantin Mo- 
vilă Voevod, însămnate în perilips, supt No. 
5, să dovideste că Marcu și Păntea au cum- 
päratü o parte de moșie în Țuţeam fără 
să se pomenească că aŭ avut, pe Oprea frate 
sau cumparătoriă înpreună cu dănși, și în 
urmă a cumpărături. lor, acelor Marcu și Pän- 
tea de la aa lor urmași curgător clironomi 
unis fn, alții nepoț, si alţi stränepoti lor, 
prin vănzările lor însămnate în acelea zapise, 
aŭ trecut la sineș. cămărașul și de la neamu- 
rile lu Sänil, au trecut afierosire de vec la 
monastirea Runcul, cum să dovidește din seri- 
soarea însemnată în perilipsu supt No. 8; din 
1226, Mart 31, de la Patrascu Isäcescul Medel- 
nicer, și sotiea sa Alecsandra, si din scrisoarea 
însemnată iarăși în perilipsü supt No. 5, din 
1243 Fevruarie 14, de la Parascheva femeia 
Slugeriului Danolachi fără să se pomenească 
cătă parte aŭ cumpărat Marcu și Păntea, si de 
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aŭ mai rămas cevași necuprins în vänzärile 
de la urmașii lor cătră Sinel, sau în afierosirele 
catră monastire. 

3.  Păxile monastirei Runcul, cuprinse în 
scrisorile însemnate în perilipsu, de la No. 
5, pănu supt No. 8, i asemenea cărţile cu- 
prinse în scrisorile însemnate în perilipsu de 
la No. 9, pănă supt No. 11, ce le cere casa 
pomenitului Stolnic Joan Buta cu numitul Şer- 
ban, așișderea și partile cuprinse în scrisorile 
însămnate în perilipsu, de la No. 12, pănă supt 
No. 16, înpreuna cu partile bătranulu Hasan 
ce le cere numitul Șărban, nu se pot prihäni, 
și trebue suși traga numita mănăstire Runcul, 

i casa pomenitulu Stolnic Ioan Buta și numi- 
tul Sarban Buhuescul, (eu a. sar) părțile ce li 
se cuvin, dupa cuprinderile acelor însemnate 
scrisori. 

4. Din scrisorile însemnate în perilipsu de 
la No. 17 păna supt numărul 19 vederat si 
fără îndoeala sa cunoaște ca Nechita Tutcanu 
cu ai săi, numa prin zisuri să acolisia de par- 
tile manästirer Runcul, vrănd să se faca moși- 
nași în Țuteanı, și ca în anul 7249 Ma... cum 
în perilipsi s'au însemnat, supt No. 18; po- 
menitul Iordache Roseti vornic, au urmat ho- 
taratura la mosiea 'Țuţcanii, și dupa răvașul 
din lunie în 24, făra veleat, să dovedeşte că 
mai în urmă, şi Jieniceriul Mihalachi cu Pa- 
harnicul Șarban, iarași au urmat hotaratura, 
la acea moșie Tutcani, de la care hotäraturà 
dacă și acer lutcänesta sati curgatori din Oprea 
s'ar fi aflat că au vre-o parte în acea moșie 
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Puţeanii li sar fi dat vre-o înscris adiverintä 
care ar fi arătat'o bătrăniilor, sati acestiea la 
judecätile urmate. 

5. Cartea din 7263 Fevruarie 18, de la 
Domnul Matei Ghica, însemnată în perilipst 
la No. 20, dovidește că aŭ urmat pîră, asupra, 
babii Sanda și a neamului eï, pentru acolisi- 
rea ce-ar fi vrut să facă zicînd că aŭ cum- 
parătură în moșiea sa [uţeanii făra să arăte 
Zapise. 

6. In anul 7263 Iunie... cum în perilips 
s'aŭ însămnat la No. 21; răposatul Vasilie Bu- 
hăescu, fiind medelnicer aŭ urmat hotărătură 
la moșiea 'Ţuţcanii și DBroștenii, când iarăși 
Tutcänestii care sali numit curgători din Oprea 
s'ar fi aflat, că aŭ vre-o parte în moșiea Tut- 
cani li s'ar fi dat vre-o înscris adeverinţă. 

T. Că după cuprinderea ţidula din 1266 
Aprilie 27, de la Domnul Scarlat Grigorie Ghica 
Voevod, însemnat în perilipsu, la No. 22; vi- 
derat sa dovidește că baba Sanda cu nepoţii 
ci încă atuncea satu dovedit acolisitoare în 
cercetările si judecatile ce au urmat, la repos. 
boem Iordachi Balș Vornic, i Sandul Sturza 
și Radul Racoviţă Logofăt. 

8. Dupa înscris mărturie însemnată în pe- 
rilips la No. 23, sa dovidește ca în anul 7270 
Noemvrie 26, la răpos. Ionichie episcopul si 
Vasilie Duhaescul find paharnic, baba Sanda 
s'au arătat, că ar avea înpartășire în partea 
de sus, a moșier J'utcanh si de pe Pantea fra- 
tele strămoșului e. Oprea și un zapis ce aŭ 
aratat Toader N'orocăine aflundusă plastograf, 
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pomeniţii episcopul cu paharnicul Buhäescul, 
ati îndreptăţit pe acea babă Sanda, ca să stă- 
păniască moșiea partea Oprii. Dar din ce bă- 
trăn și a cătă parte mai însămnat. Şi scriso- 
rile monastirei Runcul nu le-ai văzut în acea 
cercetare, “mat alesii cele însămnate în urmă 
supt No. 2, și în perilips supt No. 5, căci di 
le-ar fi văzut le-ar fi însemnat cuprinderile în 
acea mărturie, si di le-ar fi socotit rele, le-ar 
fi anerisit, iar di le-ar fi socotit bune nu putea 
îndreptăți pe acea babă sait pe neamurile că, 
a trage vre-o parte de pe Păntea, cum nică de 
pe Oprea, care nu să află pomenit în alte scri- 
soră mai vechı de moșinași. 

9. In mărturia de la judecata însemnată în 
perilips, la No. 24, din 1774 Fevruarie 26, 
ce au făcut judeţul bisăricesc, iarăşi nu să po- 
menește că sar fi văzut, scrisorile mănăstirei 
Runcul, si a tuturor räzäsilor moșinași în Fut- 
cani, si jăluirea urmaşilor babei Sanda au fost 
numai pentru 8 pământuri și 8 pași, iară pen- 
tru mai mult pământ, și ispisocul însemnat, 
în perilips la No. 10, din 7142, Mai în 10; 
de la Domnul Vasilie Voevod, acel judetü cu 
greșală laŭ prepus ne adevărat, numa după 
pretenția acclorü jaluitorï, și după arătarea, 
ce au facut, un Vasilie Plosnitä, și pentru că 
de la acel ispisoc, aŭ lipsit pecetea, slăbindu- 
se de vechime magma (?) ce aii fost, supt dänsa 
si Pau văzut fără pecete și fără iscălitură dom- 
nească, căci de la cele mai multe ispisoace, din 
acea vreme și mai vechi și mai nouă, prin 
aseminea întumplare sati vazut că au lipsiti 
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pecetile și sănt fără iscălitură domnească, dară 
îndestul că ispisocul însemnat, s'aii văzut pro- 
tocolit, de Patrașc Basota, ce aŭ fost vel Logo- 
fat, și numaï pentru că aŭ lipsit pecetea și este 
ne iscalit, de pomenitul Domn, nu să poate 
prihäni, osăbit că acea pretenţie ce au făcut 
acea jäluitoare, însemnați la acel judetu, putea, 
să o faca numa curgätorii din Frasina Sandu 
ficiorul ei popa Dragoman, on neamurile ace- 
lora, iara nu alți straini, precum acea acolisi- 
toare aŭ făcut. 

Asijdirea și Divanul prin cartea însamnată 
în perilips la No. 25 din 1774 Fevruar 28, 
catra Anghelutä Agăricı vornic de Poarta, cu 
gresalä aŭ încumnat, că partea de sus din Tut- 
canı, au ramas dreaptă a J'ufcanestilor, în vreme 
ce pretentiea lor, la județul bisăricesc, urmasă 
numar pentru 8 pământuri și 8 pași. 

10. Mărturiile si tidulele însemnate în pe- 
rilips, supt No. 26, din 1774 Iulie 23, de la 
numitul Anghelutä Agüricr Vornic de Poarta, 
de sine sa oboara dupa ce (osăbit că mau în- 
semnat lamurit toate pamênturile de pe acel 
pol sat), să ma dovidește că monastirea Run- 
culu, şi acelor adevurați moșinași, nu le-au 
îndeplinit partile ce li se cuvine, și fără te- 
meiu de învechite scrison, au dat acelor po- 
recliți 'Țuţeanești cu al lor, 84 pumântun de 
campu îrpărțind si salistea pe număr de casa, 
sau bätram, nu numa lucrul ne obicinuit la 
acea moșie, care nu să află mai: în vechile scri- 
sori ce s'au vazut cu sar fi urmat vre-odata 
la acea moșie, în vreme cand la manastirea 
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Runculuï iera un egumen, un Daniil Grec, fără 
cuviincioasa știință de cele urmate din vechiu, 
după cuprinderea scrisorilor care sau înde- 
plinit, după voinţa celor înteresaţi de pământ 
străinu. 

11. Din copiea însumnată în perilips supt 
No. 27, scoasă din condica Divanulm după 
cartea gospod din 1779 Fevruarie 20, cum și 
din alte carți gospod, ce aŭ aratat vechilul 
monastirei Runculuÿ, päna în anul... se do- 
vedeste că egumenul ce au fost la acea mo- 
nastire din vreme, în vreme au cerut îndepli- 
nirea partilor monastirei din moșia Tutcanu, 
ce dupa cuprinderea anaforala catră Prea o 
Sfinţitul Mitropolit însemnatu iarasi supt acel 
numer No. 21, din anul 1813 Mart 28, ne-am 
adeverit cu de la numita monastire Runcul au 
lipsit càte-va scrisori prin întumplur ce au 
urmat, între care scrisori lipsite, să înțălege ar 
fi fostu și mărturia hotarnicä din 7249 de la 
pomenitul Iordachi Roset Vornic, și alte în- 
scrisa lucrari. 

12. După cartea de blăstăm în perilips, la 
No. 28, din 1779 Iulie 25, sax dovideste că 
preutul Vasilie Bulboaca cu neamul sei, aŭ ce- 
rut su se afle adevărul, din care parte a mo- 
șie Tutcaniï, poate fi asijderea și din care bă- 
trăn sau tras. 

13. La judecatile de la divan, însemnate în 
perilips supt No. 29, din anii 1780 Mai 25 și 
1781 Mart 27, unul dintre jaluitori înproti- 
vitori nepotiloru episcopulu Ionichie, au lost și 
lonichie monah sin (fù) numitei baba Sanda, 
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şi prin cu a märuntul cercetare de cătră divan 
s'aii hotărăt să lipsească toți acei jăluitori din 
toată înpărtășirea ce aŭ pretinderisit în moșia 
Puţeanii, mutândusă din pretenţie în pretenţie, 
adecă în anul 1780, numindu-să din Bulboacă 
prin tăgăduirea bătrănului Hasan, cere partea 
lu Hasan, cu numele lui Bulboacă, şi după 
ce partea lui Bulboacă s'aii dovedit vändutä 
și trecută la mănăstirea Runcului, apoi în anul 
1781, aŭ întorsti că eï să trag din Hasan, ia- 
răși, cerănd partea lui Hasan, care în cerce- 
tările urmate pănă atuncea Hasan iera tăgă- 
duit de dănșii că nu’l știi cine aŭ fost, nici 
răzăș în Ţuţeani. 

14. După cum sai însămnat în perilips, 
supt No. 30 din scrisorile însemnate în peri- 
lips, de la divan, din anul 1828, April. . si 
din osăbite cercetări sfärsite la acesti divan, 
prin cărți de judecată din trecuta lună Mart 
23, anul acest următoriii, ne-am adeveritü că 
de la uniea dintre nepoții episcopului Ionichie, 
cele mai multe și temelnice scrisori ce aŭ a- 
vut, aŭ lipsit prin întămplări protivnice ce 
aŭ pätimit. 

15. Cartea de la divan însemnată în perilips, 
la No. 31, din 1797 Mai 4, ce ș'ati dobändit 
pomeniţii Tutcänestÿ, de sine aŭ căzut fiind în- 
temeiată pe hotărătura făcută de numitul An- 
gelutä Agărici, fără a să vede și a să lua în 
bagare de samă toate scrisorile vechi. 

16. In scrisorile însemnate în perilips, de 
la No. 32 pănă la No. 35,se arată învăluirile 
şi cercetările urmate la divan, i la consistoria 
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Sfintei Mitropolii, și iarăși la divan, și la fața 
locului, şi cum prin acele cercetări s'aii dove- 
dit, că episcopul lonichie osäbitü de baștină, 
aŭ avut părți de răscumpărătură si cumpără- 
tură și în partea de sus, a moșiei Tufcaniï, și 
că scrisorile nepoților episcopului cuprinză- 
toare pe acele părți și altele i le-ai prädatü 
niște talhari, cum și însuși lonichie monah, sin 
babii Sanda în cercetările urmate la faţa lo- 
cului, prin mărturisire le-ai adeverit. 

17. Cu spitele de nume însemnate în peri- 
lips, supt No. 36, însă una din anul 1811 A- 
prilie 30, ce sati făcut în cercetările urmate 
la faţa locului după arătarea ce aŭ făcut nu- 
mitul Jonichie monah, cu alți aï săi, cum și 
altă al doilea cam aseminea închipuire despre 
ce aù dati, numitulü loan Ciumașal înaintea, 
noastră saŭ văzut cu totul nepotrivite cătră 
adevăr, ce numai după arătări prin zisuri din 
gură fără nică o dovadă încredințată și în pro- 
tiva scrisorilor vechi, cum și a pretențiilor ce 
aŭ urmat maï înainte, ispitindi a se face pe 
sine curgătorii dintr'un Țuteă și din alte să- 
minții ce să pomenescu, în ispisoacele vechi 
însemnate în perilips, supt No. 1 și 3; pe care 
spitä judecätile urmate naŭ putut pune nică 
un temeit. 

18. Judecata însemnată în perilips la No. 
37 din anul 1811, Septemvrie 20, ce aŭ urmat 
la divan cu toată dreptatea aŭ hotärät ca să și 
tragă monastirea Runcul, toate părțile ce i să 
cuvin, după scrisori si nică o strămbătate sat 
greșală aceiași hotäräre nu s'aii găsit. 
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19. Judecätile însemnate în perilips, supt 
No. 38, prin cercetar: sfărșite de catra divan 
înscrisi în ani 1814 Fevruarie i 1824 De- 
chemvrie 21, si 1827 Mart . ., de iznoava cer- 
cetändu-se de cătră noi cu amaruntul, s'au gasit 
urmată toată dreptatea, si nică o prihănire de 
strambatate sau greșala nu li sau putut afla. 

20. Fiind ca după cumü sai însemnat în 
perilips, supt No. 40, numitul Șerban Buhăes- 
cul prin mezat, au vandrt de vea Dumisale 
boerului Mate. Buhuși biv vel Aga, a patra 
parte din mosiea 'Țuţeanii, cu analogiile cu- 
viincioase din toate locurile unite la trupul, 
și în parţile ace moșii, iaraşi prin cercetari 
s'au aflat, că parţile numitulu vanzatoriu cu- 
prind mai mult, de cat acea a patra parte, si 
dupa cum la faţa loculu numitul Ioan Cioma- 
sul, cu ai sai fără dreptate s'au înprotivit, cătră 
publicatiea ce aŭ urmat iarăși înpotriva a toata 
dreptatea, aŭ urmat catră același mezat, si pre- 
lungirile ce au urmat vânzatorii lui pană acum. 

Deci prin cu amaruntul de iznoava cercetari 
ce s'au facut de catra noi, întamplarile şi pri- 
cinile s'au aflat, cum în urmă sau însemnat 
pre larg, și dupa ce de catra no Bau văzut 
scrisorile însemnate în urmă, si hotärarile ju- 
decatilor ce au urmat, sfarșite prin destule cer- 
cetărı urmate la divan în ani. 1814 Fevruar, 
i 1824 Dechemvrie 21, și 1827 Mart . ., în- 
semnate în urmă supt No. 19, și în perilipsü 
la No. 38, numai putin stănd și noi de iznoava, 
a socoti urmarea dreptatii, nica o strămbatate 
sau greșală nu sai urmat, acelor judecăţa, și 
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hotărări, si întrebăndu-se pe numitul Ioan Cio- 
mașul la ce nu să odihnesc, si pentru ce nu 
s'au supus hotărărilor acelor judecați, și supt 
ce temeii din protivă au stäpanit part de loc 
în 'Ţuţeanu; el au respuns, că e1 să cunosce nä- 
păstuiți, caci judecatile acele urmate cu gre- 
gala iar fi strämbätatit, prepuindü pe neamul 
seu, că mar fi de bagtina razäs, în partea de 
sus, din moșiea 'Țuţcanii, numa: pentru că, cei 
ce aù fost din vechime mosinasi, în acea moşie 
Țuţeania, totu aceia ar fi fost moșinași de ba- 
ştină și în mosiea Broștenia, adecă după cu- 
prinderea ispisoculu însemnat în perilips supt 
No. 3, din 7036 Mart 15, dela Domnul Petru 
Voevod, și cu el cu ai sai au gasit îndestule 
înscrise dovezi, spre îndreptarea lor, adive- 
ritoare ca neamul lor, arti fi fostu de bastina 
moşinași și în moșiea Broștenii, care dovez 
dacă sar fi văzut în judecätile urmate, nar 
fi putut judecata ai cunoaște de acolisitori, și 
zicandu-i să sa arate ce dovezi au aflat, eï aŭ 
aratat 5 scrisori care iaraşi sal însemnat pe 
larg în perilipsul alaturat, de la numărul 43 
pana supt No. 47, cu care adaos înscris, nu- 
mitul loan Uiomasul au vrut sa dea judecății 
a înțălege pe de o parte ca el sar fi trăgand 
dintru o Malina, ce-ar fi fost fata unui Andre 
din Broșteni, care este pomenit, în märturiea 
din 1199 August 24, de la Miron Costantin 
Logofat, (insemnata în perilipsu la No. 44) și 
ca după tidula însemnata în perilips supt No. 
45, din 7270 Noemvrie 28, de la Paharnicul 
Buhaescul, acel Andre: arú fi văndutu numai 
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cumpărătura, iară nu și bastina, ce ar fi avut 
în mosiea Broştenii, și că acea baștină o cere 
el, fiind preastrănepot acei Malină, si pe de 
altă parte că Vasile poreclit Tutcanul, cu fraţii 
săi Marcu și Toader, care sănt pomeniţi în 
mărturiea însemnată de la Miron Costantin 
Logofăt, ar fi fost strănepoţi Oprii si Păntea, 
si dacă acel Vasile cu fraţii săi, nar fi fost 
moșinași în Broșteni, n'ar fi mersi la pome- 
nitul Miron Costantin Logofăt, de va ști înpro- 
tiva numitului Andrei, și că și numitul Andrei, 
și acei Vasile cu fraţii săi, ar fi fost de ba- 
ştină moșinași în Broșteni. 

In partea de sus din bătrănul Toader, unde 
să dovedește și cumpărătura ce aŭ avut, acel 
Andreï sati lepădat, de a nu'l stălpi și stăpă- 
nindu-se de neamurile episcopului Ionichie în 
sumă de 13 pământuri, si că părțile acelorü 
Tutcänesti din Broșteni, sar fi cuprins în acea 
cumpărătură de 13 pământuri, și că dacă acei 
pomeniti Tutcänesti aŭ fostii mosinasi de ba- 
ștină în Broșteni, aseminea trebue să fi fost 
moșinași și în 'Țuţeani, unde nu șat vändutü 
părțile, cătră care însemnate puneri înainte, 
iarăși stănd noi cu toată luarea aminte, a so- 
coti toate cursurile pricinilor însemnate și în- 
cunjurările lor, căt pentru Andrei sai Malina, 
de vor fi și avut, vre-o parte de baştină în 
Broșteni, judecata sat văzut sfărșită prin ana- 
foraoa din 1825 Aprilie 2, însemnată în pe- 
rilipsu, supt No. 39, si hotărărea cuprinsă, în 
acea anafora nu i sat putut găsi nici o prihă- 
nire saii greşală, ce întocmai cum să cuprinde 
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în acea anafora rămăne să dovidească, care 
vor fi curgători din acea Malină și a cătă 
parte de baştină aŭ putut avea acea Malină, 
sati acel Andrei și aşa prin osăbită judecata, 
să'și caute cu numitul Särban. 

Dară acei porecliti Tutcänesti de sine aŭ că- 
zut, a nu avua vre-o räzäsie în Broșteni, căci 
mărturia de la pomenitul Miron Logofat, nu 
să poate lua drept dovadă, că acei ce au mers 
înprotivitori acelui Andrei ar fi fost moșinași 
în Broșteni, ci mai vărtos, spre oborărea lor, 
cănd din însuși acea mărturie de la pomeni- 
tul, să dovedește că ei aŭ mersi ca niște ve- 
chili în locul unui Irimiea, ce prin acolisire 
luasă zăciueală, din pănea lui Andrei, și încă 
acei Tutcänesti adimeniţi dintr'un Toader Pă- 
sat, și însfărșit toți acei prin jurämänt n'ai 
vrut să încredințăză, ci mai ales însuși eï le- 
pădăndu-se sati dovedit acolisători. Osăbit că 
acei 'Ţuţcănești de ar fi fost moșinași, în bă- 
trănul Tudoreï din partea de sus, în Broșteni, 
precum numitul Ciomaș cu al săi zici, apoi 
în moșia Ţuţeanii. 

După ispisocul însemnat în perilips No. 3 
din 7036, de la Domnul Petru Voevod, trebue 
să fi fost, moșinași în partea de jos, unde este 
bătrănul Tudorei iară nu în partea de susü, 
unde urmează pricini însemnate cu dănșii, şi 
așa prin cercetările ce-am făcut si noi numi- 
tului Ciomașii cu ai săi, sai cunoscut desă- 
vărșit acolisători de părți în mosiea Tutcanii, 
atăt din cele mai înainte urmate, cum și din 
înprejurările acelor ce aŭ adus numitul Ioan 
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Ciomasul, în anul 1827, si înaintea noasträ 
care s'au însemnat în perilips, de la No. 43 
pănu supt No. 47, si cercetăndu-se iarăși cu 
pătrundere, nu li s'au putut gasi vreo dovada 
de îndreptarea sa, şi acelor uniți cu dansul, 
ce înca și mai desavärsit durmare pentru dansu, 
cum în destul sau însemnat în urma. 

Si dara întru tot sfarșitul și de la cercetarile 
ce-am facut no pe numiţi. Ioan Ciomasul cu 
aï sai s'au dat rumași, hotarandu-se de iznoava, 
cu desuvarșire, că nica odată cat de putin a- 
mestic de răzășie în numita moșie 'Țuţcanii sa 
nu aiba, pentru care și scrisorile ce au adaos 
în aceste de pe urmă cercetari, fiind pricinui- 
toare de pagubÿ, si cheltueti zadarnice sat o- 
prit la divan, ca să nu mai poata pricinui chi- 
pur. de supărări, indatorindu-se de la judecata 
pe numitulü Joan Ciomasü cu aa sau, sa pla- 
teasca toate veniturile ce a rapit, și pagubile 
ce aŭ pricinuitu monastire: Runculu, i casa 
pomenitului Stolnic Buta și lu Şarban Bu- 
haescu înprotiva hotararilor judecaţi sfarșita, 
din anul 1814 Fevruar. . si acelora lalte mai 
în urma însemnate. 

Iara pentru că numitul Särban osăbit cere 
și pagubile ce i sar fi pricinuit, cu înprotivi- 
toarele prelungiri a mezatului, atât la fața lo- 
cului cănd aŭ urmat publicatiea, cum și după 
harecăluirea mezatulu pană acum, ramane su'și 
caute prin osabita judecata. Dară monastirea 
Runculu și casa Stolnicului Buta sași stăpă- 
neasca părțile ce li să cuvinu, dupa scrisori, 
asijderea și dumnealui cumparătoriulu, Aga 
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Matei Buhuș să'și stăpăniască deplin acea a 
patra parte ce au cumpărat'o întocmai, cumü 
în trecuta lună, Dechemrie 23, cand sau ha- 
reciluit mezatul de cätra divan, înscris s'aii în- 
semnat la tidula din 1826 Fevruarie . . de la 
vornicia de aprozi, si după cuprinderea zapi- 
sulu ce au datu numitul vănzatoriu, cum și 
numitul Şarban, sä’s1 stapäniasca prisosul, ce 
mai rămane, osäbit de acea a patra parte, ce 
iau vandut, spre a cărora părți mai multă la- 
murire să va face osăbită înscrisu înpartalä, 
sume. pamânturilor de campu, a toată moșia 
dupa care su se urmeze și osubire cu stälpirea 
fiește căreia parți. Insă boeriul care prin osă- 
bita carte să va rundui la fața locului mai în- 
taiü prin măsuri să disparta totu trupul acea 
moșii pe lunca, drept în doua, potrivindu a- 
mandoua jumatatile în cumpi cate 222 pumân- 
tur, fiește care pamânt în lungime căte de 12 
pași, și pasul de 6 palme gospod, și în lun- 
gime cate vor cuprinde, iaragi toate de o po- 
triva, (adeca dupa cum pe jumatatea cea din 
josu, în anul 7263 Iunie . . sai aflatu suma, 
pământurilor din campu, prin hotäratura ce 
au facut pomenitul Vasilie Buhaescul), și apoi 
să osabiasca și sa stalpiascu fiește caruea partea 
pamânturilor după însemnatele osabite înscrise 
înparțile, si pe suma pământurilor de campu, 
prin analogie să înpartă, și săliștea veche cum 
si toate alte locuri unite, la trupul și partile 
acer moșii, masurand partile fiește cărora cu 
stanjin gospodü, în lungime și în lafime. Și 
după a judecaţi. hotärare, de la acest divan 
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aŭ dat trei asemenea cuprinzătoare cărţi de 
judecată însă una monastirei Runcului, al doilea 
casei Stolnicului Bută, și al treilea numitului 
Särban Buhäescul. 

1829 Iulie 10 qüe. 


Teodor Balș Logăfăt, Costachi Conachi Vornic. 


Acest jurnal închiet, la 1829 neputăndu-se 
atuncea iscăli de cătră noi, pentru multe în- 
tămplări, precum boala ciumei ce atuncea aŭ 
urmat, și ducerea unor cilenuri a obşteștea Adu- 
nări de atunci la București si altele; acumü 
după jalbele date cătră ecselentiea sa Domnul 
plenipotent, acel din partea monastirer Run- 
cul, cumü și din partea dumisale Stolniceseï 
Rocsandra Bută, si după adresurile cinstiteï 
Logofetit a Dreptăţii, citindu-se s'a iscälit. 

Veniamin Mitropolit Moldovei. 

Grigorie Ghica Vornic, 1. Cantacuzin, Costantin Can- 
tacuzin Visternic, Iordachi Ghica Postelnic, Toader Sturza 


Ilatman, Dimitrie Canta Postelnie, Ioan Luca Vornic, 
Costachi Sturza Vornic. 


Intocmai dupa scrisori i practică și hotara- 
rile judecăților de mai în urmă. 


Chirica Banu. 
1829, Iulie 10 qile. 


Divanul de apelatie al ţărei de Susii. 


Copiea aceasta, fiind întocmai cu originalul 
aflat la delă, de aceia sau adeverit si de cutră, 
acestu divan. 

Grigorie Ghica Vornicü, Iancu Cantacuzin, Mihaï 
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Veïsa Agä, Bucginescu Postelnicü, Manolachi Radu 
Agă. 
Director, Banu Enachi Stamate. 
Sefü, Proca. 
Registrator, Ioan Cänpanu. 
Sectiea 1-iù. 
No. 1127. 
1833, Iulie în 15 qile. 


Această carte de judecată întărită de divanul tärer 
de susii, este în pastrarea mea. Spre știință arătă că 
în anul 1849, Arhiereul Iustin Edeses, fost apoi Loco- 
tenent de episcopă Romanului, care în anul 1852 Ia- 
nuarie în 10 me-aü cetit cununiea, me-aii spusii că aŭ 
citit unŭ document pintre hărtiele monastirer Runcul, 
în care se cuprindea legenda unui boerii mare, care 
ar fi ucisă din gelozie, pe o jupineasă de boer mare. 
Mult amŭ căutatii să punii mäne, pe acestă document, 
însă pănă acum n'am tost norocit. 
Th. C. 


——0xh{ffs 0 0 


Cercetare de Hotar. 


Suret scos de pe mărturia Mazililor ce aŭ fost 
rănduaţi, din poroncä, spre cercetarea moşiei Här- 
leşti pe valea Chinej.i de la tinutul Covurlui. 


Facem știre cu aceasta mărturie a noastră, 
la mana rezășilor de moşia Härlesti, ce se nu- 
mescu Cosnitent, ca aducăndu d-lui Sardariu 
Gheorghie Cuza luminata carte gospod, catra 
d-lui postelnicul Iordachi Suţu pärcalab de 
Galaţi, prin jalba ce au dat pentru niște părți 
de moșie ce are d-lui la acest ţinut al Covur- 
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luiului, din apa Chinejii spre soare apune, pe 
din josü de satul Berești, zicând că i se în- 
presoară moșia de nişte Slivnenï și de nişte 
Coșniţeni, i pentru o cumpărătură ce au cum- 
părat Sirbul Jancul din moșia 'Terchelen 50 
stanjim. Și randuindu-ne d-lu Postelnicul Ior- 
dachi Suţu pe noi, ca să mergemu să facemu 
cercetare numitelor moșii, de i se înpresoară 
moșia D-sale Sardarulu Gheorghie Cuza, sau 
ba. Și no. mergând la starea locului am străns 
răzeși și împrejuraşi, i oameni straim cu știință, 
bună. Și întuu facând cercetare Slivnenilor, și 
nu sau gasit nimica împresurare, unde și ve- 
chilul D-sale au fost fața.. . . . . a.ijderea 
am mers la moșia Terchelem, unde sunt acca 
50 stanjin cumparatura Jancului Särbu, şi în- 
treband pe räzash de Terchelem, fostau cu 
ştirea lor cand aŭ cumparat acer 50 stanjini ? 
În aŭ respuns ca cu știrea și primirea lor au 
fostu acca vânzare, si în loculu acelui ce au 
văndutu, au priimitu pe lancul Sărbul și res- 
pund și acum cu ež pe boer nwl primescă în- 
tre dânşii . . . . . . ., asijdcrea mergând și la 
hotarul Harlestilor, unde se numesc Cosnitem, 
care acest hotar al Ilarlestilor vine despre ră- 
sărit și merge pănă în apa Chinejii, ca și alte 
hotară alăturea cu dănsul tot pana în apa Chi- 
neji, iar moșia D-sale Serdarulu Gheorghie 
Cuza, se aflu din apa Chineji. despre apusÿ, 
unde și scrisorile D-sale arata . . . . . ., iar 
acum din partea Ilarlestilor, unde se numesc 
Cosnitenii razasi sau gasitu trecut D-lui Ser- 
dariu Gheorghie întruni capatü de moșie cu 
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stäpänirea de cäfi-va anı, din apa Chinejeï 
despre răsăriti pană în costișe, 200 stunjini 
pe lungi, îarti pe latu 374 stănjini; iar 146 
stanjini totii din trupul moșie: aceștia, mergü 
pănă în apa Chinejei. Și intrebändü pe ve- 
chilulu D-sale Serdariului, de are nisravaï 
scrisori spre scurtarea acestei parți de moșia 
Harlestilor, ce se numesc Cosnitenï, el aŭ res- 
puns cum ca nu are, ce numa: nişte hotarnice 
pe moșiile din apa Chinejer spre apus, și în- 
trebänd si pe Cosnitem, de aŭ niscavai scrisori 
pe numita moșia Ilărleștii, și ei ear aŭ res- 
puns, că eï scrisori nu au, ce numai baștina 
stramoșască, și au scos și do. oameni batrăni 
ca de 85 am, anume Ioniţă Dima mazil, i A- 
lecsandru Onu Ruptas, care acestica au măr- 
turisit ca aŭ apucat pe Xezași de Ilarlestr, sta- 
panind tot hotarul pănă în apa Chinejci, și la 
velet 1784 șau adus Cosnitenii pe D-lui Clucerul 
Manolachi Tudoriŭ, ca sa se despartä de alțı re- 
zeși și Li-au și înpetrit numita moșie, unde viind 
pană în costișa Chinejei despre soare resare, 
gi aŭ pusu peatra hotaru, și acele petre mer- 
gătoaro la apa Chinejei, iarü nu înfundată, 
zicănd Coșniţenii că aŭ pricină de judecata, 
pentru acel colți de moșie. Și așa încheindu 
cù cercetarea după cum s'au găsit, le-am dat 
această mărturie iscälita de noi. 


- 1795 Dechemorie 15. 
(Iscăliţi) Ioan Giuscă Căpitan, Andoni Enachi Căpi- 
tan, loan Dumbravă mazil, Ioan Lazăr mazil. 


Intäritura D-sale Fostelnicului Iordachi Suţu parcalab de Galaţi. 


VOLUMUL XV DIN URICAR. | C. 20. 
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După cercetarea ce aŭ facuta ränduitiÿ ma- 
zili, fiind din poronca gospodu, de vreme ce 
vechilul d-sale Sardariului Gheorghie Cuza, la 
cercetare, nau arătat nică o scrisoare sali altă 
dovadă, cu carele să poată trece peste apa 
Chinejei la răsărit, și prin marturiea oameni- 
lor batrăm sai adeverit, că räzäsh de hota- 
rul Ilarleștii au stăpănit päna în apa Chineja, 
si ma alesi și o parte din hotarul Ilărleștia, 
merge totii pănă în apa Chinejei, dupa cumi 
si alte hotara. Sau cunoscutii ca D-lu Sarda- 
riul, sai și cea ce au stapänitu mai înainte, 
cu împresurare, se întindea de trecea la räsa- 
rit cu stapanirea peste apa Chinejei, care pri- 
cină după dovezile ce au răzașii de Ilurleștu, 
cum pre larg arata mărturiea de sus, dreptatea 
n da, și cu cale se gaseste, ca săși stăpă- 
neascu moșia lor, tot hotarul pănă în apa Chi- 
nejei, dupa cum se stapanesc și alte hotară, 
iar d-lui Sardariul de nu se va multemi, usa 
milostivulu divan este deschisa. 

(Isc) Kordachi Suţu Postelnice. 

Fiind cu la acest hotar ali Ilarlestilor are 
si D-lu logoftelul loan Carja partea de ba- 
ștină și de cumparatura și de rescumparaturä, 
și spre încredințare am iscälit și eu, având si 
eŭ rezășie cu d-lu logofițelul loan Carja. 

© Ei Costandin Iordachi ot Gănești 

Si la tacerea avestui suret, ne-am întämplat 
si noi față și am iscalit. 

(Isc,) Gavril Vărgolici căpitan, Neculai Huhulca căpitan. 

Originalul esta la Costantin Iordachi ot Gănești, 


Acest document se află în stäpänirea mea. Th. C. 
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Zapis de Cumpărătură. 


Adecă eŭ Vasilie Kirvasiea adeverezu cu a- 
cestii încredințat zapisu al micii, la mâna d-sale 
Simion Drăgălin și a fiului d-sale Preutul Toa- 
der, precum să se știe că de niminea silit nică 
asuprit, ci de a mea bună voe, amŭ văndutii 
dreaptă a mea parte, a patra parte de moșie 
ce am cumpărătură din batrănul Bärbantä din 
hotarul moșiei Bărbunţei, ce este pe apa Chi- 
nejei la ţinutul Covurluiului, cu tocmală căte 
62 parale stänjinul cäti vor eşi la măsurătoare, 
partea mea, a patra parte dintr'acestu numit 
bătranii, pe care banı iam luatu toți deplinü. 
Si de acum înainte D-lor numiții cumpăratori, 
împreună cu alt: ficiori ce mai aŭ, să stăpăniască, 
în veci neclatit, în campu, în padure, în apă, 
și'n tot locul cu tot venitul ce va fi pe această, 
ia Iar întämplandu-se a naşte vre-o pricina 

espre neamurile sati răzășii mei, ce mai sănt 
într'acestu bäträn, eu să am a respunde, iar 
D-lor şi toți clironomu din urma să stupuniască 
cu pace. Insă am avut învoială ca căt voru fi 
eu cu viața să fiu volnie a ma hrâni pe această 
parte fara nici o zeciuiala. Aseminea și în care 
an nu vor veni D-lor să'și ca venitul ce va esi, 
iaraşi eŭ sul string și să fic al meü, și D-lor să 
nu mi'lceie. lar cănd vor veni ca niște drepți 
cumpurători, sa’si 1ea tot venitul, și ei să nu am 
trebuinta la nimica. Și pentru mai adevărată - 
credința am pus degetul, neștiind carte. 
1797 Septemvrie 26. 
@ Eŭ Vasile Kirvasie am vändutü cu voea mea. 
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Însă si pe urma sau masurat și s'aü găsită 
stănjim 194 jumatate. 

Ion Gogul răzăși am fost față, eù Costantin Gane 
răzăși, eŭ Vasile Miron am fost faţă, Vasilca Băneasa 
am fost față, eŭ Iordachi Balan am fost tatä, Apostol 
Täpälust am fost tață, Tudosie Țăpăluși am tost față, 
eii Manea Bärbantä ot vad am tost faţă, 


Și eŭ am scris cu primirea numitulu vän- 
zătoriu și sunt martur. 


Dumitrachi Onu Dieac. 


Acest actii se află în pastrarea mea. Th. C. 


Zupisă de Loct. 


Adecä eii Ion Carpi paharnic, si eu Cos- 
tachi fiul stolniculm Iordachi Paleologul care 
mai josu ne vom iscäli cu mănile noastre, am 
dat adevărat zapisul nostru la mana D-sale 
Iordachi Roset biv vel ban, să se știe că având 
noi un loci de împărţală în mahalaua Munte- 
nimea de sus, in orașul lași, și ne fiindu-ne 
trebuitorii, cu primirea noastra amăndurora, 
am dat jalobä Mărie: Sale lui Vodă, cerând ca 
să se scoata la mezat, și Măria Sa prin dom- 
neascä fidulä au porontcitii D-sale Manolachi 
* Conachi, fiind atuncea vel vornic de aprozi, 
ca să strige la Sultan Mezat, acest loc cu toate 
cele ce vor fi pe dansul, în curgere de 40 zile. 
Și D-lui după poroncă prin tidula D-sale au 
rănduit pe Gheorghie Telal-bașa și aŭ strigat 
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la Sultan Mezat, pe toate ulițele orașului și 
în Divanu Gospod, nu numai în curgerea a- 
celora rănduite 40 zile, ce și peste aceste mai 
mult, după cum mai pre largu se arată în ti- 
dula de harecï, spre îndestularea cerere. noastre 
ca să iasa preţ mai bun, întru care curgere de 
vreme, muștereii ce au fost adaogăndu-se după 
răndueală, în divanu gospod, preţul cel mai de 
pe urmă și mai bun adecă 3105 ler laŭ dat 
D-lu Banu Roset, peste care ne mar adaôgänd 
alții nimine nici un ban mai mult, și fiind și 
noi multfamiti si primiți cu acest pretu, sau 
facut harec1 în divanu gospodu asupra D-sale 
Banului, cari ban numerandui D-lui tot: deplin 
în manile noastre, no: încă iam dat acest zapis al 
nostru, spre vanzare de istovu a acestui locü 
de mai sus aratat, cu toate cele ce vor fi pe 
dansul, acăruia loci pe largi arată scrisorele 
vechi ce sunt pe acest loc, carele toate le-am 
dat la mâna I-sale Banului, și zapisul acesta 
Pamu datu înaintea D-sale Velitilor boer în 
divan, și or. cute alte scrisori se vor mai ivi 
pe acest loc ori și unde, su aibă ale lua D-lui 
Banu. Dupa care de astăqi înainte și în veca 
sa aiba D-lui Banu Iordachi Roset și urmașii 
clironomii D-sale a stapäni acest loc cu bună 
pace, ca pe al D-sale drept lucru ce lau cum- 
parat de la no. cu Sultanu Mezat, asupra că- 
ruia săși faca și întărituri de la divan. Și spre 
încredințare ne-am iscälit. 
1800 Dechemorie 8. 


(Isc.) Ioan Carpii biv vel paharnic, Constantin fiul 
Stolnicului Iordachi Paleologul. 
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Fiind săvărșită vănzarea aceasta prin Sultan 
Mezat in divan, sai adeverit zapisulü cu ale 
noastre iscălituri. 


1800, Dechemrie 22. 


Urmează 7 iscalituri ale boerilor din divan, 
care sunt nedescifrabile. 


Acestü actü se află în păstrarea mea. Th. C. 


Milostive si Luminate Doamne să fi 
Măria Ta sănătosă, 


Facem știre Măriei Tale că'mi veni o lumi- 
natä carte a Mărie Tale, ca să me scolu să 
mergu la satul Biräesti ce iaste în ţinutul Ba- 
căulu, între Limpede si între Bistriţa, pentru 
multă pîră ce au avut răzășii de Birăești și 
mai înainte, cu reposatul Stefan Ruset biv vel 
Vornic, şi acum și cu fiul D-sale Constantin 
biv treti postelnicel, pentru niște părți. e mo- 
sie din sat din Birăești, ce aŭ fost cumparatura 
lui Stefan Ispravnicul de Bacău, de la uni 
din razăși de Biräesti cu 11 zapise, si de la 
acel Stefan Ispravnicul, au remas acele parti 
la neamul Hriscanulwu, și Constantin de Tä- 
mas logofitel, ce au fost neam Ilrișcanului, 
cu jupäneasa lui Safta, au dati aceste părți 
de moșie lui Ștefan Ruset Vornicul, și Ștefan 
Ruset Vornicul, aŭ fost luat hotarnia pe Ti- 
muși Crupenschi logofitel, si hotărând Timug 
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logofitelul, aŭ făcut satul în 3 batrant pol, și 
aŭ dat 2 bătrăni lui Ștefan Ruset Vornicul, si 
un bătrăn polu Lai dat tuturor räzägilor, cu 
care hotărături ne odihnindu- se răzăși şi plăn- 
găndu-se de strämbatate, s'au fost judecatii şi 
la Măria Sa Constantin Neculai Voevod, de 
față cu reposatul Stefan Ruset Vornic, si pe 
urmă aŭ fost poroncit Maria Sa D-sale lui To- 
deraseu Cantacuzino Medelnicer, si D-sale Mi- 
halache Sturza Clucer, ca să vie aice să cerce 
acea moșie, și n'au maï venit acei boeri. Si pe 
urma viind Märia Ta, iar cu Domnia aice de 
isnoavä, au mai supărat răzașii, și ai fost po- 
roncit Maria Ta, altor boerı su vie să vaza, 
si fiind vreme tulburata iarăși au remasu ne 
cautat. Acum iar din isnoavă dand jalba ră- 
zășii, ea orănduit Măria Ta la D-lu Sandul 
Sturza vel Logofăt ca să le mai iea sama pe 
scrisorele ce aŭ, și fiind tofs de fața înaintea 
D-sale, li s'au ales într'acesta chipu. Poron- 
cindumi Măria Ta mie ca să mergu la Biräcstz 
și sa chiem oamenii megieși de prin prejur, 
și să chiem și pe egumenul de Ocna cu zapisa 
ceia ce a fi avănd pe Läitenï, si sa chiem și 
pe neamul acela al Ilrișcanului, spuind razasii 
că ma sunt o samă de scrisori pe aceste parti 
de moșie la danșii, și așa se cerci cu amarun- 
tul ca să pociu dovedi și îndrepta. Sunt stal- 
pite în partea de jos aceste cumpărături a lui 
Stefan Ispravnicul de cätra alfi razăși, precum 
au dat samă razasif înaintea D-sale vel Logo- 
fătului, iar neputand nica cu unile de acestea să 
më pocïu lumina, atunci îmi poroncesti Măria 
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Ta cu hoturăte poronci să fac acel sat Biraești, 
în 46 de parți, pe 46 de neamuri, ce să aflu 
în ispisocul reposatulu. Loan Voda, și apoi sa 
scotu partea de zapise ce are lu: Constantin 
Ruset treti postelnicel, iar alte parti ce vor 
remunea sa le dau toate razasilor, care dupu 
luminata poroncă a Muriei Tale, chiematam pe 
egumenul de Ocnă cu zapisele Laitenilor, chie- 
matamu și pe Brosanul ce iaste neam acelui 
Ilrişcan cu scrisorile ce aŭ avutu, chiematam 
si oamen megiesi de prin prejuru care mat 
Jos iam scris anume, și am mersu, și eu sin- 
guru acolo, și în cut din scrisori nimica n'am 
putut alege, căcı scrisorile Laitenilor alta nu 
scriu fara satul Laiteni. Așijlerea am cercat 
si am întrebat pe megieși pentru aceste cum- 
paraturı, a lu Ştefan Ispravnieul de Bacau, de 
au fostu vre-o dată alese și stalpite de cätra 
alți razași, și alta nu am putut afla, nic: alta 
stalpitura nu am gasit, fara stalpu am gusitu 
între hotaru, unde se hotärasc Laitenir cu Bi- 
raeștii, și mi-au aratatu și loculu case umu 
Filip, și iar locul casei pope: Neniulu și po- 
meții loru ce au ma remasü. De care aceștia 
sant vandatorii acelor zapise a lu. Ştefan Is- 
pravnicul, și adevarat în partea de josu sunt, 
unde se înpreună cu Laiteniu, care vazind că 
cu altă nu pocu adeveri, cercatamu și acele 
scrisori ce sa mai aflu la neamulü Ilriscanul, 
si earași alta nimică nu amu pututü cunoaște 
fara iar niște cumparaturi acelw Stefan Isprav- 
nicul, și a fiului seu mai pe urmă, tot din sat 
din Biräesti, fara atăta am cunoscut că aceste 
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scrisori a neamului Hrișcanului ce eau mai 
rămasu să vad că aŭ fost toate acelui Stefan 
şi a neamului lu, iar cu ce pricină au încă- 
put în mâna lui Costantin de Tamaş, si el le-au 
dat raposatulu. Ștefan Vornicul, nu știu. Iar 
hotaratura lui Tamaş, am văzut și am cunos- 
cut cu adevărat, ca aŭ făcutu multa stramba- 
tate razasilor, căcı acer batruni ce iaŭ pus la 
împarțealu, nu sant de acer batrani nici unit 
ce sa aflu în ispisocul lui loan Voda, ce sant 
semințiea acelora mult mai încoace. Așijderea 
si zapisele acele nu sant sangurı batranii, sait 
sa răspundu batränul întreg, ce zic, partea lor 
ce se va alege........... eau pusü pe 
toți parte mare, adeca batranu întregu și a- 
ceasta socoteala luasă mai toată moșia razasi- 
lor, si înca cea ma. de frunte, si lor li dedesa 
și cea mar ra și mai nimică; ce am făcut după 
cum îmı poroncesti Maria Ta, am masurat tot 
satul Biraestii în lungul moșiei, că fiind mulţi 
răzași, amintele nu se poate, și apoi le-am îm- 
partit în curmeziși ca sa ajungu toate părţile 
cu capitele în apă, și în Limpede și în Bistriţa. 
Incepând întaï a măsura din capul hotarului 
de sus, unde se înpreună cu hotarul Baltane- 
stilor a Neculcestilor, unde s'au facut buorii 

întrun păr, și Sau pus și peatra despre Lim- 
depe, și înprojma acestuia, în curmezișu spre 
apus la mijlocii în malul une. vai saci ce se 
chiama Vanätoare. Am pus altă peatră și în 
malul luncer Bistriţea, am pusu alta peatră și 
sau facut și buor întrun plopu, acesta-1 capul 
hotarului de susu, și mergêndü prin mijlocit 
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cu funia în josti pănă în hotarulü Lăitenilor, 
unde s'au aflat și peatra veche de cănd s'au 
hotärät Birăeștii cu Lăitenii, și am aflat totii 
lungul satului Biräestilor 1870 stănjini si stän- 
jinul 8 palme, si înpärtindul în curmezäs, dupa 
poronca Mărie Tale, în 46 părți pe 46 de 
neamuri, ce să află în 'ispisocul lui loan Voda, 
s'au venit de parte căte 40 stănjini, 5 palmace. 
Deci începăndi din capulii hotaruluı de josu 
unde se înpreună cu Luitenii, am scos întai 
partea lui Costantin Ruset treti postelnicel de 
o parte, după poronca Mărie Tale, ca un străin 
între razasi, și maï vărtos că şi acei vănzatorı 
ce are d-luı acele zapise, totu partea de josu 
aŭ ținut, cum am zisu maï sus, cu și semnele 
caselor și pometif sant de față, precumü toţi 
răzășii au sufletitu, însă măcaru că în cartea 
Marie Tale, îmı poronceşti să scot partea Jui 
Costantin Ruset treti postelnicel, pe 11 zapise 
ce se va alege, dar d-lui aice la împărțală au 
scos numai 9 zapise peste tot, și dintre acele 9 
zapise, T zapise le-am pus bune la parte, ear 2 
nu i le-am pus, căci unul este o mărturie a tăr- 
govetilor de Bacau, întariturä cum am zice pe 
un zapis ce sau aflat, la neamul Hriscanului și 
iaste tot unul cu acela, care acela s'au dat în par- 
tea neamului Hrișcanului, ear altul ce serie pe 
un Vasile Tärață din Galbin: de la Neamţu, că 
au văndut partea Tecliï. Acea Teclă nici în ispi- 
socul lu Ioan Voda, nu o respunde, nicu catä parte 
are, nică de pe ce neam se trage, care aŭ și jurat 
toți răzășii înaintea mea, că nica o știu pe Tecla, 
nici pe Vasile 'lărăță să fie räzäsi cu dănșii, 
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nici au pomenit vre-o dată să stăpăneascu; ce 
Tam socotit räsuflat. Ear cele 7 zapise precum 
am zis,i le‘am pusii bune că sau aflat si aei 
vänzätori din cine sănt, precum arată isvodul 
de neamuri, și aù cuprinsu acele 7 zapise, 7 
părți din cele 46 de părți care aŭ cuprins 284 
stanjinï, 3 palme, care i le-am și stălpit în cur- 
mezăși spre Bistrița, și spre Limpede, pe 3 
locuri, în malul luncei Bistriţea, o peatră si la 
mijloc peatra si în malul Limpedeï peatră, iar 
de aice în sus am măsurat părţile pe zapise 
ce are neamul Ilrișcanului, nepoţii lui Stefan 
Ispravnicul, care i sau făcutii o parte și ju- 
mutate din cele 46 de părți, în care cuprind 
pe acea parte și jumatate 61 stănjini. Si ear 
eam maï masurat 24 de pamêntur1 pe alte 2 
zapise ce mai arc, și pământul cäte 20 de pași 
după obiceiu şi pasul de 6 palme, și așa și 
acestora, le-am stälpit pe 3 locuri, și despre 
partea lui Constantin Ruset treti postelnicel, 
și despre partea celora lalți răzuşi ; iar de aice 
în susu pe hotarul Bäljanestilor au rămas, în 
partea tuturor razäsilor celor-lalff, și așa cu 
toți aŭ priimit carte și isvod anume de nea- 
mun iscälitu de mine cine sunt vănzatorii și 
cine nu sunt, am facut ca de a veni cine-va 
mai pe urmă din rășăzi sa se ştie, și așa am 
închiet tot hotarul, si la acest hotărăt aŭ fost 
mulți oameni megieși din sus şi din josu și 
razașii anume: Sofronie egumen de Oenà, stă- 
pănul Laitenilor, Bucur Soltuzul de Bacău, Mi- 
haï ot tam, Teodor Ciubotariu ot tam, David 
sin Furtunii ot tam, Vasile Dabija ot tam, Ia- 
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nusi ot tam, Chiriţa ot tam, Popa Vasilie Ne- 
culcescul ot Vältänesti, Daria Brat Ego ot tam, 
Ioan Neculcescul ot tam, Ioan Golia ot Ilăla- 
sini, Chiriac Gulmän ot Bășen:, Gheorghi sin 
lu Chiriac Gulmăn ot tam; din răzășii Ioniță 
Brosteanul, Constantin brat lu lonitä a Dăldea, 
Ioniţă Macaiala, Gheorghiţă Mäcaialä, Lupul 
Banul, Gligorasi Cojocarul, si Pavel Rerdilä, 
si Gheorghie Cuibar, și alpi mulți. Și după 
poronca Maricı Tale am luat și hotarnica lur 
Timuș: Crupenschi logofitelul, și isvodul hotă- 
rătului și două zapise, a lu. Constantin Ruset 
treti postelnicel, ce nu lam ţinut în samă, și 
le-am trimes Mărie. Tale toate, și am dat şi 
marturie și la mâna räzasilor una, si la Con- 
stantin postelnicelul alta. Aceasta facem știre 
Mărie: Tale, sa fi Maria Ta sanatos. 


7249 (1741) Fevruarie 1. 


robul Măriei Tale, Sandu Racoviţă biv vel paharnic. 


Această carte de hotärnicie scrisă pe hartie, în ori- 
ginal, cu o traducere în limba grecească, a parte, sunt 
în proprietatea mea. 


Th. C. 


Noi Grigorie Alecsandru Ghica Voevod, bojio 
milostio gospodar zemli moldavscoi. 


Facem ştire cu această carte a Domnici Meale, 
pentru top mazilii de pe la ţinuturi, carii viind 
aice aŭ dat jaloba Domnie. meale, aratand că 
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din curgerea vremilor, au remas în mare su- 
pärare si defaimare, avênd si despre isprav- 
nici. ținuturilor multe nedreptati și necinste: 
si prin jaloba ce au dat sau rugatu Domnieï 
meale, ca pentru slujbele si greutatile ce au 
avut, sa fie puși la o cale, ca să fie cunoscuți 
dintr'altin. Dec toate jalobile si cererile lor 
luându-le Domnia mea sama cu amăruntul, și 
nevrănd a trece cu viderea rugămintea lor, li 
s'au dat aceasta carte a Domnie meale, întru 
care pentru toate hotaräm în ce chipü sa se 
urmeză: Ispravnicul ținutului să nu aiba voe 
a randui saù a trimete pe vre unŭ mazilü la 
nici o poroncă, făra poronca Domnieï meale, 
ce cănd a fi trebuintä ca säse randueascä ma- 
zilü, şi sa va scrie prin cartea Lomnie meale 
ca să se rănduiască la vre-o poroncă și mazil, 
atuncea ispravnicul ținutului socotind cu drep- 
tate acăruia mazil a fi rîndul, să meargă, săi 
arăte poronca Domniei meale, și arătăndu'i po- 
ronca Domnie. meale să meargă la treaba ce 
să va randui; ear la alte porone ce vor fi 
mai mici, să metahirisască ispravnicii pe rup- 
tas. Asijderea ispravniciă ținutului să nu aibă 
voe a bate sau a ocără pe vre-unu mazil, ce 
cănd sa întămplă să facă vre-o greșală, "sl 
trimată la divanul Domnieï meale cu vina lui 
înscris, și cu divan se va cerceta gresala lui, 
și aflandu-se vinovat, se va pedepsi dupa fapta 
lui. Cisle între mazili pentru banii dăjdiei 
nică de cum să nu se facă, ce fiește carele sa și 
plătească dajdia lui, după așezarea ce li sa 
făcut la dajdia dintăi; ear care din mazil va 
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cere să fie cislă, acela să se dea la dajdie cu 
ruptașii, și cu ruptasiÿ să se și cisluească, și 
să'și poarte si dajdiea lor, fiind că aŭ cerutü 
cislă, ear nu cu mazilii. Pentru străngerea ba- 
nilor dăjdiei mazililor, să n'aibă voie isprav- 
nicul a le trimete călărași sai pantiri să le 
străngă banii, ce trimetändu-se izvod de la vis- 
terie cu pecete gospod la ispravnicul ținutului 
pentru dajdiea lor, datoru să fie ispravnicul 
a scoate isvoade pe ocoale de numele mazili- 
lor, cu bani. lor ce ar fi scoși în izvod dela 
visterie, și chiemand pe mazilii fiește căruia 
ocol, să le dea izvodul ocolului lor, și eï sa 
aleagă dintre dănșii pe care vor socoti și să 
străngă bani: dajdie: lor, luänd de la fieste carele 
atât bani vistieriei, cumu și acele căte patru 
spre-zece parale de leu, banii răsurilor, și stran- 
gundu'i sun ducă la ispravnicul tinutului ca 
sa trimeată la vistierie. Insă dator sa fie și 
mazilii a se sali cu datul banilor dujdie. lor, 
ca să'i dea la mazilul rănduit cu cat s'a putea 
mai în grabă, cum şi mazilul ce a fi rănduit 
ca sa străngă banii dăjdie sa fie cu deplina 
silintä, si strangênd fara de nic o întarziere 
banii dajdie de pe la mazil, atât bani. vis- 
tieriel cat și cele cate 14 parale de lei răsura, 
sa'i duca sau dea la dumnealor ispravnicii ți- 
nutului, ca sa'i trimata la vistierie, cuci ară- 
tăndu-se cu lenevire atât mazilii la datul ba- 
nilor, cum și mazilul ränduit la strănsul ba- 
nilor de pe la mazali; atunce. se va trimete 
zapciü de va înplini banii de pe la dănși. și 
vor da și ciubote. Far bani. ruptasilor îi vor 
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strănge ispravnicii, după cum și pană acum, 
si cănd ar vre unii cu pricină că sânt neam 
de mazăl, să între în răndueala mazălilor, să 
nu fie volnie a întra numai cu mărturia D-sale 
ispravnicilor ținutului; ce pentru unii ca aceia. 
ce aru vrea sa între în rănduiala mazälilorü, 
cercetändu-se și prin mazălii ținutului, și aflăn- 
dusa ca i se cade să între la acea rănduială, 
în mărturia ce va da ispravnicii țănutului, să 
se iscaliască și din mazălii cei vechi și maï 
de frunte, și venind cu mărturiea aceia aicea, 
se va cerceta și de D-lui vel vist. Si aflandu-se 
ca i se cade să între la acea ränduiala, vom 
porunci Domnia mea de se va așeza în tabla 
vistierie Asemenea să nu aibă voie isprav- 
nici. a maï adăogi sau a mai scadea pe vre-un 
mazăl din căt este arătat în isvodul ce se va 
trimete ; ce de va fi vre unul încurcat peste 
putinf a, se va scadea din vistierie căt sa so- 
coti cu i se cade, ear ispravnicul să nu se a- 
mestece a scude sau a aduogi; cum și de a fi 
să se mai adaoga pe vre unulu, earași de la 
vistierie se va adaogi, ear ispravnicii ținutului 
să nu se amestice, ce de a socoti ispravnicul 
ca se cade sa se adaogu, sau să se scada pe 
vre unulu, sa înstiinteze pe Domnia mea, si 
aflundu-se ca este cu cale aratarea ispravnicului, 
vom poronci Domnia mea, de să vor scădea, 
or. de se vor spori. De osabit pentru căte un 
omu ce vorii avea mazilii argati tocmiti cu 
ban: pe la casele lor, însă nu din fruntași, ce 
de ce. mai de josü, platindu-și birul lor, se 
nu se supere de cătră ispravnici la anguriele 


www.dacoromanica.ro 


— 320 — 


ce vor fi la ţinut, ce numa: cănd ar fi vre-o 
poroncă mare, care nu se va putea cuprinde 
numai cu cci-lalți oameni aï ținutului, atuncea 
să prindă și e1 la acea poroncă, însă nu în- 
tocmai ca ceilalți locuitori ai ţinutulu, ce 
mai cu ușurință; ear la poronci ce vor fi mai 
mică sa nu se supere. 

Si pentru toate acestea după cum arătămii 
mai sus, să se urmeză întocmai de cătră toți, 
si poroncind Domnia mea, și dumnea-voastra 
ispravnicilor de pe la ţinutun să nu vë în- 
tindeţi a supara pe mazul mai multú peste 
cartea Domniei mele, cuc. aflăndu-se că n’atï 
urmat după cum să poronceste, și ați suparat 
pe vre unul mai mult peste poronca Domnieï 
mele, veţi cădea în vinovatie. 


Aceasta înștiințăm. 


(L. P.) 


Procitoh vel Visternic. 


1777 Iunie 5. 


Acest regulament al mazililor este scris pe hărtie, 
El se află în dispozitiea mea. 
Th. C. 


O CERCETARE LOCALĂ. 


Din luminata poroncă a prea Inalţatului Dom- 
nului nostru, Măria Sa Grigorie Alexandru Ghica 
Voevod, m'aii rănduit d-lui Manolachi Kostachi 
vel Logofăt ca să mergu la Catrina și Rughina 
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surorile Lupului Cujbă, să le întrebu pen- 
tru grijele părinţilori a lui Vasile Blanar 
si a mumeÿ lor ali Măriuţii, cum știi cu su- 
fetele lori să mărturisască, pentru că Lupul 
Cujbă, aŭ avut judecata cu cumnatul seŭ Ma- 
noli bärbatu Aniţăi, iar soru Lupului, și cu 
Neculai ficiorul Ilincă surorii lori, cei mai 
mari de cat toți fraţii; pentru că cerea și a- 
cestiea să iea parte din moșia Năpădenii de pe 
Kula de la ţinutul Orheiului, care moșie aŭ 
fostii dată danie Lupului Cujbă de muma sa 
Măriuţa, ca sa fie pentru grijile eaï și ale bär- 
batulu ea a lu Vasile Blänariul, tatul Lupu- 
lui Cujbă, în care diată scrie întăi să nu aibă 
nici una din surori treabă la moșia Näpadeniï, 
cäc1 aŭ dato numa fiului seŭ Lupulu: pen- 
tru că iau ținut si eaŭ grijiti la neputinta lor 
în casa lui și săi grijască la moarte și după 
moarte și să le dea sărindare, și să le facă și 
făntăm, ear mai în urmă aproape de darea 
sufletului Măriuţai mumeï loru, aŭ mai scrisü 
tot într'acea diată mai jos cum la moșia Na- 
pädeni sa aibă parte și fiicăsa Ilinca și Anita 
înpreună cu fratele lor Lupu; dară sa prinză 
și ele amăndouă cu Lupul înpreună la toate 
grijile părinţeșta. 

Şi acum vănzănd Lupul Cujbă acea moșie 
Năpădenii dumisale lui lon Cantaoan biv vel 
Medelnicer, aŭ cerutu să iea parte dintr'acei 
bani, și aceștia de mai sus numiți Neculai fi- 
ciorul Ilincăi și Manoli bärbatu Aniţăi, și de 
la judecată sau dovedit cum că eï nici unul 
nic. uni ban n'ai dat la grijile pärintesti. 

VOLUMUL XV DIN URICAR. 0.21. 
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Dară fiind că Manoli la moartea părinţilor 
aŭ fost trăitor în raiaoua Hotinului si Neculat la 
fänutul Sorocät ; si nu stiü de aŭ grijit pe pă- 
rinfi, saŭ de nu ea grijit; și pentru această 
pricină m'aü trimăs să cercetezü, și după cum 
voiù afla din gura Catrinel si a Rughineï, care 
le-aii fost faţă la grijile pärintesti, să daŭ măr- 
turie. Si după poroncă mergând eii la Catrina 
și la Rughina, aŭ fost de față și potropopul 
Neculai de la Fălcii, văru primare Stolnicului 
Gheorghie Beldiman, si Iordachi Bädros ma- 
zăl, rudenia lor, și le-am zis după cum vor ști 
ieale în frica lui Dumnezeü de grijile părin- 
teşti să'mi arăte adevăru fiind că ele au fost 
la toate grijile părinţilor lor, tot de față. Si 
cu sufletele lor aŭ arătat că nime nici un ban 
la grijă waŭ dat, fără numai Lupul singur aŭ 
dat, ele numai căt aù ostenit si de Yaü grijăt în 
vieata lor la vreme de neputinţă, și la moarte, 
la îngropare, si de a trica zi, si de a noua 
zi, și la două-zeca de zile, și la patru-zeci de 
zile, și la jumătate de ani, și la anul, si alt 
treilea an Jai și disgropat și ear eau grijiti 
după cum sati căzut, și le-au dat și două să- 
rindare, şi le-au făcut și tre fântăni; și s'au 
apucat și acum dinaintea mea să li mai dea 
încă unŭ sărindar. 

Si pentru mosiea Ontenii și Vladomira, ce 
sănt la ținutul Iașului de iasta parte de Prut 
şi de ceia parte, care moșie scriü în dieată să 
fie numai a Lupului si a suroreï lui al Aniţăi. 
Singur Lupul de bună voia lui aŭ priimit să 
fie toate surorile cäte sănt partașe la acele 
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moșii tot în potrivă un frate ca alt, cum şi 
la alte moșii pe unde vorii avea; afară din 
Năpădeni, care sănt lăsaţi pentru grijile pă- 
rintesti. Si după cum am aflat din gurile lor 
am făcut şi eŭ această mărturie la mäna Lu- 
pului Cujbă si am iscälit. 
1766 Aprilie în 3. 
Antiochie Laţ vornic de poartă. 


Acest document important asupra datinilor la moar- 
tea unui omi, l'am reprodus de pe originalul care să 
păstrează de mine, 

Th. © 


MĂRTURIE HOTARNICĂ. 


Facem știre cu această mărturie hotarnică, 
că din luminată poroncă a Prea Inälfatuluï 
Domnului nostru Măria Sa Constantin Dimi- 
trie Moruz Voevod, fiind rănduit prin lumi- 
nata carte a Măriei Sale întru care mi se po- 
roncește ca să mergu la ţinutul Iași peste Prut, 
la o moșie anume Tocsobenï ca să aleg și să 
hotărăsc parte de moșie a lui Constandin Mar- 
dare ficiorul lui Mihalache Mardare, cu nea- 
mul lui ce o aii de baștină de pe strămoșulii 
lor Ignat Alivanul, i a Lupului Cujbă mazil. 
Deci din poroncă am mersü la starea numitei 
moșii Tocsoben și străngând răzăși și împre- 
jurași anume, Vasile pitarul Musteaţă, i Lupu 
Cujbă mazil, i Constantin Călărași de Țarigrad 
ficiorul lui Vasile Mardare, i Lazor sin Noni, 
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i Tudosie Rat, i Iftimie Roșca zet Meleghe, 
i Miron zet Meleghe, i Mihalache zet Ojog, 
i Stefan Bărbat luonei fata Vasălcăi nepoată 
Irinei Tatulesei, toți răzăși din satului Tocso- 
beny, i Preutul Izovisco anume Ton Zip Marti 
Note, räzäsi din partea din jos din Tocsobeni, 
i Lupul Tetiu, ce aŭ fost răzăși în Tocsobenı, 
care este văndutii, el din preună cu sorusa Do- 
roftiea pitarulu Vasile Musteatä, și cu 10 stăn- 
jini de moşie ce aŭ văndut Lupulu: Cujbă 
mazil, Ion Ghimiș bărbat Doroftiei, sora Te- 
tiului iarăș vănzător cu toată partea lor din 
Tocsobeni, și fiind aceștia de faţă, și întăi am 
cerutu scrisoarea preutului . . , . Izovisü ca 
să arăte cu ce trage parte din Tocsobeni, și 
numitul preut aŭ arătat că scrisori nu aŭ, iară 
stăpănirea au apucat, și cersänd scrisoare și la 
numiții räzäsi ne-aii arătat Constantin Cälärasu 
sin Vasile Mardare, unŭ ispisocu de la Mihai 
Racoviţă Voevod, din let 7022, întru care a- 
rată că preoții Izoviff au avută stăpănire în 
Tocsobent, iară cătă parte voru fi avutt, nu 
arată întru acesti ispisocü. Al doilea iarăși 
ne-au mai arătat, Ursul răzăș de pe o hotar- 
nică, din let 7170 de la un Corlat Uricariu, 
care au hotărătii moșia Tocsobenı, întru care 
arată că au ales partea Izovitilor, 2 funii, 7 
stănjini, 3 palme, iară stănjini fac 67 stănjini 
si 7 palme gospod, din a patra parte din bă- 
trănu din partea, de jos, după cum pre largii 
arată mărturiă hotarnică din semne în semne, 
ce aŭ dato la mäna preutilor Izoviţi lesesti 
pe sub luncă. Iar lui Constantin Călărașul de 
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Țarigrad, sin Vasile Mardare cu neamul lui i 
sati venit partea 108 stănjini gospod, iar Lu- 
pului Cujbă mazil saŭ venit 82 stănjini toată, 
partea lux, Neculai Mardare și a nepoatelorü 
lui Maria și Ilinca și Safta și Nastasia fata 
lui Pavel Mardare pe care aŭ ţinut'o Antohi 
Schiopu, danie și cumpărătură. lară măsura a 
doua pe de asupra satului iarăși s'aii venit, lui 
Constantin sin lui Vasile Mardare 108 stănjini 
si Lupului Cujbă mazil 82 stănjini. lar mă- 
sura a treia peste drumului celu mare pe din 
vale de isvor, s’aü venit lui Constantin Mar- 
dare 59 stănjini și Lupului Cujbă sat venit 
39 stănjim 2 palme. lar măsura a patra pe 
de asupra isvorulu pe zarea dealului s'au ve- 
nit lu. Constantin Mardare 67 stănjini, si Lu- 
pulu Cujbă 45 stănjinu, pănă la măsura a 5-a, 
pe podiș. saii venitu lui Constantin Mardare, 
48 de stânjini 6 palme, și Lupului Cujbă 32 
stănjini, 2 palme. lar la măsura a 6-a peste 
gärlisoarä despre răsărit, s'au venit lu Con- 
stantin Mardare 35 stănjini, si Lupulu: Cujbă 
23 stănjini, iar la măsura a T-a s'aii venit lui 
Constantin Mardare 33 stănjini, și Lupului 
Cujbă mazil 22 stănjini, fundul moșiei despre 
Cioropeani în coada loanăşii și despre răsărit, 
si măsurăndu-se și lungul moșiei Tocsobenit 
saŭ aflat 3135 stănjini în cămpul pănă supt 
luncă, și măsurăndu-se si lunca s'aii aflat 300 
stănjini pănă în malul Prutulu și sati deosă- 
bit și cu 1 petre hotară, de cătră partea preo- 
tilor Izoviţi leşeşti, şi așa s'aŭ încheiet, aceste 
2 părți de moșie din Toesobeni din partea din 
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jos a lui Constantin Mardare sin Vasile Mar- 
dare, şi a Lupului Cujbă mazil, cu toată mă- 
sura și hotărărea din tot satul Tocsobeniă, si 
după mergerea și hotärärea ce aŭ făcut acestor 
două părţi, am dat si eŭ astă mărturie hotar- 
nică la măna lui Constantin Calarașul de Ta- 
rigrad ficiorul lui Vasile Mardare, cu neamul 
seii, și la mäna Lupului Cujbă mazil, răzăși 
din moșia Tocsobeni, întru care am pusă și 
pecetea porței gospod, și am iscälit. 
1779 Iulie 18 qile. 


(Isc.) Lazor sin None din Tocsobent, Tudosie Rat, 
Iftimie Roșca, Miron zet Meleghe, Mihalachi zet Ojog. 


(L. P.) 


Neculai Vornic de Poartă, Vasilie Codreanu Diac 
aŭ scrisă. 

Stefan Munteanu, Ioan Ghemis, Dorofte sor Lupului 
Tetiu ot Dizobeni. 


Această copie de hotarnicä cuprinde si palma dom- 
nească cum s’aü măsurat cu stänjinulü gospod mogiea 
Tocsobent, iea este de 15 jum. patratr de plumb. 


Acest document se află în pastrarea mea. 
Th. C. 


PREA INALȚATE DOAMNE. 
Jăluescii Măriei Tale pentru pricina de ju- 
decată ce am cu părinţii lezoviţi, de aici de 
la biserica ungurească, că în moșia Tocsobenit 
de peste Prut, de la ţinutul Iașii, are şi bise- 
rica aceasta o parte de moşie, la care moșie 
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am şi eŭ parte, alăturea pe din sus de partea 
Tezoviţilor, și vechiluli ce laŭ pusi acolo la 
moșie, în tăria lui, me-aii luat în anul trecut 
partea mea de dejmă, și umblă ca să'mi tea dejmă 
şi pe anul acesta, de care mă află pägubasü. 
Osebit că între hotarul moșiei Tocsobenilor, si 
între hotarul altei moșii Dumeștii cei pe din jos 
de aceasta, se află o vechiturä de iazu, si Miron 
Scortescul Diacul ot visterie, având si el parte 
întru acea moșie Dumesti, s'at apucatii acum 
de izește acelui iaz, si se sue cu ezetura acea 
peste moșia Iezoviţilor cu 28 de stănjini, că 
după vremea ce ar trece, să mă împingă Iezo- 
viţii în sus, și să mï ea părticica de moșie ce o 
am în Tocsobeni, căcă preoţii lezoviţi aceasta 
acum nu o caută, dar pe urmă se va face o mare 
întunecare si părţii lor de moșie, și părței mele. 

Pentru aceasta mă rog Măriei Tale să aibu 
judecată si dreptate fiind faţă atăt preutit lezo- 
viți căt și Miron Scortescul. Să'mi aflu drep- 
tate, atăti pentru dejma moșiei ce mi se iea 
fără dreptate, cätü şi pentru acei stănjini cei 
cuprinde cu acel iaz. 

Robul Märieï Tale, Lupul Cujbă mazil ot ţinutul Iaşi. 


Dumnealui vel Vornicii cercetăndi această 
pricină împreună cu Dumnealor veliții boiari 
să îndreptaţi. 

1786 August 7 dile. 
Clucer. 


Această plănsoare în original să păstrează de mine. 
Th. C. 


SU 
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Noi Mihail Constantin Sutul Voevod, cu mila 
luă Dumnezeii Domn tereï Moldovei. 


Cinstit credincios boerul Domnie: mele, Ma- 
nolache Dimache vel Spatar, sanatate. 

La judecata ce din poronca Domniei mele, 
aŭ avutü înaintea dumilorsale velitilor boeri, 
credinciosii boeru nostru Vasile Onofrei biv 
vel Medelnicer, cu cuviosiea sa Chiril Esar- 
hul de la Sinaia, vechil monastirei Frumoasa. 
Pricina fiind cu monastirea Frumoasa cere o 
moșie Băltem pe Prut la tinutulu Iașii, alatu- 
rea cu moșia Socanii pe din jos, pentru care 
la un ispisoc de la Domnul Miron Barnovski 
Moghilă Voevod, din anulu 7137 Mai 4, să 
arată că partea din sus a Socanilor sau ales 
despre Gardestr, iar partea din jos a Socanilor 
jumatate de satii lovește în hotarul Baltenilor, 
adică adeverind cu Baltenii sunt din josu de 
Socami, și fiind că medelnicerul Vasile Ono- 
fre are megiesie cu monastirea din jos, cu alte 
2 moșii Găngureștii și Mănzeștii, care suntü 
zestre de la socrul sei Stefan Bosic jicniceriu, 
sau vezut un ispisoc de la Domnul Gheorghie 
Stefan Voevod, din anul 7164 August 2, cu 
27 ani în urma ispisoculur -monastire. pome- 
nit mai susu de la Miron Barnovski Voevod, 
din carele iaräs, se adevereste satul Gänguresti 
pe Prut in ţinutul Iași, între Mănzești si între 
Socanï, adecă acolo unde monastirea cere 
moșia Biltenii, ispisocul acesta adevereste că 
este moșia Gangurestiï, Apoi iarăși unde is- 
pisocul monastire: de la Barnovski Voevod, a- 
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rată că moşia Şocani se hotărăște din sus cu 
Gärdestit. La un ispisoc de la Domnul Duca 
Voevod, din anul 7179 August 4, cu 42 ani 
în urma ispisoculiu dela Barnovski Voevod, 
arată că din jos de Gărdești, este moșia Ne- 
goești care sati numitü Plopuli lui Sovac, 
iar pe Gärdesti îi arată din sus, adecă între 
Gärdesti și între Șocani, este moșia Negoesti 
şi Gürdesti, cu Negoeștii se hotärescü, dar nu 
cu Șocanii, osebit și de aceste sati ma vä- 
zut scrisori iarăși cu nume de Bălteni și totii 
pe Prut, şi numindu-se tot de pe un Bälteanul, 

upä cum și scrisorele monastireï arată, care 
moșie se stäpäneste de alţii, și așa fiind ispi- 
soacele unele în protiva altora, și fiind si vreme 
multă trecută la mijloc, si alte dovezi mai în 
urmă, din care să se poată încredința judecata, 
pre deplin asupra acestei pricini, nu sai vă- 
zutu. S'au hotărăti că după stăpănirea ce se 
va fi urmat, între socrul Medelniceriu Onofrei 
și între monastire, să se urmeză și de acuma, 
înainte. 

Deci remăindi ca să se cerceteză și să se 
dovidească pe unde au fost știut stäpänirea 
amănduror părților, si dispärtirea între moșia 
monastirei și între mosiele Medelniceriului 
Onofre. de la 40 ani încoace. Și fiind D-ta 
cerșut la această cercetare, Domnia mea te 
orănduim pe D-ta și îţi scriem să mergi la 
starea locului unde să străngi de față, atătti 
din oamenii ce vor fi trăitori înprejurul aces- 
tor moșii, și din cei ce se vor fi aflănd cu lo- 
cuinfa pe moșiile acestea, cum și dintre alții 
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ce vor fi având știință de stăpănirea acestor 
moșii, în ce chipi sai urmat. 

Și așa prin cartea de blăstăm făcând cu a- 
măruntulii cercetare ca să aräte adevărulii în 
frica lui Dumnezei, după dreaptă și adevărată 
ştiinţă, ce vorii avea; adecă monastirea Fru- 
moasa, de la 40 ani în coace, pe unde s'aŭ stă- 

ănit moșia de cătră moșiele Medelnicerului 

nofrei, cum și socru Medelnicerului Onofrei 
pe unde ș'aii stäpänit moșiele de cătră monas- 
tire. Si pe unde se va dovedi stăpănirea a- 
mănduror părților și despărțirea între moșiele 
aceste, D-ta vei face semne și luând înscrisü 
mărturiile ce vor da marturii, vei da și o ose- 
bitä mărturie D-ta, cumii și hartă de starea 
locului, și înpreună cu aceștia vei trimete și 
pe marturii aceia la divan, ca să se deie sfăr- 
șitii pricineï. 

1794 Iulie 2 qile. 
(L. P.) 


Procitoh vel Logofăt. 


S'aŭ trecut în condică de mine Vasile Scânteie za Divan. 


Acest hrisov scrisü pe hărtie este în pastrarea mea. 
Th. C. 


CERCETAREA MOȘIEI MANZASTIL. 


„Prin luminată cartea Prea Inălţat Domnului 
„nostru Alexandru loan Kalimah Voevod, din 
„25 Octomvrie anului curgătoriii, fiind rănduit 
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„ca se mergü la moșiile Mănzăștii si Gängu- 
„reștii, a dumisale Medelnicerului Vasile Ono- 
„frei, ce sănt pe Prut la ţinutul Iașii, care se 
„megieșescii pe din josi cu moșia Bereștii a 
„dumisale Păhirnicesei Leonesii, și pe din sus 
„cu moșia Șocanii, a monastirei Sfănta Vineri 
„din laşi: mi sat poroncit se facii cercetare, 
„se dovidese mai întăi dispärtirea moșiei Măn- 
„Zăștii, de cătră moșia Bereștii, și apoi după 
„un zapisü din 1216 Mai 1, ce are dumnealui 
„Medelnicerul Onofrei, pe părţi de cumpără- 
„tură în Mănzăști, de la un Stefan Dintul si 
„alţii, care arată în măsuri părțile acelor văn- 
„Zători, cu aceiași măsură ce să arată prin 
„zapis, se măsoră părţile acelea din hotarul 
„Bereștilor curmezișul în susii, și înainte păr- 
„ţile ce vorii remănea, spre înplinirea a totii 
„satul, pănă unde va veni măsura întregimei 
„trupului moșiei Mänzästiÿ și se faci semne. 
„Și fiind că de acolo remăne moșia Gängu- 
„reştii în susü, iarăși prin cercetare se dove- 
„descti, unde aŭ fost podul lui Gotar, și a ră- 
„Zășilor lui, în protiva cäruea podü, despre 
„răsărit aŭ fost moșia lui, şi din zapisul văn- 
„zărei pentru Găngurești din 7188” lulie 3, ce 
„are dumnealui Medelnicerul Onofrei, de la 
„neamul lui Gotar, se adivereste, că Gotar aŭ 
pavut bătrănul din mijlocii, și locul unde aŭ 
„lăcuit Gotar, aŭ arătat dumisale Medelnice- 
„rului Onofrei, că ar fi şi acum cunoscut si 
„mărturisit, numindu-se cotul lui Gotar: din 
„marginea cea din susŭ a Mänzästilor, se mă- 
„50r pănă unde se va dovedi locul și podul 
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„lui Gotar, unde fiind bătrănulu din mijlocit, 
„se socotește jumătate de moșie Găngureștii. Si 
„de acolo se mäsorti înainte iarăși acea sumă 
„de stänjim, adecă să se socotească întregimea 
„Găngureștilor: cum si pentru podul cel are 
„acum Medelnicerul Onofrei, să cercetezu la 
„ce parte a locului vine, și după măsura ce 
„voii face, de să cuprinde în trupul Gängu- 
„reștilor, sati de remăne afară, cäti stănjini 
„voră fi din marginea Gängurestilor pană la 
„podu. Apoi, de unde se va înplini măsura 
„moșiei Gängurestii, se măsorii tot în curme- 
„Ziși moșiea Șocanii, pănă în semnele hotarä 
„despre Gârdesti, care le arata ispisocul mo- 
„nastirei de la Domnul Miron Barnovschi Mo- 
„gila Vodă, din 7137 Mai 4, adecă Balta Bul- 
„bucul și stălpu hotarä, și precum voii afla 
„se facu arătarea în scrisu, și hartă de starea 
„locului.“ 

După poroncă, mergând la starea numitelor 
moșii, unde fiind faţă atât Dumnealui Medel- 
nicerul Vasile Onofrei, cat și cuvioșia sa Ar- 
himandritul Chiril Exarhul de Sinae, vechil 
din partea monastire» Sfânta Vine, i loan 
Bran ot Vistierie stăpănul Gârdestilor, și Ne- 
chita vatavu dumisale Hatmanulu. Costachi 
Ghica din satul Bosiea, vechil fiind din par- 
tea dumisale Păhărnicesei Leonesiÿ, cu scrisori 
despre Berești, s'au adunat și cäfi-va oameni 
bătrăni înprejuraș:, din partea monastirei și 
din partea dumisale Medelnicerului ' Onofrei, 
întru acărora auzii s'au cetit carte de blastäm, 
de la Prea o Sfinţitul Mitropolit al Moldavii. 
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După care li sai zisă, ca fiește care în frica 
lui Dumnezeii, se mărturisească adevărul, cele 
ce vor ști, pentru hotarăle moșiilor, și pentru 
cotul lui Gotar, si unde aŭ fost podul lui Go- 
tar, și precum au mărturisit înaintea mea toți 
bătrănii aceia, s'aii luat înscris, și se arată pe 
larg supt slova 17, care deosebit să lipește 
lângă aceasta. Apoi, am cerut să arăte dum- 
nealui Medelnicerul Onofrei, scrisori ce are 
asupra moșiei Mănzăștii, și me-aŭ arătat. 

1. Zapisti din 7164 Octomvrie 19, de la 
Costandin ficiorul Magdalini: și soru sa Tofana, 
prin care vând lu Grumeza Capitanul, a lor 
dreaptă ocină și cumpărătură, a triea parte 
din satul Mănzăștii, ce aŭ fost a fratelu lor 
„Vlasie Cămărașul, drept 3 boi de negotu bi- 
„ciuluiți boul cäte de 15 taleri, şi 2 vaci cu 
„viței câte 10 taler. 

2. „Zapisu din 7178 Septemvrie 8, de la 
„Grigorie Brașovanul, și fimeia lui Gaftona, cu 
„fie lor Safta, Andreï și Tanasă, prin care 
„vând Nicolei Jigniceriului celu mare, a triea 
„parte din satu din Mänzästi partea din susü, 
„ce sănt pe Prut la ţinutul Iașii, drept 230 
„le bătuţi. 

3. ,Zapisü din 7188 Iulie 3, de la Toader 
„Și Iftodi și sora lor Varvara, și Grigorie fi- 
„tiorul lui Samson, si cu vara lorii Kelsia 
„fata Saftii, prin care văndi Doamnei Nasta- 
„siei a Domnului Duca Vodă, a lor dreaptă 
„moșie din sati din Mänzästi, ce umblă în 3 
„bătrăni, a triea parte din bătrănul Domsu, 
„drept 45 la bătuţi. 
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4, ,Zapisü din 7216 Maï 1, prin care vând 
„răzășii de Mänzästi niște părţi a lor, lui To- 
„muleţii negutitorul din Iași; înse Stefan Din- 
„ţul i cumnatul set Vartic ce au fost capitan, 
„Și Alexandra fata lui Gheorghie din Măn- 
„Zăști din cumpărătura ce aù avut ei de la 
„loan nepotul lui Horceag, care umbla în 3 
„părţi, vând 2 părţi, si iarăși Stefan Dinţul i 
„Vartic, gi un Alexandru vândi partea lori, 
„dintr'o cumpărătură ce aii fost cumpărat de 
„la Arvasie, a patra parte din partea Arvasieï, 
„care parte este dintr'a Cerniteștilor pe jumă- 
„tate, cum și Toader Cuciuc, eu fimeia lui 
„Nazaria, vândü ocina ce aŭ avut de la pă- 
„Linţii lor de la Ioan din Mănzăști. Dintr'un 
„bătrăn jumătate, precum s'aii aruncat cu funiea 
„din hotarul Berestilor cel bătrăn, ce au fost 
„hotărăt Cehan Racoviţă logofăt, pănă în ho- 
„tarulu ce au hotărătti reposatul Domn Duca, 
„Vodă, care s'au fost și măsurat cu funiea de 20 
„stanjini, și dreptu movila Hulpii s'a aflat 7 
„funii, iar mai josii la drumul Canţirilor 9 
„funii, și la Răticica iar 9 funii, că acolo să 
„mai lätäste locul, si în capul hotarului din 
„coace de Prut, s'aii socotit ca și la Răticica; 
„Și aceste părți ce aŭ vândut e. drept 40 la, 
„se face jumătate de acel locu din Mănzăști, 
„pe de amandouă părţile de Prut, căt cu- 
„prinde hotarul în lung päna în drumul Mă- 
„jiloră, și 

5. „Zapisii din 1231 Iulie 1, de la Vartic 
„Capitanu i fimeia lui Nastasia, si fiiul lori 
n Vicol, prin care vând Sandului Toma, partea 
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„lor din satu din Mänzästi, drepti două zecă 
„lei bani gata“, 

Dintru acestea de maï sus scrisori, cu care 
se vede cuprinse în cumpărături moșia Măn- 
zăștii, pliroforisindu-mă că tot satul acesta aŭ 
umblatii în 3 bătrăni, din care 2 bătrăni în- 
tregi și a triea parte din bătrănul al treilea, 
se cuprind vänduti în trei zapise mai vechi, 
iar două părți dintr'acel bătrăni aŭ fosti re- 
masti moșie răzășască, care aŭ fostă și mäsu- 
rată după arătarea zapisului al patrulea: și 
dintr'acea parte răzășască și măsurată, jumä- 
tate cuprinde toate părțile căte aŭ vändutü 
Stefan Dintul și cei lalţi, precumii serie acelü 
zapisă că toate părțile ce aŭ văndutii ei, este 
jumătate de acel loc din Mănzăști: iar jumä- 
tate dintr'acea parte ce aii fost remas răză- 
sascä, s’aë socotiti văndută de cel din zapisul 
al cincilea cu care se încheie tot satul. Deci 
cunoscându-se că locul aratat în măsură, este 
două părţi, din tri părți a unui bätränü, și 
pană la înplinire a tre. bătrăni spre întregime 
a tot satul Mănzăștii, s'aii văzut că mai trebue 
asemenea trei parti și jumătate, și cu partea, 
acea măsurată, fac patru părți și jumătate, și 
după măsura zapisului, la hotarul de drepti 
movila Hulpi, socotind cäte 7 funii de parte, 
pe patru părți şi jumatate, fac 31 funii și ju- 
mătate: iar la drumuli Canţirilor sau la Rä- 
ticica câte 9 funii de parte, pe patru părți și 
jumătate, facu 40 funii și jumătate. Apoi fá- 
când funia de 20 stănjini, stănjinul de 8 palme 
proaste (cu palma care se vede însemnată la 
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margine), am mersi împreună cu Dumnealuï 
Medelnicerul Onofrei, i Nechita vatav vechi- 
lul despre Berești, și cu Panaite rănduitii de 
cătră Arhimandritul Chiril vechilul monasti- 
re, pănă la cele adevărate și vechi hotară 
dispărțitoare, între Berești și între Mänzästi, 
care sänt de toţi stiute și mărturisite, cum și 
de însuși vechilul monastirei netagaduite. Și 
de la hotarul de drept movila Hulpi, am în- 
ceput cu măsura în curmeziși pana unde sai 
împlinitii 31 funii si jumătate, care facu 630 
stănjini, si s'aii făcut semnu. De acolo ne-am 
întors la hotarul de la Raticica, și iar am în- 
ceput cu măsura în curmeziși pănă unde s'au 
înplinit 40 funii și jumatate, care fac 810 stan- 
jini, şi s'a făcut semnu: și așa cu masurile 
arătate din hotarăle Berestilor în sus, ce sai 
dat la două locun pe curmeziși pănă în semne, 
s'au întregit trupul moșie: Munzaștii. Am ce- 
rut iarăși de la dumnealu Medelnicerul Ono- 
fre, se arăte scrisori ce are asupra moșie Găn- 
guresth, și afară de alte scrisori, me-au aratat 
acestea ce ma josu urmează: 

1. ,Zapisü din 7164 Octomvrie 15, de la 
„Corlat Uricariul, prin care vinde lui Gru- 
„meza Capitan, baștina și cumpărătura ce au 
„avutu în Găngurești pe apa Prutulwu, între 
nMänzästi și între Socam, a triea parte din tot 
„satul, drept un cal prețuit 50 la și do: boi 
„de negotü. 

2. ,Zapisü din 7176 August 15, de la Pas- 
„cal i Grigorie ficiorif Im Vasile Corlat Uri- 
„cariul, şi Gavril ficiorulu lu Dănăilă, prin 
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„care vănd Nicolii Visternicul, moșia lor din Gän- 
„gurești, a triea parte din tot satul drept 100 ler. 

„Zapisă din 1188 Iulie 3, de la Stefan 
„Musteaţă i frate sei Nichifor, și sora lorti 
„Lofana, ficiorit lui Dănăilă nepoţii lui Macsim, 
„i nepotul lor Ifrim, și nepoata lor Ceuca, 
„fata Isacii nepoata lui Nistor, și nepotul lor 
„Pavăl ficiorul lui Alexandru nepotul lui Go- 
„tar, prin care vănd D-nei Nastasie. a Dom- 
„nulu: Duca Vodă, moșia lor din Găngureștă, 
„drept 120 lei, a triea parte din tot satul în 
„batranul de mijlocii, ce să chiamă bätränult 
„lui Macsim moșulu lori, de la care au acea 
„parte de moșie.“ Şi întru aceste de mai sus 
scrisori, să cuprinde toti satulü Gänguresti. 
Dupa aceasta, am cercetat ca se aflu unde este 
cotul lui Gotar, şi unde aŭ fostu poduli lui 
Gotar cu a razäsilor lui, ca după poroncă, să 
mäsoru din marginea cea din sus a Mänzästi- 
lor, si căți stanjini vor fi pănă dreptul cotul 
lui Gotar, un le s'ar fi cunoscut de cătră dum- 
nealoru velitii boeri jumătate de Găngureștă, 
după cel din urmă zapis supt No. 3, ce vinde 
neamul lui Gotar partea lui în bătrănul de 
mijloc, și de acolo se mai măsorii în sus pe 
atâta sumă spre întregimea Gängurestilor: și 
atât. din mărturiile marturilor din partea mo- 
nastireï, și din partea dumisale Medelnicerului 
Onofrei, se adeverează, căci și din scrisori se 
dovidește, că cotul ce sai numit și se numește 
și acum a lui Gotar, este din susü de podul 
ce are acum dumnealui Medelnicerul Onofrei, 
cu 90 stănjini, care în hartă se arată suptü 
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slova buchi, cum și podii că aŭ fost toti în- 
tr'acel cot, nu numai să mărturisește de toţi, 
dar si însuși, drumulii ce mergea prin cotulu 
lui Gotar, la acelii podii care se cunoaște și 
acum încredințază unde ati fost podul, în mar- 
ginea cea din sus acelui cot, precum este în- 
semnat la hartă. Si cum că moșia monastirei, 
n'aii ajuns nici odată în jos pănă într'acel cot, 
nică aŭ avut vre-o dată pod acolo, se înţelege 
din cartea ce să vede la monastire a Domnu- 
lui Antiohie Costantin Vodă, din 7208 Aprilie. 
17. Prin care se arată că atunci Simeon Egu- 
menul de Sfănta Vineri, aŭ avut judecată cu 
Pavăl Gotar si cu răzășii de Oceni, nu pentru 
că ar fi avut moșia monastirei vre-o înpresu- 
rare despre moșia lui Gotar, sati despre moșia 
Ocenii, ce numai ca să le strice podul care 
singur Egumenul laŭ mărturisitii atuncea, că 
aŭ fost făcut de acei răzăși pe moșia lor, din 
josii de podul Zăgărăncii ; nică se poate socoti, 
că acela podii a lui Gotar și a răzășilor lui, 
sati cotul lui Gotar ar fi la alt loc mai josii 
pe Prut, pentru că drumul să cunoaște și acum, 
unde aŭ umblat pin cot la acel pod, și pentru 
că cartea Domnului Antiohie Vodă, scrie cum 
că țărmurile Prutului despre apus era a Ocea- 
nilor, care moșie Ocenii, să vede că merge 
despre apus, si stă în drumul Mäjilor drept 
cotul ce sai arătat a lui Gotar, și linia cea 
din sus a Oceanilor, care disparte pe din sus 
Oceanii de moșiile monastirei Sfănta Vineri, 
ce mergii despre apus pestă” Jijiea, și se po- 
prescü în drumul Măjilor, caută peste Prut pe 
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din sus de cotul lui Gotar, și pănă în margi- 
nea cea din susu a cotului să stăpănesci și 
Găngureștii, precum să vädu la hartă. După 
toate dovezile ce sai arătat în cercetarea ce 
am făcut, ne mai fiind îndoială că altul ar fi 
cotul lui Gotar, fără numai că cu adevêratü 
este acel ce saii zis mal sus, am început din 
marginea cea din susü a Mänzästilor, cu mă- 
sura în curmeziși în moşia Găngureștii a du- 
misale Medelniceriului Onofrei, măsurănd pănă 
drept cotul lui Gotar, 410 stănjini. De acolo 
nerämäind loc ca să mai măsor după poroncă 
pe atäta stănjini spre întregimea Gänguresti- 
lor, am măsurat numai după stăpănirea ce are 
dumnealui Medelniceriul Onofrei despre Prut, 
adecă, pănă din sus de cotul lui Gotar, înpro- 
tiva liniei ce caută hotarul Oceanilor preste 
Prut, unde în capul unui piscii sai plinit 580 
stănjini, și s'au făcut semn. De la acest semn, 
vrănd se măsor moşia Șocanii, a monastireï, 
în sus spre hotarul Gărdeștilor, amii cercetat 
mai întăi se aflu Balta Bulbucul și stälpi ho- 
tară, care după ispisocul lui Barnovschi Vodă, 
aŭ fost dispärtitoare între Șocani și între Gär- 
dești, și fiind că nici unile nu s'aii găsit, nică 
s'aii aflat nimine, să ştie adevărat unde aŭ fost 
Balta Bulbucul, decăt Ioan Bran. aŭ arătat o 
vărsătură din Vladnici care mai de multe oră 
este sacă, zicănd că aceea sar fi numit Balta, 
Bulbucul, dar nu sai potrivit, căci ispisocul 
lui Barnovschi Vodă, stă înprotiva arätareï 
sale, apoi amü întrat în cercetarea scrisorilor 
lui loan Bran care me-aii arătat. 


www.dacoromanica.ro 


— 340 — 


1. „Zapis din 7177 Mai 26 de la Pätrasco 
„Și frate-seü Toader, nepoţii lui Gavril Suvac, 
„prin care vănd lui Costandin Sulgeriul mo- 
„şiea lor, jumătate de parte, care se chiamă 
„plopul lui Suvac, partea din sus ce este pe 
„lingă satulü dumisale Gărdeștii, findu în- 
„eredinţatii zapisul de cäfi-va boeri man de 
„atunci. 

2. „Ipisoc de la Duca Vodă din 7179 Au- 
„gust 4 întăritură lui Costandin Postelnic, pe 
„jumătate de sat plopul lui Savac, ce dă avut 
„cumpărătură de la nepoţii lui Gavril Suvac, 
„care s'aii ales cu hotară despre a răzășilor: 
„întărindu-i si pe satul Gărdeștii ce laŭ avut 
„cumpărătură prin 2 zapise, tot satul, cum 
„Și pe o a triea parte din Bogdănești. 

3. ,Zapis din 7208 Aprilie 1 de la Dimi- 
„trachi Postelnicelul, ficiorul lui Costandin ce 
„aŭ fost Postelnic mare, prin care vinde lui 
» Toma negutitorulü, jumătate de sati de plo- 
„pulău lui Suvacu ce sau chemati Negoeștia, 
„i satului întregu Gărdeştii, si a triea parte 
„de sati de Bogdănești, ce santü pe Prutü la 
„ţinutul Iașii, după cuprinderea ispisocului 
„de la Duca Vodă. şi al 

4. ,Hotarnicä de la Stolnicul Constandin 
„Cogălniceanu din 7267 August 8, prin care 
„arată că după ispisocul Ducăi Vodă, jumă- 
„tate de satii de Negoești, ce s'aii chemati si 
„plopuli lui Suvaci, partea din susii, este a 
„Jicniceriului Stefan Bosie, lipită de Gärdesti 
„Și dispărțită cu pietre de cătră a răzășilor; 
„iar ceea laltă jumătate de Negoești, parte din 
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„josu ce este afară din pietre ar fi aflat cum 
„că rămăne a räzäsilor.“ 

Apoi fiind că ispisocul monastirei de la Rar- 
novschi Vodă, arată că Socaniÿ se hotäräscü 
pe din susii cu Gărdeștii, fără a pomeni de 
Negoesti sai plopul lui Suvacü, și că patru 
părţi de Șocani aŭ rămas a Căminariului Mal- 
cociü, iar a cincea parte din tot satul, aŭ răs- 
cumpărat'o cu judecată Zăgărance de Şocani, 
rănduind aceluia și din podu să ea a cincea 
parte, care parte scrie că s'a ales despre Găr- 
desti: și deosebit, vazind că Gärdesti, să cu- 
prind la ispisoculu lui Duca Vodă, tot satulii 
văndut în doua jumătăți de sată, ear nu în 
mai multe părţi. De cătră mine s'aŭ cunoscut 
că plopul lui Suvac saii Nogoeștii, nu este 
vre un sat, sali moșie întreagă, între Socanï 
si între Gärdesti, că si scrisorile vechi nu 
scrii, nici este vre o parte dispärtitä din Găr- 
dești: fără numai, că plopuli lui Suvac este 
acea a cincea parte din Șocani, ce aŭ răscum- 
părat'o Zăgărance, și aŭ aleso despre Gărdești, 
din carea cincea parte, jumătate, să vede mai 
în urmă lipită de Gărdești și dispärtitä cu 
pietre, despre cea laltă jumătate din jos a ră- 
zășilor, mai ales că și zapisul lui Pătrașco și 
frate-seti Toader, cei întăi vănzături acei ju- 
mätäfi de parte din plopulii lui Suvac, nu a- 
rată din sati saii moșie întreagă, fără numai 
că aŭ văndut jumătate de parte de plopul lui 
Suvac, parte din susu. Și cum s'aü putut numi 
satu, sati plopul lui Suvac si Negoesti, acea a 
cincea parte din Șocan a ui Zăgărance, nu 
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este de mirare: căci dacă Zăgărance și urmașii 
lui aŭ lăcuită pe acea parte, pe urmă cănd 
Sau deosebit ei în mai multe părți, aŭ putut 
socoti acea parte sat, și a o numi cu deosebit 
nume, cum se obicinueste la multe moșii din 
aseminea pricini. Deci socoteala cea mai ade- 
vărată, stănd în dovezile de sus, am început 
din semnul ce s'aii făcut în marginea cea din 
sus a Găngureștilor, a măsura Șocanii pe cur- 
meziși pănă în pietrile hotară ce arată ispiso- 
cul lui Duca Vodă, că din parte jumătate de 
parte, plopul lui Suvac, partea din sus ce sati 
lipiti cătră Gärdesti, de jumătate de parte în 
jos a răzășilor; acolo s'aii plinit 380 stănjini, 
care sumă este pe patru părți și jumătate de 
Șocani, înse 338 stănjini patru părți a monas- 
tireï, după ispisoculi lui Barnovschi Vodă, și 
dania ce are monastirea de la Căminăreasa 
lui Malcoci, și 42 stănjini, jumătate de parte 
acea din pietre în josü, care în ispisocul mo- 
nastireï nu este cuprinse și hotarnica Stolni- 
cului Constandin Cogălniceanu, o arată răză- 
sascä, si aseminea 42 stănjini s'a socotitu și 
cea laltă jumătate de parte plopul lui Suvac, 
parte din sus ce este în pietre cuprinse gi li- 
pită de Gărdești, precumü se arată la hartă 
supt slova B. 

„Săvărșind măsura aceasta după poroncă, 
din hotarul de la Răticica despre Bereşti, pe 
curmeziși în sus pănă în hotarăle Gärdestilor 
cum 'aii arătat, m'am întors la marginea din 
sus a Mănzăștilor, ce sati măsurat de drepti 
movila Hulpii 630 stănjini pănă în semnul 
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făcut, și dintr'acel semn, dănd măsură pănă 
în pietrele hotară despre Gărdești, linia Găn- 
gurestilor nu sai dat acolo după stäpänirea 
ce aŭ avutü dumnealui Medelnicerul Onofrei, 
adecă pănă în movilele din muchea Vladni- 
cului, ce din suma stänjinilorü ce aŭ esitü la 
acel loc pănă în hotarul Gărdeștii, s'au soco- 
tit Gängurestilor căţi stănjini aŭ trebuit analo- 
ghisiti după suma stănjinilor la măsura despre 
Prut, și făcându-se semn, gaŭ dat linie pănă 
la fundulii moșiilorii ce lovește în coastele 
Rogojenilor, precum se vede la hartă; și din 
movilele deasupra Vladnicului și în jos până 
în linia arătată a margineï din sus a Găngu- 
restilor, lipsesc 294 stănjini, și locul de această 
sumă, îli pägubeste dumnealui Medelnicerul 
Onofrei, din stăpănirea ce aŭ avut cu Găn- 
gureștii pănă acum, și rămăne acelü loci în 
partea Socanilor. Am cercetat și pentru Bäl- 
teni, pe care monastirea Sfănta Vineri, cerea 
să fie între Șocani si între Gänguresti. După 
cuvăntuli ispisocului monastirei de la Bar- 
novschi Vodă, ce arată că jumătate de Șocani 
partea din susü, s'aii alesi despre Gărdești, 
iar partea din josi jumătate de satù lovește 
în hotarul Băltenilor, și am aflat cu adevărat 
că între Găngurești, și între Șocani, nici aŭ 
fost, nici pot se fie Bălteni, stănd în protiva 
acei cereri, dovezile aceste: 

1. Ispisocul Domnului Gheorghie Ștefan 
Vodă din 7164 August 2, ce vaŭ văzutii de 
dumnealor xetiții boeri, la dumnealui Medel- 
nicerul Onofrei, cum și zapisul lu: Corlat Uri- 


www.dacoromanica.ro 


— 344 — 


cariul din scrisorile Gängurestilor supt No. 1, 
ce s'aŭ văzut de mine, scrii curat, Gängure- 
ştii între Mănzești si între Şocani, fără a numi 
că ar fi fost vre-o dată Bălteni acolo. 

2. Că moșia Ocenit ce aŭ fost a lui Meleghi, 
în drumul Măjilor drept cotul lui Gotar, se 
întălnește cu Găngureștii iar nu cu altă moșie, 
pentru aceasta nu pot fi mai jos Gängurestiï 
de căt Oceanii din potrivă. și al 

3. Insusi scrisoarea Vornicului Ureche, prin 
care dă danie patru moșii la numita monas- 
tire, nu arată Băltenii pe Prut, fără numai 
scrie patru sate, Proselnicii la Jijiea, i Cior- 
linții, Verdeșenii și Băltenil, din care se cu- 
noaste vederat, că toate acele patru sate sănt 
la un loc; căcă dacă numai satul Proselnicit, 
s'a, socoti că este la Jijia; pentru că îndată 
după numele Proselnicii zice danie la Jijie, 
cu căt maï vărtosu să cădea să arăte și cele 
lalte trei sate la ce loc sănt, dar de vreme că 
tace, rămăn tuspatru satele aceste a fi la Jijia, 
care merg pănă în drumul Măjilor. Deosebit, 
că şi din satul Proselnicilor ce se întinde în 
sus, pin capul Socanilor, a Gärdestilor, a Bog- 
dăneștilor, și a Simenilor, pănă în marginea 
cea din jos a Petreștilor, se dovidește că nu 
sănt numai Proselnic, ce şi cele lalte moșii 
după dania Vornicului Ureche. Fiind dar că 
la acea parte de loci, moșiile ce vinii de la 
răsărit peste Prut, şi cu moșiile ce mergu de 
la apusü peste Jijia, sa lovescu în capite la 
sesulü Prutului în drumul Mäjilor, cuväntul 
ispisocului lui Barnovschi Vodă, încă să întä- 
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lege curat, cum că partea cea din jos a So- 
canilorii lovește în hotarulü Băltenilor, cănd 
Proselnicii să lăţescii în susü, de drept mar- 
ginea cea din jos a Șocanilor precum să vede 
la hartă. La toate cercetările și măsurile ce 
s’aü făcut din poroncă, fiind față și dumnealui 
Spatarul Lupul Balș, precum am aflat, am dat 
dumisale Medelniceriului Vasilie Onofrei, a- 
ceastă mărturie, cum și hartă de starea locu- 
luă, cu arătarea măsurilor și a semnelor, iscä- 
lită de mine. 
1795 Dechemvrie 15. 


Mihalachi Luca Ban. 


Această cercetare despre dispärtirea moșier Mânze- 
ştii de cătră moşia Beresti, este scrisă pe härtie mare 
disă turcească. Palma cu care s'ai făcut această mă- 
surătoare este de 18 !/, fedrantr de plumb. 


Originalul este în pastrarea mea. In Volumul XII 
al acestei colecţiuni pagina 305, am promisă că vom 
publica, această lămurire, ceia ce am şi făcut acuma. 


Th. C. 


Noï Alexandru Constantin Moruz Voevod, cu 
mila lui Dumnezeu Domn ţerei Moldovei. 


Fiind că d-lui Sard. Vasilie Onofrei, cu o- 
sebită cartea Domniei mele, aŭ luati boieriii 
hotarnic pe dumnealui paharnicul Ioan Tuutul, 
din preună si cu Inginerii ca să i se hotărască 
moșia Mănzăteștii si Găngureştii de la ţinutul 
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Iașii, arătăndi că s’arü fi înpresurändü atätü 
despre moșia Ciocanii a monastirei Frumoasa, 
despre Oceni cei zici si Coada Stănca a du- 
misale Bănesei Elena Ghica, cätü si despre 
moșia Rogojenii a dumisale Visternicu Ior- 
dachi Balş, și Mălăineștii a dumisale Stolni- 
cului Tanasie Gosan, ce s'ar fi megiesit maï 
ales despre moşia Ciocanii a monastirei Fru- 
moasa, i s'ar fi făcând cea mai mare înpre- 
surare, și trebuința cerșind ca în vremea cer- 
cetărei să se afle cu toţii la fața locului. 

lată prin această carte a Domnieï mele să 
dă în ştire tuturor megieșilor acestora, ca în 
vremea hotărătului, luând în știre fiește care, 
ori însuși sai vechili deplini respunzători, cu 
toate scrisorile ce vor fi avănd, să se afle de 
față, ca să poată rănduitul boier a da sfărșitii 
cercetărei și hotărătului, după poronca ce i s'a 
dat, fără să se facă vre-o înpresurare la vre-o 
parce. Căci care parte nu va fi următorii a 
merge ori însuși, sati vechiluli cu scrisorile, 
numitul hotarnic va da sfărșit cercetărei după 
scrisorile dumisale Sardariului ; și în urmă ori 
ce aratare vor face că li s'aŭ făcut vre-o în- 
presurare, nică o ascultare nu li să vor da. 


1805 Dechemwrie 11. 
(L. P.) 


Protocolit vel Logofăt. 


S'au trecutu. 


Acest document se află în pastrarea mea. 


Th. C. 
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= DAT = 
IZVODÜ DE ZESTRE 


Ce am dat fiicei, mele Nastasiei, după cum arată izvo- 
dulé anume mai josă 


1187, Ghenarie 21 dile. 


Una icoană Domnul Hristos, una jube de 
maltin, blănită eu singeapti negru, una rochie 
de maltin, una păreche poftale de arginti cu 
colanulti de drami, o cataveïcä de canavatä 
blănită cu singeapü, o rochie de sam alägè, 
o rochie de citarè, o rochie de alägè, o .ladä, 
un ogheal, un mindir, patru perne mică, două 
perne mari, patru perne de părete, o scoarță, 
patru lävicere, doue inele de argint, o päreche 
de sărgi (cercei) de argint și poleite, un sfesnie 
de alamă, o scatulcă, doue-spre-zece cămeși, 
patru mese de pănză, două-spre-zece servete, 
sese talgere, sese părechi de cuțite, $ese mi- 
nișterguri, un ibricü cu lighean, șese sähane, 
două tingiri, o căldare mare de stină, două 
căldări mai mici, una tigae, una tava, un val 
de saci, un țoli de lînă. — Stupi cäfi ori eşi 
în primăvară din zemnicü să fie drept în două, 
două-spre-zece iape fătătoare, unii armasari, 
doi telegari, un cal de mire, una cocie cu ha- 
murile de doi cai, optu bot cu plugului din 
preună, patru vaci cu viței, două gonitoare, 
una moară, in pîrăul Lucăcenilor, după moar- 
tea mea și a sociului meü să fie amândurora 
fiicilor mele, anume Catrina și Nastasia. O vie 
la Odobeşti, moșie în Onteni i în Vladomira, 
i în Tocsobenï, i în Ruleni, i în Sirbi, i în 
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Rănboaia ; aceste părți de moșie ce se vor a- 
lege din părţile celora-laltï răzăși, să fie amîn- 
duroră fucelor mele, anume Catrina și Nastasia. 


(Iscălip) M. Cujbă, Gheorghie preoti zetii 
Cujbă cu voia mea, Vasile Rugină martor, am 
fost faţă Ion Cujbă. 


Acest actü dotalu este în original în pastrarea mea. 
Th. C. 


DIVANUL CNEJIf MOLDOVEI. 


—— 


Se face știre cu această carte a Divanului 
că mortul Stefan Ciornei, croitoriulu de “aice 
din lași, după săvărșirea viețe sale remăindii 
dator cu o sumă de bani, la acești arătați mai 
josii, însă cu o mie lei la Sulgereasa Zamfira 
Scorţeasca, cu zapisii din 1806 Ianuarie 4, 
2800 lei, la săvărșitul Clucer Vasilie Adam, a- 
căruia clironom este fratele seii Sulgeriu Ie- 
nachi Adam, și cu zapis din 1806 Dechemvrie 
1, 1660 lei la mortul Theodor Blanariü, cu 
zapis din 1808 Iunie 26, la care creditoriü pen- 
tru banii arătaţi aŭ pus el si amaneturi, atât 
două părți din moșia Tocsobeni și \ ladomira 
la ţinutul Iași, cumu și casa lui de aice din 
lași, care sai aflat cumparate de cătră dän- 
sul, după ce vaŭ căsătorit. Deci după săvăr- 
şirea vietel lui pornind jalbă cătră divan Nas- 
tasia soția lui, cu arătare că numitul barbatul 
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set în vieață fiind, iaŭ prăpădit toată zestrea sa 
ce au avutü de la părinți, adecă părțile de 
moșie din Onteni, din Ruleni şi din Sărbi, 
cum și din vite 12 epe fătătoare cu armasa- 
riul lor, i 2 caï, 8 boi.mari și 2 gonitoare, i 
o vie la Odobești, și 80 stupi, osebit de ară- 
muri şi altă pojijie a casei, care toate aceste 
vănzăndu-le el, cu banii ce aŭ luatii pe dăn- 
sele aii cumpărat amaneturile, ce să văd puse 
la creditori, și făcea cererea ca părţile de 
moșie, și Casa ce sunt puse amanetü, sa i să 
dea întru a sa stăpănire în potriva zestre. ce 
iaŭ văndut'o barbatul seü. De altă parte si 
creditorii iarăși fäcêndü cererea cătră Divan, 
ca din amaneturile ce aŭ să li se împlinească 
bani. datoriei lori. Divanul după ränduialä, 
pe amăndouă părţile iaŭ rănduit în cercetarea 
Vornicieï obștiei, care după urmarea dreptäteï 
să facă punerea la cale. Și Vorniciea obstieï 
cercetändü pricina, prin înștiințarea înscrisă 
ce aŭ făcut cătră Divan în 25 a trecute: lună 
Martie anul curgător, arată că aŭ socotiti ca 
părțile de moșie ce aŭ avut jeluitoarea zestre 
dată prin izvod, adecă în Ruleni, în Sîrbi și 
în Rănboaia, și s'aii văndut de cătră barbatul 
se, să se ia de la măna acelor cumpărători, 
și să se deie iarăși jeluitoareï, ca un lucru ce 
suntii drepte zestrea ei, și naŭ pututii să se 
înstreineză de cătră barbatul sei. Iară părțile 
de cumpărătură, a mortului din moșia Tocso- 
beni și Vladomira, i casele din Iași, cum și 
alte lucruri ale lui, ce or mai fi, să se văndă, 
și din banii ce vor cuprinde să se plătească, > 
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mai întăi lipsa: zestrei jeluitoareï, ce mai are 
afară de părţile: de moșie, și apoi să se plă- 
tească si banii creditorilor acelora la care aŭ 
amaneturile acestea, si în urmă vori trage 
banii și acei cumpărători ce aŭ cumparat păr- 
tile de moșie, de zestre de la barbatul jälui- 
toarei, căți se vor dovedi că aŭ dat la văn- 
zare, si de vor mai prisosi ce-va din bani vor 
maï trage si alți creditori de ori mai fi, cum 
şi copii mortului. — Care această urmare a, 
Vornicieï obștiei cunoscăndu-o și Divanul că 
este următoare după toată dreptatea, aŭ vrut 
să o pue în lucrare spre săvărșirea pricineï. 
Dar apoi însuși jäluitoarea viind înaintea Di- 
vanului, aŭ făcut arătare că ea saii învoit cu 
creditorii acei ce aŭ amaneturile, îndatorindu-se 
a li plăti banii cu vadele, și amaneturile să rë- 
măie a el și a copiilor seï, și macar că cu banii 
ce are să plătească numiţilorii creditori, pen- 
tru amaneturi și lucrurile ce iaŭ prăpădit bär- 
batul sei, nu ise împlinește lipsa zestrei sale, 
dar pentru ca să nu se înstreineză, amanetu- 
rile la alți străini, și nicisă mai între în gäl- 
ceavă cu aceia care aŭ cumpărat părţile sale 
de moșie, de la barbatul sei, aŭ primiti pa- 
guba asupra sa, numai sai rugati ca să nu 
mai fie supărată de cătră alți creditori ai bar- 
batului sei. 

Drept aceia de vreme ce numita jeluitoare 
din bună voiea sa aŭ primit a plăti banii la 
creditorii aceștia cu care nu numai că răscum- 
pără amaneturile, dar încă remăne păgubașă și 
de lipsa zestrei sale, care este dovedită că eaŭ 
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prăpădit'o barbatuli sei, i vaŭ dati această 
carte a Divanului, că după învoiala ce va fi 
făcut cu creditorii plătindu-le banii datoriei, 
volnică să fie ași stăpăni atăt părțile de moșie 
din Tocsobeni, din Vladomira ţinutul Iași, cum 
si casele de aice din Iași, fără nici o supărare, 
atăt despre acești trei creditori cumü și alți 
care vor maï fi îndatorit pe barbatul sei, ne 
avănd nici o dreptate a mai pretinderisi de la 
dänsa ce-va, cănd ea nu numai că nu clirono- 
misește nimica de a bărbatului ei, ce încă 
este pägubasä si de zestrea sa, ne avändü de 


unde să se împlinească. 
1811 Iunie 20 dile. 


Gavril:Mitropolit si Esarh. 


(Iscăliți) Iordachi Cantacuzin Logofăt (bu- 
niculi lui Lascarachi Pascanu), Balș Logofăt, 
Bogdan Logofăt, Balș Vornici, Hrisoverghi 
Vornicü. 


Această hotäräre a Divanului, în originală, este în 
păstrarea mea. 
Th. C. 


Noi Scarlat Alexandru Calimah, cu mila lai 
Dummnezeii, Domn pere Moldovei. 


S'aù înfăţoșati amăndouă părţile înaintea Domnieï 
mele şi a tot sfatul, şi cercetănd însnmi Domnia mea 
cu amăruntul pricina aceasta, socotinfa cuprinsă mar 
josii în anafora, cu cale si cu dreptate s'aii cunoscutii, 
fiind judecată pricina aceasta încă din aniy 1805 De- 
chemvrie 20, cănd atuncea, cercetăndu-se pricina în Di- 
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van, și dovedindu-se vănzarea în protiva dreptäter si 
a sobornicescului hrisov, s'aii rupt zapisul (carele s'a 
văzutii acum la judecata noastră fiindü din leat 7304 
(1800) Mar 20), şi aŭ remas partea acea deslegată si 
slobodă de acea vănzare, şi înstrăinat cumpărătoriii de 
atuncea și pănă acum în puterea acei judecăţi. Si cu 
toate că părătu spre ajutoriul seŭ aŭ arătat, că acea vän- 
zare iar fi tost înpotriva hrisovulur ce zice: „Cănd va 
fi să se văndă vre-o moșie saŭ partea de moşie între 
cei ce nu sunt räzäsi saii rudenie, si cele-lalte“ vrănd 
cu aceasta să arăte, că ca un răzăş, maŭ fost supusă 
la hotărăta publicaţie. Dar la aceasta laŭ întimpinat 
jeluitoriul iarăși cu hrisovul ce zice mal jos, „răzăşul 
ce va voi să schimbe, saii să vănză partea sa de moșie, 
să fie dator mal întäï a o alege şi a o hotără despre 
acelora lalţi răzăși, aminterea să nu fie volnic, și cele- 
lalte,“ care aceasta părătulii ca unu ce maii urmat în 
destul, remăne călcătoră hrisovului, după care aceste 
doveză, cuvăntii de respuns părătu nu i-aii remas, fără 
numaï pricinuire, vrănd a arăta că judecata de la 1805, 
war fi săvărşită, Dar și nesävärsitä de ar fi judecata, 
de vreme ce legiuirea pravilelor, si ne strămutat obi- 
ceiii pămăntului, hotărăscii de obştie 10 ani, pentru cei 
de faţă, la acestă felii de pricini. Precum pentru a- 
ceasta gi din condicile Divanului cercetăndu-se ne-am 
încredinţat. Drept aceia dar cererea jăluitoriului acum 
în pricina aceasta, ne fiind trecuţi încă 10 anï de la 
pornirea, judecăţei de atuncea, şi aşa se cunoaşte cu 
cuviinţă si pe cuvântul dreptäter întemeietă. Si dar ho- 
tărăm domnia mea ca jeluitoriul Gheorghie Gociul, să 
m pa bătrănu. arătat din moșia Vladomira, ți- 
nutil laşi, ca pe o: dreaptă ocină si moşie a sa, ne- 
clătiti şi ne rășuitii nicj:,0 deniozră în veci, întărin- 
du-se anaforaua aceasta spre întocmai urmare cu a 
noastră domnească pecete.- 


1814 August 6 dile. 
(L. P.) 


Procitoh Beldiman Ban; 
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După multe jalobi ce au datu catra Inalti- 
mea Ta, polcovnicelulu Gheorghie Gociu ot 
Bărlad, cu aratare ca avand unt batranu din 
moșia Vladomira, de la ținutul lași, rescum- 
paratu cu judecata Divanulu şi a Domnului 
Constantin Moruz Voevod, înca de la anul 
1805, de la ună postelnicel Ionița Cujba, pe 
care de atuncea și păna acum stapunindul fara 
de nic: o suparare, si acum cu poronca Inal- 
pime Tale, scotindu-$1 la mezat acea parte, i 

Sau oprit mezatul în pretenția umu: loan Bo- 
gonos ginerile aceluia postelnicel Tonita Cujba, 
cu care au avut judecata la anul 1805 si l’au 
dat judecata de atuncea ramasu. Pentru caro 
au cerșut punerea la cale, ca sa se sloboada me- 
zatul, și de are acel Bogonos vre o pricina 
sa iasă în cercetarea judecațer cati el sta aice 
în lași de se afaniseste cu cheltueala. Din lu- 
minata poronca à Inaltimeï Tale, cercetandu-so 
aceasta pricină, sau aflat întru acest chip. Că la 
anul 1805 Dechem. 20, din poronga domnier-sale 
Alexandru Constantin Moruz Voevod, s'au jude- 
cat juluitorul polcovnicelul Gheorghie Gociul, 
cu loniţă Cujbă postelnicelul, socrul Ina Ioan. 
Bogonos, pentru această parte din numita moșie 
Vladomira. Cererea polcovnicelulu Gheor- 
ghie Gociul fiind, ca cu protimisis a soţiei sale 
să rescumpere aceasta parte, fiind venduta de 
cătră neamurile goûcrai sale. Cănd atuncea după 
cercetarea cegau tăcut de; cäträ judecată, dove- 

VOLUNUL XV DIN URICAR. C. 23. 
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dindu-se zapisul de cumpărătură iconomicos: 
1) că în zapis s'a văzut iscălită ca una din vănză- 
toare, si pe Safta soacra polcovnicelului Gheor- 
ghie Gociul, și barbatul Saftei, adecă socrulü 
polcovnicelului aflăndu-se duhovnic la Sfănta. 
Mitropolie, au încredinţat că de ar fi vandut 
şi soția sa, elu ca unt barbat ce’ï era trebuia 
să o iscălească și se aibă știința de acea văn- 
zare, dar elù nică o știința nu are, nicu sunt 
iscăliți la acel zapisü, nică au auzitu de acea 
vănzare ; şi al 2-lea că zapisul de cumpurătură 
Sati maï dovedit ne adevărat și dintru aceasta, 
că numitul cumparatorii, după ce jeluitoriul 
polcovnicelul Gheorghie Gociu, au cerut pro- 
timisis, apoi s'aii dus la vănzători și luändu’si 
mărturie cum că cumpărătura sa ar fi de 11 
ani, pănă la acea judecată, și dändui unii din 
vănzători acesti fel de mărturie, le-au dat un. 
sinet că încă le mai dă 76 lei, pentru partea 
din Vladomira, puindus si vade ca să le ducă 
bani, de care sinet nică însuși acel postelnicel 
Ioniţă Cujbă, n’aï tăgăduitii că nu este slova 
si iscălitura sa, din care iarăși îndestul incre- 
dințăndu-se judecata, că și vänzarea cătră în- 
suși numitul postelnicel n'ai fost sfărșită, ne 
plătind nică banii pănă atunci. Și hotărăște ju- 
decata ca să întoarcă polcovnicelului Gheorghie: 
Gociü, bani ce aŭ fost dati acelui postelnicel 
Ioniță Cujbä, pe acea parte adecă 150 leï, și 
să i să deie la a sa stăpănire, carele bani de a- 
tuncï iati și dat polcovnicelul Gociul la vor- 
nicia de Aprodi. Și numitul postelnicel Ioniță 
Cujbă ne multämit arătăndu-se cu acea jude- 
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cată, cu anaforaua velitilorä boieri, la anulii 
1806 lunie 15, aŭ eșitii și înaintea Domniei 
sale Alexandru Moruz Voevod, si însuși D-sa 
cercetänd această pricină, după ce s'aii încre- 
dinţat că soacra jeluitoriului iscălită în zapisü 
nu este, precum nică soţul ei duhovnicul Mi- 
todie și nica urmată vănzarea după a sobornices- 
cului hrisov hotărăre, rumpănd zapisul în Di- 
van l'aŭ dat la măna polcovnicelului Gheorghie 
Gociul, îndatorindul încă pe cumpărătoriul pos- 
telnicel și pe vänzätort ca să plătească si chel- 
tuiala duhovnicului, și partea aceasta să rămăie 
slobodă, cum să arată la practică scrisă și iscă- 
lită de reposatul Sulger Vasile Scänteie, carile 
este știut de toată obstia că întra cea vreme 
el era rănduitii a face practicalele de hotără- 
rile Domnești, și că precum acum să urmează 
scrierea practicalelor, asemenea și atuncea. Dar 
fiind că acest Ion Bogonos respunde că de ar 
fi fostii această hotărăre a Domnieï sale s'ar 
fi întărit anaforaua ; aceasta este aproape de 
cunoștință că la 15 lunie s'aii căutat această 
judecată si la August aŭ fost mazilia, apoi în 
aşa curăndă vreme n’aü fostii chipü a să în- 
tări anaforaua. Dar destulă întăritură este a- 
ceasta că jäluitorulü de atuncea stăpănește a- 
ceastă parte fără de nici o suparare, cumi și 
pentru că zice că practică n'arii fi adevărată. 
Cine poate să'i dea ascultare, căci care serii- 
torii poate să scrie fără vreo poroncă ori ce 
hotărări ; îndestulă încredințare este aceasta 
că zapisul se vede rupt în mănile jeluitorului, 
apoi el nu l'a fi furat din cancelaria dom- 
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neasca, și în sfarșit daca zapisul s'au dovedit 
iconomicosu cu pritinile aratate, iscälindü în- 
trănsul de vanzătorii pe acei ce n’au știut ni- 
mica, şi dand sinet de plata banilor dupa ce 
jaluitorul au cerut protimisis. Apo: și acum ce 
temeiu poate sa pue judecata pe un aşa felu 
de zapis. Toata dreptatea ajutandul pe jelui- 
tor, ca dupa poronca Inaltimer Tale, sa i se 
sfărșascu vănzarea aratate, parti din numita 
moșia Vladoinira. Dar fiind ca paratul se a- 
rată cu nemultamire, înstiinfam pe Înălțimea, 
Ta spre a se da cea desavurșită hotarare. 
1814 llunie 10 dile. 
Câtră Dumnezeü smerit rugätor 
Veniamin Mitropolit Moldavie. 
Ar Inälfimer Tale plecate slum: 

(Tscaliți) Constantin Balș vel Logofăt, (Ciuntu 
Balș), Șerban Negel vel Vornic. 

S'au trecut la condica anaforalelor de ftori 
logofăt 

Sfircea. 


Acestü actii judecătorescii, în care cuvintele cătră 
D-zeù smeritii rugator, sunt scrise cu însuși mâna lui 
Veniamin Mitropolit. 

Acest document este la mine. 


Th. C. 


—— 


Noi Scarlat Alexandru Calimah Voevod, cu mila 
lnă Dumnezeu Domn ţărei Moldovei. 


Cinstiţi eredinciosi boeri: Domniei mele d-ta 
Petrachi Negri biv vel Ban, i d-ta Ion lamandi 
biv vel Ban, sanätate. 
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Dupä necontenitele jalobi date cäträ Dom- 
nia Mea, din partea preotului Mihai: zet Ioan 
Gociul, i Vasile Gociul mazil, cu al răzăși 
si neamuri a lor stăpanitori moșie Serpenit, 
de la ţinutul Covurluiului cu arătare ca această 
moșie dela părinţii lor și pana în anul trecut, 
o aŭ stăpanit'o cu buna pace, bez numa 80 
stanjini ce din vechiù cu hotarnica de la anii 
1787 îi are aleși și traşı Căminarulu. Gheor- 
ghie Hermeziu, catra hotarul moșie. sale Ba- 
lintestu. Iar în anul trecut 1817, de caträ cerce- 
tători. ce cra oranduifi la mosiele de la ocolul 
Horinca, li s'au făcutu mare strămbătate, că 
în locü de 80 stănjim ce hotarnica mai susti 
pomenită îi trage Cäminariului Hermezii, din 
trupul moșiei Șerpenii, le-ati luat întreagă o 
a patra, parte, și pe länga aceasta li s'au mai 
luati doua întregi a patra parți, și s'a datu 
una lu. Jonitä si Iordache Chiritasti, ce s'ati 
numit nepot lui Taraiü, şi alta a patra parte 
unora ce sar fi numit a fi nepoți unu Kiokiti 
baträn, adecă neam Dabijestilor, lăsândui pe 
dănșii numai cu o a patra parte, pe care al- 
catuiri sat făcut si învoeli iscalite, numai de 
câtra doi din partea Gocestilor, ear ce. mai 
mulți neamuri a lor Gocești, și alţii împreună 
cu danșii, părtași, nica o știință de aceasta n'a 
avut. Pentru care cerșind dreptate, și punere 
la cale, aŭ înfaţoșati înaintea Domnescului 
nostru Divan, aceste dovezi: 1 Pentru nea- 
mult Dabijeştiloru acei ce în anulu trecuti 
1817, aŭ luat o a patra parte, cartea de ju- 
decată a Divanului din anul 1800, cuprinză- 
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toare că după cercetarea ce atuncea s'au făcut 
jalobei ce aŭ fost pornit, acești Dabijesti cu 
cerere de a se împărtăși din moșia aceasta, 
dovedindu-se că stăpănirea lor cu 100 de ani în 
urmă aŭ fost lipsită de acolo, precum însuși er 
Dabijeştii n’aŭ tăgăduit, se dati ramași de cäträ 
judecată ca nică o dinioară acolo stăpănire să 
nu maj aibă neamul Dabijeştilor ce se tragii 
din bătrănul Kiokiul. Așijderea și pentru ceea 
laltă a patra parte, ce precum s'aii zisă totu 
în anulù trecuti 1817, s'au dat nepotilorü lui 
Taraiŭ. Iarăşi aú înfățoșat jäluitorn Gocesti în 
judecata noastră, 1) o scrisoare din anii 1760 de 
la un Neculai Barbäntä, si cu femeea sa cătră 
Ioniţă Taraiii; al 2 altă scrisoare din anii 1780 
de la acelii Ioniţă Taraiii, cu femeea si fi- 
ciorii loru, pre Care și ei moșia ce o luase 
danie de la Neculai Bärbäntä, o fac danie 
preutului Constantin i Vasile Chirvasa, i loan 
Gociti și Constantin Ganea, pe puterea carora 
scrisori aŭ räspunsü jeluitorir Gocesti ca au și 
stupănit cu nestrămutare pănă în anul trecut 
1811, precum sai zisu. Dec căt pentru că 
Căminarul Hermeziu, are a trage o a patra parte 
după dovezile sale, naŭ ramasi nici o în- 
doială, hotărăndu-să ca din întregi trupul Şer- 
penilor să tragă o a patra parte, ear pentru cele 
lalte 3 părți vrănd judecata a se încredința 
cum si de cătră cine sati stapănitii, căcă pre- 
cum sat zisu pentru neamul Kiokiulu din 
care se trag Dabijeştii, se vede grăind jude- 
cata de la anul 1800 că cu 100 de anı maï 
în urmă le-ai lipsiti stăpănirea, așijderea și 
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pentru neamul lui Taraiü din care se trag Chi- 
rițeştii, după scrisoarea lor de danie caträ 
neamul Gocestilor, să vede că de 38 de anı, 
le-ati lipsit stăpănirea. După cuprinderea scri- 
sorilor de danie şi de se va dovedi precum 
jăluitorii și dovezile lor arată cu stapänirea 
acestorii neamuri aŭ fostii lipsită cu totu de 
acolo, si că numai de cătră dangii sai stăpă- 
nitii după cuprinderea scrisori. de danie, acea 
de la anii 1780, și hotärärea judecăţei de la 
anii 1800, atuncı învoiala acea făcută numai de 
cătra 2 din neamulü jăluitorilor cu care sau 
istirisitu pe atăta răzășime din stăpănirea ba- 
trănilor arätatr, nu poate să prindă nici unii 
loc. Earä cănd din în protivä, pîriţii curgă- 
tori din batrănii aratați vor dovedi că și în 
urma scrisorii de danie, acea de la anii 1780 au 
avut stăpănire acolo, atunci însuși jaluitorit Go- 
cești nu să înprotivescu cerirei pîriţilor, a nu 
stăpăni și de acumü înainte. Pentru aceasta 
fiind că dumnea-voastră tot va aflați rănduiţi 
acolo spre întruparea moșie aceștia, veți a- 
duce de față și pe păraţii curgător. din acei 
doi batrani, adeca pe Dabijesti și pe Chiri- 
țeşti, şi făcand cercetare dupa cartea de blas- 
tăm, s&i îndatoriți ca sí dea dovadă în pon- 
tul acesta a stäpänireï, saŭ prin scrisori ori 
prin marturi, oameni străini vrednici de cre- 
dinta care să primească carte de blastämü, și 
cand precumiă jeluitorii ceru, voru dovedi pa- 
rîtu că li sau urmatu stapanirea, li veti da 
marturie; eară cand din înprotiva stäpänirea 
lor, nici cu unŭ felii de dovada nu vor încre- 
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dintao, atunci veți da marturie jaluitorilor Go- 
cești pre largi aratătoare de toată curgerea 
pricinei cu care nemulțămindu-să vre-o parte 
vor veni la divan. 


1818 Ilie 31 qile. 
(L. P.) 


Vel Logofăt. 
S'aii trecut în condică. 


Originalul acestur actii Domnescă, se află în pastra- 
rea mea. 
Th. C. 


Noi Ioan Sandu Sturza Voevod, cu mila luă 
Dumnezeŭ Domn tereï Moldovei. 


Dupa necurmatele jalobe ce au datu cătra 
Domnia mea breasla pitarilor, a bacalilorü și 
a mumgiilor din targul Bärladulu, pentru banii 
ce ar fi având a lua pentru päine, bacäln și 
lumânări, ce aŭ dat în trebuinta tainaturilorü 
de acolo, în vremea trecuta a ostirilor, cu ra- 
vasile dregătorilor. Indestule poronci sau slo- 
bozit cătra dumnealor dregătorii ținutului, ca 
să cerceteza ce aù dat, și cuța bani cuprind, 
și de cătră cine se cuvine a li se plăti, și 
‘ nefăcundu-se nic. o lucrare la trecuta lună Fe- 
vruarie, iarasi s'au arătat cu jaloba cătră Dom- 
nia mea, cerănd punerea la cale. S'ati cerce- 
tat de cătra Visteria Domniei mele, cererile 
lor, şi dupa tidulile dregetorilor acer vremi, 
s'au lamurit ca at a lua 25,284 ocă făină grău, 
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ce au dat pitarii, în lipsa grăului din maga- 
za, și 2060 le: bacalii și mumgii după tidule. 

Dea pentru făină, după cercetarea ce sai 
făcut în anul trecut 1823, dovedindu-se asupra 
dumisale Banului Pavel Duca 257 chile grău, 
sfeterisit de dumnealui, din graul moșielor gre- 
cești din anul 1821, ce după aceea de atuncea 
hotaräre, era păstrati pentru tainaturile osti- 
nesti, s'a hoturăt ca din suma arătată, să plă- 
tească aceste 25,284 oca faina grău, pitarilor, 
trimetindu-se la 16 Iulie a aceluiași an, vol- 
niciea Domnie. mele cu zapciu ca să facă îm- 
plinire, după care nu se vede nicu o lucrare 
făcuta. 

Iar pentru 2060 lei a bacalilor și a mum- 
giilor, gasindu-se scuzuți prin sama dregeto- 
riloru de atuncea ce au închieti cu Visteria 
dumnealu postelnicul Ioan Jora, sati scrisü 
la 19 Fevruarie dumisale Postelnicului si dre- 
gătorilor ținutului, că acolo la faţa locului să 
cerceteză pe fiește care ce are a lua, și să li 
se plateasca din randuiala de 2,400 lei ce sati 
slobozit a se da din sfertulü trecuti al 4-lea, 
spre istovirea celor trecuți, dați mai multü 
prin semi, päna la sfărșitulu lui Septemvrie a 
anulu 1822, dar lucrare nu s'au facut, 

Drept aceea volnicim Domnia mea pe dia- 
cul de visterie dumnealui Constantin Sion Pa- 
harnic, carele mergând la aratatul tinutü, să 
apuce cu strănsoare pe dumnealui Banu Pavel 
Duca, și numai decăt, să înplinească în natură. 
aceste 25,284 ocă făina graŭ, și săl dea pi- 
tarilor, sau să'l plătească în bani căte 20 de 
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lei suta de ocă, precum laù văndut atuncea, 
fără a mai prelungi cätü de putin, căci după 
toate cercetarile ce s'au facut și dovezile ce 
sunt întru aceasta, nu se poate ajuta nica 
de cum, fiind drepţi datori a respunde Viste- 
riei suma arătată. 

lar pentru 2060 lei ce aŭ a lua bacali si 
mumgiii răfuind pe fiește carele, în ființa și a 
dumisale Postelnicului Jora, să le platească pe 
sîn în mäïnele lor, din banii rändueler pome- 
niți de 2400 lei din șfertul al 4-lea, pentru 
care va apuca pe Sameșul ținutului ca sa 
dea, fiind că i sau scrist de cătra Visteria 
Domniei mele, ca să nu' dea nimărm, pună 
va lua sfărșit desfacerea acestei socoteli. Si dar 
săvărșindu-se acestea precum poroncim, va lua 
volnicitul adiverintä de la jeluitorÿ că li s'au 
plătită totii, 

Și pentru cheltueala volnicitului Diac va da 
100 lei dumnealu Banul, si 50 lei dregetorn, 
cu acărora fiduh aŭ a lua bacalii și mumgin 
banii arătaţi. 

Aceasta poroncimii. 1924 Mai 10 dile. 

(L. P.) 


Alexandru Sturza Procitoh. 


Această volnicie domnească în original se păstrează 
de mine. Th. 


INPUTERNICIRE. 
VENIAMIN MITROPOLITUL MOLDOVEI. 


Fiind că nepotul met dumnealu Aga To- 
deraș Baluș, s'at lepadat de dănuirea ce eam 
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făcut din dreaptă zestrea şi clironomiile mele, 
prin diata din trecutul an 1828 Mart 16, care 
şi de cătră judecătorescul Divan, a principa- 
tului Moldaviei, s'a întărit, prin hotărărea 
din 28 a trecutei luni Fevruarie, remăind ea- 
räsi toată acea avere mișcătoare si nemișcă- 
toare în deplină stäpänirea mea. Insă mosir 
și alte lucruri din oblastiea Basarabiei şi din 
Moldova, după glăsuirile scrisorilor și anume: 
Tocenii de la ţinutul Codrului cu aläturatele 
siliste: Codăieștii, Buciumenii, Cordașoaia, Vär- 
neștii, Somänestit, Berlăneştii și Vasileutit de 
la ţinutul Hotinului; un locü de casă sterpu 
în Targul-Frumos, 12 pogoane de vie lucrä- 
toare de pe moșia. Copoului a monastirez Trei- 
Sfetitele; un vad de moară de pe moșia Băr- 
lești ţinutul Putnei; jumatate din ţiganii va- 
trași și lăcşi ce sănt înpărțitură cu fiiul meü 
Vorniculi Lupu Balus, precumü și scrisorile 
moșielorii Vozele sau Isvoarele din tinutulu 
Sorocii și a moșiei Peripcina ot finutulü Or- 
heiului din oblastia Basarabier. Si socotind cu 
greu a stăpăni această avere din neîndămăna- 
rea departarei mele, și înstrăinarea în locul 
meii, am înputernicit pe numitul meu fiú Vor- 
nicul Lupul Balus ca în loculii meu să des- 
faca însemnata avere prin vănzare de veci, cu 
chipul ce se va putea înlesni, și va găsi de 
cuviință, spre a putea stînge datoriile de banı, 
care nepotulii Teodor Balș, au avuti să plă- 
tească după îndatorirele diete mele. 

Fiind însă că nu am nici un chipu a plăti, 
şi creditori. nu continescii a cere dreptul lor, 
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ami ränduit pe fiul mei să ridice banii în 
creditul săti cu dobăndă, sau să se schimbe 
sineturile mele. Și pentru ca päna la vanzare 
în desfacerea aratateï averi, poate sa urmeză 
oaresi care zăbavă, să siguripsește D-lui cu 
averea ce te află astăzi în stăpunirea mea, căci 
fiiul meu Vorniculi Lupul Balus, nu este cu 
nimica dator a respunde cu partea din averea 
sa, ca unul ce șau înplinit toate îndatoririle 
după cuprinderea dieter. Intru aceasta dar în- 
puternicind si orănduind pe fiiul mei de ma 
susü aratatu, mă îndatorescü a priimi de bune 
toate lucrările dumisale, or în ce chipu să 
vor urma de cătră dumnealui. 


1830 Martie în 1. 
(Iscălita) Elisaveta Shimonahia Balus. 


Dicasteria Sfintei Monastiri Varaticul. 


Această scrisoare fiind dată prin ştirea So- 
borului de cătră Sfinţia Sa Shimonahia Elisa- 
veta Balus, fiului Sfinţiei sale, dumisale Vor- 
niculu Lupul Balus, cu bună priimire și is- 
calitura sa, s'a adiverit de cätra proistuasele 
Soborului, și cu punerea peceţe monastirer. 


1830 Martie 20 dile. 
(L. Ej 


Agafia Stareta Sf. monastiri Varaticul. 


Manasia Shimonahia, Veniamina Shimonahia, 
Macariea Shimonahia, Zenobia Shimonahia, Cse- 
nia Shimonahia, Elisaveta Îconoama, Ritia mo- 
nahia Gociu, Sofia Prăjescu, Atanasia Miclescu. 
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Divanul obstescü al Cnejiet Moldovei. 


Pentru ca dumnealui Vornicul Lupul Balus, 
iul marceÿ Elisaveta Shimonahia Balus, ieste 
deplin împuternicit a disface prin vanzare de 
veci, cu chipul ce se va putea înlesni, și va 
socoti averea ce mar sus se însemnează, Care 
au fost danuita d-sale Agii Feodor Balus, de 
catra cuvioșiă sa maica Elisaveta, de care d-luz 
Aga s'ati lopadat, și ca pentru zebava ce poate 
sa urmeza pun la vînzarea si disfaverea însem- 
nater averi, sa siguripseste d-lui Vornicul de 
catiä cuviosia sa Marca Elisaveta cu averea 
ce sa află astazi în stupänirea Sfinţiei sale, ran- 
duindu-i-se d-sale Vornicului a ridica ban cu 
dobîndă pe creditul d-sale, saii a schimba si- 
neturile sfinţiea sale, spre a putea plăti și stînge 
datoriile de banı, care au avută sa platiascä 
d-lu. Aga Feodor Balus, dupa îndatoririle die- 
ta Sfinţiei sale, pentru ca d-lu Vornicul si-aù 
împlinit toate îndatoririle după cuprinderea 
dicter, si nu ieste cu nimica dator a respunde 
cú parte din averea sa. 

Drept aceia, aceasta pe toate formele scri: 
soare a cuvioșiei sale, se adiverește, spre ași 
avea deplina eï credință și tărie. 

1830 Murtie 29. 


(Iscäliti) Grigorie Sturza Logofăt, Raduca- 
nul Roset Ilatman, Grigorie Ghica Vornicu, 
Alexandru Mavrocordat Postelnicu, 'Lheodorit 
Baluș Ilatman, Costachi Crupenski Vornic, Io- 
nița Paladi Vornic, Dimitrie Beldiman Vornic, 
Costachi Sturza Vornic, Thoma Luca Spatar, 
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Ioan Luca Vornicu, Georgie Sturza Vornicü, 
Alecu Balus Agä, Georgie Hermeziu Agä, Ne- 
culaï Canta Postelnic. 


Această scrisoare confirmată de Divanulă obştescă, 
în copie, se află în pastrarea mea. 
Th. ©. 


Prea Osfinţite părinte Mitropolite. 


După cartea ce aï trimesù Prea Osfinția ta 
cătră d-lui C. C. Vasilie Coroiŭ, cumpărătorul 
moșiei, noi foarte tare ne-am bucurat, și scu- 
lându-ne cu toții după poroncă, amü mersi la 
d-lui și ïam dat cartea Prea Sfinţiei tale, dar 
d-lui cumpărătorul după ce aŭ cetito, mai tare 
s'aii îndărăpnicit, și îndată aŭ si scos plugurile 
Tătărușenilor în silistea care am avut nui să 
o arăm, pentru locul care ni Lai luat de hrană 
încă din anul trecut. Deci dar noi earäsi am 
mers la d-lui de a doua oară și ne-am rugatii, 
ca să ne dea acea siliște pentru locul care ni 
Vaii luat, d-lui aŭ dat răspuns că ne va da o- 
goară la Săcueni pe Moldova, cale cu depar- 
tare de trei ceasuri și mai bine de moșia unde 
locuim. Si noi văzănd aceasta, că cartea Prea 
Osfintieï tale nici într'o samă nu o bagă, nick 
noí nu ne-am primiti ca să arăm acolo, fiind 
peste putinţa noastră, pentru departare; apoi 
ne-am dus cäfi-va la pluguri acolo în silişte, 
gi am zis Ungurenilor acelora, ca să nu are 
pici de cum, că noi ştim poronca șia Märiet 
Sale, și a Prea Osfinţiei tale, că acel loc ni 
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s'ati dat nouă, dar acei Ungureni după învăţă- 
tura d-sale cumpărătorului aŭ și sărit la pricină 
cu toporul, ca să facă moarte de om, cu care 
topor si pe doi, trei oameni dintre ai noștri 
eaii și lovit peste măni și pe unde aŭ apucat, 
care topor este de față. Ear zurbagiii ce aŭ să- 
rit cu toporul sunt aceştia, anume: loan Ca- 
tarul, Petrea Buchilä, Ilie a Săcrierului i unü 
ficior a lui Pentelii, i Gheorghie Bäbus și noi 
alta nu cerem acum fără numai mila Märieï 
sale, și a Prea Osfinţiei tale, ca să ne puneţi 
la cale, că fără locurile de hrană suntem de 
peritü. 
Prea plecaţi robi ai Prea Osfintiet tale. 

Noi toţi robii monastirei Probota din sa- 

tuli Heciù. 


Dumnealui vel Logofăt va serie cartea Dom- 
niei mele cătră boierii de mai înainte rănduiți, 
ca să cerceteză această pricină la faţa locului, 
și dovedindu-se de adivărate arătările jäluito- 
rilor să li se facă căzuta înfrănare. 


No. 4852. 1827 Aprilie 30. 
(Iscăliţi) Sturza ftori logofăt. 


Noi Ioan Sanda Sturza Voevod, cu mila lui 
Dumnezeu Domn ţărei Moldovei. 


Cinstiţi si credicioși boieri Domnie mele d-ta 
Constantin Botez biv vel Spatar, d-ta Dimi- 
traki Vasiliii biv vel Ban i d-ta Costantin Sion 
biv vel paharnic, sănătate. 
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Din cuprinderea jalobe aceștia pre largu 
veți înţelege aratarca jeluitorilor, si tanguirea 
ce facu catra al nostru duhovniceseü parinte 
prea Osfintia sa parintele Mitropolit; pentru 
aceia scrimi Domnia mea, dumneavoastra ca 
sa cercetaţi aceasta pricina, ce arata Jeluitori, 
la faţa locului, foarte cu pătrundere, în ființa 
amandurora partilor, și daca se vor dovedi 
aratarile jăluitorilor adevarate, apot fara mau 
multa partinire, sa li se faca paratilor căzuta 
înfrîinare. Ear daca pricinile se vor dovedi 
întru alt chipu, apoi sa trimeteți pre largu 
înştiinţare la d-lu vel Logofat al farei de jos. 

1527 Aprilie 30. 
(L. P.) 
vel Logofăt. 
După porunca 
Iordachi Costin paharnic. 


Aceste acte în original sunt în pastrarea mea, 
Th. C. 


Din întîmplare me-au cadutu în mami unii 
manuscris din anulu 1846, care cuprinde sta- 
tistica populatiune: din Moldova Me grăbesc 
al admite în éolectiunca noastră spre a servi 
celor ce vor avea trebuinta de așa cifre sta- 
tistice. Este bine ca să notez, că la o familie 


se numeră cinci suflete. l 
Th. C. 


pénétrant, 
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Populatiea locuitorilori din Moldova 
în anuli 1846. 


E O 
1| 61| 167 
2 | al 172 
3 | 4| 126 
a | 5d 127 
5| 4! 125 
6 5 163 
7| 5| 158 
8| 4 136 
9| 3 81 
10 | 5 191 
11 5 2173 
12 4 118 
13 6 177 


| 62 | 1914 


Locuitori 


11930 
11725 
9799 
11786 
8872 
17320 
20064 
10539 
6275 


1889 
9548 
8771 
12563 


136981 


VOLUMUL XV DIN URICAR. 
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Numele tinuturilor 


Dorohoiü . 
Botoșani 
Suceava 
Neamtul 
Romanul 
Bacaul 
Putna 


Tecuciul 


Covurlui cu 872 locuitort 
în tărgul Galaţi. 


Tutova 


Vasluiul 


Fălciul, cu 694 birnici în 
Fäleit gi Huşi. 

Iașii, cu 1400 birnict din 
orașul Iaşi, 346 T. Fru- 
mos și 58 în Podul-Iloaer. 
Afară de cele-lalte clase şi 
de jidani. 


Total. 
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Tinutul Dorohoiului. 


Ocolul Herţei 


Numirea satelorü. 


Liuzi 

Mamorniţa 44 
Esiti din Mamornita 15 
„ Lucovita de sus 31 
 Lucovita de jos 34 
Slobozia Rupter 27 
Slobozia Cluc. Brahä 12 
Novo-Sulita de sus 18 


Novo-Sulita de jos 55 
„ Buda de sus 56 
„ Buda de jos 47 


Slobozia Buder de josü 
ñ Mogoşeștii 


: Mihorenit 38 
Deosebitit din Mihorenr 19 
5 Culiceni 43 

à Fundoaea 29 
Becestit 37 

Deoscbitir din Becestt 10 
i Proboteştii 173 

> Tărnauca 235 

ñ Tintenit 37 

A Godinestit 86 

E Sinihăul 184 
Cotul Sinihăului 52 
» Streanga 49 

» Molnita 44 
Eșiţii din Molnita 52 
» Pilipäuti 184 

» Fundul Herter 129 

» Oroftiana de sus 106 
1925 


Numirea satelort. 


Liuzi 
Suma urmei 1925 
72 
22 
30 


Esitir Oroftiana de jos 
Movila Iertanulur 
Movila luy Scäntei 
Slobozia Triscär 13 

5 Hreatca 118 


2049 
Ocolul Prutului de sus. 


Pomärla Hat. Basotä 220 

i Cristinestit 105 

> Ibänestir 150 
Dämilenit Cristir 43 
Liveni! teansuzulut 20 
Dämilenit Buznit 27 
Livenit Vărnăvoaei 21 


Popenii lui Cracali 8 
Dămilenir luy Murguletü 44 
Popenit lut Mavrodin 29 
Pepenit luy Värgolier 13 
» Dumenit 118 
Cordärenit Monastirei 82 
5 Gafenculuy 63 
Sipotenit 63 

Ligna și Färcäutit 18 
Suharău cu cotu 252 
Comänestir Miclesculur 81 


Mlenäutir lux Gherghel 56 


Comăneştii Mencäir 25 
Hudestit mari 309 
Concestir cu Ghitcăuţir 123 
Mlenäutit răzăși 38 
Havärna 152 
2120 
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Ocolul Prutului de jos. 


Numirea satelorii. Liuz 


Odaia Balinţii 22 
„  Tätärägänir 86 

» Mileanca 167 
„Darabani 156 

»  Bajiura din deal 47 

n  Bajiura din vale 37 

» Teioasa 92 

»  Corneştii 67 

ə  Pältinigu 140 

»  JIvancäufit 74 

n Căzlăul 29 
Horodistea lu Bașotă 38 
5 Rädäutit 78 

ia Ignovätul 77 
Bivolul Lätascuhu 19 
Bivolul luy Paladi 58 
Horodistea Dottorului 34 
z Cotusca 127 
Hudeștii mică 188 
„n Crasnaleuca 58 
Odaea Neculinţii 27 
Ghireni. Pitäresit 8 
Mitocu cu Frăjănii 133 
IkimeniY 17 
Hotcăuţii lui Crupenschi 13 
Hotcăuţii Dimitriului 20 
Ghirenii Curtoaeï 23 


Bivolu lui Lipan 23 


Cräinicenit 82 
1863 
Ocolul Basüulut. 
Vornicenii 210 
Tăuteştii 12 
Odaea Borzästir 9 
351 | 


Numirea satelorti. Liuz 
Suma urmei 231 


Odaea Plopenit 8 
Satul Plopenii 32 
Odaea Dorneștii 10 
Vicolenii cu Udaea 27 
Hăneștii cu Odacâ 59 
Borolea din deal 16 
Borolea din vale 29 
Zahorenit lur Sacară 15 
Zahorenii lui Popovici 10 
Stiubeenit 140 
Avrămenii cu Odaea 59 
Adășănii 30 
Vlăsăneștii cu odăile 122 
Săvenii 127 


Zahorenir lui Dabija 8 


Livenii Mitropoliei 22 
Särpinita 17 
Tescurenir 23 
Domoșenii lui Flondor 22 
Volovätul lui Lupașe 19 
Drägusenit cu odaea 131 


Odaea Tescureni 8 


Odaea Domoșănii 15 
Domoșănii Manolesit 19 
Sirbit cu odaea 108 

1199 


Ocolul Coșulei. 
Matienii Cogălniceanului 17 


Vlădenii 69 
Căcăcenii 123 
Carasa 22 
Micläusänir 41 
Trestiana 84 
Broscäutir 175 
Liveni sai Hilisäul 72 

603 
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Numirea satelorii. 


Liuzi 


Suma urmei 603 
Hilistul Gafenculw 125 
Hilisäul Curtestilor 115 
Buhaiul ` 135 
Şăndricenii de sus 55 
Sändricenir de jos 43 


Sendric. Ban. Gherghel 22 
Eșiţii lu Bosie 22 
Cobäla 44 
Horlăcenii 47 
Prilipea 49 
Saucenita 68 
Väculestn 248 
Schitul lui Gorovei 6 


Brăeștii lu Gherghel 


Brăești lui Gheleme 76 
Popeniï 39 
Prästesth 24 


Matienit Ban. Varlaam 31 
Matieni lu Asachi 5 


1561 
Ocolul Berhometele 

Tureatca 134 
Săneştii Potlogesit 30 
Sănăuţi 19 
Părău negru cu Vlädenit 95 
Dertca 131 
Lozna 172 
Cändestir 160 
Cälinestit 22 
Talpa 37 
Dobronäutit 133 
Häntästir din deal 129 
Häntästir din vale 32 

71194 


| Numirea satelort. Liuzt 


Suma urmcă 1194 


Berestit 25 
Särbänesti 123 
Slobozia Särbänestn 65 
Vitocul 59 
Poeana Pustiei 154 
Zvorästea 324 
Värvul cămpului 173 
Zamostie 281 
Rușii lui Ciomartan TI 
Botosänita 30 
Grämestit 147 
Bălineştii 76 
Rudestn 17 
Mihoränn Potlogesn 38 
Jonäsenn luy Singiojii 15 
Verpole 37 
Jonasenn din deal 57 
Jonäsenit din vale 24 
Stănești cu Mihoränn 
răzăși 10 
2838 
Adunarea Ocoalelor. 
Ocolul Hertn 2049 


„Prutului de sus 2120 


» Prutulu de jos 1863 
, Bașăulu 1199 
»  Cogulei 1861 
» Berhometcle 2838 

11930 


Tinutul Botosanir. 
Ocolul Stefénestit. 


Ştefăneștii 116 
Stănca 43 
Bădăuţii 45 
Dorneştii Spat. Mibăița 48 48 

7 312 
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Numirea sateloru. Liu 


Suma urmeï 312 
Cucutenii Tufăscului 45 
Cucutenii răzăși 29 

A Dămideniï 54 

îi Bubulestit 133 
Ostopcenit lui Balș 19 
Ostopcenit răzăși 21 
Ostopcenir din deal 22 
Băscăcenii Mortunoaer 20 
Băscăcenit răzăși 31 
Odaca Găureana 25 
Dorneștii Mitropoliei 26 
j Silişcaniı 35 

5 Ciornohalul 56 
Odaca Perigcanit 8 
»  Rănghileştiı 84 
Brostenit 8 
Băbicenii lui Gherghel 26 
Băbicenii Hermeziulw 21 
ñ Bivolari 2 

z Bäürsänestii 35 

ñ Guranda 29 

2 Dobärcenit 76 

Cismänestiy 60 

Odaca Siliscann 34 
»  Mihäläsenir 20 

»  Brätenii 105 

» Răpicenii 19 

„ Jăverpenii 24 
Odaea Rășca 24 
Mibnestit răzăşii 21 
Odaea Lihneştii 21 
Movila Ruptă 30 
1547 

Orolul Türgulut. 

Teigorit 31 
Nicsänit 127 
158 


Numirea sateloru. 


Suma Urmeï 
Călugărenii 
Pitulușănii 
Levărda lui Licachi 
Levărda răzăşască 
Levarda Ciudineser 
Costineşti! de susii și 


Dragomireștii 
Costinestir de jos 
ji Cucoräni 
5 Ipotestix 
m Cervicestir 
3 Stănceștii 


ï Cătămăreștii 
Odaca Botoșanca 
Botosanca 
Monastirea Doamna 

s Agattonul 
Curtești Sard. Boian 
Curtestir răzăși! 

7 Bănceniï 
» Orășăniă 
Oncanit și Orășănii 
n  Monastirenif 
Ontäniy 
Bätränestn 
Stäucenit 
Bälosänt 
Tohilenii 
Coșulenii 
Buzänir 
Zäncestit 
Costeştii 
Popäuti 
tile şi Teascul 
Cigmeaoa 
Gäureana 


Ră 


» 
n 
bad 
n 
n 
n 
> 
n 
n 
chi 
n 
n 
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Ocolul Siretiuluï. Numirea satelorü. 
Numirea satelori. Liu Liuzt 
Rächitile Cornii 203 Suma urmei 156 

Sarafinestit 113 L 

, Gălineşti 39 Dracsani 212 

3 Bucecea 155 | S im 75 
Sie TDA i 
bre 330 Gärbestit 41 
Gri ti 116 | Cerchejänit lui Roset 26 
o apela 67 ” Zlătunoaea 154 
Mändrestit 53 | Bländeştiy luy Pisotchi 25 
Hriscanir 45 Blăndeştii răzăși 68 
EE 5 

; j : 
Plopeni 176 . Jonoșănii 35 
Bälosänir 51 a Șoldănești 47 
mer S1) > Vin N 
Bänestit 26 n Gorbăneştii 118 
Füntänelele si Roscani 167 n Uriceni . 

»  Joldegtit 81  Tometit f 

Potroyestit 25 | Tomeşti Värnävoaer 17 

ý e A aa 20 | Tomeştii Fotir 30 

5 Vorona 62 que o | > 
Vorona lui Lupage 24 EE T e 
Vorona lui Musteaţă 33 mer le ea 1 30 

n  Piscovatul 38 | PLATOBIiță $ Ê 7 

Icusänit 58 | Socrujänit răzăși 4 

ut Cerkejänir lu Gherghel 9 

Poeana Lungă 72 | Rase], au 1erghe i5 
n Tudura 294 n  Socrujämi __ 
Tărgul Burdujenix 300 1504. 

ăşăniï 
S sir Ocolul Jăjiei. 

Ocolul Miletinului. mere Fr 
Cosciugenir 39 | Bunenii 23 
Jorestit 74 | Iacobenir 38 
Cernești 43 | Strahotinul 29 

156 191 
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Numirea satelorit. 
Liuzi 


Suma urmei 191 


Vicolenir 18 
Ungurenit lui Roman 5 
Ungurenit räzäst 19 


Ungureni Cuciureanului 45 


5 Epurenii 68 
Buimăcenii 34 
Cräciunenit 23 
Jiumätätenit 22 
Mäscäteni 59 
Trugästit 140 
Petrestir 30 
Albestir 125 
Cobiceniÿ Christit si a 

Gusärescului 23 
Cobicenit Räusänir 120 
Todirenit 146 

EI Säträrenit 25 

5 Pogorästir 30 

5 Rädiurile 35 


Comändärestir 25 


Cobicenit Catichioaeï 12 
1255 
Ocolul Koșulei. 

Christestit 304 
Slobozia Säcätura 113 
»  Cosula 133 

x Rädenit 80 

n Unsa 25 

SI Feredienit 41 

à Präjänit 67 

n Lätäir 36 

” Nemändri 11 
810 


Numirea satelorü. 


Liuzt 


Suma, urmei 810 


Slobozia Deleni 319 
à Macsutul 108 
Ș Stroeștii 197 
5 Vlădenix 15 
ə Chitovenit 32 
5 Prisäcanit 27 
îi Picioroganit 51 
à Flămănzii 451 
P Copäläu _ 152 
2288 
Adunarea Ocodlelor. 
Ocolul Stefänestilor 1547 
» Järgulur 2125 
„n Siretiulur 3006 
„a  Miletinulut 1504 
»  Jijiea 1255 
» Cosuler 2288 
11725 


Ţinutul Sucevei. 
Ocolul Muntelui. 


Suha i Mälenir 250 
Pănsăniï 21 
Dräcenit 20 
Gäinestit 102 
Chirilul Cojocea i Lunga 63 
n Crucea 95 
Dornea cu cotunurile 264 
Şaru Dornii cu cotuna 
neagră 205 
1020 
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Numirea satelorii. 
Liuzi 


Suma urmei 1020 


Păltinișu 54 

Broşteni Holda și Hol- 
dita 138 

Cotorgacit 5l 


Părăul cărniy si Medeiü 102 


„ Borca i Socea 69 

»  Sabasa 70 
Stejarul 43 
Părăul Päntit 36 


„  Farcasa 44 
Crăpăturile 49 
1676 
Ocolul Somuzului. 
Horodnicenit 133 
Rotopänestir cu cotuna 
Mihüesti 105 
Lämägäni pah. Sacară 78 
m Stole. Cichirdie 54 
Rädäsänir i Bordänestir 238 
p Buciumenii 33 
4 Oprigänit 50 
» Fălticenit vechi 21 
Petea i Bunestir 67 


» Ocestir 23 
„ Hreatca 31 
Pleșăştii Sineascär 35 
33 Ganii. 32 
Liuzii Täbärtoaer 12 
Plesestit Hermeziului 33 


SI Merestit 19 
Jiurjegtit i Viltorestit 32 
Jiurjestit i Racova. 26 


Numirea satelorii. 
Liuzi 
Suma urmei 1031 

Valea glodului cu co- 


tuna Preluncir 79 
Siliștea cu cot. Runcu 36 
Stirbätul 35 
Liteni! i Rătunda si Cor- 

nisorit Litencii 168 
Cornii Balsoaer 62 
Poeana Rahtivanuluï 33 


Dolhestit mart şi mici 309 
Preuteştii cu cotuna 


Vlădești 83 
Preutestit Adämoaeï TI 
5 Bräesculur 30 
Härtopul 70 
Ausit 35 
Soldänestit 60 
Tämpestir 36 
Spätärestir 25 
2169 

Ocolul Siretiului. 
Dolhasca i Buda 380 
Gulia 82 
Särätalul 113 

Stolnicenit cu cotuna 
Slobozia $89 
Crivestit Ciurir 12 
Crivestit Pitäresir 43 
odirestiï 13 
Lai saii Stroestit 90 
Vascanit 35 
Petrigu dé sus 36 
971 
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Numirea sateloră. 
Liuzi 


Suma urmei 971 


Petrișu de jos 36 
Costestir 18 
Ruginoasa 394 
Bülusästir 15 
Härmänestir 123 
Boldestir 29 
Härtoapele 104 
Probota A4 
Heciul 18 
Contästir 72 


Pașcani! cu cotunurile 700 

Brătești 38 

Stolnicenii Prăjăscului 
iPurcelestir 64 


Cozmestil cu cotuna 
Navränestil 134 
Ciohorenit toţi 33 
Versänit 68 
Mitestir 5 
Socea, 18 
Mirosläivestir 47 
Bourenit 18 


Cristestit cu cotunurile 
Homita i Motca 198 


Homita 40 
Letcanir 9 
Brätenit 66 

3209 

Ocolul Moldovei. 

Sasca 43 
Baea i Bogata 326 
Cotul Băei 49 

423 


| Numirea satelorü. 


Liuză 


Suma urmei 423 


Bläjestit i Făntăna mare 50 
Juhale 24 
Slătioara 36 
Cotu Rășcăr 40 
Bogdănești! 221 
Borästit 33 
Boroaea 1&2 
Moişa 31 


Tărzia Rășcăi cu cotuna 62 
Ortästir cu cotunurile 


Grosit si Tärzia Neam- 

| tuluy 107 
Poeana Prisăciy 46 
Brusturit 74 
Jiuleștii 59 
Pănureştii 62 
Drägänesti 33 
Soimärestir 20 
Sävestit 31 
Cotuna Stroestir 13 
Drägus\nit 178 

Bărgeenii și cotuna Bro- 
gtenit 41 
Cäbujir 61 
Tătărușii 279 
Manole 69 
Julestit 37 
Forästit 59 
Negotestit 52 
Joneasa 32 
Onicenir 81 
Roşiorii 30 
Filipeştir _ 23 
2501 
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Numirea satelort. 
Liuzi 


Suma urmei 2501 


Numirea satelorü. 
Liuzi 


Suma urmei 945 


Ciumulestit 107 | Vadurile cu cotuna a- 
Movilenit 13| gărcir Bistritit 72 
Leucușăștii 46 | Oantul 63 
Cämärzänit i Măstăcanii 18 | Păngărăciorul 89 
Dumbrăviţa de sus 30 | Tarcău ` 108 
Dumbrăviţa de jos 30 | Cărnul cu cotunurile 117 
"5745 | Bicazul 108 
Chisirigu 38 
„Adunarea ocoalelor. Bubhalnita 163 
Bistricioara 278 
Ocolul Muntelui 1676! 981 
»  Şomuzului 2169 
»  Siretiulur 3209 
»  Moldovir 2745 Ocolul Bistriţei. 
9799 
x Ivänestit 18 
TODA NORMANA i voal ac astimi 
Ocolul Muntelui. Sinestit, Săvieneştii şi 
Slobozia 595 
Satul Pipirigu cu cotu- Faurit de sus şi de jos 21 


nurile Bäboestit, Plo- 


tuna şi Hulhestir 220 


Podolenit cu cotunurile 
Dornesit si Buciulestir 162 


Galu cu cotunurile To- Silistea i Bärjovenit 107 
oliceniï, päräul Gal, Romănii i Mänoaea 67 
rei, Săvieneştii şi pă- Zberestir luy Boian 13 

rău Feciulut 3 | Härlicestit i Costisa 93 

Schitul Hanguluï 101 | Bărcu i Gogmanit 35 

Hangulü cu cotunurile Runcu 26 

Răpciunii, fürtästit, Iz- Bodestit Buhusoaer 46 

vorul şi Lätästir 301 | Cändestir cu cotunurile 

Pängäratit 64 | Frunzänit i Bärcänestir 200 

Stejarul 25 | Betästir cu cotuna Co- 

Vadurile Bisericanului 11 tranta 62 

945 1449 
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Numirea sateloru. 


Liuzi 

Suma urmei 1449 

Vadurile 22 
Socii de jos 36 
Socir de sus 17 
Polobocul 51 
Rädiul 101 
Frumoasa 78 
Bälcanir 59 
Monastirea Tazläu 117 
Borlestit 168 
Bälanu 47 
Mästacänu 188 
Negulestit 98 
Calul 138 
Iapa 65 
Rusănii 48 
3082 

Ocolul de susi. 

Räucestit 158 
Oglinzii 98 
Sürbit 18 
Preutestit 14 
Timisästir 81 81 
Filioara 78 
Urichenit 164 
Varaticul 48 
Păstrăveniă 13 
Rădenii i capu Dealului 44 
Spicstit 28 
Davideniă 81 
Oce 22 
Humuleștii 163 
Vănătorii Neamţului 224 
1394 


Numirea satelorii, Liuzr 
Suma urmei 1354 


Tărpeştii 115 
Ceahläestit 18 
Petricanit Agapieï 36 
Boiste 102 
Blebe 78 
Petricanit Neamţului 93 
Topolița 123 
Grumäzästit 224 
Ghindäoani 183 
Nemtisoru 80 
Bălţăteştii 302 
Grasit 1 

2709 

Ocolul Mijlocului. 

Tibucanit 222 
Uscaţii 31 
Borzästit i Totoestit 36 
Negoeștil 10 
Partea din Uscaţi 24 
Dragomireștii 36 
Unghiul 29 
Mästäcanit 74 
Hläpestit 19 
Särbestit lux Talpă 109 
Homicenit 17 
Bärgäoanit 140 
Bälänesti 60 
Bälosästit 32 
Itrinestit 25 
Bozienii i Ruginoasa 156 
Budestit Ghicăi 113 
Certienit 31 
Vlädicenit 64 
Hoïsästir 53 

1281 
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Numirea satelori. 
Liuzi 


Suma urmei 1281 


Micsunestir 
Härtästir 3 
Vărlanu 18 
Räzboenit 51 
Mărginenii 126 
"1361 
Ocolul Pietrei. 

Sarata Varaticului 51 
Bistriţa i Plopugoru 55 
Gărcina, 113 
Cuejdiu 34 
Dărmăneşti! 62 
Sarata Pängäratit 23 
Almașu 59 
Negrestir 93 
Cornii Strämbit 66 
Dobrenir 72 
Socit 15 
Cärlitit cu cot. Dusästir 43 
Gbigoestii 27 

Şărbeștii Canter cu co- 
tuna Härtopu 106 

Vänätorir Pietrii cu co- 
tuna Chitun 180 


Märätäir cu cotunurile 123 


Cracaoanit 129 
Cracău Negru 134 
Oslobenit 55 
Jirovul 84 
Căuciuleştii 46 
Botästir 24 
Dänestit 35 
Contästir 39 

1668 


Numirea satelori. 


Liuzt 
Suma ui'mei 1668 
Gura Väeï 13 
Turturestir 39 
Tatarasit Bistritit 24 
Troita 19 
Härtopu 29 
Bodestir Precistir 156 
Versästir 46 
2054 

Adunarea Ocoalelor. 
Ocolul Muutelur 1981 
n  Bistritit 3682 
» De susü 2708 
Mijlocului 1361 
n Pietrix 2054 
11786 


Ținutul Romanului 


Ocolul Moldovei. 


Sterpul 49 
Tămăşănii 145 
Agiudeni 104 
Rächitenit 105 
Mircestir 78 
Mogosästir 63 


Ghirăeștii i partea din 


Cărligi 216 

Săbăoani 353 

Sämionestit 75 

Pildestir 80 

Tupilaţii 91 

Botești! 139 
Vălenii, Moreni cu co- 

tunurile _ 120 

1618 
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Numirea satelorti. Liuzi 
Suma urmeï 1618 

Cărligu i Britcanir 

scheuletul 


Iugani din vale 
Cozmești! saii Iuganir 


din deal 59 
Teţeanii 33 
Hiilăuceştii 174 
Nistorestil de sus 31 
Nistoreşti de josii 17 


Schcia s'aii Davidul 
Muncelu de susü 
Cordonul 132 
Ghiräcstin 202 
Luţea 83 

2045 


Ocolul Siretiului de jos. 
Trifeştii cu cotuua On- 


cestit 271 

Brăniştenii 129 
Dulcestit 97 
Bogzasti 13 
Sotracestit 47 
Butnärestir 90 
Oncestit 23 
Arämestir 45 
Jiuleştii 23 
Härlestir 48 
Săcuenii 119 
Mircestir 21 
Bärjovenit i Präjitit 78 
Cuciulati 31 
Härmänestir 19 
Cornestir 30 
Cärligu i Ruptura 156 
1240 


Numirea satelorii. Liuzi 
Suma urmei 1240 


Buciumir 70 
Cotu Grosuluï 32 
Galbinii răzăși 61 
Galbinii lur Roată 33 
Porceştii Rizăşi 29 
Babna i Vrzicir 21 
Brostenit i Tuscann 34 
Hociungii 43 
Cotu Vamesulur 183 
Porceștii Precister 20 
Roşiorii 
"1779 
Ocolul Fundului. 
Tucşăștii 18 
Muncelu Duris i cotu 
lux Bălan 20 
Jucsästir de sus 47 
Jucsästir de mijlocii 53 
Răcea de sus i de jos 60 
Băloșăştii răzăși cu co- 
tul Carhana 67 
Băloșeştii cu eotul Ta- 
bära 27 
Glodenir 45 
Buciumit 39 
Chiliile 63 
Iucsästir de josii 106 
Rogna 12 
Bätränestir de sus 46 
Bätränestir 63 
+ädureniï 34 
Däminestif cu cotunu- 
rile 138 
Bradul 29 
"861 
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Numirea satelori. Liuzi 
Suma urmei 867 


Călinești saii Măgla 91 
Negusänit 15 
Căutișăniă 76 
Căutișănii D-lui Burchi 17 
Poeana lui luraşe 66 
Poenile 23 
Misihänesti. 21 
Ruşii 45 
Ciuturestir 37 
Muncelu fundu Säta- 
riuluï 27 
Muncelu de josii 112 
»  Jiurgenit 59 
5 Mäărmureniï 51 
Onicenit 137 
Bälosästit D-sale Agoaai 
Ancuta 6 
Cucii 53 
Cräestir 47 
A triea parte din Ar- 
mäsän 10 
Bozienii răzăși 115 
Bozienii D-sale Cluce- 


riului Fundăcescu 86 


Poeana Humit 52 
Băbușa 61 

5 Bäcestit 63 
Schitu Giurgenii 20 


Ocolul Siretiului de sus. 


Dagäta 138 
Tălpălăir 22 
Vovrieştii 97 

251 


Numirea satelorü. Liuzi 
Suma urmei 257 


Săcălenii 59 
Pănceştii 153 
Poenarii 153 
Averestit 64 
Avereștii saii Golanii 51 
Brăteștii cu Izvoru 176 
Sagna 102 
Gădinţii cu cotunurile 197 
Poenile Oancii 314 
Todirenit 228 
Boghicea 126 
Băra 52 
Stänita 74 
Macsinestit 27 
Oţălenii 70 
Radiul i Buruenestit 183 
Volintireștii 38 
Oboroceni de sus 19 
Uborocenii de josii 29 
Doljestir 116 
Brätulestir 68 
Häbäsästir 91 
Fedeleșănii 24 
Heleştieniă 53 
Miclăuşăniă 165 
Şcheia 35 
Criveștii cu cotunurile 114 
Fărcăşănii 68 
Poșta mirceștiă 13 
Vulpășăștii 41 

"2891 

Adunarea Ocoalelor. 

Ocolul Moldovei 2045 


» Siretiului de jos 1779 
»  Fundului 2157 
» Siretiului de sus 2891 


8572 
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Ţinutul Bacăulni. 
Ocolul Tazlăului de sus. 


Numirea satelori. Linz 
Băsăștii 179 
Schitul Frumoasa 13 
»  Cämpenn 84 
a Băhnăşănii 37 
Solontul 111 
Corzăștii luy Mariş 26 
5 Cucuetit 118 
5 Stăneştii 46 
Mägirestir 103 
ii Präjästi 113 
Cornitul 54 
” Leontinesti 96 
si Bucsästi 113 
x Cercul 107 
> Prohozästn 173 
A Podurile 297 
Tazläulü 37 
Lucăceştii 97 
Leorda 15 
Schitul Lapoşul 33 
5 Văsieştii 103 
# Plopul 60 
n Larga 81 
A Dotteana 183 
i Vermestit 51 
5 Dărmăneșştiă 326 
n Urminișul 98 
i Comänestit 554 
"3190 

Ocolul Tazlăului de jos. 
Brätestir 44 
Delenii 123 
Caracläu 54 
Ki 


Numirea satelorii. Liuz 
Suma urmei 221 


Gura Văii 32 
Bărsăneştii 82 
Brătila de josii 96 
Drägutestit 120 
Brătila de susii 117 
Albile 40 
Poeana 97 
Berzuntul 200 
Oräsa mare 196 
Bălăncasa 34 
Vidrașcu 52 
Orișa lui Avram 37 
Versästi 116 
Bereşti 127 
Boșotenii 51 
Tetcaniï 61 
Nadisa 40 
Stroeştii 41 
Iliestif 31 
Scortänii 148 
Sărbi 46 
Hänieni 15 
Ardeoanit 64 
Pustiana 80 
Grigoreni 79 
Năsoeştii Hatm. Aslan 25 
Năsoeştii răzăși 51 
Tărăţa 36 
Cetăţuea 35 
Cernul cu cot. Bereşti 33 
2334 
Ocolul Trotușului. 

Härja 122 
Grozästit 432 
Bahna 22 
DTG 
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Numirea sateloru. 


Numirea satelori. Liuzi 
Suma urmei 634 


Li 

= Şexbeştii lui Istrati 56 
Suma, urmei 576 | Peletiucir de josii 47 
caca ao | Peletiucii de sus 38 
Tisăştit 32 | Catälestit 25 
Nicorești ll Spinenit 65 
Bogdanestit 225 Säucestir 185 
Filipeştii 65| Hèrtoana 65 
Monastirea Caşinul 337 Bogdanestir 74 
Casinul 286 | vrăijăgtir 365 
Räcäutit 98 | Barbincenit 72 
Buciumit 230 Odobestir 40 
Onestit 116 | Silivestrit 51 
Planei 12 | Schitul Tisa 2 
Jävrenit 63 »  Fundenit 41 
dilema 173| 7 Chiticenit 25 
Negresti 49 Campeni 84 
Bogdana 103 i Obărşia 62 
Cuiuțul 80) 7  Märăşti 97 
Popenir 149 »  Glodurile 25 
BE eu i Dealul nou 112 
Aa ca Osäbitit Călugării 35 
Le 2 | Liuzit Calugärir 361 
Borzästir răzăși 25 | Sohodolul 124 
Borzăştii Vorn. Roset 39 Calugära mare 129 
Gropile 107 Baraţii 15 
Răpile à n Märgineniÿ Muntenı 60 
A neta o & Marginenit Unguri 130 
Slobozia Milului ___16 | Fäntänelile 448 
3293 Luncanii 197 
Liuzii Luncani 33 
Ocolul Bistritit de sus. | Bläjestir 417 
“Z135 

Letcaniï cu cotunurile 268) Ocolul Bistriţei de jos. 
Berestir 200 | Viforenit 231 
Ciumaşii 78 | Zlätarir 187 
Climestit 88 | Bibiresti 48 
634 416 
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Rușii Cluc. Vasile 


Dimacii 110 


Numirea satelorit. Numirea sateloru. 
Liuzi Liu 
ai Suma urmei 3889 
Suma urmei 416 Särbänestir 13 
Radomireştii 61 
Dealu mare 32 , Fundul 24 
Pärincea 416 | Leurdenit 81 

Barce dezlipită de hă- ‘lärgu Moineşti 118 
cätäu 44| Tărgu Ucnir 38 

Milestit 78 "4053 

hr l es Adunarea Ocoalelor. 
Petrestit 162 | Ocol. Tazlăului de sus 3490 
Päncestit 123| „ Tazläulur de jos 2334 
Gäläsästit 119| , Trotuguluï 3293 
Käcätäu 115| „ Bistritit de sus 4135 
Jiosănii 107|  Bistriţii de jos 4068 
Uteştii 40 17320 

Tamani T)  imatai Patti 

Vălenii 24 colul Biliestit. 

Räcäciunit 98 | Ciuslea 170 
Liuzii Chiritit 11 | Jorästit 64 
Gästenit cu Ghetänir 113 | Slobozia Precistii 44 
Gäüstenit Pähärnicesit Vadu Turculur 62 
Brăiasca 27 | Biziceştii 50 
Cleja de josii 205 | Faurit 97 
Valea mare 219 | Bahnile 131 
Faraoanit 215 | Pomii Sträjäsculur 60 
Somäsca 133 | Mändrestit 18 
Valea ră 41| Vulturu 278 
Cleja de susii 56 | Sasul 67 
Valea Sacă 390 | Mircești 69 
Letea 204 | Suroaea 326 
Izvoaräle 93 | Răduleştir 111 


Rusit Cămin. Ciutică 44 | Slobozia Dimacir 33 
3889 1750 
VOLUMUL XV DIN URICAR. C, 25. 
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Numirea sateloru. 


Liuzi 


Suma urmei 1750 


Dumbrăviţa sai Butu- 

cile 49 
Cracu saii vadu Roscär 75 
Cälienir D. Ghicär 201 


Cälienit Milului 16 
Malurile 58 
Nänestir 185 
Botärsäu 94 
Rästoaca 63 
Belciugu 63 
Slobozia Ciucăr 23 
Costienit 154 
Slobozia Cluceriuluï 84 
Blehanii 36 
Nămoloasa 91 
Mărăşăștii 172 
Biliestit 104 

3114 


Ocolul Vrancea. 


Vidra 178 
Cäliman 39 
Voloşcanii 156 
Colacu 121 
Purceï 90 
Gäurile 260 
Podurile 112 
Valea Sării 198 
Săcătura Pärosul 131 
Spineștii 192 
Poeana 168 
Väsoiul 93 
Hăulișca 106 
15 


Numirea satelorü. 


Liuzi 


Suma urmei 1844 


Päulestit 105 
Heresteu 119 
Nerejul 548 
Neruja 180 
Nistorestit 170 
Paltinu 131 
Prahuda 120 
Bărsăştii 241 
Negrilestit 218 
Tulnicir 159 
Coaza 120 
Tinirișul 137 

3952 

Ocolul Rücäciunit. 

Siscanit de susii 45 
Agiudul vechii 216 
Cälimanesti 94 
Lunca Dochit 43 
Sascutul 202 
Berestit 126 
Siscanit de josü 33 
Päncestit 322 
Slobozia Copäcestit 41 
Cornitelu 30 
Urichestit de josii 19 
Bălca 226 
Uricheştii 69 
Copäcestit 163 
Bärgoaea 87 
Coţofăneştii 129 
Măndrișca 89 

1934 
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Numirea satelorü. 


Suma urmei 1934 


Valea sacă 
Pădureni: 
Contästi 
Mädärjästi 
Parava 
Dragusäni 
Orbenii 
Scurta 
Cucova 
Anghelesti de jos 
Domnești: 
Putesti 
Ruginestit 


Ocolul Zălrăuţii. 


Soveja 
Cämpurile 
Vizantia răzășască 
Rotileștii 
Ciurucul 
Räconsa 
Verdeu 
Vizantia Monastirei 
Märesti 

äpidea 
Străoanii de sus 
Strioani: de jos 
Spărieţi 
Fitionești: 
Golănestit 
Mănăstioara 
Boulii 
Movilita 
Schitul Varnita 


Numirea satelorü. 


Liuzi Liuzi 
1034 Suma urma 3185 
290  Diocheţia 190 
y3 Ursoiŭ 72 
91 Muncelu 130 
17 ('rucea de josü 151 
169 Crucea de susü 360 
119 Päunestif 508 
207 Satul noŭ 161 
228 Panciü 12 
441 Varnița 33 
124 4469 
84 Ocolul Gürlile. 
172 | Căpotanu de josii 36 
356 | Căpotanu de sus 58 
1093 | Pănticeștii 19 
Călimăneștii 34 
Păţiţi 146 
399 | Pădureni 79 
256 | Orbenii 102 
168 | Florești 9i 
122| Slobozia lui Pătraşe 51 
103! Morile Cozmii 37 
199 | Jväncesth 50 
93 Botesti 121 
133 Bälotestii 163 
148 Vinisästh 36 
63 ,Itästi 47 
196 | Itästi de supt Măgură 102 
193 Slobozia Int Vidrase 29 
110 Codru Sărbilor 132 
269 Vitineștii de supt Miăgură 234 
135 Purceleştir 50 
92 Pätinestir 95 
89 Vitinestu de sus 72 
410 veștii de susii 191 
39 Ghetästir 163 
3159 2174 
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Numirea satelorü. Liuz | Numirea satelorü. Linz 


Suma urmei 2174 


Oleșăştir 64 
Mera 199 
Cucucţii de sus 117 
Clipicestn 59 
Sändilarift de susii saii 
Andrieşănii 163 


Şăndilarir Cluc. Ghigu 140 
Cucueţii de supt Măgură 69 


»  Tätestit 306 
»  Şărbeștii 101 
n  Copäcestit 19 
Gugestit 67 
Grozăștii 31 
Şăndilarii de jos 1%9 
5 Jariştea 292 
j, Odobestif 193 
Vărsătura mică 43 
Tărgu Focsant 35 
Satul Odobestir 164 

4204 

Adunurea Ocoalelor. 
Ocolul Bilieștii 3114 
„ Vrancea 3952 
„Răcăciuni! 4025 
n Zäbräuti 4769 
n  Gärlile 4204 
20064 


Ţinutul Yecuciului 
Ocolul Berheciulut. 


Tarnita 68 
Fruntestit 38 
Glodurile 35 
Güiceana 98 

239 


Suma urmef 239 


Härnicestif 29 
Tatärästit 29 
Jiurgenit 50 
Filipeni 48 
Medeleni 202 
Mäldärestir 51 
Melescann 86 
Vulturenit 22 
Oncestif 97 
Otälenit 27 
Lichitisenu 60 
Intulii 47 
Grädestif 39 
Räspochit 23 
Cäuia 26 
Scărișoara 194 
Ghilävestit 49 
Lärgäisinir 44 
Hurtul 26 
Drăgeștu 94 
Ochenit 38 
Corni 112 
Gherdana 63 
Slobozia Condrächestir 53 
Şăndreștii 132 
Negulestif 130 
Florestit 12 
Rägoazile 56 
Tăvădăreştii »4 
Ungurenit 51 
Sarba 30 
2162 
Ocolul Bärladului. 

Tigänestif nor 108 
Podolenit _61 
169 
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Numirea satelorü. Liuzi | 
Suma urmei 169 
Privalul 


Lungocit 45 
Brehoaea 39 
Slobozia Umbrăreşii 19 
PE Umbrăreștii 61 

j Condrea 88 

5 Vultureştii 125 
Tigänestir vechi 8L 
T'orcestir 73 
Slobozia T. Torcestit 103 
Bläneasa 35 
Slobozia Cornir 29 
Drăgăneștii 89 
Slobozia Drägänestit 62 
5 Ochisästit 37 

: Barcea 86 

î Liestir 317 

ñ Särbänestil 144 

j Blăäjărir 276 
Bucestit 307 

Mändr esti TI 
Blănzir 74 
Slobozia Blänzir 34 
Fundenii 105 
Putinit 96 
Slobozia Ungurenir 36 
Negrilesti 18 
Brütulestit 38 
Matea şi Corodul 282 
Poșta Terul 13 
Tălpizix 40 
Slobozia Tălpizir 86 


3303 
Ocolul Nicorești. 
Odaea 49 
Braniștea 101 
150 i 


Numirea sateloru. Liuz 
Suma urmeï “150 


Focsa 74 
Arteaoa 13 
Necoreştii de sus 101 
Coasta Lupir 67 
Cernicarii 38 
Malurile 70 
Furcenii 26 
Sirbir 141 
Tecucelu săcii 116 
Täpul de josii 111 
Täpul de susă 18 
Häntästir 140 
Vizurenit 87 
Slobozia Movilenii 68 
n  Lespizit 18 
A Jonoșăştii 120 
5 Buciumeni 176 
Poeana 311 
Movileni vechi 62 
a Poenarii 129 
Piscu Corbului 118 
Pocita Tecuciului 28 
Slobozia Bulgarii 24 
z Dobrinestit 94 
i Cozmestir 120 
2410 

Ocolul Zeletinulut. 
Cärtestit 146 
Brăhășăștii de sus 207 
Brähäsästit de jos 13 
Ireasca 68 
5 Gohorul 94 
si Valea rea 66 
3 Cälimäneasa 61 
715 
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Numirea sateloru. Ziux 


Suma urma 715 
Spria cu cotul Tigära 30 
» Galbinit 58 

n Däncenit 

» Dämäcusa 

» Stänisästit 

»  Coloneștii 
Craeștii si Putinile 
Särbänestit 60 
Corbita si Buda 164 


n 
2 
n 
» Muncelu 
n 
n 


144 
Bälänestit si Sarbi 72 
Rädäcinestit 86 
x Turtioana 50 
» Vladnicul 96 
„  Corciovenii 20 
n» Cosatänir 34 
'„ Glăvăneştii 133 
»  Oprisästit 62 
» Burdusaci 78 
n»n  Beneştir 37 
» Frumusäln 66 
» Motusanit 55 
n Tăpoaea 77 
Bicheştir 47 
Bocestit de jos 105 
Rachitoasa 109 
Cărna 12 
Poșta Berheciului 24 
Strämba 36 
"2664 

Adunarea Ocoulelvr. 
Ocolul Berheciului 2162 
»  Barladului 3303 


» Nicoreştir 2410 
# Zeletinului 2664 


10339 


Ţinutul Galaţii. 
Ocolul Siretiului. 
Numirea satelorii. Liuzi 


Slobozia Costit 77 

PR Fileştii 30 

5 Bärbosit 26 

Odaea Movilenit 11 
Şandrenii porecliti Si 

Serdarit 50 


Branistea poreclitä gi 
Serbestir 87 
Cotul Puntii sai Serbe- 


ştii vech, 15 
» Lozova 48 
»  Macsinenii 130 
» Branca 46 
Peneul 68 
Slobozia luï Conachi po- 
reclită si Pläcinta 88 
Spiculü 136 
Pechea 246 
Mänjina 83 
Cudalbif 182 
Macisäni 90 
Slobozia Gornestit 10 
Cornii 32 
Zmulţii cu Slobozia Mi. 
lesti 82 
Urleştii 39 
Slobozia Bältatit 20 
Bälenit 110 
Oasile 86 
Slobozia Venturif 32 
Cuca 58 
Slobozia Chetrosul 21 
Ciornestit 7 
Odaea Pochir 16 
1893 
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Ocolul Prutului. | Numirea sateloru. Liuzt 
Numirea satelor. Liuzt Suma urmei 144 
Odaca lu Manolachi cu Găneştii cu cotunurile 

cotunurile Slobozia Mo- Cristești, Onesti, Gu- 
vileni și cäsla cişme- tincstit şi valea Lu- 
lelor 16| pulu 124 
Tulucestit 95 | Comänestir cu cotul Pro- 
Tatarca 19| dänestu 48 
Sävita 119 | Sapenit 41 
Scantiesti 84 | Tutcan 15 
Frumusita Mijdelile G£) Maluştenii 47 
Tämäoani 1 | Schitul Gireasca 21 
Stoicanii 39 Șipotele 19 
Foltestir 69 Lupeşti cu cotul Mu- 
Măstăcani 104 | zatesth 198 
Chirattiea 97 | Berestit cu cot. Mărăea 139 
Fărțăneștii 124 | Unghiul cu Cucebertani 19 
Puţichioaea cu Slobozia Slivna 37 
Damenii Sl Balinteşti 34 
Umbrärestir 60  Pochiscanit 27 
Golăşait 87 | Cotul lui Filimon 12 
Värlizit 65 » Jorăştii 120 
Slobozia Mascul 51 | Schitul Zimbru 12 
Roscanit 95 | Bursucanit 19 
Vädeni 16 | Diocheth 75 
Rogojäni 95 | Craestir 50 
Chirilestir 95 | Slobozia Ghinghestif 21 
Oancea 233 | Cüsla Tämplit 21 
Vlädestit 40 | Slobozia Bancasa 39 
Pascanit 17 | Băneasa 76 
Brăneşti 62 | Drăguşăni 35 
Coturile Bratișului 75 "1437 
jé Fiăntănelile 40 i ; i 
= Adunarea ocoalelor. 
2075 | Ocolul Siretiului 1893 

Ocolul Horinci. „Prutului 2013 
Grăpenii 31 »  Horincit 1437 
Cabadinestit 113 


Îi irgul Galaţi 872 
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Tinutul Tutovei. 


Ocolul Türqului. 


Numirea satelorü. 


Numirea sateloru. Liuzt 


Suma urmei 2158 


Liuz Brädestit 


Slobozia Zorilenii 150 
2 Banca 38 | 
Germänestit 32 
Slobozia Fidesti 
Horga 
Epurenit 103 | 
Slobozia Murtenit 26 
Slobozia Rănzăşti 47 
P Cărja 134 
# Hränicenit 72 
Spinenit 122 
Hănăsănii 76 
Lätietit La 17 
i Särätäni 95 
i Păzășăştii 14 
A Bärlävestir n2 
5 Bursucii 40 
A Popenit 107 
> Dealu mare 30 
i Fruntisänit 55 
3 Grăjdeniï 94 
à Brädestit 88 
> Vindereï 109 
a Valea Lungă 44 
z Obärsänit 54 
a Pleşa 59 
5 Docăneasa 41 
4 Docanit 10 
n Lugestit 103 
Schitul Crucea 15 
Bălăbăneştii 23 
Odaea Bursueanit 112 
2158 


Slobozia Mihoanii 12 
Odaea Golit 5 
2175 
Ocolul Corodulut. 
Ciortolomul 50 
Crivestit 13 
Ghidicenit 63 
Cărlomăneștii 95 
Pochii Dir 62 
Corodestit 49 
Sälcenit 93 
Vizurenii 29 
Certästir 68 
Cărpeştii 19 
Tălpăoanil i Räcea 32 
ñ Bälosasti 83 
» Cotoroaea 61 
3 Căueștii 18 
À Pupäzänif 26 
» Ciorästit 132 
Monastirea lui Adam 95 
Slobozia Oancät 15 
m Rädegtir 112 
: Itästit 56 
5 Blätestit 89 
i Fundoaea 29 
Cäräpcenit 55 
Diviţemi 

1349 

Ocolul Pereschivului, 
Priponestit 172 
Jogani 24 
Zorästit 101 
297 
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Numirea satelorti. Liuzi 
Suma urmei 492 


Numirea satelor. Liuzi 
Suma urmei 297 


26 


Lieștii 29 Bälitästit i 

Poșta Pereschivulur 31 | Puestil 67 

Pleșăştii 29 Strămba 30 

Polocinu de josù 93 | Cristeştii de susü 33 

Polocinu de susü 15 n Lälestir ; 44 

# Pogonestir 80 » Cälimänesti 51 

p  Täbäcestit 39 »  Fäntänelile 12 

„  Märtocanit 176 | Rusit lux Păvălescu 37 

. Prisäcanir 22 | Stancäçäni 43 

Coroestit de josü 66 | Mincestit | 65 

Coroestir de susü 32 | Gherghesgtit 45 

n  Ciocani 55 | Horodistea 33 

» Voleni 39 | Dracsänit 39 

» Praja 32 | Voinestir 86 

»  Chilienir 101 | Märägäüstit 45 

» Chetrenii 94 | Abrämestit Bi 

p Fătăciunea 21 Cristestit din deal 20 

»  Cärjoani 60 n Popeștii 32 

» Mirenii 29| A»  Rădenir 30 

» Fichiteștii 41 | Dragomireștii 34 

»  Putredenit 21 | Poeana Pietrii 23 

n Căbeștir 69 | Slobozia Buntenir 16 

„ Săndreştir 60 a Rusănir 92 

Movilenii 78 - Iţeanii 40 

71454 # Budestir 59 

= Plopana 63 

Ocolul Tutovei. Slobozia lux Sion 6 
Perienit 139 | Ghetestir si Letcanir 

Cotmänestit 2 1555 
D i Ocolul Simili. 

Politänit 25 | Gura Similir 37 

Hălăreştii 64| , Drujästit 40 

Gura Ezärulut 52 „  Bacanir 39 

Goltästir} 25 n  Susänit 53 

Lunca 45 | Ibänestir 33 

7 492 202 
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Numirea satelorü. Liuzi 
Snma urmei 202 


Ţinutul Vasluiului. 
Ocolul Crasna 


Mănzaţii Vorn. Paladi 40 N 
Miănzaţii Răzăşăști 19| Numirea sateloru. 
Vulpäsestit 27 s 
Oota podului 16 Liwer 
Băşcaniï 41 | Satul Bahnarii 138 
Päträscanit 63 | Dobärcenit 29 
Plesästit 23 | Muntenn de josii 34 
Buda 69 | Baba ră 24 
Bogdana 78 | Mänjastit 19 
Sucevenii 41 | Moara Grecilor 96 
Bordänita 40 | Muntenii de susü 152 
Tunsästit 70 | Miclestir 84 
Coroesti 47 | Särbestit 52 
Cernatn 22 | Schitul Ducii 51 
Borästit 13| „ Stioboränir 74 
Oncești 66 | Pribestit cu cotuna De- 
Corlätestit de susii 191 lenix 179 
Corlätestir de josii 11 | Ciorteştii 193 
À Vlädestir 20 Täoestit 46 
ñ L.imboeștiă 8 Popestit răzăşi 16 
i Orgoestit 9 Popestit Miclesculut 17 
à Bordänesti 43 à Solestit GL 
5 Folteştii 22 5 Dnmasca 40 
» Părveștii 12 | Poeana Cărnului 39 
j Chiţeanii 102 5 Dumitrestit 41 
à Rădiul Uli 17 ý Coropceniï 86 
» Costeştii 161 i Valea silisti 12 
Poşta Strämturir 18 je Chircestir 66 
Ghicanii 33 n  Bougorit 45 
"1316 5 Benestit 31 
Adunarea Ocoalelor. şi Tărnacu 13 
Ocolul Tărgului 2175 | Burghelestit 12 
= Corodului 1349 | Dobrovätul 348 
i Pereschivului 1454 | Duinasca Lipoveni 6 
i Tutovii 1595 " Pocreaca 190 
> Similit 1316 | Baltatir 7 
"1889 2259 
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Ocolul Racovehi. 


Numirea satelorii. Liu 
Gärcenif 26 
Pungestit 137 
Laza 172 
Golășăit 84 
Cursäüstit 52 
Lipova rüzäsascä 112 
Zizinca 25 
Bulboca 35 
Harsova 117 
Toporastit 84 
Poinesti Strajescului 88 
Armășoaea 62 
Trohanul 52 
Golgofta 58 
Poinestif răzăşí 20 
ia Doaga 58 
m lorestit 64 
Fundul Racovi 18 
Ivaneştii 74 
Valea Cänipir 34 
„  Cosastil 122 
Parăul Boului 32 
Obärsänit 48 
Lipova Monastirer 79 
Broşteni 45 
Dumbrävenit 30 
Lipovätu cu cot. Corbu 175 
Fă Deleni 47 
Valea Oani 39 
Stängacit 73 


Poinestit Mănăstirei 13 


2107 

Ocolul Stemnicu. 
Brodocul 87 
Băltenii 117 
204 


Numirea satelor. Liuzi 


Suma urmei 204 
Chetrestiy 38 
Raduestir 52 
Albeștii si Delestit 108 
Bälesti 20 
Făsticii 51 
Slobozia Hordilestir 7 

X Cozmeştii 21 
š Rataila 162 
ii Ruginoasa 19 
Băloşiiştii Voinesculuf 22 
R Popäutulur 25 
3 Vulturestir 67 
à Mäcrestil 32 
Buhäestit de josii 76 
Buhäestit de susii 64 
Muntenestit 34 
Barzăștii 66 
Osästif 75 
Cantirestit 38 
Täcmänestir 29 
Calugärenit 48 
Märäsänir 69 
Dobroslävestit 15 
Radiu Pușcașii 52 
Oncești 57 
Mahalaoa Tărgul Vas: 
luiului 126 
1415 
Ocolul Mijlocului. 
Zäpodenir 140 
Cioräta 25 
Dänestit Monastirei 31 
Dänestir răzăși 20 
Ciofenit 36 
Rădiii spat. Burchi 30 
282 
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Numirea sateloru. Liuz 
Suma urmer 282 


Cürlestir 8 
Boţoaea 19 
Dracsenit 75 
Bereasa 24 
Rägcanit 15 
Butucăria 15 
'Teleşna 30 
Scänteia 27 
Tätäränir 17 
Budestir 30 
Borosästir 17 
'Tuteştii 63 
Dämäcusänit 46 
Petrestir saii Sasova 19 
Potropestir lu Cujbă 22 
Potropestir Glodencir 26 
Potropestir Ducät 34 
Focsasca 36 
Tăcuta saii Mumboteștir 96 
n  Mirceştii 95 
Suräpestir de josü 41 
Suräpestir de sus 35 
Ghergheleu 82 
Särbotestir 46 
Codäestit 83 
Fereștii 105 
Portari 60 
Odaea Ovänestir 10 
Valea ră 134 
Moara Domnească 80 
Bumbotestir 82 
1535 
Ocolul Fundurilor. 
Negrestit 138 
Hucul 23 
161 


Numirea sateloru. 


Liuzi 

Suma Urmer 161 
Todireştii Gramaticuluf 47 
Todirestit Roiulur 37 
Todirestir Värnävoaer 37 
3 Räcestir 21 

p Dragestit 35 

j Sofrăneştir 17 

» Coticul 29 

i Kängoaea 35 

n Armäsänit 19 
Täbänestit Buhlix 10 
Tansa i Boatca 208 
Gäurenit 56 
Glodeni! Găndulu: 27 
Täbänestir i Roşcoaea 99 
Poeana de sus 91 
Cotuna lur Ciornei 21 
Tungujit i Răcea 35 
Tungujir Spat, Carp 51 
Marginea 19 
Griestu 44 
Borästit 93 
Slobozia Mogosästit 21 
= Ipatele 44 

și Sohuletu 92 

ñ Frenciugit 18 

a Drägusänit 69 
Scheia de sus i Pojorästit 39 
Cäpotestit 67 
Şcheia, de josii 25 
Cäuestir 19 
Găunoasa 34 
Valea satului Bărnovii 26 
Valea satului Golix 20 
1788 
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Numirea sateloru. Liuz 
Suma urmei 1788 


Ciocärlestit 33 
Tatomirestit 54 
Creciuneştit de sus 30 
Căzăneştii 40 
Glodenit Cuzir 45 
Parpanita 21 
Grajdiurile 37 
Rädiul Mogäldii 31 
Petrestit 18 
Gärbestir de susii 24 
Cäscoestit 34 
Poeana Monastirei 27 
Dumestif 131 
Sändrenit 20 BES 
2232 
Adunurea Ocoalelor. 
Ocolul Crasna 2259 
nr  Racoveï 2107 
Stemnicu 1415 
» Mijlocului 1535 
»  Fundurilor „2282 
9548 


Ţinutul Fălciului 
Ocolul Prutului, 


Raiul 93 
Bozia 59 
Vicolenir 48 
Bogdänestit 37 
Beräzänif 36 
Simineştik 84 
Vetrisoara 72 
Musata 59 
Räncenit i Spărcocenir 16 
Stuhuletu 21 

455 


Numirea sateloru. 


Liuzi 


Suma urmei 485 


Lunca Banului 33 
Ivänestir 59 
Cäpotestit 8 
Davideştii 21 
Caărligaţii 27 
Hrutca 40 
Räncenit i Cristiniciul 12 
Stänilesti 203 
Epurenit 212 
Epurenit i Cärta 35 
Cornit Unguri 223 
Brostenit 38 
Odaea Bogdana 11 
Odaea Bumbota 13 


Bolosănir 3 
Bumbota 16 


Ocolul Podolenii. 
Pctrimänestif sati Pogo- 


ceni 63 
Ghermänestif 162 
Isaiea 60 
Gura Bohotinului 47 
Covasna 110 
Hilita 48 
Bazga 83 
Bohotinul 178 


Räducänenif și Hämioasa 83 


Cozia 108 
Scoposänif 69 
Zberoaea şi Manciul 49 
Cotul Ghermänestit 35 

"1106 
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Numirea sateloru. Liuzi 
Suma urmeï 1100 


Coltu Cosnir 13 
Grozästit i Şăragurile 

şi Säligemir 98 
Cotul Arsurir 41 
Ghidisänir 25 
Rășăştii 61 
Podolenii 217 
Duda 91 
Mogna 151 
Cozmestit 138 
Pähnestir 72 
Novacit 50 
Fundătura Pähnesti 25 


Răpile i Drăncenii cu 
hlizile Mărăștir i Or- 


tästit 41 
Sălăţenii 9. 
2179 


Ocolul Crasna. 


Dolhesti 123 
Brädicesti 112 
Bunestit 202 
Armäsenit 20 
Roşiorii 26 
Avereștii Il 
Plochii 50 
Txbäläestir 49 
Jiurjestir 11 
Stroestit 55 
Valea luï Bosie 18 
Tütäränit 20 
Crăsnăşănil 23 


Leoestir i Valea stupilor 15 


tr CN II 


Boţăştii 104 
Gutestir 104 
942 | 


Numirea sateloră. Liuzi 
Suma urmei 942 


Porcisänit 22 
Curtenii 41 
Oltinestir 59 
Tärzit 83 
Gura Pahnit 72 
Cornii 124 
Albestit 134 
Talharestir 31 
Rädiul 22 
Dolhenir 31 
Rosiecir 136 
Gura Idriciului 46 
Slobozia Buciumit 12 
Ivinitästit 26 
Cordenii 18 
Cretastit 146 
Budeștii 63 
Igriciul i Näresti 36 

Poșta Docolina 20 
2050 

Ocolul Mijlocului. 

Schiopenit 124 
Platonestir 34 
Urlaţi: 56 
Grumazoaea 37 
Hoceniă GR 
Sășeanii 21 
Sägcanit răzăși 46 
Hurducii răzăşi 32 
Hurducii 21 
Guşăştii 58 
Delenii 138 
Otälenir 52 
Bărboșir 98 
191 


www.dacoromanica.ro 


— 399 — 


Numirea satelorü. Liuz 


Suma urme 791 


Malacstir 131 
Vutcanir 218 
Băsăștia 119 
Urdestit 96 
Vilpotestit 33 
Valeni: și Stoisästif 113 
Tămășănii 192 
Tätul 10 
Miclestn și Jăgălia 44 
Suletea 78 
Grozästit i Jiureanii 21 
Peicanii 23 
Güjestit şi Popenit 46 
Särbir saii odaea 19 
Slobozia Pogoceni: 6 
Talaba 5 
Tupilatir 87 
Räscani 40 
2005 


Adunarea Ocoalelor. 


Ocolul Prutulm 1783 
n  Podolenu 2179 
»  Crasnil 2050 | 
» Mijloculu 2005 
Tărgul Faulciului 100 
Odaea Bogdana 10 
T. Hușu 584 
d017 


Tinutul Iașii. 


Ocolul Balluiulut. 


Zagavia 45 
Cärjoaea i Horodistea 135 
Zberenit 50 
Bäicen și Cucuteni: 110 

340, 


Numirea sateloru. Liuz 

Suma urmei 340 
Balosesti 12 
Dadestir 
Scobinţănii i Bădeni 213 


Ceplenita i Buhalnita 233 
Moara Vrefectoruluă 10 
Belcesti 308 
Hodora 30 
Ulmit 36 
Polenii 40 
Träistenu 21 
Onestit 105 
Sipotele 123 
Halcenir şi Vlädenir 59 
Jacobenu 53 
Soldana 22 
Dragänesti 22 
Erghiceni 138 
Bäürlesti 58 
Totoestir 135 
Cioara i Chigcärenn 36 
Cotnarii 243 
Josäpesti 16 

1989 

Orolul Turiei 

Bădaraiı 11 
Tabăra 91 
Buruenesth 7 
Cornu Negru 106 
Solonetul 25 
Zabolotenn Fotin 46 
Zabolotenii lu. Beizade 44 
‘I xiteştii lux Păun 55 
Triteştii vechii 58 
Vladomira 19 
Bălteni __62 

D241 
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Numirea satelorii. | Numirea satelort. 


Liuză Liuzr 
me Suma urmeï 328 
Suma urmei 524 | Movilenix 26 
Cărnicenii 39 | Potänjänit 45 
Cärnicenit räzäst 23 | Misästir 17 
Cărnicenii Cornii 21 | Mälaestir 48 
Bländestit 17 | Gropnita i Fereştii 56 
Căminăreştii 63 | Gropniţa răzăşilor 9 
Gäurenit Gheuciăi 26 | Bulbucanir 53 
Borșa 88 | Sänjerit şi Muntenii 52 
tiăurenii lui Beidiman 15 | Romăneștii 55 
Brostenit 7 l'Letcanit noi 72 
Epurenit Glodeni 18 | Leţeani vechr 49 
Spinenit 58 | Tăuteştir 35 
Andrieșănil 77 | vărzăștir 29 
Glävänestir 44 | Rădiul lui Tătar 14 
Roșcani! 27 | Munteni din Copou 46 

Cäuestir 51 | Muntenii i Lunca lux 
Päulenit 27| Cazimir 26 
Rădenii 34 | Moineştir Tăutului 6 
Stăngăcenii amändoï 30 | Cărligu 39 
Perienii si Cändestii 144 | Sorogariï 97 
Säträrenit 24 | Aron Vodă 98 
Braniștea 50 Rädiul-Aldeï 43 

"1356 | Brätulenit 45 
Moinestit lui Cazimir 27 

Ocolul Copoului. 71233 

Popricanit 36 Ocolul Braniștei. 
Coarba 12 | Stănca i Cärpitir 60 
Rädiul Mitropoliei 26 | Lucenir i Bäcäloaea 49 
Tipilesti 40 | Tocsenir 38 
Epurenii Mänästirestil 86 | Chisaräir 41 
Izvoarăle 33 | Cotu lur Ivan 30 
Zahorna răzăşi 13 | Golăeşgtir 76 
Zahorna comis. Ganea 19 | Lazärenit 48 

Larga _63 Cristestir 3 

328 7 542 
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Numirea satelorü. Liuzi 
Suma urmei 342 


Coada Stăncer 55 
Rusănii 96 
Moara Danculur 31 
Holboca 102 
Costulenit Rotari 172 
Măcăreştii 89 
Costulenir Gălăţir 77 
Prisacanit 88 
Chiperestit 23 
Oprisänir de josü 21 
Opriganit 51 
Cotul Tutora 29 
Tutora 60 
Ungheni! 21 
Berești 12 
Mănzăteștii Fälfäestir 133 
Mänzätestir vechi 16 
Petreștii şi, Medelenir 43 
Fräsulenit şi Sändrenir 74 


Morenii 66 

Lucenii Logof. Sturza 8 

Birnicii din Tărgul Scu- 
leni} 4 

Bogdänestilor 

Odaea Bran 4 


1586 
Ocolul Codrului 


Poeanz cu cetatea 22 
Slobozia Dobrovätul ” 119 
9 


Poenile 6 
Comarna de jos 98 
Comarna de sus 81 
Osoiul 181 
Goruniï 111 

108 


VOLUMUL XY DIN URICAR 


Numirea satelorti. 
Liuzi 


Suma urmei 708 
Tomestit 110 
Vlädicenix 63 
Buciumi 121 
Socola 86 
Vişanul 22 
Lunca Cetätuer 95 
Lunea Bărnovii 62 
Cotuna Cioarăx 44 
Piciorul Lupului 44 
Curäturile 52 
Bärnova 23 
Petrăria şi Mitälea 65 
Cercul 12 
Todirelul 33 
Zania 33 
Miroslava Gălăţii 61 
Valea Adăncă 36 
Ezărenii 34 
Horpazul 9 


Cozmoaea 3 
Birnicit din Tărguşor 63 
1736 


Ocolul Stavnicului. 


Satul Cărbunarii 45 
Spärietit 24 
Mironeasa 97 
Hadämbul 55 
Mogosästit 119 
Budestit 40 
Mănjăştii 63 

Voinestil cu cotunu- 
rile 196 
639 
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Numirea sateloru. Linz 
Suma urmeï 639 


Vocoteştii 48 
Cornestit 43 
Prosalnicii 57 
Därjänir 22 
Lunganir de josü 29 
Horleştit Unguri 29 


Cucuteniy cu cotunurile 176 
Coteasca veche și nouă 110 


Hăsnăşăni 40 
Horodistea 61 
Uricanir 45 
Brătulenir 21 
Găurenii Socolei 23 
Miroslava 69 
Baleiii 21 
Ciurbestit 34 


Vorovestit 53 
Stavnicul 15 
1467 
Ocolul Curtigüturet. 


Muntenii Jorit 22 
Bojäla 25 
Gunestit 59 
Prigorenii 95 
Buznea 10 
Cristestit DO 
Bräestit 115 
Scorțaştii și Albeștii 43 
Müdärjästit și Făcuţi 16 
Gutea gi Goesti 85 


Lunganñ de sus 25 
Birnică din T. Frumos 346 
Udaea Dräncir 7. 


re 
D29 


Numirea sateloru. Linzi 
Suma urmeï 529 


Sinestif 133 
Storneștií 136 
Obrijann al 
Madarjacu 32 
Mädarjasca Foti 17 
Dulce 6 
Popeşti 117 
Nárca 40 
Cosatäni 40 
Doroscani 19 
Scobaltänit 36 
Holmul 48 
Pausästit i Onești 56 
Dumestn 73 
Cacărazanii 13 
Hoisastif 70 
Päusasca sati Dealulii 
mare 23 
Chilişoaca 20 

77392 


Adunarea Ocoalelor. 
Ocolul Bahluiului 1989 


Š Turia 1356 
5 ('opoulut 1233 
à Branistn 1586 
$ Codrum 1736 
3 Stavnicului 1467 
$ Cărligaturi 1392 

10759 


Birnicit dinu orasulü 
Tagit 1400, 
Birnici din 
Iloaci 58, 


Podulü 


Acest manuscris este acum al nepotului meii J]. M, Kodresen ; 
se crede că ar fi fost lucrat de repos. lliseiu Cantacuzino, după 


rotuudimea ținuturilor, făcută sub Mihai Sturza Voda. 


Th, C. 
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DOCUMENTE DIPLOMATICE. 


1976 28 August .. . D. General Ghica către D. N. Ionescu.— 
Deapră dificultatile ce intampina in a protege pe supușii ro: 


mart dn Imperiul Otoman. .............. +. pag. 

14 Decembre 1816... D. General Ghica. catre D. N. Tones- 

(Telegrama) cu.— Despre art. 7 al Constitutier Oto- 

MANS: msmré Re DES 3 E SE MENMTANSUENIE 

17 Decembre 1876. D. N. Jonescu catre D. General Ghicn.— 

F Jegramä) Réspunde la precedenta şi dă missiune 

a întreba pe Saviet Pacha ce înțelege art. 7 al Constitu- 
fiunes Otomane prin provincii privilegiate? ..... 


13 Decembre 1876 . 1. N. Ionescu comunică Agentilor ro- 
(C cwara) mån în strainatate textul precedente git in- 
eÄrcincza a releva ca art. 7 al conétitutiune{ otomane aduce o 
modificare grava la raporturile stabilite de tratate între România 


Si Parl ise Lara pa dass m aa d ia 8 
20 Decembre 1876... D General Ghica către D. N. Ionescu. — 
(Tetegeam) Savfat Pacha a declarat cum ca art. 7 în- 
telege prin provinci¥ privilegiate pe România, pe Serbia și 
BRUT a ee daia e e a a Rene HOORN aR 10 
92 Decembre 1876 . . 15. General Ghica catre D. N. Jonescu.— 
Detali asupra intravederif cu SavfetPaga, despre care vorbesce 
telegrama precedenta . ....,.,............. . 11 
22 Decembre 1876. . D. N. Ionescu catre D. General Ghica.- — 
(Lelegrama Protestând contra termenilor art. 7 din 
Constiluţiunea Oiomanu .........,........... . 16 
24 Decembre 1876 . . D. Degre catre D. N. Ionescu. Acelaşi 
(l'elepc mă, subiect 50 8: 20) se set et de es er . 18 
25 Decembre 1876 . . D. General Ghica catre D. N. Jonescu. 
r i grană A colast subieot, u esa e em sis evita . 18 
25 Decembre 1876 .. D General Ghica catre D. N. “Ionescu. — 
(Telegrama) Keal aşi subiect Ne ils 0 5 0 6 e mi li ei 19 


25 Decembre 1876 . D. Degré catre D. N. Ionescu —Dare 
de séma asupra convorbirei séle cu D. de Bülov în privinţa art. 


7 din Constituţia Otomana . . . 19 
26 Decembre 1876 . . D. General Ghica "catre D. N. Joncscu— 
ITelegeumäl Comunicână respuusul Porții la protesta 

țiuuea guvernului român ....,....... .......... 20 


27 Decembre 1876 . . D. General Ghica catre D N. Joneacu.— 
Cu copie de pe respuusul Porţi! la protestarea guvernului Român 
29 Decembre 1576 .. D. N. Ionescu catre D . General Ghica.— 
Guveruul român cere o noua declaratiune formala din partea 
Porții, prin care să se rocunâsca categoric ca România nu 
e Taer între m privilegiate de care vorbesce 
ait. LÉRISSRIS ERNEST a aaa 
29 Decembre 1876 .. D. Sendret catre D. N. Junescu.— 


(Telega wR EA le AND dinr ds Decembre . 


24 


23 
24 
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30 Decembre 1876 . D. General Ghica către D. N. lonescu.— 
(Telegramă) Respundând la depeșa din 29 Decembre . 25 

30 Decembre 1876... D. Șendrea câtre D. N. Ionescu.— 

Dare de sémä despre conversafiunele avute cu șeful cabi- 

netului ministerului de externe al Franciei şicu diferiţi re- 
presentanți străini asupra art. 7 al Constitutiuneÿ Otomane . 25 

31 Decembre 1876 .. D. N. Ionescu către D. General Ghica.— 
(Telegramă) Instructit Eper espi în ist ja. wate ie à 32 

31 Decembre 1876 .. D. B. Gheorghian te D, N. Iones- 

cu. — Dare de s6mă despre conversafiunea avută cu contele 
Tornelli asupra art. 7 din Constituţiunea Ottomana . .. . 33 

1 Januare 1877 . . . D. General Ghica către D. N. lonescu.— 
(felegramä) Respundând la depesa din 29 Decembre .. 35 

2 lanuare 1877 . . . D. General Ghica catre D. N. lonescu.— 

Tolegramë) Cere-va prin notă formală declaraţia de care 
vorbesce depesa din 29 Decembre ? ............. . 35 

3 Ianuare 1877 . D. N. Ionescu catre D. General Ghica 
(Telegramă) Respundând la precedenta .... . 36 

8 Januare 1877 . D. General Ghica catre D. N. Zoneseu.— 

(Telegramä) Bavfet-Pacha a esprimat impossibilitatea unei 
declaratiunt, conformă cu dorința guvernului român ...... 36 

5 Ianuare 1877 . D. General Ghica catre D. {onescu.— 
(Telegramă) Saviet- Pașa promite o nouă declaratiune . . 37 

7 Ianuare 1877 . .. D. General Ghica catre D. N. Jonescu.— 
(Telegramä) Savfot-Paşa n’a trămis Încă declarația promisa 37 

7 Ianuare 1877 . . . D: N. lonescu către D. General Ghica.— 

(Telegramă) A remite immediat o nota scrisa lui Savfet- 


ega gi representanfilor puterilor străine . . . +. 37 
8 Ianuare 1877 . .. D. General Ghica catre D. N. Joneseu.— 
(Telegramă) Respundénd la precedenta .......... 38 


10 Jauuare 1877 . . D. General Ghica către D N. lonescu. 

Cu copii de pe nota adresată lui Savfet Pașa si de pe circu- 
larea adressatä representantilor puterilor străine ........ 38 
8 Septembre 1876. D. N. lonescu catre D. 1. Büläcénu.— 
(Tele gramă) Missiunea D-lui I Ghica la Londra. Impre- 
siunez întrevederii de la Livadia .....,......,..,.. 43 
16 Septembre 1876. D. Emil Ghica către D. N. lonescu.— 
(felegramä) Care va fi atitudinea României în casul unui 
resbel între Russia și Turcia ? ............... . 43 
19 Septembre 1876. D. N. Jonescu catre D. Emil Ghica.— 

(Telogramä) Respundând la depeşa precedenta. . . . . . 44 
25 Septembre186 .D. N. lonescu către Agenfit români în 
(Telegramă)  străinătate.—'Trupele sunt concentrate pentru 
manevre .. isnie ut Hauts og t Re . 44 
20 Octombre 1876 . 7 D. l Bülécénu câtre D, N. Ionescu — 
Telegramă) Conclusiunile unul articol din Fremdenblatt. 44 
22 Octombre 1876 . . D. N. Joneseu insärcinézs pe Agenţii 
(Ciroulară) română a sonda opiniunea Cabinetelor asupra 
garanţiei neutralității României. ............ . 45 
25 Octombre 1876 , . D. Gheorghian către D. N Lonescu.— 
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Respundând la precedenta . ....,.......,. ...,. 45 

80 Octombre 1876 . . D. General Ghica către n. N Loncscu.— 
(Tel: grama) Mazar- -Paşa la Constantinople ........ 47 

81 Octombre 1876., D. N. lonescu către D, General Ghica.— 
(Telegramă)  Respundénd la precedenta .......... 47 

8 Noembre 1876. "D. Sendrea catre D. N. lonescu.— Comu- 


(Telogramă) nicând o depeșa din Londra a D. Ion Ghica, 
rolaiiva la o întrevedere cu Lord Derby .... ..... 

3 Noembre 1876 .. D. lon Ghica catre D. N. lonescu.— Dare 

de séma despre intrevorbirea sa cu Lord Salisbury și cu copie 


de pe notita remisă acestui din urmă ...,.........,,. 
Notes concernant la Roumanie. ...... cc... cc... .. 49 

6 Noembre 1876.. D. N. 1onescu catre D. I Büläcénu.— 
(Teiegramă) EnSEMC ENT ee e 0 ca ut ec lila n ca MS os prada 53 

5 Noembre 1876. D. N. 1onescu catre Agentiï români în 
(Telegrami) Sir dinatate.— Acelaşi subiect. .... . 53 


5 Noembre 1870 ,. D. Șendrea catre D. N. lonescu.— "Co- 
(Telegramă)  municând o depeșe din Londra a D-lui Ion 
Ghica, relativă la o întrevedere eu Lord Salisbury ..... 55 
B Noembre 1876.. D. I. Baläcénu catre D. N. lonescu.— 

(Telegramä) Respundând la circulara din 5 Noembre .. . 55 
T Noembre 1876.. D. /. Balăcenu catre D. N Ionescu. — 


(Telegromă) Același SUD + e eee ms eee . 55 
10 Noembre 1876 .. D. Sendrea către D. N. Jai 

(Telugrama) Acelaşi subiec ..... . 56 
12 Noombre 1876 .. D. Gheorghian catre D. “N. Lonescu.— 

(Telegrumă) Se Bubibtt: ee cererea gago no ea 57 
13 Noembre 1876..D. Gheorghian catre N. ‘Ionescu. — Detalii 


(Telesramă) aspura intrevederit saie cu D. Melegari . . . 57 
15 Noembre 1876.. D. Degré catre D. N. lonescu.— Dare de 
(Telegramä) saua despre o conversatiune avuta cu D. 
de Biilov relativ la cererea de garantare a nn à 
ROI ANII e me Sie eee nue Cl moe ee sue ans iron 58 
16 Noembre 1876 .. D. General Ghica catre D. N. lonescu— 
(Teleg-amă) Cerând instrucţiuni asupra modului cum tre- 


bue pusa castiunea garantaril neutralității României . . ... 60 
18 Noembre 1876 .. D. N. Jonescu către D. General Ghica. — 
(Pele gramă) Respundênd la precedenta... ......,. 60 


22 Noembre 1876, D. General Ghica către D. N. Jonescu.— 
(Telegramă) Informând ca a vorbit lui Savfet-Pasa asupra 
garantarir noutralitatir s o ea smaa woed ee eee... . 60 
26 Noembre 1476.. D N Jonescu către D. General Ghica.— 
D. Dimitrie Bratianu este tramis la Constantinople în mis- 
siune specială .....,.,,....... tree ... 60 
26 Noembre 1876 . . Instrucţiuni date D-lui D. Brătianu... . 61 
29 Noembre 1876.. D. General Ghica cătro D. N. Joneses. — 
(Lelegr mă) Delegații francesi la conferinţă respund ca 
n'aù instrucțiuni pentra garantarea neutralitafir Romanier , . 61 
2 Decembre 1876 .. D. General Ghica eatre D. N. louescu. — 


(felegramă) sis Eliotespande inratelapt sens. . ... 62 
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8 Decembre 1876. . D. General Ghica catre D. N. Tonescu.— 
(Lelegramä) Ambasadorul Italiei da același respuns .. . 63 

5 Decembre 1876... D. General Ghica către D. N. Iune.ce.— 

(lelegrsa à) Marquisul de Salisbury respunde în acela ï 
SENS se e em TE SR LNEnIs MON ia E EN Sitet 63 

6 Decembre 1876 .. D. General Ghica catre D. N. Ionecu.— 
Dare de sémä despre conversatiunea avuta cu Lordul Salisbury 63 

1 Decembre 1876.. D. N. Ionescu catre Sendrea.— Respun- 


(felagrama) dénd la depesa din 10 Noembre . . . .. . 67 
7 Decambre 1876.. D. General Ghica catre D. N. lones u. 
Telegrama) Turcii au intențiunea de a ocupa Calafatul 
in ena de Test ol: e 5 Le f Eea à eue ste dar. Pea i e a 68 
9 pecembre 1876 .. D. D. Bratianu. catre D. N. lonescu 
telegr ma) Cerând duuë acte de depline puteri .,.. . 69 
10 Decembre 1876.. D. N. Ionescu către D D. Bratianu. 
Tanteuctitel se tio à ce ame an eus 5 ecua, le F 69 


10 Decembre 1876.. D N. Ioncscu catie Sur fet Pasa a. Pai 
sûre de crean{a, relativa la misiunea Dlui D. Bratianu . .. 44 
11 Decembre 1876 . . D. Sendrea catre D. N. lonescu 
(Te egiam pN Dând séma si intrevedereu si eu Du 
cele Decazes şi Lord Lyous .... ,..,............. 75 
13 Decembre 1876 .. D. General "Ghica catre D N Ione. cu. 
Cestiun oa garantaret neutralitafil nare şansă de a fi întro- 


dusa în sînul conferinţei ,....... se ANDI 
13 Decembre 1375..D Șendria vatre D. N. Ionescu. Deta 

lit explicative 11 depoşa din 11 Decembre .......... 77 
1t Decembre 1876.. D. D. Rratianu către D. N. ivnescu. 

Respundend la depesa din 14 Decembre ............. 79 
17 Decembre 1876.. D. N. Ionescu catre D. Brätienu Cu 

deplinelr puteri cerute prin depesa din 9 Decembre . . . ... 80 
17 Decembre 1376 .. D. N. tonescu către D. General Ghica. — 

Respundéad la depesa din 13 Decembre ...... ...... 82 


19 Decembre 1876.. D. D. Brătianu către D. N. lonecu — 
(telegr. mã) Ambassadorit maù instructif spre a se occupa 


de garantarea neutralitații Româniel . ........ ..,... 83 
20 Decembre 1876.. D. D. Brätianu catre D. N. Ionescu. — 
(Telegrama) Acolast SIEGE on ai căt e at ca, ed à ete lie da ae 53 


20 Decembre 1876 . . D. N. Foncscu fnsareinésa pe Agenţii Ro 
(Gireularn) mMmÂnY în strainutate a desvolta motivele ce fac 
pe guvernul român a cere o garanţie speciala pentru nouta 
litatea Romanier şi 1etroceduea gurelor Dunmir ....... 84 
27 Decembre 1876 .. D. D. Bruticnu citie D N Loncsuu. 
(T legeamă)  Savfet- Pașa serie ambasadorilor otomani nen 


tru neutralitatea României ....,............ + Ba 
29 Decembre 1876 .. D. 1. Buliuinu cure D.N. Lonescu. 
(Telegrama) Ambassadornl otoman la Viona a.igura 


ca Porta se ceupa serios de garantare» neutralitati Romaniei. 86 
4 Januare 1877. Relatiuni dospre delta Dunarei ficnta Confa- 
rinței de Constantinopoli de di. D. Hatianu . i 8b 
4 lanuare 1877 ... D. D. Brutianu către D. N Ionescu. Cu 
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copie de pe cererea facuta Conferinţei în on retrocessiil- 
nét Deltei Dunarii. n + ss dis man eve ss eus sens 
4 ianuare 1877..D. Murquis de Salisbur; y catre D. D. Bratia- 
nu.— Respundend Ja precedenta ...., k : . 90 
5 lanuare 1877.. D. Şendrea catre D N. Ionescu — Dare de 
seama despre conversațiunea avuta cu Lordul Derby, asupra ce- 


rerei de garantare a neutralitater României . . .. .... „90 
15 Ianuare 1817, . D. N, Ionescu catre D. Sendrea.— Respun- 
dend la precedenta, en So a aL e à die sa. își. La „93 
10 Februare 1877. D. Șendreu câtre D. N. lonescu — Dare 
de séma despre o conversațiune cu Lordul Lyons ....., . Y4 
1 Aprile 1817... D. Cimpineanu catre D. Bulucenu — Gu- 
(Ie rkroma) vernul român caută a regula copie 
treceril rușilor prinféra.......,,...... =s . 96 
2 Aprile 1977 ... D. Câmpineanu catre D. Gr. "Ghica.— In- 

(Telegrama ‘structiun! Ne vers de Se Me d . 97 


4 Aprile 1877...D Ko julmiceanu catre D. Gr. Ghica. — Mis- 
( lelegrama) siunea D. General Ghica la Petersburg . . 97 
5 Aprile 1877 .. D. Kogăluicenu catre Agenţii români în 


(Ci culara) struinutate. Guvernul român neputând opri 
intrarea ruşilor În țcră, doresce ca România sa nu devina tea- 
trul resbelului . ....... . .... . .  .  .. . . 98 

6 Aprile 1877 .. D. Kogalniceanu catre D.  Baluvénu.- — 

{1a eginmi) Același subiect ...,..........4.: . 99 

G Aprile 1517 .. D. Degré câtre D. hogalniceanu.— Guver- 

Civiegram ) nul german nu pôte interveni = favérea 

IOANE SES a à tea ne tons Bus ee 4e 100 


T Aprile 1877 | | D. Camille Barozzi catre D. Kogalni- 

ceanu. Dare do sémä despie intrevederea sa cu D. Melegari, 
m urma depegei din 5 Aprile . ...............,., 101 

7 Aprile 1877.. D. Calimaki-Catagri catre D. Kogalnicea- 
(Pelegramă) nu. —Bespundend la depeșa din 5 Aprile. . 102 

8 Aprile 1517 .. D. Degré catre D. Kogulniceanu.— Da- 


re de sémă despre o convorbire cu D. de Bülow . . ..... 103 
9 Aprile 1877 .. D. Kogulniceanu catre D. Gr, Ghica.— 
(Lelegramă Instrucţiuni . ..,.............. 104 
9 Aprile 1877 .. D Calimaki-Catargi către D. Kogulni- 
(Lek grama) ceanu.— Dare de sémă despre o intrevedere 
cu Ambasadorul Otoman ...................... 104 
10 Aprilo 1877 .. D. Kogulniceanu câtre D. Calimaki Ca- 
(l'elegreuwn) targi.— Respundènd la precedenta . . . . . 106 
10 Aprile 1877 .. D. Koyalniceanu catre D. Gr. Ghica.— 
(Lelegramă) Instrucţiuni SI 5 n e Sa Rire ET . 106 


10 Aprile 1877 .. D. Kogălniceanu catre Contele ' Ändras- 
(Pelegramă) Sy. — Spre a acorda Româniel bive voito- 


pul Son SPAIN reai à ne cam e e à à a a . 107 
10 Aprile 1877 . . "D ` Kogalniceanu catre D. de Badov ta. — 
(Pelegramă) Acelaşi subiect . .. « .. .. . . ..... 107 
10 Aprile 1877 .. D. Kog ude catre Ducele Decazes.— 
(Telegramă) Acelaşi subiect, . ,,.,.,.,., ceee 108 
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10 Aprile 1877. . Prefectul de Covurlui catro D. Kogăl- 
(Lelegramâ) niceanu.— Intentiunsa turcilor de a trece pe 


la Rre ne meer ete cree ra aula gi a ae .. 108 
10 Aprile 1817 .. Marele Vizir către Măria sa Domnul. — 
(Lele gramă) Trecerea ruşilor fiind iminenta, guvernul o- 


toman spera că guvernul român va da ordin autoritafilor mili- 
iara Spre a se concerta cu generalissimul turc pentru o ac- 


iune comuna . . 109 
10 Aprila 1877 .. D. Ko güniceanu către Agenţii "români 
(Oireularä) în străinătate.— Instrucţiuni . . . 109 


11 Aprile 1877 .. D. Kogalniceanu catre Marele Pizir.— 
(Tetegramă) Respundând telegramef séle din 10 Aprile . 114 
11 Aprile 1877 .. D. Kogălniceanu către Agenţii Români 
(Telegrama) în străinătate.— Informându-1 despre pu 
Marelui Vizir gi respunsul guvernului român Š 
12 Aprile 1877... D. Degré către D. Kogàlniceanu.— Res. 
(Petegruma) pundână la circulara din 10 Aprile . . . 115 
12 April 1877 .. D. Kogălniceanu catre Agenţii Români 
(Circulară) în strainătate Măsurele luate de guvernul ro- 
mân faciă cu trecerea Prutului de câtre ruși . . + 116 
12 Aprile 1877 .. Prefectul de Covurlui catre D. Kogulni- 
ceunu.— Agentul otoman cere garantie pentru conationalit ser. 117 
12 Aprile 1877 .. D. Kogălniceanu catre Prefectul de Co 
Pelegramă) _ vurluă.— Kespundènd În precedenta . . . 118 
13 Aprile 1877. . Marele Vizir către Maria sa Domnul. 
(Telegramä) Spre a se lua de guvernul român inesuri 
conforme cu dia esistente între România și Imperiul 
otoman. . ee er e) atata ata ea ee a rte alle 
13 Aprile 1877 . „ D. Balaceanu catre D. Kogäln cearu. — 
(Telegrama) Porta lasa trecerea Dunarei la aprecierea 
generalisimului săi . . . . . . . . . . . . . . . . 118 
13 Aprile 1877 .. D. Degré catre D. Kogulniceanu.— Res. 
(felegramä) pundând la circulara din 10 Aprile . . . 119 
14 Aprile 1877 .. D. Bălăceanu catre D. Kogalniceanu.—. 


(Telegramä) Comunicând o depeşaa D-lui Gr. Ghica, ra- 
lativa la alt ia comunicatiunilor între Constantinople 
și Bucuresci . seaga i i i a aaa a à se 120 


16 April 1877.. D. Bulăceanu catre D. Kogulniceanu.— 
(Telegramä) Austria nu permite bombardarea orașelor 


néstre dunarene . . 120 
17 Aprile 1877 , . `D. ` Kogălniceanu catre Agenţii români î în 
(Circulară) stréinatate.—  Comunicându-le textul con- 
ventiunei din 4 Aprile . . , . 120 
18 Aprila 1877 .. D. Gr. Ghica catre D. M. ` Mitilimeu. 
Cerând instrucțiuni . . . . . . . . . . . . . . . 123 
18 Aprile 1877. . Frefectuk de Ismail catre D. Kogälni- 
(Telegrama) ceanu.— Delegatul de la Tulcea cere voie 
de a se întoarce în térä . . 124 


19 Aprile 1877 .. D. Kogălniceanu către Prefectul de Ts- 
(Telegramä) mail. Respundénd la precedenta . . . 124 
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20 Aprile 1377 .. D Kogălniceanu catro D. I. Bălucea- 
(Telegramă) — nu. Spre a telegrafia Agenției din Con 
stantinopole depesele din 1% Aprile. . . . 194 


21 Aprile 1877 .. D. Kogulniceanu insarcineaza pe Agen- 
(Teleg Ciroulară, ţii români în strainatate a desminți sgomotelo 
inesacte respîndite' en ocasiunea inchierer convențiunilor din 
4 Aprile , . . . . 125 
21 Aprile 187% .. D. “Kogălniceanu catre Agenţii români în 
(Cjreulară) străinatate.— Anuneiând bombardarea Brailei 


de, catre Durci ae s es dm aa aus + piara eee e me es à 120 
21 Aprile 1877 Prefectul de Brăila catre D. Kogulniceanu.— 

(Teiegrami)  Bombardarea Brăilei de Turci . ...,... 126 
22 Aprile 1377 D. Kogălniceanu catre Cäpitani de portur, 
(Tel. gramăy invitându-i a raporta despre toate mişcu- 

rile din port .......... ss. 197 


22 Aprile 1877 .. D. Kogulniceunu.— catre Agentii r1omûnY 
(Teleg. circulară) ĉn străinatate.— Bumbardarea Renilor de 
către Turcl . . . 124 
22 Aprile 1877 D. Kogălniceanu catta Agenţii Român À în "str a- 
(Peleg.Circu'ară) dnautate.— Turcil au intentiuvea a devasta 
si incendia ‘Tulcea şi alte localilitati vecine . . . . . . 124 
22 Aprile 1877 . . D. Degré catre D .Kogälniceanu. Anun- 
(Telegramä) ciand că Porta a pe ai functiunile 
Agenţiei din Constantinopole . „12 
22 Aprile 1877 .. D. Gr. Ghica "către D. Kogülniceanu.— 
Cu textul noter verbale a Porții, suspendand a ab Agan- 
tier române la Constantinople . . . 128 
13 Decembre 1876 .. D. D. Bratianu catre “ministeriul 
trebilor streine a Inaltei Porţi, însotita cu cererea de neutra- 
TERRE nee > INN RR SO a ve A de e e d ui 
Notice. A l'appui de la demande de neutralité, adressée 
par la Roumanie à la conférence européenne, réunie à 


Constantinople. . s . . . w as . . . . . . . 132 
21 Aprilie 1877 . . Savfet-Pasa catre D. D. Bratianu prin 
care se anunță suspendarea agenției LA og ve ss 2 el 

23 Aprilo 1877 ,. D. Kogalniceanu catre D i PR Ace 
ITelegramä] "laşi subiect . . 4 137 


23 Aprile 1877 . . D. Kogălniceanu catre “Ageng ‘români 
(Teleg.cire:) la Paris, Roma și Viena. Acelaşi subiect . 138 
23 Aprile 1877 .. D. Gr. Ghica către D. Kogalniceanu.— 
Acelaşi subiect . . . 139 
23 Aprile 1877 . e D. C. Hitilineu catre D. Kogalniceanu. 
(Tciegramă) Respundână la circulara din 22 Aprile . . 140 
26 Aprile 1876 . . D. Kogălniceanu catre Agenţii Români 
(Doieg.C re.) în strainătate.— Incursiunile bașibusucilor 
și cerchesilor ; ue coräbielor ; bonbardarea oraselor duna 


rene . . el 
27 Aprile 1877 .. D. Bălăceanu către D. Kogălniceanu — 
(Telegremă) Respundènd la precedenta . . r . 141 


27 Aprile 1877 .. D. Kogălniceanu.—catre Agenţia români. 
(Cireularä) Tunurile române de la Calafat au rospuns la 


tacul turcilor 
atacul turcilor din Wsi dacbrorhanita: øT 


E EE 
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21 Aprile 1877 . D. A. Stoianovici câtre D. Kog si tal 
Starea lucrurilor in Tulcea . , . 142 
28 Aprile 1877 .. D. Kogalnicemut către “Agenţie "omâuy 
(Teleg.cuc.) în strainutate.  Bombardarea, ardere și 

rapirea corăbielor ancorate la gin Jiului. Protestatiunea casei 
de comerciù Rodocanaki. . . 145 
22 Aprile 1877 .. D. Degré catre D. Kogulnieénu. — Due 
de sémä despre o conversnțiune cu D. de Biilov „7. . . 144 
30 Aprilie 1877 .. D. Kogulniucann către Agenţie romun: in 
q Teleg.cire:) siruinalate.— Comunicâa A textul mojmner 
votată de Cameră, prin care se recunûsee stuen de resbel ta 
cià cu Turcia . . . 149 
2 Mai 1877 .. D. “Kogalniceanu. eatre Agentit roman in 
(Girculară) străinătute.— Cauzele ce au doterminat nti 
tudinea guvernului . . 150 
2 Mai 1877 .. D. Kogălniceanu catre D. Calimaki Cala gi.— 
Spre a da Lordului Lyons lectură de pe precedonta . . . 159 
4 Mai 181. . D. Calimaki-Catargi entre D. hoguln.cea- 
(Telegramä) nu. Respundend la precedenta . . . 159 
5 Mai 1877 . . D. Bulucénu către D. a op Ace 
ed | Jagt subiect, . . s a s a a 159 
6 Mai 18717 .. D. Kogulniceanu catre Agente român: în 
(Peleg wire. sträinulate. Acto de crudime din partea 
Turcilor asupra unui soldat român, la gura lalomitet . . 160 
6 Mai 1877 ,. D. Aogulniceanu catre Agenţii Români în 
(Taleg oire.) atrămatate. Navigaţiunea pe Dunure intor- 


disä de la Gruia in jos . . . . 160 
7 Mai 1877 .. D. Degré entreD. Kogtlnicénai— Respundenà 
circulărei din 2 Mai . . . . 16? 


7 Mai 1877 .. D. Kogälnicénu catre "Cupilaniă de por tur? 
(Tel gramă) si Prefecțu Cr dunărene, — Navica- 
tiunea pe Dunăre. . . a s x 102 
10 Mai 1877 , » D. Kogalniceanu catre ‘Capite nit de po turi 
(Tele gramä) ? gi Prefectif județelor dunurene. Acelaşi 


subiect . - . 163 

10 Mai 1877 . + D. ‘Kogalniceanu către Agenţii români în 
(Peirgeamă ) strainalute.— Același subiect . . . . 163 

10 Mai 1877 .. D nee către D. Mini tru de res 
bel.— Același subiect . . . - 163 

J1 Mni 1877. . Căpitanul por tului Severin catre D. ho onal- 
(Telegrama niceanu. Acelaşi subiect . . . . 164 

11 Mai 1877 . . D. Kogălniceanu către Agenţii române în 
(Ch eulară) strdinatate. Același subiect . . . 164 

12 Mai 1877 Jrefectul de Mehedinţi către D. Bogalniceanu. — 
(Tel gramă) Acelaşi subiect . . . 165 

12 Mai 1877 .. D Obedenaru catre D. logalniceanu.— A- 
celasi subiect . . . 165 

12 Mai 1877 D. Kogălniceanu catre “Agenția română în stra- 
l elegramă) indiate, Instrucţiuni . . . . + 166 


13 Mai 1877. . D. Kogalniceanu catre Repr sentanţii Pute- 
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(©rularä) pilor strdine.— Aruncarea torpilelor in Du- 
nare de catre autorităţile otomane . . . 166 

13 Mai 1877 .. D. Kogdlniceanu catre Agentit "mnt în 
[Poleg. Cire.) struinütate.— Acelaşi subiect . . . 168 

13 Mai 1877. . D. Kogălniceanu către Agenţii român! în 
(Ciroulară) străinătate. — Acelaşi subiect . . . „ 169 

13 Mai 1877. . D. Băldcenu către D. Kogălniceanu — Na: 
(Pologramă) vigatiunea pe Dunare à . 169 

14 Mai 1877... D. Kog piirien catre D. Bălăceanu.— A- 
celași subiect . . . 169 

14 Mai 1877. . D. Obedenaru către D. Eogätnicsan. = Res- 
punde la circulara din 28 Mai . . 170 


15 Mai 1877 . . Cupitanul portului ‘Severi in catre D. "Kogal- 
(1 clegremă) niceanu.— Navigaţiunea de la Gruia la 


Omova . , RE... 

18 Mai 1877 ` . D. Bălăcânu către D. Kogalniceanu.— A- 
(Lelcgrami) " celaşt sutiect. . . 171 

18 Mai 1877 .. D. Kugälniceanu caträ D. Bülitceunu. Acelasi 
Telegramä) subiect . . : 172 

21 Mai 1877 . . D. Balcéuu catre D. Kogălniceanu. Acelaşi 
(Tel gramă) subiect . . 173 


20 Mai 1877. . D. Băltecnu câtre D. Kogälmiceanu:— Os- 
(Lolegramwi) man-Pasa își propune a ataca Calafatul . 173 

22 Mai 1877 .. D. Kogalniceanu catre Agenţii română în 

(N a oiro.) străinătute.— Comunicând textul alocutiunit 

ce Maria Sa a ținut in diua de 10 Mai, îi însarointza a starui 

pe lenga Cabinete pentru ca acestea să dea cel puțin pruimisi 
unea ca independenţa României va fi recunoscuta . . 173-180 

22 Mai 1877. . D. Cogulniceunu centre D. Culimaki-Catargi. 
Insurcinându 1 a da Lordului Lyons lectura da pe precedenta. 181 

23 Mai 1517... D. Bălăcenu catre D. Cuyäluiceanu —Fortul 
(Lelegramă) Ada Kalé și navigafiunea pe Dunare . 181 

30 Mai 1877 .. D. Kogalniceanu către Represeutanţii Pute: 


(C reulară) vilor străine.— Proclamarea stari! de a- 
sediu . ulii 
30 Mai 1377. . D. Cogülniceanu catre Lepresentantit Pu 
(Oi dit) turilur- Straine. — Actele de depredatiune si de 


crudime, comise de bași-busuci şi cerchest pe malul Dunari. 182 
30 Mai 1857 .. D. Cogalniccanu către „lyenţii română în 

strainatate. — Cu copie de pe precedentele . . DRE | 
30 Mai 1877 . . D. Fred. Debains către D, Cogulniceanu. — 

Rerpundând la circulara P la proclamarea staret de a- 


sediu. . . 188 
2 Iunie 1877 D. Pi idir ic 3 Hoor ich citro D; ‘Cogäiniceann. 
Acelaşi subiect . . . 189 
3 Lunie 1877 D. Cogulniceunx catro Agenţia română à in str a- 
(Cirul ra) inatate.— Comandanții fortolor militare oto- 
mane au ordin dea nu avea uici o crufare peutru print ro- 
manï faculi prisunieri . . 189 
8 luuie 1877 ,. D. Degré astre D. ‘Cogälniceanu.. — “Același 
subiect. . . sas ed 
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14 Iunie 1877, . D. Cogäluueanu către Agenţii romany în 
(Curculară) străinatate. — Acelaşi subiect . . . . , 190 

14 Iunie 1877. Generalul Cernat catre D. Coguluiceanu.— 

Vasele neutre, bunuite de contrabanda de resbel, pe naviga 
liber pe partea Dunäret de la Gruia în sus? „191 

20 iunie 1877. D. Cuguluiceanu către D. Ginen al Cernat, — 
Re, pundénd la procedenta . . . ; = a a m sy 191 

22 Iunie 1577 .. D. Cogălniceonu cie Agenti română à 

(C roularä) strainataie. Necesarea desfiintarit fortificaqiu- 
ulor permanente de pe termul drept al Funarit . + . . 193 

29 lunie 1877 . . D. Cogälnivanu catro Agenţii r'omanl în 
(Circulara atr ainatate, Acelasi subiect . . . . . 195 

4 Julio 1877... D M. Mitilin nu c tre Agentif conu în 

(Circula a) strainatate. Muir Sa a d'stribuit ia si 


nouelor regimente, la Poiana . . . 194 
17 lulie 1877 . D. M Mitilineu : des Ay nti roman in sh d 
(Clroulart) inatate. Armata romi trece Dunarea . 197 
13 August 1877 . . D. Bulaccuu citro D Cogälnivcunu.— 
(Telegrama) Austria protestéza confia viol uel conventiu- 
nei de Geneva . ... r to taan nitua 


30 August 1877 ,. D. Cog duiceanu satro Ajentit vară 
în strainat te. Cu copie de pe manitestul adresat teret de 
Maciu Sa Domnul, cu ocasiunea t: cere! Duvă il de arma- 


ta romina . . . + 198210 
2 Sapteribre 1877 . D. Emil Gnu ca ctre D Coyalniccanu - 
(Per wma) Turcit au tras asupr'i semnului conventiuner 

de G’neva . E a A eA z ee a de 910) 
3 Septembre i$77. . D Co pulnicnnu citre Agentit ro- 

(Circu ar mini in struma i. Acelaşi subiect . . 210 
10 Septembie 1817. . D. Cogülimceanc catre Atenție ru- 
(Cure ilasa) mînă în strainatate — Maior Fes si sapitin, 
Nastase, mncelariţi de başivusuci 3 


12 Septembre 1877 ., D. Cogălm euin catre “Agenţii ro- 


(Circul ra) mån: in streinul ite R niit romui nacela 
ni pe campul de bataio , * , , . . . A aS „ 212 
16 Septembre 1577 D. Bal einu cite D. Cogulniceanu.— 
(Le eg ami) Respun lend la pre-edunta . . . e o Sio 


14 Septembre 1377. . D. Degré atre D. Cogalniceunn. 
Acelaşi subiect © ns à à à à a a dat . 216 


Finea Volumului XV, 
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VOLUMULUI XV DIN URICARIU 


DOCL MENTER VECIIL 
Ana 


1655 (7163) Mart 6. ne de vinzare a 
unei prisăci din Sohodol. 
1642 (7150). ali de moşie de către 
megiași. . : 
1693 (1201) Mart 4. Alegcrea moșiilor 
Rudinesti de la Rîmnicul de Sus.. . . 
1697 (7205, Aprilie 3 dile. Zapis de vin- 
zare din l'erieati. . PI Ne LE 
1712 (7220) Fovruar 1. Hrisovul lui Ne- 
culai Alixandru Vodă HER u satul Romänestiï, 
ținutul Cârligäturer. 
1741 (7249) Fevruar Lu Carte de hotär- 
nicie a moșiei Liräestit, ţinutul Bacăului. 
1760 Iulie 1. Dania lui Neculai Bärbin{ä. 
1766 Aprilie 3. O cercetare locală a Lu- 
pului Cujbă. . 
1777 Iunie 5. "Regulamentul mazililor de 
la Gr. Al. Ghica-Vodä. à 
1779 Iulie 18. Mărturie hotarnică din 
Tocsobeni. RS E E R O E 
1786 Fevruar 15. Mărturie hotarnică a 
p ter de moşie a monastirci Floregtilor. 
17x6 August 7. Lupal Cujbä cu lezoviţii 
de la biserica Ungurească. A í 
1181 Ghenarie 21. Jzvod de zestre. 
1194 lulie 2. Hrisovul Domnesc, în prici- 
na cu Vasilic Onotreiii și monastirea Frumósa. 
1195 Decemvrie 15. Cercetarea de la mo- 
şia Mânzestu. ; E E 
1795 Decemvric 15. Cercetare de hotar, 
a moşiei Härlesiir de la ţivutul Covurlui. 
1797 Septemvrie 26. Zapis de cumpără- 
tură din moșia Bärbinta la ţinutul Covurluiului. 
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Anul Pagina 


1805 Decemvrie 11. Hotärnicia moșiilor 

Mânzeşti* şi Gängurestit. . 345—316 
1806 Fevruarie 6. Rezoluţia lui Vodă ‘AI 

Const. Moruz pusă pe Anaforaua Divanului, 

pentru o judecată in moşia Sohodolului dis- 


trictul Bacäulur. . . 213 290 
1841 Iunie 20. Hotärirea Divanului Mol- 
dove. . 348 351 


1811 Septembri ie 27. Instructis pentru € con- 

sistoria Mitropolier Se in pricinile 

ce vin. . ST „e . 233—213 
1814 August 6 zile. Hotärirea lui Vodă 

Calimah şi Anatoraua Divanului pentru Vla- 

domira. . . 301 326 
1818 Iulie 31. Hrisovul lui Scarlat Alec- 

sandru Calimah )entru moșia, parti de lu 


ținutul Covurluiulur. . 356 360 
1818 August 8. Carte de blăstem a Mi- 

tropolitului Veniamin. . 250 252 
1821 Aprilie 30. Cartea ui Veniamin cătră 

locuitorii Moldovei. . . 233 2941 


1821 Aprilie 30. Isprăvnicia Niamţului 

cătră neguţitori*şi locuitori moldoveni. . . 254—2əT 
1824 Mai 10. Cartea lui loniţi Sturdza, 

dată diacului de visterie Constantin Sion 

Paharnic, ca să îndestuleză breasla pitari- 

lor, băcalilor şi mumgiilor din Birlad. . . 360—362 
1827 Aprilie 30. Flinsoarea caträ Mitro- 

politul Veniamin a robilor monastiref Pro- 

bota din satul Heciu. . 36i 367 
1327 Aprilie 30. Pitacul Voevodului Ioan 

Sturza cătră câţiva bocri ca să tacă cerce- 

tare locală dupa plinsoarea robiler, cătra 

Mitropolit. > à s e =e s + » o . . 367 363 
1830 Martie 1. Desfaceréa prin vînzare 

a avereY Elisayeter Skimonahia Baluş, spre 

plata datoriilor, intéritä de Divanul obştescii 

al Moldove. . . . , o» . . . . + + 862—363 
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Anul __Fagăna 
1833 Iulie 21. Mărturie despre neovîndu- 

elele Kefalonitilor. i aa me eu 2 BUD 
1841. Nota Domnulu Titov, ambasador 

rosienesc, catia Mihai Sturza Vodă. . . . 234—238 
1842 Fevruarie 12. Anaforaua obstester 

Adunari a ‘Térer Romanesci, atingëtoare de 

mai multe abuzuri. , . . . , . . . . 217—234 
1846.  Populaţiunea.locuitori'or din Moldo- 

va, prelucrată de re] ovat. Elisei Cantacuzino. 369—402 
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